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INVITATION AU VOYAGE
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INVITATION AU VOYAGE - Grèce
© Petit Futé

[image: ]
INVITATION AU VOYAGE - Filets de pêche.
© Alamer – Iconotec


Kalos irthate !
Lorsqu’on évoque le voyage en Grèce, c’est d’abord l’image de carte postale des idylliques Cyclades qui vient à l’esprit. Plages magnifiques, eaux turquoise, petits villages blancs aux ruelles éclatantes… Le périple en Grèce continentale offre une tout autre facette de ce pays, une multitude de sites archéologiques et mythologiques pour un voyage dans le temps, mais également des paysages d’une nature sauvage à couper le souffle, tantôt hostile, tantôt hospitalière et toujours grandiose. Le Péloponnèse est un concentré de la toute les beautés de la Grèce. Les distances à parcourir sont minimes pour découvrir des sites archéologiques célèbres dont Olympie est la vedette. Plages et montagnes se côtoient, et l'on passe aisément de l'un à l'autre. La côte sud et sud-ouest, plus difficilement accessible, offre des trésors cachés comme ces petits ports de pêche et ces criques très intimistes.

Avertissement
La Grèce traverse actuellement une grave crise économique d'une ampleur sans précédent. Depuis mai 2010, des mesures d'austérité visant à renflouer les caisses de l'Etat ont été votées les unes après les autres : baisse des salaires et des retraites, augmentation des impôts, multiplication de taxes diverses, flexibilité des contrats de travail... Cette « cure » subie par la population a eu comme résultat une chute dramatique de la consommation et la fermeture de très nombreux commerces à travers le pays. Ce phénomène semble s'accentuer ces derniers mois. Aussi, à l'heure où nous écrivons, nous ne pouvons garantir que tous les établissements cités dans ce guide seront toujours ouverts à l'été 2012-2013, compte tenu de la situation exceptionnelle.



Fiche technique
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Fiche technique - Drapeau grec.
© Author's Image


Argent
Monnaie
L’euro, monnaie commune européenne adoptée depuis le 1er janvier 2002, se prononce « èvro » et a sa propre écriture sur les billets : EYP.
Idées de budget
[image: ] Petit budget : de 40 € (en dormant au camping) à 60 € (en logeant en pension).
[image: ] Moyen budget : environ 90 €.
[image: ] Gros budget : à partir de 190 €.

La Grèce en bref
Le pays
[image: ] Capitale : Athènes.
[image: ] Superficie : 131 957 km².
[image: ] Langue officielle : grec moderne.
[image: ] Devise nationale : La liberté ou la mort (Eleftheria i Thanatos).
La population
[image: ] Population totale : 11 305 118 habitants. On estime que 6,5 millions de Grecs vivent à l’étranger (dont 15 000 en France). Environ 3 à 4 millions de Grecs vivent aux Etats-Unis. D’ailleurs Chicago, qui compte 300 000 Grecs, est considérée comme la troisième ville grecque du monde après Athènes et Thessalonique.
[image: ] Densité : 85,9 habitants par km².
[image: ] Espérance de vie : hommes 77,8 ans, femmes 82,7 ans.
[image: ] Religion : orthodoxe à 97,6 %.
L’économie
[image: ] PIB : 230,2 Mds € (2010).
[image: ] PIB par habitant : 20 400 € (2010).
[image: ] Taux de chômage : 16,2 % en mars 2011.
[image: ] Inflation : 4,7 % (2010).
[image: ] Salaire minimum mensuel : 750 € bruts soit environ 570 € nets (2011).

Téléphone
Comment téléphoner ?
Depuis 2002, la numérotation téléphonique a changé en Grèce. Le 0 précédant l’indicatif est remplacé par un 2. Exemple : l’ancien numéro 0234 012 345 devient 2234 012 345. Il est nécessaire de composer l’indicatif régional dans tous les cas, même pour les appels intra-urbains, ce qui ne se faisait pas auparavant.
Depuis le 19 janvier 2003, la numérotation des portables a également changé, le 0 initial est remplacé par le 6. Exemple : l’ancien numéro de portable 09 12 34 56 78 devient 69 12 34 56 78. Il est assez courant de voir l’ancienne numérotation sur certaines cartes de visite, dépliants touristiques ou enseignes d’établissements qui ont été fabriqués avant ce changement.
[image: ] De France en Grèce : 00 + 30 + les 10 numéros de votre correspondant.
[image: ] De Grèce en France : 00 + 33 + indicatif régional sans le zéro + numéro du destinataire privé du premier zéro (par exemple, de Grèce à Paris pour le 01 43 45 67 89 donc 00 33 1 43 45 67 89).
[image: ] De Grèce en Grèce : composer le numéro à 10 chiffres en entier, que l’on soit dans la même ville que son correspondant ou pas. Le numéro ne change donc plus selon la région.
Coût du téléphone
Toutes les cabines téléphoniques fonctionnent avec des cartes téléphoniques que l’on achète à la poste, dans les kiosques ou les supermarchés. Une carte à 4 € permet d’appeler environ 8 minutes en France. Pour appeler directement de votre portable, des cartes prépayées coûtent 6, 13 ou 25 € dans les kiosques à journaux. Le prix moyen d’une connexion Internet d’une heure est de 3 €. C’est en général moins cher dans les grandes villes ou dans les cybercafés de pointe.

Décalage horaire
Une heure d’avance côté grec par rapport à la France métropolitaine. Lorsqu’il est midi en France, il est 13h en Grèce.

Le drapeau grec
Il est composé de neuf bandes horizontales égales, alternativement bleues et blanches. Le coin supérieur gauche du drapeau abrite une croix blanche sur fond bleu évoquant la religion orthodoxe. Le blanc et le bleu, choisis pour emblème pendant la guerre d’indépendance, furent officiellement adoptés par Othon de Bavière en 1833, lorsque celui-ci monta sur le trône. Deux théories s’opposent quant à la signification des neuf bandes horizontales. Selon une première hypothèse, les cinq bandes horizontales bleues symboliseraient le ciel et les cinq mers qui bordent le territoire grec (mer Méditerranée, mer Ionienne, mer Egée, mer Thracienne et mer de Crète), les quatre bandes blanches, la pureté de la lutte pour l’indépendance. Une autre hypothèse suggère que les neuf bandes horizontales correspondent aux neuf syllabes du cri de guerre de l’indépendance Eleftheria i Thanatos (la liberté ou la mort). Le drapeau actuel fut officiellement établi en 1978 ; il est identique à celui du siècle précédent à quelques variantes près dans ses dimensions et dans l’intensité de sa couleur bleue.



Formalités
Il n'y a pas de formalités particulières à remplir pour entrer sur le territoire grec. En tant que résident européen, il suffit d'être muni d'un passeport ou d'une carte d'identité valide.

Climat
La Grèce est la destination soleil par excellence. En juillet et août, la chaleur est torride. Elle se fait plus douce de mars à juin, puis de septembre à mi-novembre. Restent quelques mois d'hiver pendant lesquels un blouson léger est de rigueur ou une combinaison de ski durant certains autres. Oubliez votre parapluie, les précipitations sont extrêmement rares en été et à peine plus fréquentes en hiver.

Saisonnalité
[image: ] Haute saison touristique : juillet, août et Pâques (et l’hiver pour les villages de montagne, notamment à Noël).
[image: ] Moyenne saison : septembre-octobre et avril-mai-juin.
[image: ] Basse saison : de novembre à mars.



DÉCOUVERTE DE LA GRECE
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DÉCOUVERTE DE LA GRECE - Temple de Poséidon.
© Michalis Palis – Fotolia
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La Grèce en 30 mots-clés
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La Grèce en 30 mots-clés - Café à la grecque.
© Author's Image
[image: ]

Atlantide
Embarquement pour le rêve… Les vestiges de cette civilisation légendaire dorment-ils quelque part au large de Santorin comme on le soutient là-bas ? Malgré les nombreuses inexactitudes relayées par Platon, plusieurs arguments historiques permettent de situer l’Atlantide dans le périmètre grec. Les secrets du déclin de la civilisation minoenne seraient-ils enfouis dans la caldeira ?
Bleu
Les Cyclades fournissent assurément les stéréotypes de la Grèce touristique : des maisons d’un blanc éclatant jouxtant des églises au dôme d’un bleu resplendissant et des plages dorées bordant une mer bleu turquoise… Mais cela est loin d’être représentatif des paysages grecs. La variété des constructions dans les villages de la Grèce continentale, le vert des cyprès et la crête argentée des oliviers vous réserveront aussi des spectacles inoubliables. De toute façon, le bleu n’est jamais bien loin puisqu’aucun endroit n’est à plus de 150 km de la mer.
Café grec
Vous serez probablement étonné par les mille et une manières de préparer et de boire le café en Grèce. On y trouve bien sûr le café grec, qui ressemble au café turc. Pour le commander, demandez : éna elliniko, autrement dit « un grec »  ! Prenez votre temps pour le boire, le marc doit se déposer au fond de la tasse. En été, rien de tel qu’un café glacé qui se boit frappé (préparé à base de Nescafé) ou freddo (à base d’expresso). Préciser toujours la quantité de sucre souhaitée car elle est directement incorporée au café (sketo = sans sucre, metrio = 1 sucre, gliko = 2 sucres), et si l’on désire du lait ou pas.
Chorio (le village)
Ce mot vous dit quelque chose ? La fameuse salade grecque se dit choriatiki et signifie tout simplement « villageoise » . Depuis la Seconde Guerre mondiale, l’exode rural est une réalité très importante en Grèce, notamment vers Athènes qui concentre désormais la moitié de la population du pays. Cela implique que la grosse majorité des citadins vient d’un chorio, un village. Le Grec y est généralement très attaché et y possède souvent sa résidence secondaire. C’est ainsi que, lors des week-ends prolongés et des vacances, la transhumance s’effectue depuis la ville qui se vide vers les villages qui reprennent vie. Si l’on demande à un Grec d’où il vient, il y a de fortes chances pour qu’il donne deux localités : la ville où il habite et le village d’où il vient. Le chorio est un peu un lieu idéalisé, le refuge où la vie est simple, le gardien des valeurs de la Grèce traditionnelle et profonde. On est fier de venir d’un village, c’est le signe d’un ancrage fort dans ses racines hellènes !
La Grande Catastrophe
I Megali Catastrophi. En 1922, un échange de population a eu lieu entre les populations grecques de la côte d’Asie Mineure et les populations turques vivant en Grèce. Suite à la Première Guerre mondiale, l’existence de minorités était plus que jamais perçue comme un facteur déstabilisant pour un pays et cet échange a été voulu dans le souci d’homogénéiser les populations. Un million et demi de Grecs ont perdu leurs biens et leurs terres pour venir se joindre, parfois difficilement, aux 4 millions d’habitants d’une Grèce économiquement exsangue à l’époque. Ce profond traumatisme a sonné le glas des illusions de récupérer les terres d’Asie Mineure autrefois grecques et signifié la perte définitive de Constantinople dans les consciences. Cet épisode de l’histoire a donné naissance au rébétiko, la musique des réfugiés qui chantaient leur tristesse d’avoir perdu la terre qui les a vus naître.
Iconostase
L’iconostase est l’ensemble des icônes suspendues à un endroit particulier de chaque maison grecque. Depuis la querelle des images au VIIe siècle qui vit la victoire des iconolâtres sur les iconoclastes, l’orthodoxie consacre le culte des icônes. D’ailleurs les Grecs embrassent l’icône en entrant dans une église, puis se signent trois fois. Les icônes protègent la maison des mauvais esprits et sont souvent de véritables œuvres d’art. L’iconostase désigne aussi la petite chapelle, parfois réduite à une simple boîte que l’on trouve sur le bord de la route, souvent dans les virages dangereux. Elle contient en général une image sainte, une bougie à l’huile, voire des photos. Sa présence indique que quelqu’un a été accidenté à cet endroit. Soit l’accident a été mortel et la famille l’a déposée à la mémoire du disparu, soit la personne s’en est sortie et est venue rendre hommage au saint qui l’a protégée. Harri Klin, un célèbre humoriste grec, a d’ailleurs dit :  « Heureusement qu’il y a des iconostases sur la route, ainsi on sait quand il faut appuyer sur le frein !  »
Jeux olympiques
Pays organisateur des Jeux olympiques en 2004, la Grèce a rempli sa mission au mieux en dépit de la crainte de ne pas finir les installations à temps. Misant sur son formidable patrimoine culturel et humaniste ainsi que sa qualité de mère patrie des Jeux, le pays a offert au monde entier une cérémonie d’ouverture à couper le souffle et une excellente organisation dans le déroulement de la manifestation. Avec 17 médailles, dont 6 médailles d’or, le pays a atteint une honorable 15e place au classement officiel olympique cette année-là. Qui a dit que les Grecs n’étaient pas sportifs ?
Kamaki
Tous les voyageurs ont eu à faire un jour ou l’autre à un kamaki, littéralement un « dragueur » . On utilise aussi ce terme pour désigner le rabatteur. Attention, c’est un véritable métier, voire un véritable art de la drague ! Que vous descendiez du train, du bus ou du bateau, les rabatteurs viendront vous chercher pour vous proposer leurs hôtels, parfois dans une cohue sans nom.
Karaghiozis
Son nom signifie en turc « les yeux noirs » , il est le héros d’un théâtre d’ombres qui aurait traversé l’Asie avant d’être adopté par les Grecs à l’époque de la domination ottomane. Les figurines en peaux transparentes sont projetées sur un écran éclairé et représentent ces personnages très célèbres dans toute la Grèce. Karaghiozis est petit et bossu, mais il est l’emblème du Grec malin et roublard, sympathique et rusé. Grâce à son intelligence, il se sort de toutes les situations difficiles dans la lutte qui l’oppose au sultan, symbole de l’oppression du pouvoir et de la domination étrangère. L’influence qu’il a exercée sur la formation d’une certaine psychologie des classes prolétariennes des villes de la Grèce moderne est considérable. Petits et grands, tout le monde apprécie Karaghiozis et ses acolytes, mais les vocations de montreurs d’ombres se font rares dans la Grèce d’aujourd’hui, aussi est-il probable que ce spectacle populaire n’appartiendra bientôt plus qu’au folklore.
Komboloï
Le komboloï est l’attribut du Grec par excellence. On dirait un chapelet, mais ce n’en est pas un, on s’en sert juste pour s’occuper les mains. Il aurait, paraît-il, d’authentiques vertus antistress. Kombos veut dire « nœud » tandis que loï vient de logia, qui signifie « les paroles » . On en trouve dans tous les magasins pour touristes, pourtant le komboloï se doit d’être un bel objet, d’ailleurs le vrai est fait d’ambre.
Mati
Le mati signifie « l’œil » , sous-entendu « le mauvais œil » . Cette notion fait partie d’une superstition populaire très répandue. Si soudainement vous vous mettez à bailler, que vous vous sentez fatigué ou que vous avez mal à la tête, on vous dira très probablement : se matiaxan, littéralement, « on t’a jeté le mauvais œil » . Un simple regard d’une personne mal intentionnée peut vous faire attraper ce petit ensorcellement et, si vous résidez chez des Grecs, la maîtresse de maison pourra vous exorciser avec une petite bougie, de l’huile et des prières dites à voix basse. Les yeux clairs sont réputés pour transmettre plus facilement to Mati…
Mezzedes
Comparables aux tapas espagnoles, les mezzedes (le pluriel de mezze) sont davantage une habitude gastronomique méditerranéenne qu’une spécialité culinaire. C’est une partie du repas très conviviale : on cuisine divers plats qui seront disposés au centre de la table, laissant chacun choisir ce qu’il veut. Les fameux tzatziki et tarama ne sont pas les uniques délices. D’ailleurs les Grecs ne mangent du tarama qu’une fois par an, à Pâques, le lundi… le reste de l’année, ce sont les touristes qui s’en chargent ! Parmi les mezzedes, essayez le caviar d’aubergines (melitsanosalata), la purée à l’ail (skordalia), la feta panée (feta saganaki), les haricots blancs géants en sauce tomate (gigantes) arrosés de quelques verres de vin local ou d’ouzo.
Moutza
Une moutza est un geste considéré comme outrageant. Il consiste à présenter à la face d’une personne et avec une certaine violence la paume de la main ouverte, les cinq doigts écartés. Vous pourrez surprendre ce geste lorsque quelqu’un se met en colère, au volant d’une voiture ou lors d’une altercation. Les cinq doigts de la main ouverts se réfèrent aux cinq plaies du Christ, et ce geste est une façon de jeter un mauvais sort à quelqu’un, de l’envoyer au diable. Il vaut mieux éviter de montrer le chiffre 5 à un commerçant de cette manière, mieux vaut tourner la paume vers son propre visage pour lever toute ambiguïté. Toutefois, ce geste peut être utilisé dans un contexte de moquerie pour signifier à la personne qu’elle n’est pas très maligne.
Nom de baptême
L’Eglise tient les registres de l’état civil. Il y a un conservatisme assez fort dans l’attribution des prénoms : le garçon prend généralement le nom de son grand-père paternel, tandis que la jeune fille son équivalent féminin. Pour le 2e enfant, c’est le prénom du grand-père maternel. C’est la raison pour laquelle il y a tellement de Yorgos (Georges), Yannis (Jean), Kostas (Constantin) ou Maria ! Mais ne soyez pas surpris de rencontrer des personnes s’appelant Aristote, Socrate ou Aphrodite, le passé glorieux de la Grèce est niché dans de nombreux recoins de la vie quotidienne… Par ailleurs, on célèbre davantage les fêtes que les anniversaires. Ainsi, le jour de la Saint-Jean, la Saint-Georges ou la Saint-Constantin, tout le monde téléphone à ses connaissances répondant à ces noms pour leur souhaiter Chronia polla (ce qui veut dire « Beaucoup d’années !  » ).
Non (du sourcil)
Vous constaterez souvent en Grèce que les Grecs répondent « non » en levant légèrement le sourcil. Les chauffeurs de taxis n’ont pas l’exclusivité de cette réponse sibylline et un peu expéditive. En revanche, le « oui » est accompagné par un petit coup de tête sur le côté, parfois en fermant les yeux. Subtil ! Plus facile à observer qu’à expliquer, mais très courant, vous verrez !
Odyssée
On ne présente plus Ulysse qui a fait un beau voyage et qui, selon de nombreux historiens, se serait déplacé pour l’essentiel autour des côtes grecques, entre la mer Egée, Cythère, la Céphalonie et surtout Ithaque. L’œuvre d’Homère est à redécouvrir après votre voyage en Grèce, surtout si celui-ci a été long et plein d’aventures… Espérons qu’il ne sera pas… semé d’embûches.
Orthodoxie
A 98 %, la population grecque est chrétienne orthodoxe. Le statut réglant les rapports entre l’Eglise et l’Etat est sui generis, c’est-à-dire qu’il n’y a ni union, ni séparation totale. L’Eglise est administrativement et économiquement une personne morale de droit public. A l’école, jusqu’à l’enseignement supérieur, les élèves suivent des cours de religion orthodoxe. Les popes sont des fonctionnaires de l’Etat, ils peuvent se marier et avoir des enfants. En 2000, 10 % de la population est descendue dans la rue pour protester contre la recommandation européenne qui préconisait de supprimer la mention de la religion sur les cartes d’identité. L’orthodoxie est considérée comme la gardienne de l’hellénisme, elle aurait permis à la langue et à la culture grecques de survivre à 400 ans de domination ottomane.
Ouzo
Le seul alcool grec exporté dans le monde entier. Bien qu’il soit élaboré dans plusieurs régions de Grèce, l’île verte de Lesbos (appelée aussi Mytilène, du nom de sa capitale) est sans conteste le berceau de l’ouzo. Chaque année au début du mois d’août dans le petit village de Lisvori, au sud de Lesvos, des agriculteurs et leurs familles récoltent les précieuses graines d’anis qu’ils feront sécher avant de les envoyer aux distilleries. Bu sans eau, l’ouzo renforce le goût des mezzedes. D’ailleurs les olives, le poulpe grillé, les gavros (petits poissons frits), le thon et les sardines font remarquablement honneur à l’ouzo. Mais pour boire l’ouzo comme les locaux, armez-vous d’un grand verre, versez l’ouzo, l’eau et les glaçons sans déroger à cet ordre. Lorsque l’ouzo est versé trop rapidement, l’alchimie et le goût sont altérés. C’est pourquoi on ne conserve jamais l’ouzo au réfrigérateur. Et on ne le boit pas d’un trait !
Pâques
Vous n’y couperez pas si vous êtes en Grèce durant cette période. Au programme : une semaine au ralenti, rythmée par les célébrations religieuses. La procession de l’Epitafios le vendredi, la messe du samedi soir suivie d’un grand repas et de la mayiritsa (une soupe d’abats), l’agneau à la broche le dimanche, et le lundi de Pentecôte, 50 jours plus tard, une nouvelle célébration. Au moment où le pope annonce la résurrection, si l’on vous dit Christos Anesti (le Christ est ressuscité), il faut répondre Alithos Anesti (Il est vraiment ressuscité). Quoi qu’il en soit, se trouver en Grèce pendant la semaine de Pâques est vraiment une expérience à vivre.
Pastèque
Le karpouzi en grec est le fruit de l’été, frais, très sucré et gorgé d’eau. La pastèque s’achète au kilo dans les supermarchés et auprès des marchands ambulants sur le bord de la route. Et c’est souvent le cadeau de la maison, dans les tavernes, après un bon repas en plein cagnard. La région de Grèce qui en produit le plus est l’Elide, à l’ouest du Péloponnèse, du côté d’Olympie.
Periptero
Il s’agit des kiosques à journaux souvent ouverts tard le soir et les jours fériés. Le peripteras, ainsi s’appelle le propriétaire d’un tel kiosque, est généralement coincé entre tout un joyeux bric-à-brac. Outre des journaux, on y trouve des cigarettes, des boissons fraîches, des chewing-gums, des mouchoirs en papier, des cartes à jouer, des préservatifs, des peignes, des souvenirs et des cartes postales et même de l’aspirine. Cette liste est non exhaustive ! Le periptero est un lieu incontournable de la vie sociale en Grèce, on y discute politique, football, on refait le monde, on se plaint ou on se souhaite le meilleur. Depuis 2010, le commerçant est astreint à donner un ticket de caisse pour chaque vente… (une conséquence de la crise).
Politesse
Au cours de son séjour en Grèce, le visiteur remarquera assez rapidement que les Grecs ont un sens moins pointilleux de la politesse que les Français. Les efcharisto (merci) intempestifs au restaurant par exemple dès que le serveur amène la moindre miche de pain peuvent même finir par gêner votre interlocuteur. De même les formules d’excuses à tout bout de champ sont parfois mal venues. Mais les Grecs ne sont pas dénués de courtoisie. Ils réservent les remerciements aux situations où un service leur a véritablement été rendu et n’utilisent pas ce mot « merci » par simple réflexe. L’expression Na eisai kala ! peut se traduire par l’expression « Que tu sois bien !  » . Elle est également employée couramment à la place de « merci » entre deux personnes qui s’estiment. La formule « Au revoir !  » peut se traduire par Ya sou ! , mais on emploie également Na pas sto kalo ! , à traduire par « Que tu ailles vers le bien !  » .
Poulpe
Symbole à lui tout seul de la mer Egée, on le voit surtout en train de sécher suspendu devant les tavernes. Le poulpe se dit xtapodi en grec, mais on utilise le plus souvent le diminutif xtapodaki, ce qui connote bien l’attitude presque affectueuse qu’adopte le Grec devant ce cadeau de la mer… Le poulpe est plutôt facile à pêcher, mais il doit se préparer dans les règles de l’art : on lui retourne la tête, puis il faut le faire mousser et enfin le battre sur un rocher afin de l’attendrir. Qu’il soit grillé ou mariné, le poulpe est un délicieux mezze qui accompagne l’ouzo à merveille.
Samos
Vin grec d’appellation contrôlée ! Samos est célèbre pour ce vin exporté aux quatre coins de Grèce et de la planète. Le vin de Samos est liquoreux et se boit agréablement à l’apéritif ou au dessert. On distingue le Samos Vin Doux, fruité et agréable, typique des muscats, le Samos Grand Cru, plus fin grâce à des vignes plus anciennes et enfin le Samos Nectar, issu de raisins botrytisés et vinifiés en barrique pendant trois ans. Pour les amateurs de vins blancs secs, il existe le Samena Golden et le Dryoussa : légers et végétaux, ils accompagnent parfaitement les plats de poissons.
Sirtaki
Le sirtaki n’existe que parce qu’il a été créé pour le film Zorba le Grec de Michel Cacoyannis. Le film a eu un tel succès que désormais beaucoup de gens imaginent que le sirtaki est une danse traditionnelle grecque. Ce n’est pas totalement faux dans la mesure où son nom vient du mot sirtos chaniotikos, un type de danse crétoise, tout en s’inspirant fortement du chassaposerviko. Chassapis signifie « boucher » et le nom de cette danse vient de ce que de nombreux bouchers de Constantinople étaient grecs. Sur une musique composée par Théodorakis, reconnaissable dès les premières notes de bouzouki, les danseurs alignés se tiennent par les épaules en signe de fraternité et enchaînent les pas en suivant un meneur. Le rythme va en s’accélérant et tout finit en joyeuse farandole.
Tavli
Le tavli n’est autre que la version grecque du backgammon ou du jacquet. Ce jeu est extrêmement populaire en Grèce et on y joue des heures durant aux terrasses des cafés. On le commande généralement avec sa boisson ou l’on suit les parties parfois hautes en couleur jouées par ses voisins. Souvent les lancers de dés sont suivis d’expressions fleuries, et le chanceux prend un malin plaisir à faire sonner le plus fort possible le jeton gagnant sur le bois du tavli, tandis que son adversaire lance une moutza aux dés qui lui ont été défavorables.
Thalassa
Avec 15 000 km de côtes, quelque 2 000 îles et 5 mers, I thalassa, « la mer » en grec, est un élément vivant très présent dans le paysage et le quotidien. Cristalline et souvent chaude, elle est incomparable pour la baignade et la plongée, mais elle n’est pas aussi poissonneuse qu’elle en a l’air, même si le pays possède la plus grande flotte de pêche européenne. Les 150 000 tonnes de poissons pêchés par an ne pèsent pas lourd dans la production européenne où les stocks pour l’ensemble des pays avoisinent les 6 millions de tonnes par an. C’est la raison pour laquelle le poisson est si cher en Grèce, dont une partie non négligeable provient de l’élevage quand il n’est pas tout simplement importé.
Xénophilie
Les Grecs ont la réputation d’être un peuple ouvert aux étrangers. L’hospitalité est une valeur sacrée, toutefois en perte de vitesse depuis que les effets du tourisme de masse se font sentir. L’étranger pouvait être un dieu de l’Olympe descendu sur terre sous forme humaine, et par conséquent n’importe quel individu était traité comme tel. Aujourd’hui, cela se produit rarement, à moins d’être un ami de la famille où, là, vous aurez droit à tous les honneurs de la table, même dans les familles modestes. Cependant, vous ne manquerez pas d’être surpris par les élans de générosité spontanée que certains Grecs pourront avoir à l’égard de l’étranger et par leur façon de se démener pour l’aider. De même, vous pourrez être surpris par le manque de coopération et la froideur dont ils savent faire preuve à certains moments…
Zeïbekiko
Le zeïbekiko est une danse issue des réfugiés grecs d’Asie Mineure qui débarquèrent en Grèce en 1922. Se dansant à l’origine dans les cafés clandestins des villes et sous l’emprise de la drogue et de l’alcool, seuls les hommes pouvaient se permettre de l’exécuter. Debout au centre de la piste, un homme évolue seul, alternant les mouvements lents avec de brusques déplacements tandis que ses compagnons l’encouragent, accroupis, en scandant le rythme avec leurs mains et en lançant des Opa ! Le zeïbekiko est un état d’esprit qui appartient profondément à la culture grecque. Cette danse du déséquilibre parle de la misère de la condition humaine, de ce que l’homme est capable d’endurer, associée à sa volonté de vivre la vie telle qu’elle est. C’est une manière d’exprimer sa peine et sa mélancolie. Aujourd’hui, tout le monde danse le zeïbekiko, même les femmes, et c’est souvent juste pour le fun !
Zorba
Le célèbre roman de Nikos Kazantzakis a été adapté au cinéma en 1964 par Michel Cacoyannis. Le succès mondial du film Zorba le Grec a porté la mélodie par-delà les frontières de la Grèce… Avec Anthony Quinn interprétant le personnage d’Alexis Zorba et Alan Bates dans le rôle du patron, les deux protagonistes semblent incarner les deux facettes que chaque Grec semble porter en lui : le monde des sens, l’exubérance et la vie au jour le jour, contre celui de la raison, la rationalité et l’érudition.

Faire – Ne pas faire
Faire
[image: ] Se mettre au rythme du pays : déjeuner vers 14h ou 15h et dîner à 22h.
[image: ] Goûter au retsina lors d'un repas.
[image: ] Prendre les bus qui desservent les petits villages. On y goûte toute l’ambiance du pays !
[image: ] Si l’occasion se présente, assister à un mariage pour expérimenter le sens de la fête grecque.
[image: ] S’asseoir à un kafeneion et observer les vieux du village palabrer et jouer au tavli (backgammon).
[image: ] Payer ou se faire offrir le repas au restaurant. Si vous sortez avec des Grecs, évitez de faire le décompte de ce que chacun a mangé pour payer uniquement votre part de la note. Cette pratique n’est pas du tout répandue sur place, et vous risquez de passer pour quelqu’un de pingre !
[image: ] Abuser de l’huile d’olive et des bons produits locaux.
[image: ] Si vous louez un scooter, faites-le dans un établissement important qui propose des modèles récents. Les accidents de scooter sont plus que courants en Grèce. Si vous vous déplacez en deux-roues, même par 40 °C, portez toujours un pantalon, des chaussures fermées et une veste en plus du casque. Vous limiterez les dégâts en cas de chute.
[image: ] Si le prix n’a pas été clairement indiqué au départ, demandez aux chauffeurs de taxi de mettre leurs compteurs en marche. Cela vous évitera de mauvaises surprises à l’arrivée.
[image: ] Faire un effort de communication : l’anglais est, qu’on le veuille ou non, devenu un moyen de communication entre les peuples. Si l’anglais vous déplaît, rien ne vous empêche d’apprendre quelques rudiments de grec !
[image: ] Penser à respecter l’environnement. En pleine nature, ne laissez rien derrière vous, même si les locaux ne sont pas forcément des modèles !
Ne pas faire
[image: ] Entrer dans une église ou un monastère en maillot de bain ou short. Au contraire, prévoyez des vêtements décents.
[image: ] S’impatienter lorsque le service est un peu long dans un restaurant. En Grèce, on ne se presse pas.
[image: ] Déranger les gens ou faire du bruit à l’heure de la sieste. C’est sacré !
[image: ] Photographier des hommes portant le costume traditionnel sans avoir préalablement obtenu leur accord.



Survol de la Grèce
Si l’on en croit la mythologie grecque, lorsque Dieu créa le monde, il distribua toute la terre disponible à l’aide d’un tamis ; quand tous les pays furent suffisamment pourvus, il jeta par-dessus son épaule les cailloux restés dans le tamis et créa ainsi la Grèce.

GÉOGRAPHIE
[image: ]
GÉOGRAPHIE - Bergère dans le massif du Parnon.
© Author's Image

La Grèce forme une péninsule au sud-est de l’Europe et couvre une superficie de 131 957 km². Un cinquième de cette surface correspond aux quelque 2 000 îles du pays dispersées dans la mer Egée et la mer Ionienne, entre l’île de Corfou à l’ouest, l’île de Rhodes à l’est et l’île de Crète au sud.
 Sur les 15 000 km de côtes grecques, 4 000 km correspondent aux contours de la côte continentale auxquels il faut rajouter les 11 000 km de côte des îles.
 Le Péloponnèse, terre de 21 549 km², est rattaché au continent pas l'isthme de Corinthe, percé par le célèbre canal pour permettre le passage des bateaux. Cet isthme confère à la Grèce sa forme si particulière et rompt l'isolement de cette région montagneuse de la Grèce.
 A 80 %, le pays est montagneux et les deux tiers du territoire ont une morphologie accidentée. La chaîne du Pinde (Pindos) traverse le pays du nord-ouest au sud-est. Le contraste entre la plus haute montagne du pays, le mont Olympe (2 917 m) et l’eau bleue de la Méditerranée est époustouflant ; c’est l’une des principales caractéristiques de la géographie grecque.
 Les plus longs fleuves du pays sont l’Aliakmon avec ses 297 km et l’Achéloos, mais aucun fleuve n’est navigable.
 Au nord, une frontière de 1 180 km sépare la Grèce de l’Albanie, de l’ancienne république yougoslave de Macédoine reconnue internationalement comme the Former Yougoslav Republic of Macedonia (FYROM), de la Bulgarie et de la Turquie. La Grèce est divisée en 52 préfectures et 13 régions dont 4 pour les îles : les îles Ioniennes, l’Egée du Nord, l’Egée du Sud et la Crète.

CLIMAT
Si le climat en Grèce est globalement méditerranéen tempéré, il diffère selon les régions.
En Macédoine et en Epire, au nord du pays, les hivers sont plus rigoureux qu’ailleurs et les étés plus humides et chauds.
Le sud du pays ainsi que les îles s’apparentent plus au climat méditerranéen classique avec des hivers doux et des étés très chauds et secs. L’été, les températures moyennes oscillent entre 27 °C et 31 °C, le mercure atteignant parfois les 40 °C.
Mais très souvent cette chaleur ne se fait pas véritablement sentir grâce à un puissant vent du nord, le meltemi. Ce vent, qui balaye la côte orientale de la Grèce continentale et les îles de la mer Egée (surtout les Cyclades), apporte un rafraîchissement souvent bienvenu. Il arrive qu’en début et en fin de saison (mai et octobre) le meltemi soit une cause de mauvaise surprise pour tous les touristes qui auraient oublié leur pull en laine et leur coupe-vent. Parfois vraiment violent, le meltemi perturbe les horaires des ferries (surtout ceux des hydroglisseurs et autres Flying Dolphins).

ENVIRONNEMENT – ÉCOLOGIE
L’importance de la sauvegarde et de la protection de l’environnement constitue une préoccupation récente en Grèce. La nature a souvent été sacrifiée aux traditions et aux besoins économiques du pays. Ainsi l’olivier, l’arbre préféré des Grecs pour son huile et son bois, est directement responsable de l’aridité des sols et du paysage rocailleux dans une grande partie de la Grèce. En effet, depuis l’époque antique les Grecs arrachaient les forêts primitives pour les remplacer par des oliviers, mais les racines en surface de ceux-ci ne maintenaient pas les sols et les couches fertiles étaient progressivement emportées par l’érosion. Ensuite vinrent l’expansion de la marine grecque et de la construction navale, l’explosion touristique et les feux de forêt. Tous ces facteurs ont conduit à une déforestation outrancière aux conséquences néfastes pour le pays. Ainsi un grand nombre de mesures nationales et locales ont été prises ces dernières années pour lutter contre la déforestation. L’Union européenne apporte également son soutien au vaste projet écologique de la Grèce. Néanmoins bon nombre de Grecs n’ont pas encore pris conscience de ce phénomène et continuent à défigurer la nature en construisant des complexes hôteliers à tout va ou simplement en abandonnant leurs ordures ménagères indifféremment dans la nature. Et pour couronner le tout, les touristes (et les Grecs !) laissent encore trop souvent leurs poubelles sur les plages !

PARCS NATIONAUX
Il existent une dizaine de parcs nationaux en Grèce, couvrant une superficie totale de près de 70.000 hectares. Ils offrent autant d’occasions d’aller à la découverte de la faune et la flore présentes en Grèce dont la diversité étonnera plus d’un visiteur…
 Le parc national de Prespes en Macédoine fut créé en 1974 et couvre les parties grecques du petit et du grand lac Prespa ainsi que les versants de la montagne Triklari et Varnounta. On y trouve plusieurs variétés de chênes et une végétation d’espèces préalpines. Il constitue un biotope aquatique très important dans le pays.
Le parc de Vikos se situe dans la région des Zagoria. Il a été ouvert en 1973 et constitue un lieu propice à la pratique des sports d’eau. Des variétés rares de plantes endémiques y poussent comme la valériane, la centaurée, le lis, la ramondie, l’achillée et sont l’objet d’un intérêt scientifique au niveau mondial.
Un troisième parc, inauguré en 1938, se trouve au mont Olympe. Il a été classé, en 1981, Réserve de la biosphère par l’Unesco. Son abondante flore voit son intérêt renforcé par la présence de Jankea heldreichii, car cette plante est un vestige de l’ère glaciaire. A noter que de nombreux rapaces vivent dans cette région.
Quant au parc national du Pinde, il fut fondé en 1966 et couvre 6 927 ha. Il est donc le plus important de Grèce. La végétation qui y pousse est très dense et protège, entre autres, une population d’ours, loups, chacals, chèvres sauvages, ainsi que des reptiles. L’aigle royal y est aussi bien représenté.
Le parc national d’Oitis fut créé en 1996. La variété des fleurs sauvages qui y poussent est particulièrement riche. Des chèvres sauvages et des chamois peuplent également les lieux.
Le parc national de Parnasse est situé près de Delphes. Ouvert en 1938, il accueille, entre autres, une forte communauté de rapaces et la végétation sylvicole y est notamment très intéressante.
Fondé en 1962, le parc national de Ainos se trouve sur l’île de Céphalonie. Il visait à l’origine à protéger une espèce de sapin : le sapin d’Apollon. Une horde de chevaux de la race Equus cabalus y vit à l’état semi-sauvage.
Le parc national de Parnitha a ouvert en 1961 et s’étend sur 3.816 hectares, à 30 km au nord ouest d'Athènes. Il comprend les plus hauts sommets du mont. Proche d’Athènes, il est un des plus visités de Grèce. Sa végétation est constituée à 90% de sapins, Abies cephalonica ou Sapin de Céphalonie, mais aussi de pins, de maquis, et de plusieurs variétés de crocus, tulipes, lys et violettes. De sommets rocheux, en plateaux ou gorges profondes, le parc abrite de nombreuses sources et petits cours d'eau. On y dénombre 818 espèces végétales, soit l'une des flore les plus riches du pays. Certaines espèces animales sont protégées au niveau national et international. Cette diversité suscite l'intérêt particulier de la communauté scientifique, mais également celui de nombreux visiteurs chaque année. En juin 2007, de nombreux hectares ont été ravagés par de violents incendies.
Site : www.parnitha-np.gr

Le parc national de Sounion couvre une superficie de 3,5 hectares et a été créé en 1971, au sud est d'Athènes, autour du célèbre Cap du même nom. La région entière présente un grand intérêt historique, géologique, minéral et paléontologique. Le parc sert de refuge, entre autres, à de nombreuses espèces d’oiseaux migrateurs. Il constitue un échantillon très représentatif des paysages méditerranéens formés de pins d'Alep, de maquis avec chênes verts (Quercus occifera), lentisques, arbousiers, bruyère, térébinthe (Pistacia terebinthus), thym, genévrier de phoenicie... 260 mineraux ont été collectés sur place, dont certains sont inconnus des scientifiques. La région est composée de grottes et de zones calcaires dans lesquelles les eaux ont creusé des souterrains, ce qui est propice à la formation fossiles, piégés.

FAUNE ET FLORE
[image: ]
FAUNE ET FLORE - Branche d'olivier.
© Author's Image
[image: ]



La Grèce possède une richesse de la faune et de la flore inégalée en Europe. Par leur isolement, les îles abritent de nombreuses espèces endémiques parfois uniques au monde. Au mois de mai, 6 000 espèces différentes de fleurs sauvages tapissent les quatre coins de la Grèce. Si cette richesse florale ne survit pas à la chaleur de l’été grec, on assiste à un véritable second printemps à l’automne grâce à la multitude de fleurs automnales comme les crocus. Les fleurs sauvages les plus communes que l’on trouve dans les campagnes sont, entre autres, les anémones, les glaïeuls, les cyclamens, les iris, les tulipes et les lys. Les forêts les plus étendues se trouvent en Grèce du nord dans les montagnes de Thrace, de Macédoine et d’Epire ; les îles de la mer Egée de l’est et du nord ainsi que celles de la mer Ionienne sont en grande partie recouvertes de pins et d’oliviers. Au total, le pays possède plus de 200 espèces d’arbres et de grands arbustes et ses forêts sont composées principalement de conifères à feuilles caduques comme les hêtres et les châtaigniers. La faune grecque est particulièrement riche.
Environ 900 espèces d’animaux vivent en Grèce, et nombre d’entre elles sont protégées par des programmes mis en place par les autorités. La tortue méditerranéenne (Caretta caretta) est une de ces espèces protégées, elle trouve refuge dans les eaux de Zakynthos et de Céphalonie.
Le dauphin et le phoque moine, présents dans la mer Egée et la mer Ionienne, sont également l’objet d’actions de préservation de la faune. La Grèce constitue de fait un point de passage privilégié des oiseaux migrateurs. On trouve également un nombre important d’espèces d’oiseaux de proie dans les forêts et aux alentours de la rivière Dadia, en Thrace. Une importante communauté d’oiseaux chassant sous l’eau, comme les cormorans, les ibis, les aigrettes et les hérons, peuple la région des lacs Prespes au nord de la Macédoine.
C’est d’ailleurs dans les environs de la frontière nord du pays que vivent quelques ours bruns, des chats sauvages, des martres, des chevreuils et, occasionnellement, des loups et des lynx.

Histoire

Figures historiques
Périclès (env. 495-429 av. J.-C.)
La célèbre statue du musée du Vatican le représente casqué. Le fait est que cet orateur démocrate eut d’abord des accents guerriers avant de se consacrer à l’épanouissement culturel d’Athènes dont il paracheva la démocratisation de la vie politique. Il prôna la guerre à outrance contre les Perses et contre Sparte, deux ennemis avec lesquels Athènes devait conclure des paix séparées.
Réélu régulièrement durant 30 ans, il abandonna peu à peu ses rêves d’un impérialisme athénien pour se tourner vers des sources spirituelles et intellectuelles. C’est ainsi que, sous Périclès, Athènes vit la construction de l’Acropole, et Le Pirée l’érection de ses fortifications.
En cet âge d’or, les grands créateurs de la cité se nommaient Phidias, Hippodamos de Milet, Sophocle, Euripide, Hérodote d’Halicarnasse. La vie de Périclès, célèbre pour sa simplicité et la confiance dont il jouissait, se termina assombrie par la guerre du Péloponnèse et par la défaveur momentanée de ses concitoyens. Périclès mourut de la peste.
Philippe II de Macédoine (env. 382-336 av. J.-C.)
Il fut nommé roi de Macédoine en 359, à l’âge de 23 ans. Auparavant, il avait passé trois ans comme otage à Thèbes où il avait pu parfaire sa connaissance de la culture grecque. A peine couronné, il entra en guerre contre les Illyriens et les Péoniens, avant de se retourner contre ses voisins du nord, les Thraces, auxquels il bloqua l’accès aux mines d’or du mont Pangée.
Puis il attaqua Athènes à la tête d’une armée bien organisée, ayant contre lui la coalition d’Athènes (où résidait Démosthène, son principal opposant) et de Thèbes.
Maître de la Grèce en 338, il se préparait à entrer en guerre contre les Perses lorsqu’il fut (peut-être) assassiné par Pausanias.
Alexandre le Grand (env. 356-323 av. J.-C.)
Il eut Aristote pour précepteur et, pour lui enseigner l’art de la guerre, les campagnes de son père Philippe II contre les Thraces et les Illyriens. Il succéda à Philippe II en 336, à l’âge de 20 ans.
La vie de cette comète de l’Histoire fut marquée par une entreprise surhumaine : la constitution d’un empire fabuleux dont la réalisation lui coûta la vie à l’âge de 33 ans, et qui ne devait pas lui survivre.
Après avoir vaincu les peuples révoltés de Grèce, Alexandre entreprit une politique expansionniste au détriment des Perses, conquérant l’Egypte, où il fonda Alexandrie, et s’emparant de Babylone et Persépolis, qu’il fit brûler.
Il traversa le Tigre et l’Euphrate, soumit les Perses, puis entreprit l’étonnante expédition qui devait le mener au-delà de l’Indus, en Inde du Nord, où son souvenir encore vivace nourrit la légende.
Miné par la maladie et les privations de sa vie de soldat (certains historiens affirment qu’il fut assassiné), Alexandre le Grand mourut dans la ville dont il rêvait de faire la capitale de son empire, Babylone. La date de sa mort est considérée par les historiens comme la fin de l’Antiquité.



Chronologie

Chronologie
La Grèce antique
[image: ] De 2800 à 2200 av. J.-C. > Civilisation cycladique.
[image: ] De 2000 à 1450 av. J.-C. > Civilisation minoenne en Crète.
[image: ] De 1400 à 1000 av. J.-C. > Civilisation mycénienne.
[image: ] Vers 1200 av. J.-C. > Civilisation des Doriens.
[image: ] 490 av. J.-C. > La première guerre médique s’achèvera avec la victoire des Athéniens à Marathon sur les Perses de Darius.
[image: ] 480 av. J.-C. > La seconde guerre médique a lieu, elle aboutira à la victoire des Grecs à Salamine, sous la conduite de Thémistocle, sur les Perses de Xerxès.
[image: ] De 450 à 429 av. J.-C. > C’est l’époque de Périclès et de l’apogée athénienne.
[image: ] De 431 à 404 av. J.-C. > La guerre du Péloponnèse commence, Sparte en ressortira vainqueur.
[image: ] 359 av. J.-C. > Avènement de Philippe II de Macédoine.
[image: ] 364 à 324 av. J. -C. > Alexandre le Grand s’illustre dans des conquêtes qui le mèneront jusqu’en Inde. Il meurt en 323 av. J.-C.
L'hellénisme de l'époque romaine et de Byzance
[image: ] 146 av. J.-C. > La Grèce passe sous la domination romaine pour devenir ultérieurement province romaine sous l’empereur Auguste.
[image: ] 330 > Constantinople est fondée et devient la capitale de l’empire romain.
[image: ] 395 > Création de l’empire romain d’Orient ou empire byzantin (395-1453) de langue et de civilisation grecques avec Constantinople comme capitale.
[image: ] 863 > Cyrille et Méthode commencent l’évangélisation des Slaves et créent l’alphabet cyrillique.
[image: ] XIe et XIIe siècles > L’humanisme byzantin s’épanouit.
[image: ] 1054 > Schisme entre l’Eglise catholique romaine et l’Eglise orthodoxe grecque.
[image: ] 1204 > La quatrième croisade, sous la conduite des Vénitiens, prend Constantinople. L’Empire byzantin connaît la période dite de « francocratie » .
[image: ] 1261 > Michel Paléologue fonde la dynastie des Paléologues. L’Empire byzantin est reconstitué.
[image: ] XIIIe et XIVe siècles > On assiste à une renaissance culturelle à Byzance.
[image: ] 1453 > Mahomet II prend Constantinople, fait qui consacre la fin de l’Empire byzantin. La Grèce passe sous la domination turque. La Crète, quant à elle, ne sera prise qu’en 1669.
La domination ottomane
[image: ] Fin du XVIIIe siècle > La renaissance hellénique se fait jour.
[image: ] 1768-1774 > La Russie obtient un droit de protection des Grecs de l’Empire ottoman suite à la guerre russo-turque.
[image: ] 1770 > Les Grecs se révoltent contre les Turcs dans le Péloponnèse. De 1790 à 1803, l’Epire se soulève à son tour.
[image: ] 1821 > Début du soulèvement grec contre les Turcs. Des héros grecs de l’indépendance s’illustrent par leur courage : Botzaris, l’archevêque Germanos, Mavromichalis, Ypsilantis, Mavrocordatos, Kolokotronis, Karaïskakis, Makrigiannis.
[image: ] 1822 > L’Assemblée nationale d’Epidaure proclame l’indépendance de la Grèce. Massacre des Grecs de Chio par les Turcs qui inspirera un tableau à Delacroix (Les Massacres de Scio, Louvre). Missolonghi, ville où mourra le poète anglais Lord Byron en 1824, est assiégée.
[image: ] 1827 > A la bataille de Navarin, Français, Anglais et Russes détruisent la flotte turco-égyptienne.
[image: ] 1829 > L’Empire ottoman signe le traité d’Andrinople, reconnaissant ainsi l’autonomie de la Grèce.
[image: ] 1830 > Protocole de Londres : reconnaissance de fait de l’indépendance de la Grèce.
Le nouvel Etat grec
[image: ] 1831 > Ioannis Capodistria est assassiné. Imposé par les puissances françaises, anglaises et russes, Othon de Bavière devient roi de Grèce à 18 ans.
[image: ] 1863 > Georges Ier, prince danois, monte à son tour sur le trône.
[image: ] 1875 > Sous la pression des libéraux, le régime évolue vers un système parlementaire.
[image: ] 1909 > Un coup d’Etat, dirigé par une ligue militaire, oblige Georges Ier à nommer Eleftherios Venizélos Premier ministre.
[image: ] 1912-1913 > Suite aux guerres balkaniques, la Grèce agrandit peu à peu son territoire.
[image: ] 1918 > La Grèce se joint aux alliés dans la Seconde Guerre mondiale.
[image: ] 1919 > Les traités donnent à la Grèce la Thrace, les îles d’Imbros et Ténédos et la région de Smyrne en Asie Mineure.
[image: ] 1923 > Le traité de Lausanne consacre la victoire turque dans la guerre qui opposera la Grèce à la Turquie en 1921. Un échange de population est organisé entre les deux pays. Le roi Constantin abdique. Son fils Georges II monte sur le trône et abdiquera peu après.
[image: ] 1924 > La République est proclamée. Venizélos retourne au pouvoir et tente de stabiliser le pays.
[image: ] 1935 > Le roi Georges II revient et rétablit la Constitution de 1911.
[image: ] 1936 > Venizélos meurt à Paris. Un régime autoritaire est installé par le général Metaxas.
[image: ] 1940-1941 > L’Italie attaque la Grèce et se retrouve en position difficile. Les Allemands interviennent et occupent toute la Grèce jusqu’en octobre 1944.
[image: ] 1946-1949 > La guerre civile grecque commence et s’achève par la défaite des communistes.
La Grèce contemporaine
[image: ] 1952 > La Grèce adhère à l’OTAN.
[image: ] 1963-1965 > Un gouvernement de l’Union du centre est mis en place, conduit par Georges Papandréou.
[image: ] 1965-1967 > Papandréou démissionne, et plusieurs gouvernements conservateurs soutenus par le roi dirigent successivement le pays.
[image: ] 1967 > Un coup d’Etat est fomenté par une junte militaire menée par le général Papadopoulos. La dictature dite des Colonels durera jusqu’en 1974.
[image: ] 1974 > Le coup d’Etat à Chypre renverse le président Makarios. L’armée turque intervient et occupe encore aujourd’hui la partie nord de l’île. La démocratie est restaurée en Grèce et Caramanlis devient chef du gouvernement.
[image: ] 1981 > Les socialistes accèdent au pouvoir sous la direction d’Andréas Papandréou. La Grèce fait son entrée dans la CEE.
[image: ] Avril 1990 > Constantin Mitsotakis devient Premier ministre après la victoire de la droite aux législatives.
[image: ] Octobre 1993 > Des élections anticipées sont organisées et voient la victoire du parti socialiste PASOK. Andréas Papandréou est à nouveau Premier ministre. Il démissionnera pour raison de santé en janvier 1996.
[image: ] Septembre 1996 > Le parti socialiste PASOK gagne les élections législatives. Costas Simitis devient Premier ministre et le restera jusqu’en 2004.
[image: ] 1er janvier 2002 > La Grèce adopte la monnaie unique.
[image: ] 2004 > En mars, le parti de droite Nouvelle Démocratie remporte les élections législatives, Costas Caramanlis devient Premier ministre.
[image: ] 2004 > En août, les Jeux olympiques se déroulent à Athènes.
[image: ] 19 avril 2005 > La Grèce est le 6e pays à ratifier le texte de la Constitution européenne.
[image: ] 2006 > Pour la première fois, la Grèce préside le Conseil de Sécurité de l’ONU pendant tout le mois de septembre, en tant que membre non permanent.
[image: ] 2007 > La droite Nouvelle Démocratie remporte les élections législatives anticipées de septembre. Costas Caramanlis est, pour la deuxième fois consécutive, Premier ministre tandis qu’en novembre le socialiste Georges Papandréou est reconduit au poste de leader du Pasok.
[image: ] Octobre 2009 > Les socialistes de Georges Papandréou remportent les élections législatives anticipées demandées par le Premier ministre conservateur Costas Caramanlis après 6 ans au gouvernement. Le PASOK accède donc au pouvoir pour 4 ans.
[image: ] Mars 2010 > Le président de la République, Karolos Papoulias, du Pasok, est reconduit dans ses fonctions.
La Grèce en crise
[image: ] Printemps 2010 > Le FMI et l'Union européenne accordent à la Grèce un prêt de 110 milliards d'euros afin d'éviter la faillite du pays dont le déficit public et la dette ont explosé en 2009. Les premières manifestations à Athènes contre les mesures d'austérité instaurées par le gouvernement afin d'éviter la faillite de la Grèce font trois morts, non loin de la place Syntagma.
[image: ] Juin 2011 > malgré l'aide financière de l'Europe, le pays est entré en récession. La cure d'austérité aura eu l'effet inverse de celui escompté. Le Premier ministre est contraint de procéder à un remaniement : E. Venizelos devient ministre des Finances. Les « indignés » investissent la place Syntagma pendant plus de deux mois avant d'être dispersés par les forces de l'ordre en août.
[image: ] Septembre 2011 > les rumeurs de faillite et de sortie de la zone euro du pays sont à leur comble, de nouvelles mesures d'austérité s'ajoutent aux précédentes. Un vaste plan de privatisation, grande braderie des biens de l'Etat grec, est en cours.
[image: ] Novembre 2011 > Georges Papandréou est contraint de démissionner pour laisser place à un gouvernement de coalition et de transition. Loukas Papadimos devient Premier Ministre.



Des origines à nos jours
Civilisation minoenne (2000-1500 av. J.-C.)
La civilisation grecque a commencé en Crète. A cette époque, la grande île avait le quasi-monopole du commerce maritime en Méditerranée. Knossos, sa capitale, rassemblait des artistes de haut niveau et les maisons de son palais connaissaient un degré de confort et de raffinement aujourd’hui inimaginable. Dans le domaine des sports, une place spéciale était réservée à la tauromachie. A la tête d’une flotte importante, le roi Minos conquit les Cyclades et leur transmit certains aspects de la brillante civilisation crétoise dont la disparition subite et mystérieuse, vers 1500 av. J.-C., demeure une énigme de l’histoire. Elle est due soit à une invasion, soit, plus probablement, à un séisme qui aurait sa source dans la caldeira du volcan de Santorin.
Civilisation mycénienne (1500-1100 av. J.-C.)
A peu près à la même époque, la tribu des Achéens, venue du nord, conquiert une grande partie de la Grèce et y fonde plusieurs villes. Mycènes, la plus florissante, donnera son nom à leur civilisation. Ces guerriers sont éblouis par la civilisation crétoise. Ils invitent des artistes de cette île pour apprendre leurs techniques. Vers 1200, unies pour la première fois, toutes les tribus grecques partent à la conquête de la ville de Troie, dont le siège durera dix ans. Selon la tradition, l’objet de cette guerre est l’enlèvement de la belle Hélène, épouse de Ménélas, roi de Sparte, par Pâris, fils de Priam, roi de Troie. Homère a conté dans l'Iliade les détails de cette aventure, non confirmée par les découvertes archéologiques. On sait seulement que, vers le XIe siècle, des Grecs s’installent en Asie Mineure. A peu près à la même époque, les Doriens, une tribu plus guerrière que les Achéens, arrivent en Grèce. Les Doriens vont conquérir presque tout le pays, sauf l’Eubée et l’Attique, détruisant sur leur passage la civilisation mycénienne et introduisant un mode de vie basé sur la discipline militaire.
Époque géométrique et archaïque (1100-500 av. J.-C.)
Dans les régions épargnées par les Doriens, les arts sont toujours florissants, comme en témoignent les vases à motifs géométriques qui datent de cette période. Vers 900, un alphabet est créé et au VIIe siècle, commence à se propager l’appellation hellène qui englobe toutes les populations d’origine grecque. Selon la mythologie, Zeus, fâché contre les hommes, provoqua pour les punir un cataclysme qui les fit tous périr, à l’exception du roi Deucalion et de son épouse Pyrrha, réfugiés dans une barque au sommet du mont Parnasse. Suivant les conseils de l’oracle de Delphes, les époux jetèrent derrière eux des pierres aussitôt transformées en être humains.
 Le fils de Deucalion, Hellen, eut trois fils Doros, Eole et Xouthos et deux petits-fils Achéos et Ion qui ont donné leurs noms aux tribus grecques. C’est l’époque qualifiée d’archaïque. D’importantes colonies grecques se développent en Syrie, en Italie, en Sicile, en Egypte, au Pont-Euxin et en Ligurie. Vers cette époque, le gouvernement aristocratique laisse la place aux tyrans, tandis que Sparte et Athènes se disputent l’hégémonie sur les tribus grecques.
Époque classique (500-300 av. J.-C.)
Grâce aux réformes de Solon, à l’administration magistrale de Pisistrate et à l’œuvre de Clisthène, véritable fondateur de la démocratie, Athènes est en plein essor tandis que Sparte, disciplinée sous les lois austères de Lycurgue, est une puissante cité guerrière. L’empire perse en pleine expansion se heurte aux cités grecques. En 490, les Athéniens triomphent de l’armée de Darius, roi des Perses, à Marathon ; en 480, la flotte grecque détruit celle de Xerxès, successeur de Darius, à Salamine. Entre-temps, les Spartiates ont livré le combat héroïque des Thermopyles, où Léonidas et 300 hommes se battirent contre l’ennemi perse avec la certitude de mourir jusqu’au dernier. En 479, les Grecs triomphent des Perses à la bataille de Platées. Toutes ces victoires contribuent à faire d’Athènes le centre du monde grec. L’Acropole est dotée de temples merveilleux, les artistes créent des chefs-d’œuvre, la philosophie est florissante avec Socrate et Platon.
 La cité peut enfin consolider des institutions démocratiques non seulement exemplaires pour l’époque, mais sans précédent dans l’histoire du monde occidental.
 C’est le fameux siècle de Périclès. La démocratie grecque instaure un système fiscal qui essaie de prendre en compte les différences de niveau économique des citoyens et de donner aux citoyens pauvres les moyens de s’instruire et de suivre les manifestations culturelles aux frais de la cité. Tout citoyen libre est autorisé à participer à l’administration publique, mais peut aussi exercer un contrôle sur le bon fonctionnement des institutions. On comprend qu’une telle société ait vu naître des hommes tels qu’Hérodote, Eschyle et Phidias. Malheureusement les miracles ne peuvent pas durer et la guerre meurtrière du Péloponnèse, avec la victoire de Sparte (en 400), change définitivement la civilisation athénienne.
 Unir la Grèce a été l’un des rêves de Philippe II, roi de Macédoine. Mais ce qu’il ne pourra accomplir – Philippe II est mort assassiné –, son fils Alexandre le réalisera. Quand les dures conditions de la vie de soldat causeront sa mort, en 323 av. J.-C., à l’apogée de sa gloire, Alexandre le Grand n’a que 33 ans. Ce jeune roi a su, en très peu de temps, conquérir et unir la Grèce, puis mener contre les Perses une campagne qui le conduira en Asie Mineure, en Syrie, en Egypte, en Perse et en Inde, autant de pays où l’on trouve encore les traces de son passage et l’influence de la civilisation grecque.
Période hellénistique (300-214 av. J.-C.)
L’unité des cités grecques ne survivra pas à Alexandre le Grand. Le monde grec entre dans une période de décadence dont les Romains profitent.
 Rivalisant entre eux, les généraux d’Alexandre créent de nouveaux royaumes où l’on voit rayonner des villes comme Alexandrie et Pergame.
 Autant de centres en plein essor qui attirent de nombreux hommes de science et artistes tout en appauvrissant le pays en ressources humaines. C’est l’époque d’Epicure, de Zénon, père du stoïcisme, et des statuettes de Tanagra.
Période romaine (214 av. J.-C.-330 apr. J.-C.)
Les conflits internes et l’émigration vers les colonies de l’Asie Mineure ont laissé la Grèce affaiblie, proie facile pour la nouvelle puissance naissante, Rome. Corinthe, dernier bastion, tombe en 146 av. J.-C. Cependant, la civilisation grecque attire les nouveaux conquérants qui l’acceptent, l’adoptent et aident à sa propagation.
 L’empereur Hadrien notamment contribue de manière essentielle à l’essor du pays, tandis que des mécènes comme Hérode Atticus construisent d’importants monuments. En 50 apr. J.-C., l’apôtre Paul visite la Grèce et introduit le christianisme dans le pays. Les Evangiles, écrits en langue grecque, vont rapidement détrôner le panthéon olympien.  A la mort de Théodose le Grand, l'Empire, déjà affaibli par les invasions barbares, est partagé entre ses deux fils. Naissent ainsi l'empire d'Occident et l'empire d'Orient (ou byzantin) dont la capitale est Constantinople et auquel appartient la Grèce.
Période byzantine (330-1453)
Fondateur de Constantinople en 330, l’empereur Constantin met en place les bases du grand Empire byzantin qui, durant quelque onze siècles d’existence, devra affronter maints ennemis : les Perses, les Arabes, les Turcs, les Huns, les Slaves…
 Fer de lance de cet empire, l’Eglise byzantine – sa rupture avec Rome date de 1054 – est très puissante et ses monastères étonnamment prospères.
 Au cours des siècles, les législateurs byzantins vont prendre certaines mesures favorables aux femmes : ils leur garantissent notamment la jouissance de leurs biens, interdisent la répudiation, et accordent à la mère les mêmes droits qu’au père sur les enfants. Les œuvres sociales sont aussi encouragées avec la création d’hôpitaux, d’hospices et d’orphelinats.
 Au VIe siècle, Justinien et son épouse Théodora contribuent à l’essor des arts et des lettres (on doit à Justinien la construction de la magnifique église Sainte-Sophie, à Constantinople). Un deuxième âge d’or s’ouvre pour Byzance avec la dynastie macédonienne (867-1056). Le commerce, l’artisanat, les sciences et les arts prospèrent, et le faste de la cour, malgré ses intrigues, fait rêver les Européens, tandis que le danger permanent des invasions bulgares rend la société de Constantinople palpitante et créative. En 972, la princesse Theophano, sœur de Basile II, épouse l’empereur allemand Othon ; elle emmène avec elle des savants, ce qui permet d’établir un contact fructueux entre la civilisation byzantine et l’Occident. En 1204, lors de la quatrième croisade, les croisés prennent Constantinople et y fondent un empire latin qui va durer jusqu’en 1261. Ces quelques années suffiront à détruire la cohésion de la civilisation byzantine et à créer les circonstances propices à sa décadence.
 L’affaiblissement de l’empire byzantin sera vite perçu par les Ottomans : en 1453, Constantinople tombe aux mains des Turcs, un événement aujourd’hui encore ressenti tragiquement par beaucoup de Grecs.
Occupation turque et résistance (1453-1830)
En 1669, après une occupation de 22 ans, les Turcs conquièrent la Crète et dominent l’île pendant 200 ans. Ils imposent de lourdes taxes et pratiquent une politique d’enrôlement de force des enfants pour en faire de redoutables soldats, les janissaires. Pour autant, ils font montre d’une grande tolérance envers la religion orthodoxe, ce qui explique peut-être que l’identité nationale grecque ait pu survivre durant une aussi longue occupation. Dans les montagnes, des bandits, les klephtes, jouent les Robin des Bois contre les Turcs. En 1814, des commerçants grecs d’Odessa fondent la Filiki Etairia, société secrète pour la libération du pays. Le 25 mars 1821, au monastère d’Aghia Lavra, à Kalavrita, le patriarche Germanos lève le drapeau révolutionnaire, donnant le signal du commencement des combats pour l’indépendance. Les affrontements sont sanglants et plusieurs héros ont un destin tragique, à l’instar d’Athanassios Diakos qui meurt embroché et rôti après avoir combattu l’armée turque avec seulement 40 hommes. Ces exploits ayant réussi à toucher l’opinion publique européenne, plusieurs personnalités déclarent leur soutien à la cause grecque : le poète anglais Lord Byron se rend sur place, Chateaubriand, Lamartine, Hugo, la duchesse de Plaisance prennent publiquement parti pour la Grèce indépendante. Devenu Premier ministre à Londres, Lord Canning persuade la France et la Russie d’intervenir avec l’Angleterre pour mettre fin à la guerre. En juin 1827, les trois puissances signent un traité reconnaissant l’autonomie de la Grèce. Après deux autres années de guerre, en 1829, les Russes, vainqueurs des Ottomans, obligent le sultan à signer le traité d’Andrinople qui garantit l’indépendance grecque. La Grèce indépendante ne comprend qu’une partie de la Grèce centrale, l’Attique, le Péloponnèse et quelques îles des Cyclades.
 Les autres parties de son territoire lui seront rendues au fur et à mesure des événements historiques qui suivent.
Le nouvel État grec
Ioannis Kapodistrias, un Grec de la diaspora, Premier ministre du tsar en Russie, devient le premier gouverneur de la Grèce indépendante, mais meurt assassiné en 1831 à Nauplie, alors capitale de la Grèce. Deux ans plus tard, commence le règne d’Othon de Bavière. Mais la vie politique du pays reste influencée par les grandes puissances, ce qui crée des mécontentements et conduit à la destitution d’Othon en 1862. Son successeur est Georges Ier, prince du Danemark. Deux ans plus tard, les îles Ioniennes sont annexées à la Grèce. En 1878, le traité de Santo Stefano rend la Thessalie et une partie de l’Epire à la Grèce. En 1911, Venizélos, un homme à la forte personnalité qui va marquer l’histoire du pays et sera adoré par ses partisans, est nommé Premier ministre. Durant la guerre des Balkans (1912-1913), l’armée grecque commandée par Venizélos libère la Macédoine et l’Epire, la Crète et les îles de la mer Egée. A la fin de la Première Guerre mondiale, le traité de Sèvres signé le 10 août 1920 attribue à la Grèce, qui était du côté de l’Entente, la Thrace orientale, les îles Imbros et Ténédos aux dépens de la Turquie ainsi qu’une vaste région en Asie Mineure qui comprend, entre autres, Smyrne. Les grandes puissances finalement inquiètes des conséquences de ce traité laissent la Grèce s’imposer seule. En 1922, les forces grecques sont défaites par l’armée turque en Asie Mineure, et la situation prend des dimensions catastrophiques. La plupart des Grecs de l’intérieur de la Turquie se réfugient à Smyrne. Sous l’œil des Français, Anglais et Russes qui n’interviennent pas pour cause de neutralité, beaucoup de Grecs sont massacrés, le métropolite Chryssostomos se fait lyncher sur la grande place. Le 13 septembre, Smyrne est incendiée par l’armée turque. Le feu détruira presque toute la ville et fera 100 000 morts. L’armistice de Moudania signé en octobre 1922 reconnaît la souveraineté de la Turquie sur toute l’Asie Mineure. Un échange de population est convenu entre les deux pays, forçant un million et demi de Grecs d’Asie Mineure à partir vivre en Grèce. Cet événement est ressenti comme une des plus grandes tragédies de l’hellénisme avec la chute de Constantinople. Le visage économique et social de la Grèce s’en trouve bouleversé. Alors que les hostilités de la Seconde Guerre mondiale ont déjà commencé en Europe, Mussolini lance un ultimatum à la Grèce lui intimant de laisser passer ses troupes sur le territoire grec. Le 28 octobre 1940, la Grèce répond ochi c’est-à-dire « non » . Les troupes italiennes avancent dans la région d’Epire. La Grèce résiste et, après un combat héroïque, repousse les forces fascistes en Albanie. Mussolini doit appeler Hitler pour l’aider à mater la résistance. Le 27 avril 1941, un drapeau portant le symbole de la croix gammée flotte sur l’Acropole. Les Crétois résisteront encore un peu, puis tomberont à leur tour. S’en suit l’occupation allemande, période extrêmement dure pour la population qui meurt littéralement de faim. La résistance s’organise alors. La Grèce est le seul pays occupé à ne pas avoir cédé au Service du travail obligatoire. Churchill lui-même rendra hommage aux Grecs pour leur résistance héroïque, une des plus importantes qui fut opposée à l’Axe avec celle de la Yougoslavie. En 1947, le traité de Paris rend à la Grèce Rhodes et le Dodécanèse. Le pays n’est pas au bout de ses souffrances puisque, aussitôt, commence la guerre civile entre libéraux et communistes dont les conséquences seront tragiques pour le pays. Cette guerre civile durera trois ans (1946-1949). Avec l’aide des Britanniques, l’armée grecque vainc l’armée communiste, l’ELAS. Ses partisans sont exilés ou emprisonnés. La division du pays laissera des séquelles qui influenceront considérablement la vie politique du pays jusqu’à une époque récente. Le parti communiste a d’ailleurs été interdit jusqu’en 1974 et la question de savoir qui était avec qui pendant la guerre civile est encore aujourd’hui taboue.
De l’instabilité à la dictature des Colonels
En 1952, le Premier ministre Constantin Caramanlis doit affronter une situation difficile pour moderniser l’économie du pays. Cette période est marquée par le début de l’émigration des populations rurales vers les grandes villes, surtout Athènes. Dans la capitale, le boom immobilier entraîne la destruction de plusieurs beaux quartiers anciens. En 1963, l’Union du centre prend le pouvoir. C’est le début d’une période d’instabilité politique qui aboutit, en 1967, à un coup d’Etat conduit par les militaires. La junte gardera le pouvoir sept longues années, réprimant par la violence la révolte des étudiants, en novembre 1973, et contraignant à l’exil de nombreux intellectuels et opposants.
 En 1974, les militaires commettent l’erreur de vouloir renverser le président chypriote Makarios, ce qui donne un prétexte à l’armée turque pour envahir 37 % de l’île de Chypre afin, dit-elle, de protéger ses minorités.
De l’avènement de la démocratie…
Un désastre qui permettra le retour au pouvoir d’une personnalité respectée par toute la classe politique, Constantin Caramanlis, jusqu’alors exilé à Paris. Un référendum est aussitôt organisé pour décider que la Grèce serait une monarchie constitutionnelle ou une république : 69,2 % des votants ayant opté en faveur de la république, la Constitution prévoit des élections pour la désignation des 300 membres du Parlement qui à leur tour élisent Caramanlis président de la République. Farouchement pro-Européen, Caramanlis sera l’artisan de l’entrée de la Grèce dans la CEE (1981). Cette même année, le Parti socialiste (PASOK) d’Andréas Papandréou remporte les élections. Papandréou restera au pouvoir pendant sept ans. En 1988, son gouvernement est impliqué dans une série de scandales économiques majeurs. Le PASOK perd la majorité des sièges au Parlement. Tzannis Tzannetakis, une personnalité de la droite, grâce à une coalition avec le Parti communiste, entreprend le processus de catharsis (épuration) qui aboutit à la poursuite judiciaire de plusieurs personnalités du PASOK, dont Andréas Papandréou lui-même.
 En 1990, après trois élections consécutives, Konstantin Mitsotakis, chef du parti libéral de la Nouvelle Démocratie, devient Premier ministre, et Constantin Caramanlis retourne à la présidence de la République.
… A la rigueur politique
Le gouvernement actuel doit gérer la question de Chypre toujours divisée, l’instabilité potentielle de la région des Balkans qui entraîne un flux de réfugiés dans le pays, et la crise économique. Afin de freiner l’inflation et réduire le déficit budgétaire, le gouvernement impose une politique d’austérité symbolisée par un gel des salaires dans la fonction publique et une augmentation significative du prix des services publics. La Grèce se lance en parallèle dans un programme de privatisation à grande échelle visant plus de 700 entreprises dont la société de télécommunications (OTE), la compagnie aérienne (Olympic Airways) et la compagnie d’électricité. Si ces mesures sont indispensables pour sauver l’économie du pays, elles suscitent de nombreux désaccords reflétés par une série de grèves immobilisant une partie du pays de 1990 à 1992. Mais la situation du pays ne s’améliore que lentement, et des rumeurs de corruption en 1992 et une affaire d’écoute téléphonique en 1993 finissent par déstabiliser le gouvernement de Mitsokakis qui perd sa majorité parlementaire à la fin 1993. Les élections anticipées en octobre 1993 redonnent la majorité parlementaire au PASOK de Papandréou, qui malgré son mauvais état de santé dirigera le parti jusqu’à sa mort le 26 juin 1996. Costas Simitis, opposant ouvert à Papandréou, prend alors la tête du PASOK et le réoriente politiquement. Appartenant à la même école politique que Tony Blair, Simitis fait pencher le PASOK vers le centre et arrive même à s’accorder avec la Nouvelle Démocratie sur les grandes orientations à suivre. Il approfondit également les liens de la Grèce avec l’Union européenne et s’efforce de la faire participer à l’Union monétaire. La Grèce rejoint la zone Euro en janvier 2002 comme les autres pays participant à l’Euroland. En outre, c’est sous la présidence grecque, en 2003, que le traité d’adhésion des 10 nouveaux membres de l’Union européenne a été signé à Athènes. En politique locale, les relations avec la Turquie restent très délicates, la guerre menaçant d’éclater en 1996 avec l’affaire des petites îles d’Imia, ce qui fragilise la stabilité politique. Costas Simitis et son ministre des Affaires étrangères Georges Papandréou ont réussi à déplacer le conflit gréco-turc à une affaire turco-européenne avec le traité de Copenhague de 1999. En 2004, la Nouvelle Démocratie reprend à nouveau la main. Costas Caramanlis (le neveu du restaurateur de la démocratie) est élu le 7 mars 2004 pour 4 ans. Il devient à 47 ans, le plus jeune Premier ministre de l’histoire politique de la Grèce. Au cours de l’été 2007, juste avant la réélection de la droite au pouvoir en septembre, le pays est ravagé par d’incontrôlables incendies. 250 000 hectares de terres et de forêts partent en fumée et une soixantaine de personnes meurent calcinées. En novembre 2007, malgré la défaite de son parti aux élections nationales, Georges Papandréou est reconduit au poste de leader du PASOK.
Et une crise sans précédent
En septembre 2007, la Nouvelle Démocratie obtient un nouveau mandat de 4 ans auprès de la population grecque. Mais seulement deux ans plus tard, le gouvernement, qui ne dispose pas de majorité absolue au Parlement, n'a plus les mains libres pour faire passer les réformes nécessaires au pays dont les indicateurs économiques sont au plus bas. De plus, il a perdu toute légitimité, miné par des scandales et affaires de pots-de-vin. Début septembre 2009, Costas Caramanlis demande donc la tenue d'élections anticipées. Et le 4 octobre 2009, les socialistes remportent le scrutin haut la main avec 43,92 % des voix. Georges Papandréou prend donc la tête d'un gouvernement qui bénéficie de la majorité absolue au Parlement avec 160 sièges. La tâche s'annonce ardue car le monde entier découvre alors l'ampleur de la dette du pays : 300 milliards d'euros, soit 113 % du PIB et son déficit budgétaire de 13 % du PIB… Des chiffres qui seront d'ailleurs revus à la hausse dans les mois qui suivent. Le chômage et l'inflation sont en hausse et la croissance est à 0 %. Proche de la faillite, le gouvernement est contraint d'imposer une cure d'austérité sans précédent, provoquant la colère des citoyens. En échange de ces mesures drastiques, le FMI et l'UE acceptent de verser un prêt de soutien de 110 milliards d'euros. L'année 2010 est donc une année extrêmement difficile pour les habitants du pays qui voient leurs salaires diminuer, le taux de chômage et les licenciements exploser, les petits commerces mettre, tour à tour, la clé sous la porte. Lors de nombreuses manifestations, plus ou moins violentes (morts de 3 personnes en mai 2010), la population se plaint que, seuls les plus pauvres soient touchés par les mesures d'austérité mises en place par le gouvernement, sous la pression de la « troïka » (FMI, BCE et UE), tandis que ceux à qui profitent la corruption et l'évasion fiscale demeurent intouchables. L'année 2011 s'avère pire que la précédente et les bas et moyens revenus continuent de faire les frais d'une politique de rigueur sans précédent. Le Premier ministre, littéralement conspué par la population, est obligé de procéder à un remaniement de son gouvernement. Le ministre des Finances, Georges Papaconstantinou, est remplacé par Evangelos Venizelos. Malgré la multiplication de nouvelles taxes et des coupes de salaires, le pays ne parvient pas à renflouer ses caisses, créant la panique au sein de la zone euro. La population en proie au chômage, à la baisse des salaires et des retraites ainsi qu'à l'augmentation du coût de la vie, suffoque alors que les services publics remplissent de moins en moins leur rôle (école, santé…). Le gouvernement n'a plus aucune marge de manœuvre et le pays se laisse guider à vue par la « troïka » et les marchés financiers.
Malgré les efforts de l'ensemble de la population grecque, le pays s'enlise dans la crise et la faillite menace. La question de la sortie de l'euro commence même à être évoquée par les économistes et certains Grecs, pris à la gorge financièrement. Alors qu'un ultime plan de sauvetage est concocté par le duo Sarkozy-Merkel le 26 octobre 2011, Georges Papandréou, conspué par l'opposition et une grande partie de la population, l'accusant d'être la marionnette de la troïka et de ne faire payer la crise qu'à la classe moyenne grecque, propose la tenue d'un référendum. L'énorme tapage médiatique qui s'en suit, tant au plan national qu'international, l'oblige à opérer un revirement. Après l'obtention d'un vote de confiance, il négocie avec l'opposition la création d'un gouvernement de coalition temporaire dirigé par Loukas Papadimos, technocrate proche des socialistes et économiste de renom, ancien vice-gouverneur de la Banque centrale européenne. Des élections nationales interviendront lorsque le gouvernement de transition aura achevé la mise en place du programme permettant l'obtention de l'aide négociée le 26 octobre. 
La Grèce est actuellement membre de l’ONU, de l’OTAN, de l’OCDE, du FMI, de l’UEO du Conseil de l’Europe, de la CSCE et bien sûr de l’Union européenne.

Politique et économie

Politique
Fidèle à son cliché mythique d’inventeur de la démocratie, le peuple grec aime discuter politique et refaire le monde… mais de manière dilettante, dans les kafenio ! Athènes, la capitale, focalise les enjeux nationaux et internationaux les plus houleux puisque c'est dans l'enceinte de son Parlement, le Vouli, que se prennent les décisions politiques. Les débats sont bien alimentés et les sessions s'achèvent traditionnellement, par un vote, au petit matin !

Structure étatique
La Grèce est une république parlementaire depuis le 8 juillet 1974. La Constitution actuelle fut votée en 1975, amendée en 1986 et révisée en 2000-2001. Le Parlement, le Vouli, est élu pour 4 ans au suffrage universel : 300 députés y représentent 50 circonscriptions. Son bâtiment domine la place de la Constitution (Syntagma) au cœur d'Athènes. Le président de la République est élu par le Parlement pour une période de 5 ans, renouvelable une fois. Aux pouvoirs limités, son rôle est plutôt représentatif. Depuis le 12 mars 2005, le président de la République est Karolos Papoulias, reconduit en 2010. Le Premier ministre, actuellement Georges Papandreou du PASOK, est élu, de manière indirecte, par le peuple. Il forme et dirige le gouvernement. Officiellement, le pouvoir exécutif est aux mains des ministres. En réalité, les 13 régions du pays jouissent d’importantes responsabilités administratives. Culture politique oblige, le suffrage en Grèce est obligatoire. Tout citoyen de plus de 18 ans a droit au vote, mais ne peut être éligible qu’à partir de 25 ans. Le pays est membre de l'Union européenne depuis 1981 et a en a ratifié la Constitution en 2005.

Partis
[image: ] Le PASOK. Ce parti socialiste, mouvement socialiste panhellénique, fondé par Andréas Papandréou, exerce le pouvoir de 1981 à 1990, puis de 1993 à 2004. De nouveau, élu en octobre 2009, son leader Georges Papandréou, fils du fondateur, est aujourd'hui l'ancien Premier ministre du pays puisqu'il a démissionné en novembre 2011.
[image: ] La Nouvelle Démocratie. Ce parti conservateur de droite fut fondé par Constantin Caramanlis, élu Premier ministre de 1974 à 1981 puis de 1990 à 1993. En mars 2004, après plusieurs années de règne socialiste, Costas Caramanlis, neveu de Constantin, accède à la tête du gouvernement pour 4 ans, et sera reconduit en 2007. Mais 2 ans plus tard, en octobre 2009, il convoque des élections législatives anticipées, qu’il perd. Il démissionne alors de la tête de son parti et disparaît de la scène politique. Il est remplacé par Antonis Samaras.
[image: ] Le KKE. Parti communiste, crédité de 7,54 % des voix aux élections de 2009 et dont la secrétaire est Aleka Papariga.
[image: ] Le Syriza (Synaspismos). La coalition de gauche radicale est représentée au Parlement avec 4,60 % des voix et dirigée par Alexis Tsipras.
[image: ] Le LAOS. Ce parti d’extrême droite a fait son entrée au Parlement grec en 2007. Il représente aujourd’hui 5,63 % des voix. Il est représenté par Georges Karatzaferis.
[image: ] Oikologi Prassini. Le mouvement des Verts, dirigé par Nikos Chryssogelos, a récemment investi la scène politique nationale. Le parti n'a pas encore obtenu de siège au Parlement.
[image: ] L'Alliance Démocratique. Fondée par Dora Bakoyianni, ancienne maire d'Athènes et députée de Nouvelle Démocratie et ministre des Affaires étrangères.
[image: ] Demokratiki Aristera. Petit parti fondé en 2011 par 4 députés Siriza, dont Fotis Kouvelis. Il dispose du coup de sièges au Parlement.
Le nouveau gouvernement mené par Loukas Papademos depuis le 10 novembre 2011 est un gouvernement d'union nationale comprenant le PASOK, la Nouvelle Démocratie et le LAOS.

Enjeux actuels
[image: ] Au niveau national. Un gouvernement de coalition, en place depuis novembre 2011, a la charge de prendre les mesures nécessaires à la réunion des conditions d'obtention de l'aide du 26 octobre 2011 prévue par l'Europe. Les mesures d'austérité se multiplient depuis deux ans et la population, excédée par les mesures d'austérité, a vu baisser dramatiquement ses salaires et retraites. L'enjeu pour l'Etat est de diminuer les dépenses de l'Etat et d'en augmenter les recettes pour tenter d'éviter la faillite. Mais après avoir saigné la population, la consommation est en chute libre et les capitaux des plus riches ont déjà quitté le pays.
[image: ] Au niveau international. Située au centre d’un triangle d’influence constitué par les Balkans, l’Europe de l’Ouest et le Proche-Orient, la Grèce a une position stratégique, notamment pour l’OTAN. Membre de cette dernière, elle se voit tolérer ses relations rapprochées avec la Russie, la Syrie et les pays arabes. Mais cette position géographique et culturelle n’est pas sans tension avec ses voisins. Une minorité de Grecs revendique toujours à l’Albanie du Sud ce qu’elle appelle l’Epire du Nord. En Macédoine, les frontières restent bien gardées, d’autant plus que l’immigration albanaise cherche refuge. Formant un bloc orthodoxe revendiqué avec la Roumanie, la Bulgarie et la Serbie, la Grèce eut un rôle quelque peu inconfortable pendant la guerre du Kosovo. En 1992, quand la jeune République de Macédoine choisit d’apposer sur son drapeau l’étoile à 16 branches de Vergina, symbole associé à Alexandre le Grand, les Grecs le prennent comme une provocation et manifestent en masse pour qu’elle retire de son drapeau un symbole aussi fort. Le nom du pays pose également problème car c’est le même que la région grecque et qu’il renvoie également à Alexandre le Grand, de langue et de culture grecques. En 1995, la Grèce obtient de l’ONU que le pays ne soit pas reconnu internationalement sous le nom de Macédoine mais sous la dénomination FYROM (Former Yougoslav Republic of Macedonia) et l’étoile de Vergina est retirée du drapeau. Avec la guerre au Kosovo, le terme Macédoine pour désigner le pays se répand, ce qui exaspère les Grecs préférant l’appellation République de Macédoine ou République de Skopje. Très pointilleux sur la question, ils ne manqueront jamais de reprendre le distrait qui utilise l’appellation Macédoine pour parler du pays. Enfin, la Grèce a toujours eu des rapports mouvementés avec la Turquie qui occupe encore le nord de Chypre. Des contentieux portent aussi sur la souveraineté de certaines îles de la mer Egée en raison d’une extension des eaux territoriales grecques près des côtes turques. D’après le traité de Lausanne, la Turquie ne reconnaît pas les 6 milles nautiques de la Grèce. La Grèce accueille des réfugiés kurdes, une position mal vue par les autorités turques. Néanmoins, les relations entre les deux pays, quoique toujours fraîches, sont sur une bonne voie.
Côté immigration, la Grèce reste une des principales portes d'entrée de l'Europe pour les clandestins venus des pays arabes, asiatiques et africains. Incapable de faire face à cet afflux incessant, et considérant qu'il s’agit d'un problème européen, il a fait appel à l'aide de l'Europe et de l'agence Frontex.

Économie
Depuis bientôt deux ans, la Grèce est le maillon faible de l'Europe. Au bord de la faillite depuis la découverte de ses comptes falsifiés et de sa dette abyssale, sa survie dépend du bon vouloir de ses créanciers, que sont le FMI et l'UE. En échange d'une faramineuse aide financière (sous forme de prêt), les dirigeants du pays ont été contraints d'adopter des mesures draconiennes d'austérité (baisses des salaires, des retraites, augmentation des taxes…) qui n'ont eu comme résultat que la chute de la consommation et l'entrée en récession. Le parti socialiste au pouvoir depuis 2009 a laissé la place à un gouvernement de coalition, à la tête duquel un économiste chevronné a été parachuté : Loukas Papademos. Le scénario d'une sortie de l'euro, évoqué un temps, semble se dissiper mais la tâche s'avère rude pour sortir le pays de ce marasme économique qui ne laisse entrevoir aucun avenir à personne. En effet, les caisses de l'Etat sont vides et celui-ci est incapable, dans l'état actuel des choses, de percevoir les taxes qui lui sont dues. La rumeur court d'ailleurs que la plupart des Grecs ont déjà depuis longtemps viré leurs petites économies vers l'étranger…

Principales ressources
[image: ]
Principales ressources - Pêcheurs de Kala Nera.
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Le PIB s’élève à environ 228 milliards d’euros en 2011. 3,4 % des activités économiques proviennent de l’agriculture, 13,6 % de l’industrie, 7 % de la construction et 76 % des services (dont le tourisme et la marine marchande). L’économie parallèle représente une part importante des activités, on l’estime à 30-40 % du PIB.
 Les principales productions agricoles grecques sont le blé, le maïs, l'orge, le sucre de betteraves, les olives, les tomates, le vin, le tabac, les pommes de terre, le bœuf et les produits laitiers.
 L'industrie se concentre sur la transformation du tabac et d'aliments, le textile, les produits chimiques, les métaux issus de la mine, et le pétrole.
 Le pays importe plus qu’il n’exporte, avec en 2010, 17 milliards d'euros d'exportation contre 45,36 milliards d'euros d'importations de biens.

Place du tourisme
Avec 15 000 km de côtes (dont les deux tiers sont insulaires), le littoral grec permet une activité touristique unique en Europe et en Méditerranée, constituant l'une des principales ressources du pays. On estime que 60 % de la population vit directement ou indirectement (avec les services par exemple) des revenus du tourisme. Tous les ans, la Grèce accueille plus de touristes que le nombre de sa population nationale ! Ce secteur représente 15,5 % du PIB et emploie environ 850 000 personnes (dont beaucoup au noir et saisonnier), soit 1 actif sur 5.
 Touchée par la crise, la saison 2010 a eu toutes les peines à démarrer. Suite aux nombreuses grèves et manifestations du printemps, beaucoup y ont même annulé leur venue. Le bilan a pourtant été satisfaisant puisque la fréquentation globale est restée stable, surtout grâce aux promotions offertes par les hôteliers dont les revenus ont chuté.  Selon la mission économique de France en Grèce, l’ensemble de l’année 2010 a progressé de 9,95 %. La saison touristique 2011 a, elle, été marquée par une grève générale des taxis dans le centre d'Athènes pendant plusieurs semaines, protestant contre la libéralisation de leur profession. Et le squat de la place Syntagma par les « Indignés » grecs et leurs tentes. Pour ne pas gêner les touristes, la municipalité a fini par les en déloger à la fin du mois de juillet. De janvier à juillet 2011 le tourisme en Grèce a montré une hausse de 13 % des arrivées au niveau national. Les 13 principaux aéroports du pays sont en hausse, seule Athènes montre une baisse de 2,74 % des arrivées qui est largement compensée par les aéroports régionaux (source : mission économique).

Enjeux actuels
Si la croissance comique s'est maintenue à 4 % pendant les années qui ont suivi les Jeux olympiques, la Grèce traverse aujourd'hui une période de récession. La crise a débuté lors de l'avènement du PASOK au pouvoir en 2009 et la découverte d'une dette et d'un déficit abyssaux. Contrainte par l'Europe et le FMI à prendre des mesures d'austérité sans précédent pour obtenir un prêt financier de 110 milliards d'euros, la Grèce s'est retrouvée prise dans une spirale de récession. Suite aux baisses des salaires et à l'augmentation des taxes votées au Parlement, la consommation a chuté ainsi que la production. Les rentrées fiscales n'ont pas été à la hauteur des espérances. Le gouvernement a été dans l'obligation de quémander un deuxième plan d'aide, en échange duquel il poursuit sa cure d'austérité et lance un gigantesque plan de privatisations. Notée à la baisse par les agences de notation internationales, la Grèce ne peut plus se financer sur les marchés et dépend de cette aide internationale. En 2011, le déficit public est revu à la hausse à 10,5 % du PIB et la dette atteint 152 % du PIB. En constante augmentation, le taux de chômage atteint 14,6 % en 2011, et 40 % chez les jeunes, malgré les mesures d'incitation à l'embauche prises au cours de l'année, renforçant la flexibilité du marché et la précarité des salariés.

Population et langues
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Population et langues - Sur la route de Nauplie.
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Population
La population de la Grèce s’élève à 11 320 000 millions d’habitants, dont 3,8 millions pour la seule agglomération d’Athènes et 656 000 dans la municipalité, d'après le dernier recensement de 2011. A cette population vivant en Grèce, il convient d’ajouter environ 6,5 millions de Grecs vivant à l’étranger dont plus de 3 millions en Europe. La population grecque est assez jeune même si le taux de natalité est en forte baisse depuis de nombreuses années (1,33 enfant par femme). Si l’exode rural vers Athènes a profondément marqué la démographie de la Grèce ces vingt dernières années, on assiste à un certain renversement de tendance avec un essor de nombreux grands centres urbains régionaux et un départ du centre vers les banlieues. Aujourd’hui, 60 % des Grecs vivent dans les villes et 15 % dans les bourgades de 2 000 à 10 000 habitants. 15 % de la population habite dans les îles, même si de nombreux Athéniens y vivent six mois de l’année pour leurs activités touristiques (hôtels, pensions, restos…).
Immigration
La population immigrée comprend un million de personnes et vient principalement de l’Europe de l’Est, des Balkans (Albanie, Kosovo…), mais aussi des pays arabes et asiatiques. Elle suscite parfois des réflexes xénophobes. Pourtant, 10 % de la population grecque est issue de l’immigration. En 20 ans, la Grèce est passée de pays d’émigration à pays d’immigration, ce qui a permis d’équilibrer la démographie, car son taux de fécondité est l’un des plus bas d’Europe.
Dans les années 1980, une première vague d'immigrés est venue travailler notamment dans la marine marchande : elle se compose surtout de Philippins, Pakistanais mais aussi d’Ethiopiens, Soudanais et Sri Lankais. Depuis le milieu des années 1990 sont arrivés des Albanais, des Polonais, ainsi que quelques centaines de milliers de Grecs pontiques (originaires de l’ex-URSS). Les années 2000 ont vu déferler des milliers de clandestins venus des pays arabes, d'Afrique et des Kurdes, par mer ou par terre. Porte d'entrée de l'Europe, la Grèce, ne pouvant faire face à ce phénomène, a demandé et obtenu l'aide des pays de l'Union et de l'agence Frontex. A Athènes, certains quartiers du centre-ville ont radicalement changé de visage, offrant des conditions de vie déplorables à ces immigrés en quête de l'eldorado. Le travail se fait de plus en plus rare avec la crise et il leur est, en outre, quasi impossible d'obtenir un permis de séjour en règle.
En 2009, le PASOK a modifié le code de la nationalité grecque, afin d'assouplir les conditions d'obtention de la nationalité grecque pour les étrangers en situation régulière, ou leurs enfants, présents depuis longtemps sur le sol grec.
Langue
Le grec est une langue vieille de plus de 3 000 ans et qui a évolué comme toutes les langues. Mais le grec moderne est resté étonnamment proche du grec ancien. Cette langue a façonné la pensée des plus grands philosophes et auteurs de la civilisation occidentale. La logique intrinsèque de la langue grecque semble être ce qui a permis sa conservation. Comme beaucoup d’habitants de pays dont la langue est peu enseignée, les Grecs maîtrisent au moins une, voire deux langues étrangères. Chez les jeunes, il est presque considéré comme honteux de ne pas parler l’anglais, qui arrive en tête du palmarès des langues étrangères apprises.



Mode de vie

Vie sociale
La famille constitue la cellule de base de la société grecque. Elle centralise un important réseau de solidarité qui comble entre autres une insuffisance de prise en charge sociale. Plusieurs générations vivent ainsi sous le même toit et les maisons de retraites sont vides. Le village d’origine canalise un fort attachement et il n’est pas rare d’assister à un retour massif des émigrés nationaux et internationaux au moment des fêtes. Le réseau de parenté reste fort et contribue à entretenir une solidarité élargie. Les affaires familiales sont nombreuses, vous remarquerez nettement cette tendance dans les activités touristiques. Les familles épargnent beaucoup pour leurs enfants afin de leur acheter un logement et de leur permettre de s’installer, souvent pas très loin du domicile familial, quand ce n’est pas à l’étage au-dessus ! Professionnellement, très souvent, les enfants prennent le relais des affaires de leurs parents. Le temps de travail s’élève à 40 heures hebdomadaires (durée conventionnelle moyenne). L’équivalent du SMIC est de l’ordre de 680 € net, tandis que le salaire moyen tourne autour de 1 300 €. Le marché du travail est actuellement dans une impasse (plus de 14 % de chômage), et ce sont les jeunes, pourtant souvent surdiplômés, qui en font les frais avec 40 % d'entre eux sans emploi. Le travail non déclaré est encore monnaie courante, notamment dans le tourisme, et qui occupe une grosse part de la population. Le système de solidarité collective permet à ceux qui n’ont pas de travail fixe de gagner leur vie par des petits boulots ou des services rendus. Ainsi, la misère et le dénuement sont discrets dans le pays et les gens qui tendent la main dans la rue sont souvent des Tsiganes, des immigrés qui ne bénéficient pas du tissu social d’entraide. Trouver du travail en Grèce est assez difficile lorsqu’on n’a pas de relations : cooptation et piston sont monnaie courante. L'Agence grecque pour l’emploi (OAED) ne brille d'ailleurs pas pour son efficacité. Dans le secteur public, avant la crise et pendant des années, les gouvernants avaient l'habitude de placer à tour de bras leurs familles et amis. Aujourd'hui pléthorique, le nombre de fonctionnaires est montré du doigt alors que les dépenses de l'Etat doivent être impérativement limitées.

Mœurs et faits de société
La femme est le pilier de la vie familiale qu’elle orchestre avec talent. Si, en société, l'homme grec parle fort, gesticule beaucoup et joue ostensiblement avec son komboloï (chapelet de perles), la cellule familiale est dirigée d'une main de fer par les femmes qui se font entendre aujourd’hui aussi fort que les hommes. Celles-ci vivent à l’occidentale, dans un respect énorme pour toute la chose familiale. Traditions et religion, très prégnantes, ne constituent aucunement un poids pour sa liberté, mais plutôt des occasions de fêtes et de réunions familiales. La femme grecque sait mettre en valeur sa féminité et aime s’apprêter et s’habiller quelles que soient les occasions.
 Les enfants sont les rois de la famille, les caprices et les libertés de mouvement sont assez tolérés, mais cela ne veut pas dire qu’il n’y a pas de limites, elles sont tout simplement différentes. Avec 1,33 enfant par femme, les familles nombreuses sont assez rares. Les Grecs se montrent d’une grande générosité et affectivité avec les enfants, les leurs comme les vôtres. A la naissance d’un enfant, on se doit de lui donner le prénom du grand-père paternel (si c’est une fille, on lui donne l’équivalent féminin). C’est pour cela que l’on retrouve un peu partout en Grèce les mêmes prénoms. Un bébé ne sera appelé par son prénom qu’à partir du moment où il sera baptisé. Si le baptême traîne, l’enfant peut s’appeler bébé, baby ou béba pendant plusieurs mois… Aujourd'hui, nombreux sont les « enfants » de 35 ans qui vivent encore chez leurs parents, et très heureux de l'être, choyés par leur mama !

Religion
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Religion - Pope.
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Les Grecs sont, dans leur très grande majorité (97,6 %), chrétiens orthodoxes, les autres étant musulmans (1,3 %), protestants (0,1 %), juifs (0,1 %) ou de religions diverses (0,5 %). L’Eglise grecque orthodoxe est autocéphale et a ses propres statuts, mais sa doctrine est indissolublement rattachée à celle du patriarcat œcuménique de Constantinople. Les popes sont des fonctionnaires du ministère de l’Education et des Cultes, très présents dans la vie privée comme dans la vie publique. L’Immaculée Conception de la Vierge Marie n’est pas reconnue. Croyants, sans être très pratiquants (surtout les jeunes), les Grecs préfèrent se marier à l’église et respectent les fêtes religieuses traditionnelles qui rythment l’année. Ils craignent le mauvais œil ou mati dont ils se protègent en portant du bleu ou une amulette. Lorsqu’ils ont un problème, la plupart des Grecs se rendent à l’église pour allumer un cierge en l’honneur du saint qu’ils jugent le plus à même de les aider. L’Eglise n’est pas séparée de l’Etat. La religion orthodoxe est ainsi pratiquée et enseignée dans les écoles. Ce n'est qu'en 2000, sous la pression de l’Union européenne et au prix d’un lourd contentieux avec l’Eglise, que le gouvernement a supprimé la mention de la religion sur la carte d’identité. Il est difficile d’évaluer l’influence politique et économique de l’Eglise, mais il est d’usage que l’archevêque d’Athènes soit consulté pour la plupart des grandes décisions politiques et que de nombreux représentants de l’Eglise siègent aux conseils d’administration des grandes entreprises grecques. La rumeur veut également que l’Eglise contrôle 6 % de la Banque nationale de Grèce et qu’elle demeure le premier propriétaire foncier du pays. En témoigne le très fameux mont Athos, situé au sud-est de la Macédoine sur la péninsule de Chalcidique, territoire auto-administré, avec de nombreux monastères formant depuis un millénaire un centre monastique orthodoxe. L'Eglise n'est pourtant pas assujettie à l'impôt, sauf sur ses revenus. Un scandale financier, l'affaire Vatopedi, concernant des transactions très lucratives a éclaté en 2009, mettant en cause l'Eglise et de nombreux gouvernants de droite et de gauche.

Arts et culture

Architecture
[image: ]
Architecture - Érechthéion.
© Jesus – Fotolia

Riche de son histoire et de sa géographie, la Grèce a hérité de diverses influences architecturales sur le continent comme sur les îles. Le style classique des temples nous émerveille depuis l’Antiquité, les églises byzantines n’ont rien perdu de leur charme oriental et le baroque italien a finement marqué les cités vénitiennes. Les particularités régionales et locales, dans leurs couleurs et dans leurs formes, viennent enrichir cet héritage cosmopolite pour mieux nous surprendre encore.
Art antique
Majestueusement représenté par les temples, l’art antique s’est développé dans un style sobre et élaboré à la fois, dans des sites souvent exceptionnels. L’ensemble des édifices religieux formait le sanctuaire dont le temple incarnait le haut lieu spirituel. Seuls les prêtres et certains fidèles y avaient accès. Devant le temple se dressait l’autel sur lequel on offrait le sacrifice. La décoration des colonnes surmontées des chapiteaux définissait le style du temple : l’ordre dorique (simple) du VIIe siècle av. J.-C ; l’ordre ionique (orné) du VIe siècle av. J.-C. et l’ordre corinthien (richement orné) du Ve siècle av. J.-C.
Art byzantin
Il est essentiellement caractérisé par des œuvres et des édifices religieux orthodoxes (églises, monastères, basiliques, fresques, icônes…). Les églises byzantines répondent toujours aux mêmes formes architecturales : plan en croix grecque avec une coupole centrale. Elles représentent l’univers, la création divine. Ces microcosmes sont ornés par des fresques, des mosaïques et des icônes. Dans la religion orthodoxe, l’icône est vénérée comme une image sacrée. Elle est plus qu’une simple représentation, elle est censée incarner un saint ou une divinité. Dans les églises et les foyers, l’icône est sollicitée pour ses miracles et ses pouvoirs de guérison.
Art médiéval
L’influence des Génois, des Vénitiens et des chevaliers de Saint-Jean a marqué la construction de fortifications (citadelles, châteaux, vieilles villes…). Forteresse, le kastro domine souvent la partie haute du port. Elancé vers le ciel depuis la mer, il domine la côte depuis sa colline, sa position géographique fait de lui un lieu incontournable.
Protégeant du soleil et du vent, il offre des moments de promenade apaisants. Aujourd’hui, la tour centrale forme souvent une citerne pour recueillir l’eau de pluie.
De l’époque médiévale, on pourra aussi remarquer les archontika, anciennes demeures seigneuriales habitées autrefois par les descendants des féodaux franco-vénitiens depuis le XIIIe siècle.

Artisanat

Que ramener de son voyage ?
[image: ] Komboloïs. Ces chapelets de grosses perles que les Grecs roulent sous leurs doigts n'ont rien de religieux. Ils servent juste de passe-temps. Certains sont de grande valeur, selon la matière de la perle utilisée.
[image: ] Epices et herbes. Au marché central (varvariko) de la rue Athinas, vous trouverez de très bonnes épices et, surtout, des herbes séchées sauvages. L'origan grec parfume salades et plats chauds d'une saveur unique et forte, très caractéristique. Le thé des montagnes (tsai tou vounou) se boit bouilli à l'eau. Vous trouverez également ces ingrédients en supermarché, de bonne qualité.
[image: ] Icônes grecques. Préférez les magasins spécialisés pour acheter votre copie.
[image: ] Statuettes. Vous pouvez vous contenter d'une imitation de statuette, achetée dans les boutiques de souvenirs. Ou, pour un peu plus cher, acquérir un objet artisanal, signé, dans les musées des grandes villes.
[image: ] Huile d'olive. L'idéal est de se la procurer chez un petit producteur ou dans une épicerie fine. Méfiez-vous de celles vendues en supermarché, elles proviennent parfois d'Italie.
[image: ] Eponges. Dans les boutiques des villes portuaires, les corbeilles d'éponges ont un drôle d'aspect. N'hésitez pas à vous en acheter une, elles sont pêchées en mer, séchées et totalement naturelles. A utiliser pour la toilette corporelle.
[image: ] Céramiques. Assiettes, verres, tasses… en céramique peinte, à tous les prix. Attention au transport ! 

[image: ] Sandales de cuir. Certains artisans travaillent le cuir depuis des générations et proposent un choix incroyable de sandales de toutes les tailles et pour tous les goûts.



Expressions modernes
C'est à Athènes, la capitale du pays que se concentrent les élans artistiques. La ville est devenue, au cours de ces dernières années, l'un des centres d'art contemporain les plus dynamiques et créatifs en Europe. Un réseau d'artistes, de passionnés et de mécènes s'est tissé, fort de ses ramifications à l'international. Les galeries d'art contemporain sont très nombreuses dans le centre d'Athènes, surtout à Kolonaki. Chaque année, divers événements comme la Biennale d'Athènes (www.athensbiennial.org), ReMap (www.remapkm.com), Art Athina, la foire internationale d’art contemporain d’Athènes (www.art-athina.gr), ponctuent le calendrier, créant un bouillonnement incessant.

Cinéma
Le cinéma grec a connu son heure de gloire avec des réalisateurs comme Michel Cacoyannis à qui l’on doit d’avoir révélé Melina Mercouri dans le film Stella. Cette actrice célèbre connut une renommée mondiale grâce au film Jamais le dimanche. Aujourd’hui, faute de moyens, le cinéma grec se débat dans les difficultés.
 Seul Théo Angelopoulos émerge : son film, L’Eternité et un jour, a reçu en 1998 la Palme d’or au festival de Cannes. Cette œuvre aborde les thèmes de pouvoir, d’identité et de frontières, rappelant ainsi le Nouveau Cinéma grec des années 1970 dont le but était d’explorer les éléments structurels de la société (couches sociales, espaces urbains, contradictions historiques).
 A noter que, depuis quelques années, le festival Panorama du cinéma grec contemporain est organisé chaque année à Paris.

Melina Mercouri (1925-1994)
L'une des rares personnalités féminines à avoir marqué aussi bien la vie culturelle que politique du pays. Actrice et auteur à succès, elle s’exile aux Etats-Unis suite au coup d’Etat des colonels où elle se bat pour mobiliser les consciences et faire restaurer la démocratie. Les colonels la destituent alors de sa nationalité et elle déclarera la fameuse phrase :  « Je suis née grecque et je mourrai grecque » qui deviendra le titre de son livre. L’égérie de Jules Dassin devient ministre de la Culture après la victoire électorale du PASOK. Elle s’illustre dans l’affaire de la restitution des marbres du Parthénon par le British Museum. En 1985, elle fait d’Athènes la capitale culturelle de l’Europe. Elle meurt en 1994, provoquant un deuil national sincère. Le 6 mars, jour anniversaire de sa mort, tous les accès aux musées et sites sont gratuits. Tous les deux ans, le prix international Melina Mercouri, attribué par l’UNESCO et la Grèce, est destiné à récompenser des actions exemplaires de sauvegarde et de mise en valeur des grands paysages culturels dans le monde.



Littérature
[image: ] Fondateurs de la philosophie occidentale, les célèbres Socrate, Platon et Aristote marquent aujourd’hui encore les œuvres contemporaines. Leurs pensées ont influencé de nombreux domaines : religion, politique, science, art, littérature. Ils incarnaient la philosophie comme art de la pensée atemporelle.
[image: ] En littérature, Homère, auteur de l’Iliade et de l’Odyssée, a marqué le passage d’une littérature orale à une littérature écrite. Ses deux œuvres évoquent principalement les thèmes de l’épopée, du voyage et de l’altérité. Ils rappellent les rapports entre les Anciens et les morts, basés essentiellement sur le souvenir du défunt et les offrandes. On sait peu de chose sur la vie de ce maître des poètes grecs, si ce n’est qu’il vécut dans la première moitié du VIIIe siècle, à Smyrne notamment. La tradition le dit aveugle.
Cela ne l’empêcha point de conter ses deux superbes épopées l’Iliade et l’Odyssée. La première, qui trouva chez les Anciens la plus grande faveur, retrace la guerre de Troie et célèbre la prouesse individuelle, dans un style fougueux et abondamment fleuri. L’inspiration héroïque éclate aussi dans l’odyssée initiatique d’un homme qui, en vingt ans de guerres et d’aventures, ne désespéra jamais : Ulysse absent ou présent, rusé et invincible reste, même misérable, le héros humain par excellence.
[image: ] Prix Nobel. Comme pour mieux faire écho à ses ancêtres, la Grèce a hébergé depuis, deux Prix Nobel de littérature en 1963 et 1979, respectivement Georges Séféris et Odysseus Elytis. Qu’elle soit d’inspiration religieuse, philosophique ou politique, la littérature grecque a toujours rayonné sur l’Europe et sur le monde et reste une source de fierté pour ses habitants.

Grands noms de la philosophie grecque
[image: ]
Grands noms de la philosophie grecque - Statue de Socrate devant l'Académie d'Athènes.
© Author's Image

Aristophane (vers 445-380 av. J.-C.)
Poète satirique athénien fort apprécié de son temps, il critique avec un humour caustique l’actualité sociale et politique. De son œuvre de 44 pièces La Comédie ancienne, 11 seulement nous sont parvenues. De tendance conservatrice, il attaque les démocrates en guerre contre Sparte dans Les Acharniens, raille les philosophes tels que Socrate ou Euripide dans Les Nuées et Les Grenouilles ou encore traite de problèmes sociaux dans L’Assemblée des femmes.
Aristote (384-322 av. J.-C.)
Philosophe né à Stagire, en Macédoine, il a été le précepteur d’Alexandre le Grand à partir de 342, mais plus encore, l’élève brillant de Platon. Très vite, pourtant, il marque son détachement et crée sa propre école à Athènes, rivale de l’Académie : le Lycée ou Peripatos, sorte de péristyle où l’on se promenait en discutant. Aristote s’intéressera à la physique, à la métaphysique, aux sciences naturelles (Sur les plantes, Des animaux) à la littérature (La Poétique, La Rhétorique). Visant à une connaissance universelle, il entreprend aussi avec ses disciples une œuvre encyclopédique qui, à l’inverse de celle de Platon, part toujours du concret.
Démocrite (vers 460-370 av. J.-C.)
Philosophe né à Abdère, il hérite de la tradition philosophique d’Ionie. Aucun texte original ne nous étant parvenu, c’est Aristote et Diogène Laërce qui nous ont fait connaître sa philosophie. Fondateur de son école, sa pensée définit la nature comme une infinité d’atomes, particules invisibles, indestructibles et complémentaires entre elles, dont le mouvement est à l’origine des êtres, des mondes et de l’univers. Pour lui, le bonheur est à rechercher dans la modération des désirs.
Eschyle (vers 525-456 av. J.-C.)
Né à Eleusis, il a principalement vécu à Athènes. Il est considéré comme le fondateur de la tragédie grecque. De ses 90 œuvres, nous n’en connaissons que 7, dont Les Perses et Prométhée enchaîné. Il a donné au drame ses lois rigoureuses en faisant une plus grande place aux dialogues et à l’action aux dépens du coryphée. Il a introduit le masque et le cothurne et a innové en matière de mise en scène. Plutôt que la loi et la vengeance, ses personnages prônent la justice et le droit.
Euripide (480-406 av. J.-C.)
C’est dans une Athènes déclinante, où les classes sociales, les traditions et les institutions deviennent vacillantes qu’Euripide compose ses 92 pièces dont 18 seulement nous sont parvenues. C’est une œuvre qui rompt avec la célébration traditionnelle du passé et qui innove en s’interrogeant sur les passions des hommes de son temps. Accusé de scepticisme, de non-fidélité aux mythes héroïques et aux dieux, il fut peu apprécié de ses contemporains. La profonde modernité de son œuvre lui a valu une juste gloire posthume.
Héraclite (vers 540-480 av. J.-C.)
Philosophe né à Ephèse. Il nous reste de son œuvre des fragments De l’Univers qui aborde autant la physique ou la politique que la théologie. Il y définit le feu comme l’élément primitif de la matière. Le monde perpétuellement en mouvement et en devenir trouve son origine et son harmonie dans le conflit des contraires.
Hérodote (484-425 av. J.-C.)
Conteur, voyageur, Hérodote est surtout le premier historien grec. Né en Asie Mineure, il fut marqué dès son plus jeune âge par la coalition de la Grèce contre l’invasion des Perses qui dominaient à peu près toute l’Asie occidentale. En témoignent ses neuf livres de l’histoire, qui retracent les antécédents et l’histoire des guerres médiques. Tout est dit dans ses récits enrichis par ses voyages en Asie, en Afrique, en Europe, mais surtout par ses longs séjours dans l’Athènes de Périclès. Hérodote enquête sur les mœurs, les coutumes, la façon de vivre de chaque peuple avec bonhomie et familiarité. Il fut considéré par Cicéron comme le père de l’Histoire.
Platon (vers 428-348 av. J.-C.)
On l’imagine dispensant son enseignement dans les jardins d’Académos, là où il avait créé son Académie, le doigt levé comme nous le montre Raphaël dans L’Ecole d’Athènes. La connaissance pour lui n’est concevable que si l’on dirige l’âme vers la contemplation du Bien et du Vrai. Toute son œuvre s’applique à transmettre cet idéal : L’Apologie de Socrate, Le Banquet (sur l’amour), La République (sur l’organisation de l’Etat), Les Lois (sur celle de la cité).
Pythagore (Ve siècle av. J.-C.)
C’est l’austérité qui régla la vie de ce philosophe et mathématicien né à Samos. D’ailleurs elle est la règle d’or d’une école philosophique qu’il créa à Crotone. Cette école, qui avait le caractère d’une secte, visait à retrouver dans l’univers des relations numériques et tendait parallèlement vers la perfection morale par le biais de l’ascétisme. La rigueur porta ses fruits puisqu’on lui doit des découvertes arithmétiques, géométriques et astronomiques (table de multiplication, système décimal, théorème du carré de l’hypoténuse).
Socrate (470-399 av. J.-C.)
Philosophe athénien, hostile à tout enseignement dogmatique, il n’a jamais écrit de traité. Sa pensée est surtout connue par les Dialogues de Platon, Les Nuées d’Aristophane et Les Mémorables de Xénophon. Sa méthode repose sur des interrogations qui doivent amener ses interlocuteurs à dépasser leurs propres contradictions.
 En résumé, il s’efforce de perfectionner la formule « Connais toi toi-même » . Hostile à la tyrannie de Critias et aux sophistes, populaire auprès de la jeunesse aristocratique, il fut accusé d’impiété envers la religion de l’Etat et de corruption et fut condamné à boire la ciguë (plante toxique des chemins et des décombres) après avoir refusé de s’enfuir par respect des lois de la cité.
Sophocle (entre 496 et 494-406 av. J.-C.)
Œdipe roi, Antigone, Electre sont les pièces les plus célèbres de ce poète tragique né à Colone. Sur plus d’une centaine de pièces créées, sept nous sont connues. Contrairement à Eschyle, chez qui les dieux jouent un rôle primordial dans les affaires humaines, l’œuvre de Sophocle semble influencée par le spectacle d’une Athènes démocratique à l’apogée de son système social et politique.
 Et tandis que les citoyens exercent leur part des responsabilités dans les affaires de la cité, chez Sophocle c’est moins la fatalité que les mobiles psychologiques qui déterminent le destin des personnages.
 Les conflits humains y gagnent en réalisme, les péripéties se multiplient et les chœurs antiques laissent plus de place à la parole. Dans un vocabulaire plus quotidien que celui d’Eschyle, c’est un théâtre qui place l’homme devant un début de liberté, qui exalte sa volonté et qui compatit noblement à ses malheurs.



Médias
[image: ] Télévision. Les Grecs regardent énormément la télévision, malgré la qualité moyenne de la plupart des programmes diffusés. Le marché de la télé a été ouvert en 1989, et depuis, seul, un groupe média est public, composé de trois chaînes généralistes : ERT qui comprend ET1, ET3, Net. Une station parlementaire existe aussi : Canali tis voulis. Les autres chaînes, toutes numériques, sont Mega (la plus reconnue), Alpha TV, Star (la plus populaire) et ALTER, Antenna et Skai. Cette dernière est la plus moderne, diffusant ses programmes en direct sur Internet. Pratiquement tous les foyers reçoivent la chaîne TV5. Un bouquet payant appelé NOVA propose des chaînes dédiées surtout au sport et au cinéma.
Le paiement de la redevance télé est obligatoire (même pour ceux qui n'en ont pas !) et elle est incluse dans la facture d'électricité.
[image: ] Radio. Les meilleures stations radio musicales sont Kosmos pour la musique world, Kiss FM et Best pour la musique moderne pop rock, et EnLefko, pour le jazz. Lampsi FM et Melodia sont classées stations de musique grecque populaire. Skai et Flash sont consacrées aux informations. La municipalité d'Athènes diffuse sa propre radio : Athenes 98,4.
[image: ] Presse. Les quotidiens les plus lus sont Ta Nea (centre), Eleftherotypia (gauche), et Kathimerini (centre droit). Il n'y a pas d'abonnement et de livraison des journaux à la maison. Les Athéniens sont obligés d'acheter leurs journaux en kiosque. Ou se contentent parfois de les lire debout devant le kiosque ! Les journaux utilisent des outils tels que des DVD et cadeaux divers pour augmenter leurs ventes, ce qui a participé au succès récent des tirages dominicaux. D'ailleurs, le Grec achète souvent un ou deux journaux, le week-end, et sort de chez le marchand avec un sac plastique rempli de journaux, suppléments, DVD, CD et cadeaux…

[image: ] AMBASSADE DE GRÈCE
ATHÈNES
www.amb-grece.fr
mfapar@wanadoo.fr

Une mine d'informations sur la Grèce en français. Actualité et nombreux dossiers société, politique, économique, social...


[image: ] ASCOT[image: ]
6 rue Balkou
PRÉVEZA
✆ +30 268 202 7746
Près du front de mer.

Ouvert toute l’année jusqu’à 2h du matin. Connexion : 3 € l’heure.
Une bonne douzaine d’ordinateurs pour rester en contact avec vos amis par email.


[image: ] ATHENS GUIDE
www.athensguide.com
matt@greecetravel.com

Attablé devant son café grec, Matt Barrett (en photo sur son site) met généreusement en ligne toutes ses infos sur le pays. Il jure qu’il n’est pas exhaustif, mais il y a de la matière…


[image: ] ATHENS NEWS
ATHÈNES
www.athensnews.gr

Pour suivre l'actualité, ce site, en anglais, est une excellente source d'information. On y trouvera aussi des articles politiques, économiques et touristiques.


[image: ] UN AUTRE REGARD SUR LA GRÈCE
www.la-grece.com

Enfin des infos en français ! La Grèce des Grecs, la musique grecque, l’humour grec, la cuisine grecque, des endroits incontournables. Régulièrement mis à jour.


[image: ] BEEINNET
www.beeinnet.com

Réservation de villas, d’appartements et de maisons traditionnelles, location de voitures, choix d’hôtels, excursions. Nombreux témoignages de touristes du monde entier. Informations sur la Crète. Infos pratiques, activités, idées... Et tout ça en version française.


[image: ] BREATHTAKING ATHENS
ATHÈNES
www.breathtakingathens.com

Tout nouveau, le site d'informations touristiques et culturelles de la municipalité d'Athènes. Très complet et pratique sur tout ce qu'il faut voir et faire dans la capitale. Mais aussi des informations historiques et pratiques pour organiser son voyage.


[image: ] CITYOFATHENS.GR
ATHÈNES
www.cityofathens.gr

Le site de la municipalité d'Athènes en anglais. Mis à jour régulièrement. Actualités, conseils pratiques et informations de fond.


[image: ] EKALAVRITA.GR
KALAVRITA
www.ekalavitra.gr

En anglais.
Répertoire de professionnels du tourisme à Kalavrita : restaurants, hôtels, bars, entreprises, agences immobilières... Le site propose aussi des informations d'ordre général sur la ville : activités, histoire, photos, lieux à visiter... et des numéros utiles.


[image: ] FANI DIVING
http : //nikofa.be/greece

Site perso (disponible en français, anglais, allemand et grec) qui réunit des informations sur la plongée en Grèce, des photos, des articles et documents concernant la plongée  ; quelques liens avec d’autres sites Internet.


[image: ] GNTO

Un très beau site. En anglais (ou en allemand), il regorge d’infos sur les destinations, les hôtels et les différents moyens de transport. Vous éviterez souvent un laborieux détour par l’office du tourisme d’Athènes… Et les plus hermétiques aux langues pourront toujours télécharger de jolies photos et autres fonds d’écran.


[image: ] LA GRÈCE
www.la-grece.com

Elaboré par un amoureux transi de la Grèce, ce site est intéressant et sympathique. Entre autres, de très jolies photos, des anecdotes intéressantes et quelques mots en grec avec des extraits sonores pour s’entraîner à prononcer.


[image: ] GREEK TRAVEL PAGES
www.gtp.gr

Encore un site en anglais mais indispensable pour consulter les routes et les horaires maritimes de toutes les compagnies grecques. Incontournable si l’on souhaite préparer correctement son itinéraire. Cliquez sur « ferry schedules » pour accéder directement aux horaires de bateaux. Attention : Pirée s’écrit Piraeus en anglais.


[image: ] GTP
www.gtp.gr

Site des routes et des horaires maritimes de toutes les compagnies en Grèce. Incontournable si l’on veut préparer son itinéraire. Cliquez sur www.gtp.gr/routesform.asp pour accéder directement aux horaires de bateaux.


[image: ] GUIDE DE MANI
www.maniguide.info

Un site Web particulièrement bien documenté où vous trouverez tout ce qui concerne l'histoire et la géographie du lieu.


[image: ] INFO-GRÈCE.COM
www.info-grece.com

Un site très complet et à jour sur l’actualité grecque, en français !


[image: ] INTERKRITI
www.interkriti.org

Très bon site en anglais répertoriant tous les lieux et sites de Crète, et offrant une description détaillée (géographie, histoire, points d’intérêt, services touristiques) pour chacun.


[image: ] LE GRENIER DE CLIO
www.mythologica.fr

Un site consacré aux divinités et héros de la mythologie gréco-latine présentés sous forme de fiches classées par thèmes. De quoi devenir incollable sur le sujet avant de fouler l’île natale de Zeus !


[image: ] LEPETITJOURNAL.COM
www.lepetitjournal.com/athenes.html

Le quotidien des francophones à Athènes depuis 2006. Il résume en un coup d'œil chaque matin l'actualité grecque et propose un agenda culturel de la ville d'Athènes : cinéma, théâtre, concerts... Vous y trouverez également des petites annonces et de bons conseils de voyage, ainsi que des idées d'escapades touristiques.


[image: ] MESSINIA-GUIDE
METHONI
www.messinia-guide.gr
info@messinia-guide.gr

En grec et anglais.
Un site complet d'informations pratiques et touristiques sur la région. Le plus : la carte interactive qui recense tous les lieux de visite à ne pas manquer.


[image: ] MESSINIANET
www.messinia.net.gr
info@messinia.net.gr

Quelques cartes et adresses sur ce site Internet en anglais, mais presque pas de photos.


[image: ] MÉTÉO EN GRÈCE

Plus importantes que les gros titres politiques et économiques : les prévisions météorologiques et cartes géographiques pour une trentaine de villes en Grèce et dans les îles grecques…


[image: ] ODYSSEUS CULTURE
odysseus.culture.gr

Deux sites très complets pour obtenir les informations les plus récentes sur les sites archéologiques, les musées, les festivals et les manifestations culturelles qui fleurissent l’été dans chaque recoin de la Grèce.


[image: ] OFFICE NATIONAL HELLÉNIQUE DU TOURISME
www.grece.infotourisme.com

En français, réalisée par l’Office national hellénique du tourisme à Paris. Un peu moins complet que l’original, mais néanmoins très bien renseigné. Pratique, par exemple, pour des tarifs indicatifs.


[image: ] PAGES BLANCHES
www.whitepages.gr

Les annuaires grecs. Des informations précieuses si vous voulez réserver.


[image: ] PATRASMAPS.GR
PATRAS
www.patrasmap.gr

Le plan de Patras en ligne et interactif. Basé sur les technologies de Google, ce plan comporte également toutes sortes d'informations utiles et pratiques, ajoutées par une entreprise locale.


[image: ] PHANTIS
www.phantis.com

Le site préféré de la diaspora grecque ! Vous y trouverez une compilation d’articles de journaux anglophones consacrés à la Grèce et répertoriés par thèmes.


[image: ] LE SITE DE L'AMBASSADE DE FRANCE EN GRECE
http : //ambafrance-gr.org

Le site de l’ambassade de France à Athènes contient évidemment une section consacrée à la Grèce et à diverses questions administratives, mais aussi une excellente revue de presse grecque publiée tous les jours dans la rubrique « Presse et Communication » .
Vous trouverez même un condensé d’articles grecs réalisés par le Consulat de France à Thessalonique.


[image: ] LE SITE DE L'AMBASSADE DE GRECE EN FRANCE
www.amb-grece.fr
info@amb-grece.fr

Le site de l’ambassade de Grèce à Paris regorge d’infos pratiques et de points réguliers sur l’actualité classés par médias (agences de presse grecques, communiqués des ministères, journaux français).


[image: ] LE SITE DU MINISTÈRE DE LA CULTURE GREC
www.culture.gr

Le site un peu austère du ministère de la Culture grec vous donnera néanmoins quelques informations récentes sur les sites archéologiques, les musées et leur éventuelle fermeture.


[image: ] SITE INTERNET DE LA MUNICIPALITÉ DE KARDAMILI
KARDAMILI
www.kardamili-greece.com

Informations pratiques en anglais.


[image: ] SITE INTERNET DE LA MUNICIPALITE DE RETHYMNON
RETHYMNON
www.rethymnon.biz/Reth/event.htm
info@rethymnon.biz

Pour connaître les événements culturels ayant lieu à Rethymnon, vous pouvez par exemple consulter ce site qui recense les manifestations musicales, cinématographiques, sportives, théâtrales de la ville.


[image: ] SITE OFFICIEL DE PATRAS
PATRAS
www.e-patras.gr

Site Web de la municipalité, au service des résidents.


[image: ] VISIT GREECE
www.visitgreece.gr
visitgreece@gnto.gr

Un très beau site. Dommage qu’il soit uniquement en anglais (ou en allemand si vous préférez !), mais il regorge d’infos sur les destinations, les hôtels et les différents moyens de transport. Vous éviterez souvent un laborieux détour par l’office du tourisme d’Athènes… Et les plus hermétiques aux langues pourront toujours télécharger de jolies photos et autres fonds d’écran.


Musique
[image: ] Du mythe. L’origine mythique de la musique est véhiculée par les divinités et les héros grecs qui utilisaient un support musical. Le premier instrument dont on a réellement une trace est la lyre à sept cordes, pratiquée dès 1400 av. J.-C. A l’époque des philosophes, l’instrument de musique est reconnu comme ayant une véritable fonction dans la vie sociale et religieuse. C’est d’ailleurs à cette période que les rapports entre les sons sont découverts pour prendre une dimension mathématique puis éducative. L’époque classique permet la double expansion du travail vocal et instrumental, notamment à travers les concours musicaux dont l’importance était cruciale dans la cité. La plupart des philosophes étaient aussi et avant tout des musiciens. On sait également que les représentations de pièces de théâtre, en particulier des tragédies, étaient enrichies de chants, de passages instrumentaux et de danses.
[image: ] A la tradition. Sous d’autres formes, aujourd’hui la danse et la musique continuent de jouer un rôle important dans la vie des Grecs. Les danses folkloriques sont le reflet des spécificités régionales, mais appliquent des fondements communs. Par exemple, à l’instar du syrtos, de nombreuses danses sont exécutées en rond.
En effet, à l’origine, en formant un cercle, les danseurs entendaient se protéger des influences néfastes. Ces danses se font parfois sur des airs de bouzouki, une sorte de mandoline très répandue en Grèce. La musique populaire a pris son essor après la guerre avec le rébétiko, puis au début des années 1960 grâce à deux compositeurs de renom : Manos Hatzidakis qui a composé Les Enfants du Pirée et Mikis Theodorakis qui a signé la musique de Zorba le Grec.
 Le rébétiko se jouait à l’origine dans des tavernes clandestines fréquentées par des hommes citadins et déracinés qui dansaient sous l’emprise de l’alcool et de la drogue. Le spleen s’exprimait sous forme de danses en gestes lents et lourds qui se terminaient par de violents jets d’assiettes au sol. Le répertoire repose ainsi sur des thèmes mélancoliques comme l’amour déçu, la pauvreté, la prison, la drogue… Aujourd’hui il est rare d’assister à de telles représentations, sauf si elles sont reconstituées pour les besoins touristiques…
[image: ] Et la modernité. Les musiques grecques actuelles se sont éloignées de ce style, mais des chanteuses comme Melina Mercouri et des compositions comme celles que Théodorakis a créées pour le film Zorba le Grec ont donné une dimension internationale à ces airs grecs.
Globalement en tout cas, les Grecs préfèrent écouter de la musique grecque, il suffit d’allumer la radio pour le comprendre. La pénétration de la musique étrangère est finalement assez récente. De même la musique grecque s’exporte mal, du fait surtout de la barrière de la langue.
 Aujourd’hui, les artistes reconnus sur la scène musicale grecque et écoutés par toutes les couches de la population sont, entre autres, Charis Alexiou, Eleftheria Arvanitaki, Dimitra Galani, Nikos Papazoglou, Giorgos Dalaras ou Vassilis Papakonstandinou.

Maria Callas (1923-1977)
C’est sous le nom de Maria Anna Sophia Kalogeropoulos que la plus grande diva de tous les temps a vu le jour. Glorifiée pour sa voix incomparable, elle a fait scandale à la suite de sa liaison avec Onassis. Abandonnée pour Jackie Kennedy et ayant perdu sa voix, elle est morte isolée en 1977. Depuis, le mythe Callas ne cesse de vivre. Née à New York de parents immigrés grecs, son destin sera étroitement lié à la Grèce. En 1937, à l’âge de 14 ans, elle décide, sous l’influence de sa mère, de partir à Athènes afin de suivre des cours de chant auprès de Maria Trivella. Au terme d’une année, elle entame le rôle de Santuzza dans Cavalleria Rusticana de Pietro Mascagni. Puis elle enchaîne rapidement des études auprès de la grande soprano Elvira de Hidalgo dont elle se souviendra toute sa vie. La même année, Maria interprète la partie de Suor Angelica du Trittico de Puccini dans un programme radiophonique. L’année 1941 marque les débuts officiels sur scène dans la capitale grecque où elle interprète Béatrice dans Boccaccio de Franz Von Suppé.
 Il ne faut pas oublier que le pays est occupé et divisé en trois zones, l’une contrôlée par les Allemands (Athènes, le centre du pays et Thessalonique), l’autre par les Italiens (Péloponnèse), la troisième par les Bulgares (Nord). Le 27 août 1942, première prestation comme Floria Tosca. Deux ans plus tard, elle chante Martha dans Tiefland d’Eugène d’Albert et Léonore dans Fidelio de Beethoven. Puis c’est le grand retour aux Etats-Unis pour revoir son père qu’elle n’a pas vu depuis sept ans. Nous sommes en 1944 et Maria Kalogeropoulos possède l’une des plus belles voix du monde. Elle devient alors la Callas, et joue dans les plus grandes salles du monde. Elle incarne ses personnages et se révèle être une tragédienne sans pareille, elle révolutionne l’opéra. Le trentième anniversaire de sa mort en 2007 a fait l’objet de grandes manifestations à Athènes.
[image: ] Un petit musée, ouvert en 2002, lui est consacré en plein centre d’Athènes, 100 rue Pireos, Gazi, entrée libre.



Manos Hatzidakis (1925-1994)
L'un des compositeurs les plus doués du pays, il est devenu célèbre avec Les Enfants du Pirée et a lancé, entre autres, Nana Mouskouri. Profondément inspiré par le rébétiko, il devient dès les années 1950, l’un des plus importants compositeurs grecs de musique populaire. Ami du président de la République, il a souvent dit des vérités qui ne plaisaient pas à tout le monde. Il meurt en 1994 à Athènes.



Peinture et arts graphiques
[image: ]
Peinture et arts graphiques - Temple d'Héphaïstos dans l'ancienne Agora.
© Author's Image

Outre les peintures religieuses datant de l’époque byzantine, les peintres grecs célèbres sont surtout ceux des XIXe et XXe siècles qui furent fortement influencés par les écoles de Munich, Paris ou Rome. Certains d’entre eux, comme George Bouzianis, ont ensuite réussi à développer l’art moderne grec qui a permis l’éclosion d’un art contemporain original, à l’image de Tsarouchis ou Fassianos.

Sculpture
Trois grands sculpteurs grecs ont marqué le pays :
[image: ] Phidias (vers 490-431 av. J.-C.). Elève d’Agéladas d’Argos, ce sculpteur a été chargé par son ami Périclès de la décoration du Parthénon et de la direction de la construction de l’Acropole. Ses œuvres les plus connues sont l’Athéna Promachos (vers 453), bronze de 8 m de hauteur, placé sur l’Acropole et l’Apollon de Cassel (vers 460). Son talent s’illustre en particulier dans les statues chryséléphantines (ivoire et or) d’Athéna pour le Parthénon et de Zeus pour le temple d’Olympie, dont il ne reste aujourd’hui que des fragments.
[image: ] Polyclète (Ve siècle av. J.-C.). Sculpteur et architecte originaire d’Argos et élève d’Agéladas. Ses œuvres obéissent à la théorie des proportions du corps humain qu’il avait énoncée dans son ouvrage Canon. La statue du Doryphore, Le Porteur de lance, considérée comme une base du classicisme, et Le Diadumène, représentant un athlète se couronnant (conservé au musée d’Athènes) servirent de modèles à ses héritiers. Lysippe n’a-t-il pas appelé le Doryphore : son « seul maître »  ?
[image: ] Praxitèle (vers 390-330 av. J.-C.). Né à Athènes, ce sculpteur a créé avec l’Aphrodite de Cnide (copie antique) un type d’Aphrodite dont l’harmonie des courbes a influencé l’époque hellénistique. Il ne reste de lui malheureusement qu’une seule œuvre : la célèbre statue en marbre représentant Hermès jouant avec l’enfant Dionysos, conçue pour le temple d’Héra à Olympie. Elle se trouve aujourd’hui au musée d’Olympie.

Traditions / Mythologie
[image: ]
Traditions / Mythologie - Le « Poséidon » ou « Zeus » , un bronze du musée national archéologique d'Athènes.
© Author's Image

Ensemble de légendes, de fables et de mythes transformés en poèmes épiques, la mythologie était la religion des Anciens qui conféraient aux saisons et à la nature le rôle d’acteurs cosmogoniques sous forme de héros, de dieux ou de démons. Le grand, unique et perpétuel sujet de la tragédie était la lutte de la lumière et de l’ombre, ou en d’autres termes la double évolution solaire, celle des jours et celle des saisons. Les Grecs ont été le premier peuple à représenter les dieux sous forme humaine et à les doter de défauts comparables à ceux des hommes : la jalousie, la vanité… volages et querelleurs !
Les Dieux
Les dieux grecs vivent sur le mont Olympe, géographiquement situé sur le versant nord de la vallée de Tempé (Tembi), dans la chaîne montagneuse séparant la Macédoine de la Thessalie. L’Olympe, au sommet duquel règnent les neiges éternelles, est dérobé à la vue des mortels par un voile de nuages persistant. Les dieux habitent leurs palais sur les hauteurs et siègent dans la demeure de Zeus. Ils se nourrissent de nectar et d’ambroisie, les plus jeunes divertissent les plus anciens en dansant au rythme des mélodies et de la lyre des muses. Voici les principales divinités du panthéon grec classées par ordre hiérarchique.
[image: ] Zeus : Père des dieux et des hommes, il est le fils de Rhéa et de Kronos (le Temps), lequel a, comme on le sait, la fâcheuse habitude de dévorer ses enfants. Sauvé par sa mère qui donne à son époux une pierre à avaler à la place de son enfant, Zeus, adulte, délivre les Cyclopes du Tartare (l’Abîme) et vainc les Titans. Aidé par Prométhée, le dieu du Feu, qui deviendra son rival lorsque les Cyclopes l’auront armé de la foudre, Zeus détrône Kronos et divise son empire, se réservant le ciel pour royaume tandis qu’à ses frères, Hadès et Poséidon, il lègue respectivement les régions inférieures et la mer.
[image: ] Poséidon : Frère de Zeus et d’Hadès, fils de Kronos et de Rhéa, il a le trident pour emblème. Egal à Zeus en dignité, il lui est cependant inférieur en puissance. Dieu de la mer, des tempêtes et des tremblements de terre, il ébranle le monde mais peut aussi créer comme le cheval, emblème de la guerre. Rival d’Athéna, il construit les murs de Troie avec Héraklès. Il est du côté d’Agamemnon et de Ménélas quand Achille vient à Troie se venger de Pâris. Selon la légende, il exige la souveraineté de Corinthe, Naxos et Egine. Sa femme est Amphitrite. Son palais se situe près d’Egée, au sein des flots. Là, il garde ses chevaux à crinière d’or qui lui font traverser les océans à la vitesse de l’éclair.
[image: ] Hadès : Dieu des Enfers, il règne sur le monde souterrain et ses richesses. Il est chargé d’empêcher les morts de quitter son royaume afin qu’ils n’apparaissent pas aux yeux des vivants. Il est le fils de Kronos et de Rhéa, et le frère de Zeus. A sa naissance, il est avalé par son père, puis régurgité, grâce à Zeus. Il enlève la jeune Perséphone, fille de Démeter, pour en faire son épouse.
[image: ] Héra : Fille de Kronos et de Rhéa, elle est la sœur et l’épouse de Zeus. Révérée comme telle par les autres dieux, elle ne s’oppose pas moins à Zeus pendant la guerre de Troie, prenant parti contre les Troyens après le jugement de Pâris qui offrit la pomme d’or de la beauté à Aphrodite plutôt qu’à elle-même ou à Athéna. Tandis que Zeus représente l’éclat céleste, elle est la couche céleste. Reine du ciel pur, elle a trois enfants : Arès, Hébé et Héphaïstos.
[image: ] Hestia : Fille aînée de Kronos et de Rhéa, représentée comme éternellement pure, elle est la source du bonheur et de l’équité. Poséidon l’a courtisée, mais sans succès. Durant l’Antiquité, son influence est énorme : on l’honore dans chaque maison et dans chaque cité. Symbolisant le feu sacré qui ne doit jamais s’éteindre, elle est le centre autant du foyer domestique que de la patrie et de l’univers grec.
[image: ] Déméter : Fille de Kronos et de Rhéa, sœur de Zeus, Poséidon, Hadès, Héra et Hestia, elle est la mère de Perséphone dont elle va toute sa vie pleurer le sort infortuné, apportant disette et sécheresse sur la Terre. Pour remédier à cette situation, Hermès va chercher Perséphone dans le royaume lugubre d’Hadès. Hélas, Perséphone devra retourner régulièrement chez Hadès, ainsi en a décidé Zeus, ce qui marque l’hiver et l’été, selon qu’éclate la joie ou le chagrin de cette mère de toutes choses qu’est Déméter.
Les enfants de Zeus
[image: ] Aphrodite : ancêtre de la Vénus romaine, a-t-elle jailli de l’écume, est-elle la fille d’Ouranos (les Cieux) et de Héméra (le Jour) ? Ou, comme le suggère l’Iliade, l’enfant de Zeus et de Dioné ? Pour les Anciens, elle est la déesse de l’Amour et de la Beauté. On l’appelait aussi Eurolia, Pontia, Urania ou Pandemos. Son culte était célébré partout, notamment à Cythère et Corinthe. Elle est aussi à l’origine de la guerre de Troie puisqu’elle pousse Pâris à enlever Hélène à Ménélas. Femme d’Héphaïstos dans les poèmes homériques, elle a passionnément aimé Adonis. Ses enfants se nomment Démos (la Peur), Harmonia et Eros.
[image: ] Apollon (Phoïbos) : Dieu du Soleil ou plutôt de la Lumière (Hélios étant le dieu de l’astre solaire), il est le fils de Zeus et de Léto qui lui aurait donné naissance à Délos, la terre brillante, car l’île se couvrit alors de fleurs d’or. En grandissant, il voit son carquois se remplir de flèches qui ne ratent jamais leur cible et qui, par la suite, seront données à maints héros. Voyageant de pays en pays, mais toujours de retour dans sa Délos natale, il s’installe finalement au pied du mont Parnasse, à Delphes, le plus grand sanctuaire de l’Antiquité. C’est le dieu de la sagesse, du chant, de la musique, le maître des prophéties. Son culte était le plus répandu en Grèce.
[image: ] Arès : Dieu du tumulte de la guerre, fils de Zeus et d’Héra, il n’apporte aux hommes qu’épidémies, orages, confusion. Volage avec les déesses comme avec les mortelles. Le mot « aréopage » vient du tribunal qui siégeait sur la colline portant son nom. Mars, son successeur dans la mythologie latine, est beaucoup plus noble et d’une dignité plus élevée.
[image: ] Artémis : Sœur d’Apollon et comme lui, née à Délos, elle a les mêmes pouvoirs que son frère ; elle guérit autant de maladies qu’elle peut apporter de fléaux. Plus tard Diane dans la mythologie latine, elle a des flèches qui ne manquent jamais leur but. Patronne de la chasse, elle habite les forêts qui lui conservent sa pureté. Elle prend part à la guerre de Troie, guérissant Enée et exigeant le sacrifice d’Iphigénie, qui deviendra sa prêtresse.
[image: ] Athéna : Elle est sortie armée du front de son père Zeus, fendu par Héphaïstos d’un coup de hache. Son nom désigne l’aurore et l’éveil, car le coup de hache signifie la lumière du matin qui illumine. C’est pourquoi la Grèce antique lui consacrait le coq. Mais éveiller, c’est savoir : Athéna est aussi la déesse de la sagesse. Athènes est la ville d’Athéna, qui l’aurait fondée en inventant l’olivier. Elle qui change en pierre quiconque croise son regard, on la trouve au fronton du Parthénon, statue colossale à la figure sereine conçue par Phidias, ami de Périclès au Ve siècle av. J.-C.
[image: ] Dionysos : Né d’une cuisse de Zeus, il incarne le vin et les plaisirs. Il est appelé aussi Bacchus en latin, et le lieu de sa naissance et de son éducation n’est pas exactement localisé – Naxos peut-être. Il a dû traverser d’innombrables dangers avant de connaître la gloire. Ses voyages aventureux le mènent en Egypte, en Ethiopie, en Inde. Il apparaît toujours escorté d’une compagnie de Bacchantes ou Ménades (femmes possédées).
[image: ] Héphaïstos : Fils de Zeus et d’Héra, il était d’une si grande laideur que sa mère pensa l’exiler de l’Olympe étincelant. Il n’en est pas moins l’époux de la belle Aphrodite. Surtout, il est le forgeron des armes et des cuirasses, l’ancêtre du latin Vulcain. C’est lui qui forge la cuirasse invincible d’Achille. A la suite d’une querelle avec Zeus, jeté du ciel, il tombe à Lemnos, et reste estropié.
[image: ] Héraklès : Natif d’Argos, fils de Zeus et d’Alcmène, et doué d’une force prodigieuse, il symbolise l’aide apportée aux souffrants et aux faibles, le triomphe de la droiture sur l’iniquité. Les Romains en feront leur Hercule. Après son instructution par le sage centaure Chiron, sa vie est marquée par les douze travaux : il extermine notamment l’hydre aux neuf têtes, le sanglier sauvage, les Harpies, le lion de Némée, capture le taureau de Crète, nettoie les écuries d’Augias, cueille les pommes du royaume des Hespérides…
[image: ] Hermès : Né au matin dans une caverne, ce fils de Zeus et de Maïa n’a pas plus de trois heures quand, ayant tué une tortue, il fait de sa carapace une lyre. Après quoi, il vole le troupeau d’Apollon et, à l’aube, invente le feu sur la terre en frottant deux morceaux de bois. Enfant prodigieux, il séduit Zeus dans sa dispute avec Apollon, qu’il réussit d’ailleurs à charmer de sa lyre, renonçant à son instrument en échange de la sagesse et de la connaissance de secrets inconnus des mortels qu’Apollon lui révèle tout en le faisant finalement le gardien des coursiers du soleil. Messager des dieux, guide des morts, Hermès, qui représente d’abord l’aube, en vient à incarner le vent qui s’insinue partout, brise ou tempête. Il est le dieu des voleurs, patron des orateurs et des commerçants, inventeur des poids et mesures et des premiers instruments musicaux.
Autres divinités importantes
[image: ] Asclépios : Ancêtre de l’Esculape latin, tantôt décrit comme le fils de Païeon (le Guérisseur), tantôt d’Apollon, il est éduqué par le centaure Chiron qui lui apprend le secret des herbes médicinales et l’art de guérir. A ce titre, il est le fondateur de la médecine. Son pouvoir ayant provoqué la fureur d’Hadès, Asclépios est frappé par la foudre de Zeus, ce qui provoque la vengeance d’Apollon, suivie de son bannissement après le meurtre du Cyclope.
[image: ] Deucalion : Fils de Prométhée, il échappe au déluge voulu par Zeus pour punir l’espèce humaine. Ayant bâti une arche sur les hauteurs du Parnasse, Deucalion le Juste (il est aussi un géant) et sa femme Pyrrha se voient ordonner de se voiler la face en redescendant le Parnasse et de jeter derrière eux les os de leur mère, c’est-à-dire les cailloux de la Terre, aussitôt transformés en hommes et en femmes. Deucalion engendre Minos, père d’Ariane, que Thésée conduira à Naxos après avoir tué le Minotaure.
[image: ] Épiméthée : Frère de Prométhée, il est lié au nom de Pandore et au mythe de la célèbre boîte. En effet, pour se venger de Prométhée, Zeus offre Pandore à Epiméthée. Pandore est façonnée à l’image des déesses, par Héphaïstos. Les dieux la parent de tous les dons. En arrivant chez Epiméthée, Pandore ouvre un grand coffre, libérant les maux qui vont accabler l’humanité, la Dispute et la Peste, la Guerre et la Maladie. Affolée, elle referme prestement la boîte, laissant au fond l’Espoir…
[image: ] Hymen : Fils d’Apollon, il est le dieu du mariage.
[image: ] Iris : Elle est tantôt la messagère des dieux, tantôt la sœur des Harpies, ou encore la femme de Zéphyre, ou bien la mère d’Eos, déesse de l’Aurore.
[image: ] Morphée : Dieu du sommeil, il est l’artisan des songes et des rêves.
[image: ] Narcisse : Fils du fleuve Céphise, aimé de la nymphe Echo qui, découragée, meurt de chagrin, il est condamné par Némésis à tomber amoureux de son image et à l’attente de l’impossible amour. Sur le lieu de sa mort pousse la fleur qui porte son nom.
[image: ] Pan : Fils d’Hermès, il conduit les troupeaux en jouant de la flûte. Il a la tête et la poitrine d’un homme et un corps de bouc. Le mot « panique » fait référence aux clameurs poussées par les hommes de Pan pour le délivrer de ses ennemis durant un de ses voyages (en Inde ?). Selon une autre version, c’est sa laideur qui inspirait une terreur subite (panique).
[image: ] Priape : Fils de Dionysos et d’Aphrodite, il symbolise la fertilité, les fruits, les troupeaux abondants et est représenté avec un membre viril démesuré. Les fêtes données en son honneur avaient donc les caractères de la débauche.
[image: ] Prométhée : Bienfaisant envers les hommes, il leur apporta le feu, dérobé aux dieux. Bien qu’allié à Zeus dans sa lutte contre Kronos, Prométhée, dont le nom signifie « celui qui considère toute chose à l’avance » , s’attire le courroux du dieu suprême de l’Olympe qui le condamne à être enchaîné sur un roc dans les hauteurs du Caucase, tandis qu’un aigle lui ronge le foie. C’est sur le lieu de son supplice qu’il rencontre Io, fille du roi d’Argos, transformée en génisse par Héra jalouse. A Io errante (et sans cesse piquée par un taon), Prométhée prédit qu’elle enfantera Epaphos dont naîtra Héraklès qui le délivrera de la condamnation de Zeus.
[image: ] Psyché : Personnification de l’âme. Elle est aimée par Eros. Ayant péché par curiosité et doute, elle perd son divin amant et connaît de dures épreuves. Sauvée par Eros, elle devient immortelle. Symbole de l’âme à la recherche de son idéal et sauvée par l’amour, Psyché a inspiré l’art et la littérature.
[image: ] Scylla : Fille de Nisos, roi de Mégarée, elle s’éprend de Minos qui assiège la cité et, pour lui plaire, coupe le fameux cheveu pourpre de son père dont dépend la sécurité de la ville. Mais Minos la repousse, elle manque de se noyer, et finalement elle est changée en oiseau.
[image: ] Tantale : Roi de Lydie, connu pour son pouvoir et sa sagesse, il habite un palais en or, et participe aux conseils secrets de Zeus. Mais il commet l’erreur de voler aux dieux le nectar et l’ambroisie pour les donner à son peuple. Pire, il fait découper et rôtir son fils, Pélops, pour nourrir les dieux réunis en banquet. A la suite de quoi, Zeus condamne Tantale au supplice (qui porte son nom) de contempler de merveilleux fruits sans pouvoir y goûter et des eaux pures et fraîches sans pouvoir s’y abreuver.
Divinités plurielles
[image: ] Les Harpies : Elles sont le vent de l’orage. Virgile les décrit comme des êtres odieux et repoussants.
[image: ] Les Muses : Elles sont d’abord trois déesses de la poésie, de la musique et de la science. Plus tard, elles seront neuf qui représentent : l’Histoire (Clio le héraut), la Poésie lyrique et la Musique (Euterpe la charmeuse), la Poésie aimable et le mime (Erato l’aimable), la Comédie (Thalie la joyeuse), la Danse (Terpsichore), les Hymnes sublimes (Polymnie), l’Astronomie (Uranie la céleste), la Poésie épique (Calliope à la belle voix) et Melpomène.
Les Héros
Les villes et les régions de la Grèce antique avaient leurs héros : Thésée à Athènes, Œdipe à Thèbes, Persée à Argos. Les héros étaient des demi-dieux qui vivaient parmi les hommes, mais leur quotidien était rythmé par des événements extraordinaires. Les héros habitent à tout jamais les pays de l’Immortalité, que sont le Tartare et l’Elysée. Tandis que sur l’archipel de l’Elysée, où vivent les ombres des bons héros, le soleil répand les teintes douces et violettes de la chute d’un jour éternellement répété, dans le Tartare errent à tout jamais les héros malfaisants (ou malchanceux ?).
[image: ] Bellérophon : Petit-fils de Sisyphe, il se voit en tant que héros imposé de durs travaux : il tue la Chimère à tête de lion et au corps de dragon, un exploit réalisé grâce au cheval ailé Pégase. Il vainc les Amazones. Voulant, comme Phaéton ou Icare, s’élever dans le ciel, il tombe à terre, brisé par la colère de Zeus qui a envoyé un taon piquer Pégase.
[image: ] Dédale : C’est en Crète que ce héros ouvrier construit le labyrinthe du Minotaure. Prisonnier de Minos, il façonne des ailes pour lui et pour son fils, Icare, et quitte l’île. Si Dédale réussit à atterrir en Sicile, Icare commet l’erreur de s’approcher trop près du soleil : la cire des ailes fond, il tombe et s’écrase dans la mer.
[image: ] Europe : Zeus, sous la forme d’un taureau blanc, l’ayant emmenée à Delphes, Cadmos, son père, se met à sa recherche et rencontre Apollon qui lui ordonne de construire Thèbes. Le nom d’Europe signifie « le jaillissement de l’aurore » , sa terre est la Phénicie qui a la couleur pourpre du matin.
[image: ] Niobé : Fille de Tantale et femme d’Amphios, roi de Thèbes, elle est la mère orgueilleuse de six filles et six garçons dont elle va se vanter auprès de la déesse Léto, s’attirant son courroux et sa vengeance, et perdant un à un tous les objets de sa fierté maternelle.
Symbole de la mère malheureuse, elle se retire sur la montagne de Lipylos et se transforme en fontaine de larmes bientôt saisie par les glaces.
[image: ] Œdipe : Abandonné enfant, pour empêcher l’accomplissement d’un oracle qu’il va cependant réaliser, il tue son père Laïos, sauve Thèbes en déchiffrant l’énigme du Sphinx, qu’il anéantit, et épouse sa mère Jocaste. La peste accablant Thèbes et l’oracle révélant la vérité à ses habitants comme à lui-même, Œdipe s’arrache les yeux, abandonne Jocaste qui meurt, et s’en va errant, conduit par sa fille, la tendre Antigone, laissant le royaume dévasté par les luttes fratricides de ses deux fils, Etéocle et Polynice. Antigone n’échappe pas au funeste destin de la lignée puisqu’elle est brûlée vive par Créon, tyran de Thèbes, dont le fils Hamon se suicide.
[image: ] Orphée : Fils du fleuve Eagre et de la muse Calliope, il perd sa compagne, la belle Eurydice, mordue par un serpent. N’ayant plus le cœur de jouer de sa lyre d’or dont le pouvoir magique le faisait suivre des bêtes et des hommes ensorcelés, il s’enfonce à la recherche de sa bien-aimée dans le royaume des morts. Ayant séduit Cerbère, le chien d’Hadès, grâce à son chant mélodieux, il est conduit devant Polydecte et Perséphone qui l’autorisent à emmener sa femme à condition qu’il ne regarde pas son visage avant d’avoir atteint la terre des vivants. Hélas, oubliant sa promesse, Orphée se retourne pour regarder Eurydice, et la voit redevenir ombre à tout jamais. Le mythe a inspiré le premier opéra de l’histoire de la musique, Orfeo de Monteverdi.
[image: ] Persée : Acrisios, roi d’Argos, ayant été prévenu comme Laïos et Priam par l’oracle de Delphes que, si sa fille Danaé enfante, cet enfant sera son meurtrier, décide d’enfermer Danaé dans une tour, où Zeus réussit à pénétrer sous la forme d’une pluie d’or… Après la naissance, Danaé et son fils Persée sont enfermés dans un coffre, jetés à la mer et poussés par les vents jusqu’à Sériphos. Pour sauver sa mère, il doit affronter la terrible gorgone Méduse dont le visage est entouré de serpents ; quiconque la regarde est transformé en pierre. Il est aidé par Athéna qui lui donne un miroir dans lequel il peut contempler le terrible visage de la Gorgone sans mourir et par Hermès qui lui offre une épée. Les nymphes lui apportent le casque d’Hadès, un sac où mettre la tête de la Méduse et les sandales d’or d’Hermès qui le font aller plus vite que le rêve au royaume des Gorgones, où il décapite Méduse. Un exploit qui va permettre au vieillard Atlas d’être déchargé du terrible joug de devoir porter sur ses épaules les piliers du ciel. Persée rencontre Andromède et l’épouse, puis libère sa mère. C’est plus tard qu’il accomplit l’oracle, tuant involontairement Acrisios d’un lancer de disque au cours des jeux de Larissa.
[image: ] Procris : Son nom signifie « ce qui scintille » . Petite-fille d’Héphaïstos et de Gaea, d’une beauté extraordinaire, elle est l’épouse (involontairement) infidèle de Céphale. Armée par Artémis de la lance qui ne manque jamais son but et accompagnée du chien qui dépiste tous les gibiers, elle meurt tragiquement, tuée par mégarde par son époux avec lequel elle s’était réconciliée et auquel elle avait appris le maniement de la lance. C’est la même histoire d’amour tragique recommencée, celle d’Apollon et de Daphné, celle d’Orphée et d’Eurydice.
[image: ] Thésée : Grand héros d’Athènes, ayant gagné l’épée de sa condition de héros, il accomplit une multitude d’exploits qui ne le dispensent pas d’aller tuer le Minotaure dont il trouve la trace à l’intérieur du labyrinthe grâce à Ariane (et son fameux fil). Il emmène la fille de Minos à Naxos où il la délaisse. Thésée est responsable du suicide de son père Egée, puisqu’il néglige de descendre les voiles noires censées annoncer sa défaite. Pensant son fils mort, Egée se jette dans la mer qui portera désormais son nom. C’est Thésée qui ramène Perséphone de l’Hadès. Les Athéniens le considéraient comme le fondateur de l’Etat.

Festivités

L'événement majeur
L'événement majeur dans la vie des Grecs est chaque année la célébration de la Pâques orthodoxe. Organisée sur plusieurs jours, elle réunit famille et amis, de 7 à 77 ans. L'ambiance est vraiment très particulière à travers le pays, festive mais surtout très recueillie.


[image: ] PÂQUES



[image: ] FESTIVAL KORNARIA

A Sitia. Début juillet à mi-août.
Tous les ans en été, de début juillet à mi-août. Pièces de théâtre, films, expositions, concerts… et événements sportifs (course de voitures, beach-volley). Les manifestations en intérieur sont hébergées par la forteresse vénitienne Kazarma. Ce rendez-vous annuel est organisé afin de promouvoir le développement culturel de la ville et de faire découvrir aux touristes la richesse de ses traditions. Se renseigner à l’office du tourisme pour connaître le programme.


[image: ] FESTIVAL SULTANINA

A Sitia. 1 semaine autour du 15 aout.
Célébration d'une variété de raisin appelée « sultaninas » ou « sultanas » . Dégustations diverses de gourmandises à base de raisins. Le vin coule à flots pendant quatre jours avec concerts de musique et danses traditionnelles.


[image: ] FETE DES BERGERS ET DU FROMAGE DE ZONIANA[image: ]
Zoniana
ANOGIA

La fête se déroule généralement le dernier dimanche de juillet.
Cette fête lancé en 2007 rend hommage au fromage. En 2012, un mytzitra, espèce de gruyère crétois de 970 kilos, a été élaboré et partagé. Un record officiel au Guiness qui est venu détrôner celui jusqu'alors détenu par l'Italie (534 kilos). Les festivités sont toujours agrémentées de musique et de danses traditionnelles de Crète, et de dégustations de cuisine locale, concoctée par les femmes du village et l'association des chefs cuisiniers de Crète. La fête est également l'occasion d'offrir d'importantes quantités de fromage à la Croix Rouge et à des maisons de retraite, des associations aidant les personnes en difficulté ou encore à l'épicerie sociale de Rethymnon.


[image: ] FETE DU REGIME CRETOIS[image: ]
RETHYMNON
www.rethymnon.gr

Première semaine de juillet
La petite capitale régionale est connue pour son authenticité et son dynamisme quant au développement d'un tourisme vert, l'éco-tourisme mettant en valeur ses traditions et ses productions fermières. Dans les villages, les fêtes et les foires sont légion, et à Rethymnon, les festivités prennent encore plus d'ampleur. On connait la fête du vin, la fête de la Renaissance, mais un nouveau festival a vu le jour en 2012 autour du régime crétois, une valeur sûre de l'île. Bien entendu, les festivités mettent les fromages du pays à l'honneur.


[image: ] MATALA MUSIC FESTIVAL
MATALA
www.visitmatala.com

Ce festival multi culturel se déroule généralement au début de l'été, en juin. S'intéressant particulièrement à la musique, la littérature, les arts des années 60 et 70 et jusqu'à nos jours, il réunit hippies et vacanciers venus du monde entier. En 2012, 200 artistes, musiciens, danseurs, écrivains, acteurs ont animé les 3 jours de festival.


Janvier

[image: ] ÉPIPHANIE

6 janvier.
L’Epiphanie est célébrée dans les villages de bord de mer par une bénédiction des eaux et une procession.


[image: ] FÊTE DE LA GYNÉCOCRATIE
KOMOTINI

Le 9 janvier.
A Strimi, à 14 km au nord de Komotini, a lieu la fête de la gynécocratie. Il s’agit, pour une journée, d’échanger les rôles des hommes et des femmes. Cela donne quelque chose comme : les femmes au bistrot et les hommes aux tâches domestiques. La même tradition se retrouve à Xylagani, à 15 km à l’ouest de Strimi. Ne vous en moquez pas ouvertement, cette fête est prise très au sérieux par les habitants !


[image: ] FÊTE DE SAINT BASILE

1er janvier.
Fête de saint Basile, Agios Vassilis, le père Noël grec. Les enfants grecs font le tour des maisons en chantant des kalanda.


Février

[image: ] BATAILLE DE LA FARINE
GALAXIDI

Il s’agit d’une tradition à Galaxidi, en Grèce centrale. Puissiez-vous y être le premier lundi de Carême pour y assister ! Cette coutume locale très dionysiaque consiste à boire le plus d’ouzo possible et à s’asperger joyeusement de farine et d’eau. Ames sensibles s’abstenir !


[image: ] CARNAVAL DE PATRAS
PATRAS
www.carnivalpatras.gr

En février, Patras s’anime un peu d’autre chose que du bruit des bateaux sur le port. Des parades, des jeux comme celui du trésor caché, des bals… qui pourraient peut-être vous faire changer d’avis sur la ville. Attention, les prix décollent à ce moment et il est difficile de trouver une chambre.


Mars

[image: ] COMMÉMORATION DU DÉBUT DE LA LUTTE NATIONALE GRECQUE CONTRE LES TURCS EN 1821

25 mars.
Nombreux défilés dans les grandes villes, organisés par l’armée, les écoles et les associations religieuses.


[image: ] VENDREDI SAINT

Mars ou avril.
Nombreuses processions religieuses toute la journée. Elles se terminent par un grand bûcher sur lequel sont conduites des poupées représentant Judas.


Avril

[image: ] PÂQUES

La plus grande fête religieuse grecque, dont la date varie chaque année, est l'occasion de deux jours de fête et de recueillement. Vous n’y couperez pas si vous êtes en Grèce durant cette période. Au programme : une semaine au ralenti rythmée par les célébrations religieuses. La procession de l’epitafios le vendredi, la messe du samedi soir, suivie d’un grand repas et de la mayiritsa (une soupe d’abats), et le lundi de Pentecôte, 50 jours plus tard, une nouvelle célébration. Attention les hôtels, notamment dans les îles religieuses comme Tinos, affichent souvent complet.
[image: ] Hydra : A 1 km de la ville d'Hydra, le petit port de Kaminia organise, le Vendredi saint, une charmante procession : des barques illuminées de bougies, les « epitaphios » , défilent sur la mer.
[image: ] Patmos : Il est particulièrement intéressant de visiter Patmos pendant la semaine de Pâques. A Hora, une représentation de la Cène est donnée sur la place centrale le jeudi saint. Douze moines figurent les apôtres et l'évêque leur lave les pieds.
[image: ] Symi : Festival de Symi. A partir de Pâques et pendant trois mois, le village accueille acteurs et chanteurs, musiciens et danseurs grecs et internationaux. L’île a ainsi reçu Nana Mouskouri et Costas-Gavras.


Mai

[image: ] FESTIVAL D’ART VIDÉO D’ATHÈNES
ATHÈNES
www.athensvideoartfestival.gr

En mai.
Le festival de l'art digital et des nouveaux médias se tient à Athènes chaque année, au mois de mai, proposant toute une série d'installations vidéo, d'animations, de web art, et de spectacles. Innovant et souvent bluffant.


Juin

[image: ] ELEFTHERIA
KAVALA

Du 25 au 30 juin.
Fêtes culturelles à la mémoire de la libération de la ville. Concerts et représentations théâtrales près du fort.


[image: ] FESTIVAL D'ATHÈNES
ATHÈNES
www.greekfestival.gr
info@greekfestival.gr

En juin, juillet, août.
Pendant tout l’été, à Athènes et Epidaure, le plus grand festival de Grèce programme une série de tragédies grecques, de ballets, d’opéras, de concerts classiques ou contemporains dans les lieux les plus prestigieux. Chaque année, de nombreux artistes français sont à l’honneur.


[image: ] FESTIVAL ÉGÉEN

A Skiathos, le festival Egéen propose chaque année, de juin à octobre, une variété de spectacles (concerts, danse, tragédies grecques).


[image: ] FESTIVAL SYNCH
ATHÈNES
www.synch.gr
info@synch.gr

En juin.
Les adeptes de musiques électroniques ne manqueront pas le désormais incontournable festival Synch.


[image: ] RALLY ACROPOLIS
ATHÈNES
www.acropolisrally.gr
contact@acropolisrally.gr

Autour du 15 Juin.
Le rallye de l'Acropolis est le plus grand événement de compétition automobile de l'Attique.


Juillet

[image: ] FESTIVAL DE PHILIPPI
KAVALA

Juillet et août.
Représentations théâtrales et spectacles dans le théâtre du site antique.


[image: ] FESTIVAL D’ÉPIDAURE
www.greekfestival.gr

S’adresser soit directement au théâtre d'Epidaure – Tél (27530) 22 009/22 666 – ouvert tous les jours, sauf le dimanche, jusqu’à 20h, soit au centre de réservation à Athènes, 39, rue Panepistimiou – Tél (210) 32 72 000. 
Le prix des places s’échelonne de 15 à 60 €.
Célèbre dans toute la Grèce, la ville d’Epidaure profite chaque été de son splendide théâtre pour organiser un festival qui attire des milliers de spectateurs. Le théâtre, un peu remis au goût et à la technique du jour, programme des pièces de Sophocle, d’Euripide, d’Eschyle ou d’Aristophane, ainsi que de nombreux concerts dans l’acoustique extraordinaire de l’endroit.


[image: ] FESTIVAL DE THASSOS
THASSOS – LIMENAS
✆ +30 25930 58 374

Chaque année en été.
Au programme, des représentations de théâtre et de tragédies grecques, de la danse traditionnelle et contemporaine et bien sûr de la musique.


[image: ] FESTIVAL INTERNATIONAL DE PATRAS
PATRAS

Depuis sa création, le festival a accueilli les plus grands noms du show-business grec. Les concerts ont lieu dans l’odéon de la ville, dans le château, dans le vieil hôpital municipal…


[image: ] FESTIVAL RENAISSANCE
RETHYMNON

En juillet et août.
Spectacles de danse, théâtre, des films et expositions.


[image: ] FESTIVAL ROCK WAVE
ATHÈNES
www.rockwavefestival.gr
info@didimusic.gr

Derniers jours de juin et début juillet.
Créé en 1996, c'est le rendez-vous des fans de la scène pop rock. Soirées camping et concerts entre fans pendant 3 jours. En 2011, ils ont accueilli The Prodigy.


[image: ] FESTIVAL SOLEIL ET PIERRE
KAVALA
A Nea Karavali, à 11 km à l’est.

Juillet.
Musique et danses folkloriques.


[image: ] PANIGIRI TOU PROFITI ILIA
METSOVO

Cette fête patronale consacrée au prophète Ilias a lieu tous les 20 juillet, sur la place de l'église Profitis Ilias, à 1 400 m d'altitude. Locaux et visiteurs se réunissent pour manger, chanter et danse jusqu'au bout de la nuit... C'est un des grands moments de l'été.


Août

[image: ] ASSOMPTION

Le 15 août se fête dans toutes les églises et les monastères.
[image: ] Céphalonie : chaque année, du 6 au 15 août, à Markopoulos, dans la cour de l’église de Panaghia, les fidèles se rassemblent. Surgissent de petits serpents inoffensifs, les « serpents de la Vierge » , que les fidèles caressent et même enroulent autour de leur cou.
[image: ] Corfou : dans le village de Kassiopi, la fête de l'Assomption (15 août) est célébrée par des festivités qui durent toute la nuit.
[image: ] Ios : chaque année célèbre le Windmill Summer Theatre Show.
[image: ] Paros : le 23 août à Naoussa ne manquez pas la reconstitution de l'attaque du port par les pirates, avec des danses. Nourriture et boissons gratuites.
[image: ] Patmos : une grande procession a lieu à Hora les 14 et 15 août.




[image: ] BARCAROLLE
PARGA

Le 15 août a lieu la barcarolle qui rassemble les habitants (et les touristes) autour du port. On y présente la reconstitution d’une page importante de l’histoire locale : le retour des Pargiotes sur leur terre après un siècle d’expatriation. Musique et feu d’artifice accompagnent cet hommage au passé de Parga.


[image: ] FESTIVAL DE PANAGHIA
PARGA

Le 14 août au soir, la petite île de Panaghia est le théâtre d’un festival local axé sur la musique et la fête.


Septembre

[image: ] AESCHYLIA FESTIVAL
ELEUSIS – ELEFSINA
aisxylia.gr

De fin août à fin septembre.
Le Festival estival organisé par la municipalité d'Elefsinas accueille des artistes grecs venus de tous horizons : théâtre moderne et antique, musique, art, cinéma, documentaire, danse... La plupart des représentations se font en plein air. Un rendez-vous annuel à ne pas manquer et une initiative culturelle de grande qualité à soutenir, dans un contexte de crise.


[image: ] FESTIVAL DE XANTHI
XANTHI

Il se déroule lors de la première quinzaine de septembre et s’accompagne de festivités folkloriques locales. Danses typiques, groupes de rock, mandolines et techno, une diversité représentative de la population.


[image: ] FÊTE PANJIRI

A Karpathos, début septembre, ne manquez pas de vous rendre à Mesohori le 8 septembre, grand jour de fête (Panjiri).


[image: ] PANAGHIA KALAMIOTISSA

A Anafi, le 8 septembre, on célèbre la fête de Panaghia Kalamiotissa avec de la viande aux macaronis pour tout le monde. Des fidèles arrivent même en caïque de Santorin.


Octobre

[image: ] JOUR DU NON

28 octobre.
Jour du Non, fête nationale en l’honneur de la résistance face aux fascistes italiens en 1940. Défilés militaires.


[image: ] MARATHON CLASSIQUE D'ATHÈNES
ATHÈNES

Fin octobre.
L'édition 2010 a marqué le 2 500e anniversaire de la célèbre bataille de Marathon des Athéniens contre les Perses en 490 av. J.-C. Et elle a enregistré une participation record de 12 500 coureurs. C'est le Kenyan Raymond Bett qui a remporté ce 28e marathon classique d'Athènes en 2 h 12 min 40 s.


Décembre

[image: ] NOËL

25 décembre.
Noël avec ses douze jours de grande fête.


Cuisine locale
[image: ]
Cuisine locale - Sardines grillées.
© Author's Image
[image: ]

Savoureuse, succulente et copieuse, la cuisine grecque est un must. Impossible de passer à côté, elle fait partie intégrante de la découverte du pays et de ses plaisirs. Vous serez rarement déçu, car même dans les tavernes de la ville, les plats qui vous seront servis sont cuisinés, sur place, artisanalement, chaque matin, avec des produits frais du marché.

Produits caractéristiques
[image: ]
Produits caractéristiques - Salade grecque.
© Author's Image

Originale et copieuse, la cuisine grecque est basée sur les fruits et légumes méditerranéens (huile d’olive, poivrons, aubergines, agrumes…). Les herbes et la fraîcheur des produits offrent des saveurs très parfumées. Il existe des similitudes avec la cuisine turque, évidemment les deux pays revendiquent les mêmes influences. Même à Athènes, cité moderne, la cuisine traditionnelle est préparée quotidiennement dans les foyers et servie dans les tavernes.
Les mezzedes
Servis en accompagnement de l’ouzo, à l’heure de l’apéritif ou au début du repas, les mezze se présentent sous la forme d’un assortiment d’entrées prévues pour plusieurs personnes. Chacun picore dans les assiettes parmi un choix souvent impressionnant. Les mezze peuvent constituer des entrées à part entière.
[image: ] La choriatiki : autrement dit la salade grecque (tomate, concombre, oignon, olive et feta, le tout couvert d’huile d’olive).
[image: ] La mélitzanosalata : salade d’aubergines.
[image: ] La taramosalata : œufs de poisson.
[image: ] L'houmous : purée à base de pois chiches, d’origine chypriote.
[image: ] Les dolmadakia : feuilles de vigne farcies de riz, d’aneth, d’oignon, d’huile et de jus de citron.
[image: ] Kalamarakia et chtapodi : respectivement des petits calmars frits et des poulpes que l’on fait griller après les avoir fait sécher au soleil.
[image: ] Pipériès yémistes : poivrons farcis au riz.
[image: ] Tiropita : feuilleté chaud fourré de feta, de spanakopita (épinard).
[image: ] Bougatsa : sorte de pita sucrée, fourrée à la crème pâtissière et saupoudrée de cannelle que l’on mange au petit déjeuner.
La viande
Vous trouverez toutes sortes de grillades, des poulets rôtis et parfois des abats.
[image: ] Souvlaki : brochette de viande (bœuf, agneau ou porc).
[image: ] Keftédès : boulettes de viande hachée et de mie de pain parfumées avec de l’oignon, de l’origan et des herbes aromatiques.
[image: ] Païdakia : côtelettes d’agneau.
[image: ] Moussaka : viande hachée avec des aubergines, des pommes de terre et de la béchamel. A noter qu’en grec moussaka est masculin…
[image: ] Yiouvetsi : bœuf bouilli à la tomate avec des kritharakia, sorte de pâtes en forme de riz.
Le poisson
La Grèce a longtemps symbolisé le pays maritime par excellence. S’il est vrai que les crevettes et autres gambas servies dans les restaurants des grandes villes sont la plupart du temps surgelées et hors de prix, on trouve de nombreux poissons de très bonne qualité dans les tavernes de poissons. En été, le poisson frais reste l'apanage des tavernes des îles, servi en priorité du fait de la saison touristique. Rouget, daurade, espadon, crevette, poulpe, calmar, fritures, etc., constituent les classiques, mais vous trouverez aussi d’autres variétés. Attention cependant, les prix au poids sont souvent très chers et l’on ne saurait trop vous recommander d’aller jeter un œil en cuisine pour voir la taille du poisson…
Les desserts
Le Grec conclut rarement son repas par un dessert. Au mieux, on vous servira une part de pastèque, de melon ou quelques pommes coupées en lamelles et recouvertes de miel et de noix. Délicieux, rafraîchissant et léger. Les pâtisseries locales se dégustent avec le café, après la sieste, vers 17h-18h. Souvent préparées à base d’amandes, de pistaches ou de sésame, elles sont liquoreuses et parfumées au miel, à la fleur d’oranger ou à la cannelle.
[image: ] Baklava : gâteau en forme de losange à base de pâte feuilletée fourrée de noix, de pistaches ou d’amandes et nappée de sirop à la cannelle ou aux clous de girofle. Avec quelques variantes, on trouve aussi le kataïfi.
[image: ] Halva : sorte de gâteau à la semoule, très sucré, mais délicieux. Il est souvent parfumé aux amandes, à la vanille ou à la pistache.
Yaourt au miel : préparation simple et délicieuse grâce à la fraîcheur et à la qualité des produits.
Les boissons
[image: ] L’ouzo est le pastis local et se boit généralement à l’apéritif. Les Grecs le boivent sec avec un glaçon, mais vous pouvez aussi le diluer directement. Dans un restaurant, il est souvent moins cher de commander une petite bouteille pour deux ou trois personnes plutôt que de prendre des verres séparés. L’ouzo Plomari qui provient de Lesbos est un des meilleurs ouzos.
[image: ] Le vin. La Grèce produit des vins de table tout à fait corrects. Le retsina est le vin de table par excellence. Dans l’Antiquité, les jarres étaient enduites de résine pour améliorer leur étanchéité. Cette tradition a été perpétuée, conférant au vin ce petit arrière-goût résiné très spécial. Pour les blancs, goûtez les châteaux Matsas, Tsandali, Aghioritiko, Strofilia, Lazaridi, Gerovassileio. Pour les rosés, Tsandali et Calligas. Pour les rouges, Naoussa Boutari, Hadjimihali, Karras, Lazaridi, Gerovassileiou, Malvazia. Amateurs de vins liquoreux, n’omettez pas de goûter les vins de Samos ou certaines microcuvées (assez chères) de Santorin.
[image: ] La bière est un peu la boisson grecque de table. Le choix n’est pas énorme et se limite souvent aux classiques Amstel, Heineken, Bud, etc. Les bières grecques, telles que Mythos ou Alpha, sont moins chères et plutôt légères. La bière pression n’est pas très répandue, on lui préfère la bouteille en verre d’un demi-litre, gare aux excès !
[image: ] Le café. Il existe plusieurs types de cafés. Le café grec (équivalent du café turc) n’est pas filtré, mieux vaut attendre quelques minutes pour que la couche de marc se dépose au fond de la tasse. Le café dit français est le café filtre. Le café frappé (à base de Nescafé) ou le freddo (à base d'expresso) sont servis froid avec des glaçons, nappés d’une mousse. Essayez-les sucré (glyko), moyen (metrio) avec du lait (me gala) ou sans lait (choris gala), ça rafraîchit et c’est excellent.

La Grèce, le nouveau paradis du vin
Par Jean-Paul Taillardas et Jean-Pierre Xiradakis.
La Grèce du nord-est, depuis une vingtaine d’années, est le cadre d’une révolution paisible qui anime le monde du vin. Mais il faut, pour la deviner, musarder le long de collines sur les flancs desquelles, entre les champs de coton, un vignoble réapparaît après des décennies d’amnésie collective. Discret ici, un peu plus voyant là, il retrouve droit de cité sur la terre qui a vu naître le vin. Il faut aussi, pour comprendre l’importance de cette mutation, goûter les produits élaborés par ces nouveaux viticulteurs-aventuriers bien décidés à faire chanter le terroir. Pour cela, ils ne se contentent pas de produire et d’améliorer leur vin. Certains d’entre eux remontent le courant dominant : alors que la tendance mondiale à laquelle même des Bordelais voudraient – sacrilège ! – céder, est de vendre des vins de cépage unique, ils parient sur l’intelligence du connaisseur, sur sa soif de découverte et préfèrent, à l’image des grands crus du monde, mettre en avant la notion de terroir. On pourrait voir dans cette miraculeuse renaissance le fruit des averses de subventions européennes et nationales. Or, pour aussi abondantes qu’elles soient (jusqu’à 40 % de l’investissement), elles n’expliquent pas tout. Ce phénomène exemplaire, et qui commence à faire école dans le reste de la Grèce, est dû à la vaillance d’hommes qui à rebours des modes et des marchés ont choisi de retourner aux sources de leur culture. Car non seulement ils replantent la vigne là où elle a poussé pendant vingt-cinq siècles, jusqu’à leur destruction par le phylloxera, mais ils choisissent, chaque fois que le terrain, l’ensoleillement et la pluviométrie le permettent, des plants autochtones. La Grèce n’avait évidemment pas attendu ces hommes de foi pour investir dans le vignoble : l’engouement mondial pour le vin constituait même une bonne raison d’en produire à tire-larigot. Mais, plutôt que s’appuyer sur la quantité à un moment où les acheteurs sujets à l’effet de mode n’étaient guère regardants, ces nouveaux viticulteurs ont été plus vigilants en pratiquant une politique de qualité avec des années d’avance sur les timorés.
Les meilleurs d’entre eux ont commencé à s’intéresser au résiné. Certes, il s’agit là du compagnon indéracinable des repas de vacances sur les bords de la mer Egée, mais il est également devenu au fil de décennies de facilité, un banal tout-venant sans grâce, emportant la gueule plutôt que l’adhésion des connaisseurs. D’où cette idée d’en rehausser le niveau. Une grande maison comme Boutari, installée depuis 1879 dans le paysage vinicole grec, a préféré en réduire le volume de production pour céder la place à d’autres bouteilles, plus élégantes, plus originales, plus séduisantes. « Nous proposons de moins en moins de résiné » , confirme Yannis Voyatzis, chef œnologue de Boutari à Naoussa, à l’ouest de la Macédoine.
La vénérable entreprise propose ainsi depuis quelques années des cols de haut de gamme dans lesquels les cépages grecs se taillent la part du lion, même si le principe de l’assemblage peut justifier l’appel à des cépages étrangers. On atteint là le cœur d’une nouvelle philosophie qui devrait marquer durablement la viticulture grecque dans les prochaines années : la résurrection des vignes autochtones accompagne donc cette régénération de la viticulture venue du nord. D’autant que les plants authentiques ne manquent pas. Il en reste même sans doute beaucoup à découvrir dont l’existence s’est effacée de la mémoire collective, faute notamment de conservatoire vigilant. Il arrive qu’en fouinant dans les collines de Macédoine avec une passion de chercheur d’or, certains aventuriers rapportent de leurs recherches une espèce inconnue venue de la nuit des temps et miraculeusement préservée.
La mode des espèces venues de France, qui a submergé les chais grecs – sauvignon blanc, merlot, cabernet-sauvignon, pinot noir, etc. – n’est évidemment pas endiguée, et ce n’est pas le but recherché. Mais, en remontant le temps, en sacrant des plants qui, parce qu’authentiques, paraissaient à certains trop banals, les viticulteurs du nord font œuvre de sauvetage patrimonial et gustatif. Voilà donc surgi de la nuit des temps, le limnio, cultivé depuis 3 000 ans sur les flancs du mont Athos, mais aussi les assyrtikos, xinomavros, agiorgitiko, moschomavros, malagousia, roditis, nagouska. Autant de noms qui chantent aux oreilles en attendant d’enchanter les palais. L’occasion aussi de rappeler auprès des connaisseurs l’antériorité hellène en matière de viticulture même si la Gaule a ensuite donné ses lettres de noblesse au vin. Mais l’ancienneté n’est pas forcément gage de qualité aux yeux des consommateurs. D’où tout un travail à mener pour faire connaître les nouveaux vins grecs de milieu et haut de gamme. D’autant qu’ils souffrent paradoxalement du succès des produits à bas prix, lesquels donnent de la production hellène une fâcheuse image. La faute notamment à la facilité avec laquelle ces vins se vendent, sur le marché allemand par exemple.
Plus polarisé sur le prix du flacon que sur la qualité de son contenu, le grand public teuton se précipite en effet sur des bouteilles sans intérêt qui lui sont servies dans l’un des 10 000 restaurants grecs installés outre-Rhin. De leur côté, la plupart des taverniers qui accueillent des millions de touristes ne font guère d’efforts pour promouvoir les produits grecs. Ils servent prioritairement des résinés bon marché lesquels constituent l’essentiel de leurs ventes.
Et, quand leurs cartes proposent de bonnes bouteilles, il s’agit de flacons souvent entreposés dans des conditions déplorables : debout dans une atmosphère tiède quand elles ne sont pas directement exposées aux rayons du soleil. Dès lors, la majorité des connaisseurs gardent une image injuste mais exécrable du vin grec. Ils n’auront aucune envie d’en consommer chez eux.
Ainsi, pour que cette révolution qui fait de la Grèce du nord un nouveau paradis du vin soit couronnée de succès, la qualité du produit ne suffit pas. Encore faut-il la faire connaître. D’où la naissance en Macédoine du nord d’organismes fédératifs, dont le but est de promouvoir ces nouvelles productions originales et inattendues. Participation à des manifestations internationales et opérations de promotion concourent ainsi à lustrer l’image du nouveau vin grec. Autant d’occasions de rencontrer des professionnels passionnés, pour la plupart francophones, car formés dans les instituts d’œnologie de Bordeaux ou de Montpellier. Mais aussi de parcourir des installations de vinification propres comme des cliniques, quelquefois installées dans des bâtiments signés de grands architectes athéniens, et surtout de déguster des crus inattendus et surprenants. Bémol : leurs coûts de production ne sont pas négligeables et se répercutent sur le prix de vente. Mais cette relative cherté est le signe d’investissements, d’efforts, d’une recherche de l’authenticité qui, pour le palais ouvert sur le monde, révèlent des saveurs nouvelles qui vont au-delà de la curiosité exotique. C’est aussi une manière de raccorder l’expérience gustative au chaînon manquant entre les vins de la vieille Gaule et les saveurs de l’ancienne Grèce.



Il était une fois la révolution
Par Jean-Paul Taillardas et Jean-Pierre Xiradakis.
La révolution du vin en Grèce du nord a 20 ans. Installé à Epanomi, au sud de la Thessalonique, Vangelis Gerovassiliou est la figure de proue de cette avant-garde viticole. Au début des années 1980, cet œnologue salarié mit à profit ses moments de liberté pour cultiver son propre jardin viticole sur la presqu’île d’Agios Pavlos au sud de Salonique.
Il vole aujourd’hui de ses propres ailes à la tête d’un des plus beaux domaines de Grèce, qui plus est agrémenté d’un musée du vin. Porte-drapeau des nouveaux vins grecs à l’étranger, il fournit à Marks & Spencer une des meilleures bouteilles de l’enseigne, l’Evangelos, distingué par l’œnologue britannique Steven Spurrier qui l’a sacré vin du mois, toutes catégories confondues, dans une édition de son magazine Decanter.
Au fil des années, Vangelis a peu à peu été rejoint par de jeunes viticulteurs désireux de participer à l’aventure des nouveaux vins grecs. Mais aussi par des caves prestigieuses et connues, tel Tsantali, par ailleurs le numéro 1 de l’ouzo, ou encore les deux branches de la famille Boutari.



Habitudes alimentaires
On distingue différents types de restauration : le comptoir à grillades qui sert des souvlakis ou des gyros pitas (sandwichs à base de poulet ou de porc) que l'on dévore sur le pouce, debout ; l’ouzerie qui sert principalement des mezzedes sur de petites tables en bois ; les tavernes ou les psaro taverna (taverne de poisson), et les restaurants qui servent des repas plus complets. La taverne est un endroit chaleureux et convivial où l’on mange bien, mais ce n’est en rien un restaurant gastronomique. On se soucie peu de la forme : le contenu de l’assiette est la seule chose qui compte et la qualité est au rendez-vous. L’art de la table est secondaire et la convivialité de rigueur. Vous aiderez à mettre la nappe et le couvert car le serveur vous apporte une corbeille avec pain, serviettes, fourchettes et couteaux qu’il pose simplement sur la table. Les plats sont généralement servis en même temps que les entrées au milieu de la table. Chacun se sert alors dans sa petite assiette ou picore dans les plats communs. Un service qui invite au partage de la nourriture. Sachez que le couvert et le pain vous seront facturés. Préférez évidemment les restaurants fréquentés par les autochtones : c’est en général bon signe. Vous y choisirez souvent directement votre plat en cuisine !
[image: ] Rythme des repas. Ne soyez pas surpris de voir des locaux attablés à toute heure de la journée ! Ici, les trois sacro-saintes pauses, petit déjeuner, déjeuner et dîner, n'existent pas et les Grecs ont un tout autre rythme. Si tant est qu'ils en aient un ! Pour la plupart, ils se contentent au réveil d'un simple café. Vers 10h-10h30, ils comblent leur petite faim par une tiropita, ce célèbre feuilleté au fromage, ou par un koulourakia, ces rondelles de pain brioché, légèrement sucrées et recouvertes de sésame. Le principal repas complet de la journée se prend à la sortie du bureau, vers 15h, voire 17h, selon les horaires de chacun. Du coup, le soir, ils grignotent ou mangent de nouveau plus légèrement, vers 21h. Certains font la sieste pendant les heures trop chaudes de l'après-midi et s'offrent un café au réveil. Le dimanche, ils aiment se retrouver en famille, à la taverne, autour d'un bon repas, qui commence vers 13h et se termine tard dans l'après-midi.

Conseil
Les menus sont à la carte, mais dans les tavernes tout n’est pas servi, dans ce cas n’hésitez pas à demander conseil au serveur qui vous propose souvent les produits frais. Si votre anglais culinaire fait défaut, munissez-vous d’un petit dictionnaire franco-anglais car les menus sont toujours traduits en anglais.



Recettes
Tzatziki
[image: ] Ingrédients : Yaourt • concombre • ail pilé.
[image: ] Préparation. Eplucher, hacher finement et saler un concombre, puis l’égoutter quelques minutes. Mélanger la purée de concombre avec un yaourt grec ou à défaut du fromage blanc, assaisonner avec une gousse d’ail hachée, une pincée de sel, quelques gouttes de citron et de l’huile d’olive (3 cuillères à soupe). Mélanger le tout. Servir frais comme hors-d’œuvre ou pour accompagner des viandes.
Dolmadakia
[image: ] Ingrédients (pour 4 personnes) : 20 feuilles de vigne • 2 petits oignons • 2 gousses d’ail • 5 cuillères à soupe d’huile d’olive • 120 g de riz à grains longs • 40 g de pignons • 40 g de raisins secs • 1/2 bouquet de persil • 6 feuilles de menthe • 1 pincée de cumin • sel • poivre • 4 cuillères à soupe jus citron.
[image: ] Préparation. Rincer les feuilles de vigne et les égoutter sur un torchon. Peler les oignons et l’ail, les hacher finement et les faire blondir dans 2 cuillères à soupe d’huile d’olive. Verser ensuite le riz et le faire revenir pendant 3 minutes. Ajouter les pignons, les raisins secs rincés à l’eau chaude et 10 cl d’eau. Faire cuire le tout à feu moyen en remuant de temps en temps, jusqu’à ce que le liquide ait été absorbé. Laisser refroidir. Hacher finement le persil et la menthe lavés et séchés. Les ajouter au riz, ainsi que le cumin. Saler et poivrer. Etaler les feuilles de vigne, côté lisse dessous, et déposer sur chacune 1 ou 2 cuillères à café de farce. Rabattre les côtés longs de la feuille sur la farce, puis la rouler en partant du bas jusqu’à la pointe. Mettre ensuite les feuilles de vigne farcies dans une casserole. Arroser de jus de citron et du reste d’huile d’olive. Verser assez d’eau chaude pour recouvrir les feuilles. Mettre un couvercle et faire cuire 1 heure 30 à feu moyen, en rajoutant de l’eau si nécessaire. Laisser refroidir dans le jus de cuisson.

Jeux, loisirs et sports
La Grèce bénéficie toujours de la réputation internationale d'être une destination fun. Tout est fait pour qu’on s’y sente bien, de jour comme de nuit.
Difficile de s’ennuyer le soir en Grèce : théâtres, cafés aux programmes musicaux, salles de concert, cinémas, bars, boîtes de nuit, restaurants à gogo, casinos, etc., sont ouverts durant toute l’année un peu partout dans le pays. Les night-clubs et autres boîtes de noctambules ouvrent dès 22h et ne ferment qu’au petit matin.

Disciplines nationales
[image: ] Football. Les Grecs sont fans de football. Il est le sport le plus pratiqué par les petits et les grands. Les matchs des deux équipes de l'Attique, l'Olympiakos du Pirée et le Panathinaikos d'Athènes, sont très suivis à la télévision et dans les stades, drainant bien souvent beaucoup de violences et d'affaires d'argent. Un scandale de corruption à d'ailleurs fait la une des journaux au printemps 2011. Le pays a gagné la Coupe d'Europe en 2004.
[image: ] Basket. La Grèce a été deux fois championne d'Europe, en 2005 la dernière fois. L'équipe nationale est l'une des équipes la plus appréciée de la population. Ce sport a une excellente image auprès de tous.
[image: ] Volley-ball. L'équipe nationale s'est distinguée au niveau européen.
[image: ] Water-polo. Très bonnes équipes hommes et femmes. Les femmes ont d'ailleurs été championnes du monde en 2011.

Activités à faire sur place
Mis à part l’éternelle et indétrônable baignade, la visite d’innombrables sites touristiques, la Grèce offre de multiples possibilités de loisirs. Pays des Jeux olympiques, la Grèce reste un lieu idéal pour l’exercice physique et la célébration de Jeux olympiques, que ce soit… devant la télé, derrière le comptoir d’un bureau de pari, ou sur les stades et autres installations sportives, qu’il s’agisse d’athlétisme, de football, de volley, de basket et de tennis, de golf, de navigation ou de planche à voile.
[image: ] La plongée sous-marine est strictement réglementée, surtout à proximité des sites archéologiques. Des autorisations doivent être demandées dans tous les cas auprès des autorités locales. La pêche sous-marine ainsi que celle à bord d’un bateau ou sur le rivage est soumise à autorisation auprès des autorités portuaires locales.
[image: ] Idem pour les sports extrêmes : plongées près des côtes, alpinisme ou escalade, randonnée ou VTT, sports d’hiver, canoë-kayak ou planche à voile, exploration de grottes ou de gorges, etc.
Les agences spécialisées et les centres d’information locaux vous renseigneront sur ces expériences uniques.
[image: ] La Grèce est aussi un pays de ski qui dispose de bonnes infrastructures.
Les stations se trouvent sur le mont Parnasse près de Delphes et dans la Macédoine du nord.
[image: ] La Grèce se prête également très bien au tourisme écologique, du fait de ses écosystèmes extrêmement variés : forêts, montagnes, fleuves, lacs, gorges, grottes, cascades… tout y est.
[image: ] L’omniprésence de l’Eglise orthodoxe et sa force historique dans le pays explique l’importance des trésors religieux à découvrir. La Grèce s’impose donc comme une destination idéale pour le tourisme religieux.

Les Jeux olympiques d’Athènes ou l’odyssée des retards
[image: ]
Les Jeux olympiques d’Athènes ou l’odyssée des retards - Stade de marbre.
© Panos – Fotolia

Ce jour-là, à quoi pense Spyros Capralos, dans les tribunes de la piscine olympique, quand il voit les naïades de l’équipe grecque de natation synchronisée évoluer sur les notes de Zorba le Grec ? 
L’ancien secrétaire général pour les Jeux au gouvernement se rappelle-t-il la formule de Jacques Rogge qui comparait encore en 2003 le travail du comité d’organisation à un sirtaki. « On commence très doucement, puis on accélère tout le temps et à la fin on n’arrive plus à suivre la cadence » , s’amusait le président du CIO. « C’est vrai qu’il y a eu des retards au début, concède Spyros Capralos, mais nous avons aujourd’hui une ville beaucoup plus moderne, et des installations sportives splendides. » 
Athènes revient de loin. Sept années de préparatifs chaotiques. Lorsqu’elle remporte les Jeux en septembre 1997, les travaux peinent à démarrer. Pendant plus de deux ans, les sites olympiques sont restés au point mort.
 Le premier blocage est politique. En vingt-sept mois, trois présidents et quatre directeurs généraux se succèdent à la tête de l’Athoc, présidence du comité organisateur des Jeux. « Il y avait trop d’interlocuteurs, on n’arrivait à rien » , confie un ancien responsable. Et en 2000, les blocages sont tels que le CIO menace la Grèce de lui retirer les Jeux. Costas Simitis n’a d’autre choix que de faire appel à Gianna Angelopoulos, qui avait porté la candidature grecque devant le CIO.
 Déjà trois ans de perdus et tout reste encore à faire. La Grèce ne dispose d’aucune infrastructure sportive correspondant au cahier des charges du CIO. Le plus petit pays à accueillir les Jeux depuis la Finlande en 1952 se lance alors dans une politique de grands travaux avec l’aide de l’Union européenne. Les blocages deviennent alors bureaucratiques. Tous les entrepreneurs se font l’écho des lenteurs de l’administration. Certains parlent de corruption. D’autres accusent des chantiers de traîner exprès pour toucher des heures supplémentaires… Au final, l’addition est salée : les dépassements de budget sont estimés à 30 %.
 Mais la Grèce pourra toujours arguer qu’elle n’est pas responsable de tous les maux. Témoin, la question des découvertes archéologiques. « Quand les ouvriers tombent sur les vestiges, ils doivent immédiatement cesser de creuser » , se souvient une archéologue du département des Antiquités classiques et préhistoriques de l’Attique. Le cas le plus emblématique restera le site d’aviron et de canoë-kayak de Schinias. Situé à 45 km d’Athènes, dans la zone de la bataille de Marathon (490 av. J.-C.), le futur plan d’eau olympique est critiqué dès 1998 par les archéologues, mais également par les écologistes. Pendant quatre ans, la bataille juridique de Marathon fait rage. Là, les travaux ne commenceront réellement qu’en janvier 2003, un an avant les Jeux…
 Et pourtant, ils ont répondu aux délais. En Grèce, on appelle cela le miracle du para pende : tout se termine à « moins cinq » .



Enfants du pays
Vassilis Alexakis
La moitié de son cœur se trouve en France, mais le public grec considère l’auteur de La Langue maternelle comme un véritable enfant du pays. Il partage son temps entre Paris, Athènes et l’île de Tinos. Né le 25 décembre 1943 à Santorin, il est arrivé en France à l’âge de 17 ans pour entrer à l’école de journalisme de Lille. L’écrivain grec est aussi journaliste, dessinateur, cinéaste. Il a signé des romans, des nouvelles et des aphorismes et même un recueil de dessins. En 2010, son dernier roman Le Premier Mot figure dans la première sélection du Goncourt, puis est éliminé.
Nikos Aliagas
Né en 1969 à Paris de parents grecs, il devient journaliste sur RFI à 18 ans. En 1993, Euronews s’intéresse à lui notamment pour sa maîtrise de cinq langues étrangères et il couvrira le Kosovo. Il deviendra chroniqueur à Union Libre en 1999, présentant son pays dénué des habituels clichés. La même année, il présente le journal TV de 20h30 sur la chaîne grecque Alter Channel. En 2001, appelé par Etienne Mougeotte, il commence à présenter l’émission Star Academy sur TF1. En 2003, il écrit Allez voir chez les Grecs, publié aux Editions Lattès, un ouvrage dans lequel il évoque les incidences de la mythologie sur la vie des hommes. En 2007, Renaud Donnedieu de Vabres, ministre de la Culture, le fait chevalier des Arts et des Lettres.
Théo Angélopoulos
Il s’est réapproprié le nostos, l’un des mots-clefs de l’Odyssée qui désigne le désir de retour. L’exil, l’errance et la mer sont tous des thèmes chers au réalisateur du Regard d’Ulysse.
Ses films décrivent souvent une Grèce grise, battue par la pluie et ses désillusions, mais ont contribué au rayonnement intellectuel du pays. L’Eternité et un jour (1998) lui a valu la Palme d’or au Festival de Cannes. Son dernier film Eleni est une nouvelle fresque historique, intime et contemplative qui a nécessité deux ans de tournage.
Costa-Gavras
Ce cinéaste français d’origine grecque a été naturalisé français et vit maintenant aux Etats-Unis. Il est à l’origine de nombreux films à scandale et à succès : Z, L’Aveu, Missing, Conseil de Famille, Music Box, Amen, Le Couperet, Eden à l'Est.
Stelios Haji-Ioannou
Il a créé EasyJet en 1995. Et pourtant on l’imagine aisément en Zorba le Grec : manger, boire, s’amuser… et l’argent en plus. Fils d’un armateur grec surnommé le roi du tanker, ce milliardaire chypriote, né à Athènes en 1967, avait sa voie toute tracée dans le sillage de papa. Selon une légende personnelle, il change de bord après avoir emprunté un vol low cost de la South West Airlines… Le roi du discount aérien est né.
Converti au pas cher, il crée EasyJet en 1995 et impose sa marque de fabrique. Le nombre de réservations s’envole. On pourrait comparer Stelios à Icare, sauf qu’il ne s’est pas encore brûlé les ailes.
Ilias Lalaounis
Le plus célèbre bijoutier grec s’inspire de l’histoire de son pays et des civilisations antiques pour créer des petits chefs-d’œuvre. La mythologie grecque inspire sa première collection en 1957 et obtient immédiatement un succès mondial. A 84 ans, il couve encore d’autres projets. Ses quatre filles ont rejoint l’entreprise familiale assurant la relève.
Nana Mouskouri
Qui ne se souvient pas des lunettes noires et du look intello de Nana Mouskouri ? Une chose est sûre, c’est que cette chanteuse est aussi connue au Japon, en Allemagne ou en France qu’elle l’est en Grèce. Les Grecs lui ont même pardonné d’habiter en Suisse.
Georges Séféris (1900-1971)
Ce diplomate de carrière a reçu le prix Nobel en 1963. Admirateur et traducteur de T.-S. Elliot, de Pound, de Valéry et de Michaux, il adapta de nouvelles tendances littéraires qu’il introduisit dans ses collections de poésie, publiées dans une édition finale en 1961, sous le simple titre de Poèmes.
Un grand nombre de ses poèmes ont été mis en musique, notamment par Manos Hatzidakis, Mikis Theodorakis ou Stavros Xarchakos et sont connus et appréciés par un large public.
Mikis Théodorakis
Ce passionné de musique et de politique né en 1925, illustre compositeur de Zorba le Grec et d’Axion Esti essaie toujours de concilier ses tournées aux quatre coins du monde avec une participation active aux grands débats politiques de son pays. Entré en résistance contre les forces de l’Axe pendant la Seconde Guerre mondiale, il poursuit ensuite la lutte contre la prise de pouvoir par les forces révolutionnaires pendant la guerre civile de 1947. Déporté et torturé sur l’île Macronissos, il est plusieurs fois tenu pour mort. Sous les Colonels, de nouveau, il entre en résistance et s’exile. Il rentre triomphalement en Grèce en juillet 1974 après la chute de la junte. Le 31 juillet 2005, on lui décerne le prix international Saint-André pour « son héroïsme et son engagement créateur au service de la Patrie, mais aussi ses excellentes œuvres musicales qui chantent la paix entre les peuples, renforcent l’esprit et la conscience nationale de l’homme. » . Il est officier de la Légion d’honneur et grand officier de l'ordre du Mérite luxembourgeois.



PÉLOPONNÈSE
[image: ]
PÉLOPONNÈSE - Péloponnèse
© Petit Futé

Idées d'itinéraire
Proposer un itinéraire court et un long pour cette région ne serait pas chose facile, tant ses curiosités sont différentes et éloignées. Et un itinéraire court de dix jours ne serait pas sérieux !
Nous vous proposons donc une escapade dans le Péloponnèse, étalée sur quinze jours et constituée en fait de plusieurs itinéraires selon les régions. A vous de les choisir séparément selon le temps dont vous disposez sur cette splendide péninsule.
La Corinthie en 2 jours
[image: ] Jour 1. Au départ d’Athènes, on peut visiter le site d’Eleusis sur la route et aller se baigner à Loutraki. Nuit à Corinthe.
[image: ] Jour 2. Visite de l’ancienne Corinthe et de l’Acrocorinthe et route vers Nauplie. Nuit à Nauplie.
L’Argolide en 4 jours
[image: ] Jour 3. Visite de Mycènes tôt le matin et de Nauplie l’après-midi, avec une excursion à Argos pour les plus courageux. Nuit à Nauplie.
[image: ] Jour 4. Visite d’Epidaure tôt le matin et de Nauplie l’après-midi ou Tirynthe pour les inconditionnels d’archéologie. Nuit à Nauplie.
[image: ] Jour 5. Balade dans la presqu’île d’Argolide par Drepano, Kranidi, Porto Heli. Ne pas hésiter à s’offrir un arrêt pour se baigner ! Nuit dans la péninsule, à Ermioni peut-être.
[image: ] Jour 6. Fin de la balade, par Ermioni, Piepi et Trizina, avec pourquoi pas une excursion sur Poros, et retour sur Nauplie. Nuit à Nauplie.
La Laconie en 2 jours
[image: ] Jour 7. Balade de Nauplie à Sparte par Lerne, Paralia Tirou, Léonidion et Géraki. Visite de Sparte. Nuit à Sparte.
[image: ] Jour 8. Visite de Mystra tôt le matin et route vers Monemvassia par Géraki. Nuit à Monemvassia.
Le Magne en 2 jours
[image: ] Jour 9. Route vers Gythio, Aréopoli et le Magne laconien. On choisit un endroit où dormir pour une expérience inoubliable à Gerolimenas, Vathia ou Marmari.
[image: ] Jour 10. Fin de la route du Magne et visite du Magne messénien en passant par Kardamili pour arriver à Kalamata. Nuit à Kalamata.
La Messénie en un jour
[image: ] Jour 11. Balade découverte des villages messéniens. Koroni, Finikounda, Méthoni et Pylos sont au programme. Retour pour la nuit à Kalamata.
L’Arcadie en un jour
[image: ] Jour 12. Route vers les villages arcadiens comme Karytaina, Stemnitsa ou Andritsena. Visite du temple de Vassae et nuit dans un de ces villages typiques.
L’Elide en un jour
[image: ] Jour 13. Route vers Olympie et visite du site. Nuit à Olympie.
L’Achaïe en 2 jours
[image: ] Jour 14. Route vers Patras et Kalavrita. Visite de la grotte des lacs. Nuit à Kalavrita.
[image: ] Jour 15. Balade dans les gorges du Vouraïkos jusqu’à Diakofto et retour à Athènes.

Les immanquables du Péloponnèse
[image: ] Sites. Olympie, Acrocorinthe, Mystra.
[image: ] Ambiances pittoresques. Nafplio, Gythio, Monemvassia, Kalavrita.
[image: ] Baignades. Gorges de Vouraikos, Vathia, Finikoundas.



CORINTHIE – KORINTHIA
Située au nord-est du Péloponnèse, la Corinthie possède plusieurs sites archéologiques intéressants, essentiellement dans les alentours de la ville de Corinthe, chef-lieu de cette province qui ne bénéficie pas de beautés naturelles incontournables. Vaste plaine au sud de Corinthe, la Corinthie est reliée à la Grèce continentale par l’isthme de Corinthe.
On y découvrira les ruines de l’ancienne Corinthe, de l’Acrocorinthe et de Némée, après avoir été se baigner dans les eaux accueillantes de la station balnéaire de Loutraki. Là, tout n’est que pins et oliviers…
[image: ] Pour des informations utiles, nous vous conseillons le site Internet de l’Organisation nationale du tourisme, en anglais et en grec : www.gnto.gr

[image: ] SITE INTERNET DE L'ORGANISATION NATIONALE DU TOURISME
www.gnto.gr

Pour obtenir des informations utiles, en anglais et en grec.


CORINTHE-KORINTHOS
A 84 km d’Athènes, 17 km de Loutraki. Ville de moins de 30 000 habitants, capitale de la Corinthie. Corinthe, qualifiée d’opulente par Homère, fut l’une des villes les plus importantes de la Grèce antique. Au IXe siècle av. J.-C., les Doriens la marquèrent de leur empreinte, et elle connut son apogée un siècle plus tard. Prospérité économique, essor des arts, puissance navale : jusqu’au moment où Athènes, sa rivale, étendant sa supériorité, précipita son déclin.
En 146 av. J.-C., Corinthe tomba sous la dépendance des Romains. Au cours des siècles, la position stratégique de l’Acrocorinthe lui valut mille vicissitudes et tentatives de domination par les Francs, les Byzantins et les Turcs.
Détruite au fil des siècles par des vagues de tremblements de terre, reconstruite en 1928, Corinthe est aujourd’hui une ville moderne, où poussent les immeubles en béton. Quadrillé de larges avenues, piétonnes pour certaines, son centre ville, animé, est tourné vers la mer. Grandes enseignes de shopping et terrasses de café se multiplient pour le grand bonheur de ses habitants.
Aux alentours de ce centre urbain, le site archéologique et le musée de l'ancienne ville attirent de très nombreux touristes et passionnés d'archéologie. Un autre temps fort consiste à grimper au sommet de l’Acrocorinthe pour y découvrir les vestiges d’une forteresse byzantine et une vue impressionnante sur la plaine et les ruines avoisinantes.
Enfin, à seulement quelques kilomètres, le canal qui relie le golfe Saronique et le golfe de Corinthe est aussi immanquable que surprenant. Il faut compter au moins une journée pour la visite de Corinthe et, surtout, de ses alentours.

Transports

Comment y accéder et en partir
En voiture d’Athènes, prendre la route nationale Athènes-Lamia jusqu’à l’Attiki Odos (indiquée par des panneaux verts) que l’on emprunte, en direction de Korinthos. Péage : 2,80 €. A la fin de cette autoroute, commence la route Olympia (Olympia Odos) qui mène vers Corinthe. Péage : 3,10 €. Restez sur cette route jusqu’à la sortie Corinthe ou Ancienne Corinthe – Argos (Archaia Korinthos – Argos), selon votre destination.

[image: ] EUROPCAR
Isthmos
75 km Veille route nationale
✆ +30 274 108 5363
Fax : +30 274 108 5263

Loueur de voiture fiable et reconnu mondialement. Accueil très sympathique.


[image: ] GARE DU PROASTIAKOS (TRAIN DE BANLIEUE)
A l'extérieur de la ville
✆ +30 210 527 2000
www.trainose.com
press.trainose@osenet.gr

Quartier d’Examilia, près du camp militaire.
Le train de banlieue (proastiakos) relie Corinthe avec Athènes (plusieurs stations en ville) et Le Pirée. 19 départs par jour de 4h30 à 22h45 dans le sens Le Pirée-Corinthe, 18 départs de 5h50 à 22h50 dans l'autre sens. Kiato est le terminus de cette ligne, desservi après Corinthe. Durée du trajet : 1 heure 30 environ. Prix : 6 €.
Le proastiakos relie également Corinthe à l'aéroport, via Ano Liossa. Départs environ toutes les 15 minutes de 5h30 à 23h30. Durée du trajet : 30 minutes environ. Prix : 8 €.
De Corinthe pour rejoindre Patras ou toute autre destination par le train, il faut se rendre en train de banlieue (proastiakos) à la station de Kiato (environ 2 €, durée : 15 minutes, fréquence : toutes les heures de 6h à 24h).


[image: ] GARE ROUTIÈRE KTEL
4 rue Demokratias
✆ +30 274 107 5424

Plusieurs gares routières à Corinthe : celle de la rue Dimokratias permet d'aller à Athènes tandis que celle d'Aratou dessert les villages des alentours : Loutraki, Kiato, Derveni... D'Isthmiou, une autre gare routière, vous rejoindrez plusieurs destinations du Péloponnèse.

Autres adresses : Au Isthmiou • rues Aratou et Eth. Antistasis

Se déplacer
De Corinthe, des taxis relient l’ancienne Corinthe et l’Acrocorinthe. Bien préciser votre destination finale car les tarifs ne sont pas les mêmes. Comptez environ 10 € pour un aller vers l’Ancienne Corinthe. A l’Ancienne Corinthe, des taxis sont stationnés tout au long de la rue principale, vous n’aurez pas de difficulté pour en trouver un. De là, les chauffeurs vous proposent un tarif de 20 € comprenant l’aller-retour vers l’Acrocorinthe et une heure d’attente pendant la visite. L’aller simple vous coutera environ 8 €. Ces tarifs sont prohibitifs mais il est difficile de négocier car les chauffeurs se sont entendus sur les prix et vous n’avez aucun autre moyen d’accéder à l’Acrocorinthe, si ce n’est en voiture particulière ou à pied, mais le chemin est long, escarpé, et en plein soleil !

Pratique

[image: ] 24 HOURS
Ancien port
Plage Kantare
✆ +30 274 108 5908
Fax : +30 274 102 5513
www.24tek.gr
lieve@24tek.com

Ouvert toute l’année. Le soir jusqu'à 21h.
Situé sur Patron Avenue, à la sortie de Corinthe direction Leheo, dans la région de Keramidaki. Hébergement en tout genre, billetterie air et mer, transfert, excursions, croisière, voyages d'affaires. Propriétaire francophone qui a des bureaux à Athènes et à Loutraki.


Orientation
La ville moderne de Corinthe, en bord de mer, est située à quelques kilomètres de la vieille ville, où se trouvent le site archéologique, le musée et, en surplomb, l’Acrocorinthe. Lorsque l’on vient d’Athènes par la nationale, Corinthe est sur la droite, tandis que l’Ancienne Corinthe est à gauche.

Se loger

[image: ] CAMPING BLUE DOLPHIN
Léchaion
✆ +30 274 102 5766
Fax : +30 274 108 5959
www.camping-blue-dolphin.gr
Prendre la sortie de l’ancienne Corinthe, puis la direction de Patras, l’ancienne route direction Léchaion.

Ouvert du 1er avril au 15 octobre. 6,50 € par adulte, 4,50 € par enfant, 6 € la grande tente, 5 € la petite, 3,50 € la voiture, 2 € le deux-roues, 4 € l'électricité. Possibilité de louer une tente sur place pour 10 €. Le patron applique des réductions de 10 à 30 %, selon la période.
Le camping est situé au bord des eaux limpides du golfe de Corinthe. Bien conçu et doté de tout le confort moderne, c’est un lieu de vacances idéal pour partir à la découverte du Péloponnèse. Le propriétaire est francophone.


 [image: ]HOTEL APOLLON[image: ]
2 rue Damaskinou
✆ +30 274 102 2587, +30 274 102 5920
Fax : +30 274 108 3875
hotapol@otenet.gr

Chambre simple à 35 €, double à 45 €. Pas de petit déjeuner mais celui-ci peut se prendre au café, juste à côté de l'hôtel.
Un hôtel tout neuf et très pratique, en centre-ville, à proximité des stations de bus. Excellent rapport qualité/prix.


[image: ] HÔTEL KALAMAKI BEACH
Route d’Epidaure
✆ +30 210 323 5605
Fax : +30 210 324 1092
www.kalamakibeach.gr
reception@kalamakibeach.gr
A 12 km de Corinthe.

Ouvert d’avril à octobre. Chambre simple à partir de 70 €, double à partir de 100 € en demi-pension. Côté pratique : depuis peu, il y a un métro direct entre l’aéroport d’Athènes et la gare de Corinthe où l’on viendra vous chercher avec le minibus de l’hôtel. Durée du trajet : 1 heure 30.
Situé à 4 km du canal de Corinthe sur le golfe Saronique, cet établissement constitue un point de départ idéal pour des excursions d’une journée ou des visites de sites archéologiques. Cet hôtel familial ne possède pas plus de 80 chambres, situées au bord d’une plage de petits galets. On vous y réservera un accueil chaleureux en français. L’établissement dispose d’aires de jeux et d'une belle piscine. Option détente ou rythme sportif : à vous de voir. En tout cas, les activités ne manquent pas (tennis, volley-ball ou gymnastique en salle). Le restaurant sur jardin est très agréable autant le midi que le soir (possibilité de pension complète).


[image: ] HÔTEL KORINTHOS[image: ]
26 rue Damaskinou
✆ +30 274 102 6701
Fax : +30 274 102 3693
www.korinthoshotel.gr
hoteldia@otenet.gr

Ensemble de 34 chambres avec air climatisé, TV. Chambre simple de 35 à 40 €, double de 50 à 60 €. Petit déjeuner : 8 € (parfois inclus dans le prix de la chambre). En réservant sur Internet, vous obtenez les meilleurs tarifs.
Un petit hôtel classique des années 1970, très propre et rénové régulièrement, situé à quelques mètres de la mer. Accueil sympathique. Il est possible de demander une chambre avec vue sur mer et de passer un moment agréable au bar de la cafétéria de l’hôtel. Deux vélos sont mis à disposition des clients gratuitement.


Se restaurer

[image: ] I GONIA TON AGION
35 Ag. Nikolaou et Ap. Pavlou
✆ +30 274 102 6100

Tarama, tzatziki : 3 €, frites : 3 €, calamars : 7 €, poulpe grillé ou cuisiné : 8 à 10 €, poisson frais à partir de 20 € le kilo.
Un excellente adresse pour les amateurs de poissons et de menus de la mer (mezzés). Ouvert depuis 5 ans, l'endroit est simple mais très couru des locaux. Service impeccable, en salle ou en terrasse. Vue sur le port et le bâtiment des autorités portuaires. Préférez le poulpe ou les calamars grillés ou cuisinés aux « crevettes » , qui sont en fait des gambas surgelées. Les frites sont maison. Accompagnez votre repas de l'indispensable ouzo.


[image: ] TAVERNE GEMELOS
Ancienne Corinthe
Place principale
✆ +30 274 103 1361, +30 69 78 846 858
Fax : +30 274 103 1950
gemelos.gr
info@gemelos.gr

Ouvert toute l'année. Plat principal autour de 7 €. Salades à partager autour de 5 €.
Sur la place centrale, les deux frères Thanasis et Nikos servent depuis une trentaine d'années des grillades, salades et quelques plats grecs aux touristes de passage. Des tables sont dressées à l'ombre sur la place mais vous pouvez aussi vous installer sur le roof garden, pour une vue imprenable sur le site archéologique. Le patron propose également quelques chambres à 30 € la nuit environ, dans le village.


Sortir

[image: ] PLATEAU FOOD N' DRINK
59 rue Pilarinou
✆ +30 274 102 1951

Une terrasse accueillante composée de fines tables en fer noir et de parasols donne sur la rue piétonne. En hiver, une petite couverture est fournie ! A l'intérieur, l'ambiance est résolument moderne et, tout au fond, la salle s'ouvre sur une minuscule courette carrée, bien ombragée. On s'y assoit pour prendre un café, une boisson, un snack (sandwich ou feuilleté au fromage), ou encore pour goûter les desserts sucrés.


[image: ] SUBNET INTERNET CAFE
Ancienne Corinthe
2 Sissifou
✆ +30 274 103 1851
Fax : +30 274 103 1271
www.subnet.gr
subnet.netcafe@gmail.com

Connexion Internet : 2 €/heure.
Un petit café Internet sympathique, incroyablement branché et inattendu dans ce village de l'ancienne Corinthe ! Possibilité d'imprimer des photos, de naviguer sur le net (câble ou wireless), achat et reparation de matériel informatique. Roof garden.


À voir – À faire

[image: ] ACROCORINTHE
✆ +30 274 103 1266
Par la route de 3 à 4 km qui s’élève à partir de l’Ancienne Corinthe et grimpe jusqu’au pied des remparts. En voiture ou en taxi.

Ouvert de 8h30 à 19h à partir de mai ; jusqu'à 15h le reste du temps. Entrée libre.
Faites des provisions d’eau car le site est raide. Comptez au minimum une heure, à partir de l'entrée dans l'enceinte de la forteresse, voire beaucoup plus si vous décidez de grimper jusqu’aux points de vue. La vue est alors impressionnante sur la plaine, les ruines avoisinantes et le golfe.
[image: ] Histoire. L’Acrocorinthe compte parmi les plus belles forteresses de Grèce. Les remparts visibles aujourd’hui témoignent des vagues d’occupation de Corinthe à partir du Xe siècle de notre ère, mais les soubassements sur lesquels ils furent édifiés datent de l’époque hellénistique (IIIe siècle av. J.-C.).
Chacun des occupants a laissé une empreinte sur les remparts : les Francs, puis les Byzantins, les Turcs en 1458, les Vénitiens en 1687, les Turcs à nouveau en 1715 et, enfin, les Grecs en 1822.
En entrant dans la forteresse, on passe d’abord sur un fossé jadis rempli d’eau, creusé par les Vénitiens. La première porte, dite extérieure, que l’on dépasse, est d’époque franque (XIVe siècle). La seconde porte, dite du milieu, est en partie byzantine. La troisième porte, dite intérieure, est byzantine. On remarquera que chacune de ces portes est reliée aux autres par des plans inclinés ou des rampes.
On peut aussi apercevoir les trous à canon ajoutés systématiquement par les Francs.
A l’intérieur de la forteresse, des murs de maisons et d’églises byzantines coexistent avec des ruines de tours vénitiennes et de mosquées turques.
Les vestiges de l’Antiquité n’ont en revanche pas survécu aux occupations successives. L’Acrocorinthe était alors vouée au culte d’Aphrodite en armes, à laquelle un millier d’esclaves sacrés offraient leurs services.
Le chemin qui monte à gauche, après la troisième porte, mène à une petite chapelle et, après 10 minutes de marche, à une très belle mosquée turque partiellement conservée. La vue sur la plaine est superbe.
En redescendant de l’autre côté, on peut apercevoir le minaret devant lequel fut creusée, à l’époque byzantine, une citerne aujourd’hui protégée par une grille.
En empruntant un chemin qui remonte dans la direction opposée aux portes, on arrive au croisement de trois chemins. Celui de gauche mène à un château franc, celui de droite à un donjon d’où la vue sur l’Argolide est impressionnante, celui du milieu descend vers la fameuse fontaine Pirène haute. Ce dernier est sans doute le plus court ; il permet d’accéder à la citerne après avoir descendu un petit escalier. La citerne de la fontaine est percée d’un trou circulaire en forme d’œil. Selon la légende, ce trou proviendrait du coup de sabot donné par Pégase afin de faire jaillir la source. C’est à ce même endroit que Belléphore captura Pégase alors qu’il s’abreuvait à l’eau de la source.


[image: ] ANCIENNE CORINTHE
✆ +30 274 103 1207
De Corinthe, prendre la direction Patras, puis sortir à droite en direction 
de l’Ancienne Corinthe, qui se trouve alors 
à 4 km. 16 bus par jour font la liaison 
depuis la gare routière de Corinthe.

Ouvert tous les jours, sauf les jours fériés, de 8h30 à 19h30 en été et jusqu’à 15h en hiver. Entrée : 6 €, gratuit pour les étudiants de l’UE et les moins de 18 ans. Demi-tarif pour seniors (+ 65 ans). Gratuit le 1er dimanche de chaque mois, du 1er novembre au 31 mars.
La visite de l'Ancienne Corinthe comprend un site archéologique et un musée.
A côté de cette attraction touristique, il est très agréable de déambuler et de s'attabler dans le village de l'Ancienne Corinthe. Toujours animé, avec ses cafés, tavernes, boutiques de souvenirs, petits supermarchés, la poste, l'église... Quelques distributeurs de billets également. Une aire de jeux pour les enfants, de pique-nique et de stationnement pour les camping-cars.
[image: ] Histoire. Le site de l’Ancienne Corinthe a été occupé dès l’époque néolithique du fait de son emplacement idéal en hauteur et à proximité de la mer. Corinthe est passée de l’âge de pierre à l’âge du bronze sans heurt, mais a été détruite pour une raison inconnue au début du IIe millénaire.
La cité atteint son apogée sous le règne du tyran Kypsélos et sous son fils Périandre. La ville prospère et s’enrichit lors de ses contacts nombreux avec l’Orient, comme en témoignent les motifs qui décorent les vases dès cette époque.
En 582 av. J.-C. sont inaugurés les jeux Isthmiques en l’honneur du dieu Poséidon. En 480, la tyrannie est renversée et l’aristocratie prend le pouvoir avec le même succès commercial et politique. Les guerres médiques et la domination athénienne entament la suprématie de la ville.
Les victoires de Sparte affaiblissent encore l’influence politique de Corinthe, et la guerre de Corinthe qui s’ensuit (395-387 av. J.-C.) finit de l’épuiser.
Corinthe retrouvera seulement son statut de grand centre commercial et politique pendant la période macédonienne, au cours de laquelle elle devient le siège de la Ligue achéenne en 200 av. J.-C.
Cette richesse ne laisse pas les Romains indifférents, et les armées de l’empereur Mummius rasent la ville, pillent ses richesses et vendent ses habitants comme esclaves. Pendant un siècle, la ville n’est qu’un champ de ruines désert. Ce n’est que sous Jules César que l’on commence à repeupler la ville : elle attire des descendants de Corinthiens exilés et de nombreux juifs, et devient un centre politique romain. C’est à cette époque que la ville est visitée par saint Paul (voir « Les Célèbres Lettres » ).
Sous Justinien, la ville subit un premier tremblement de terre et l’empereur Hadrien construit un aqueduc qui alimente la cité depuis les sources lointaines de Stymphalie. Hérode Atticus dote également la ville de nombreux monuments. En 267 de notre ère, les Hérules envahissent Corinthe, qui subit un nouveau tremblement de terre en 375. A nouveau, la ville connaît les invasions de Barbares, cette fois-ci ce sont les Goths d’Alaric. Un énième tremblement de terre affaiblit la ville qui, en 1210, va être occupée par les pirates. De 1358 à 1395, Corinthe sera sous occupation florentine, et tombera dans le giron des Turcs, puis des Vénitiens, jusqu’en 1822.
[image: ] La visite débute par le musée archéologique du site. Au-dessus de la porte, au fond du hall d’entrée, une mosaïque datant de 400 av. J.-C. représente deux griffons qui déchirent un cheval. A gauche de l’entrée, la salle préhistorique comporte de nombreux vases et fragments allant du néolithique à l’helladique récent.
A droite de l’entrée sont présentés des objets d’époque classique jusqu’à la destruction de la ville par les Romains.
C’est vers le milieu du VIIIe siècle que les motifs floraux et animaliers, hérités de l’Orient, font leur apparition sur les vases et annoncent les vases corinthiens qui feront la richesse de la ville.
La vitrine 14 présente une belle statuette de femme assise dont les couleurs sont remarquablement conservées (VIe siècle av. J.-C.). Au fond de la salle, de magnifiques figures de sphinx, et surtout, un extraordinaire fragment d’un temple où l’on voit les jambes de deux soldats grecs devant le corps tombé d’une amazone.
La grande salle romaine présente l’art de la ville dominée par l’Empire romain. Les statues près de l’entrée datent des premiers siècles avant et après Jésus-Christ, et on remarquera en particulier la statue d’Auguste encadrée par deux hommes nus. Un peu plus loin, sur le mur de gauche, de très belles mosaïques découvertes dans les restes d’une villa romaine. Remarquez en particulier celle qui représente la tête de Dionysos au milieu d’un motif circulaire. Dans le cloître et dans le portique du musée, vous trouverez des inscriptions romaines ainsi que des fragments de statues et des morceaux de frises qui ornaient le théâtre de l’époque d’Hadrien.
Ces frises représentent des scènes de guerre contre les amazones, les travaux d’Héraclès ainsi que des scènes de gigantomachie : combat légendaire entre les dieux de l’Olympe et les géants.
A la sortie du musée, commence la visite du site. Un ensemble de boutiques rappellent que l’agora était à la fois le centre politique et économique de la ville. Sur votre droite, certaines boutiques sont encore très bien conservées. Face à vous, vous pouvez voir les fondations d’une multitude de petits temples dédiés à de nombreux dieux grecs, comme Aphrodite, Apollon, Poséidon et le demi-dieu Héraclès.
En allant sur votre gauche, vous arrivez rapidement au temple d’Apollon qui domine tout le site depuis son promontoire. Le monument est de style dorique, avec 6 colonnes en façade et 15 sur les côtés. Ces colonnes monolithiques (en un seul bloc) et massives font penser que le temple a dû être construit au VIe siècle av. J.-C. Un peu au nord du temple, les fondations d’un autre temple plus ancien, du VIIe siècle, ont été découvertes, ainsi qu’un ensemble de boutiques romaines qui formaient un bâtiment carré entourant une cour à ciel ouvert et entouré d’un péristyle à colonnes. Prenez les marches qui descendent vers l’immense agora grecque. Au IVe siècle av. J.-C., elle avait déjà les dimensions qu’elle présente aujourd’hui. Elle est encadrée, au nord et au sud, par une rangée de boutiques, et surtout par l’immense portique sud qui supportait 74 colonnes doriques en façade et 34 colonnes ioniques à l’intérieur. Si vous vous avancez sur l’esplanade du portique, vous verrez les fondations de boutiques et surtout de tavernes où les habitants de la ville pouvaient se détendre. Au centre de cette rangée de bâtiments, le bouleutêrion romain, que l’on reconnaît à sa forme plus ou moins circulaire. C’était le siège du Conseil du Sénat romain. Encore plus au sud du portique (il est d’ailleurs difficile de l’apercevoir), la basilique sud date du Ier siècle apr. J.-C.
En revenant sur vos pas, vous remarquerez que le portique sud était séparé de l’agora par une rangée de bâtiments qui devaient être des boutiques donnant sur le nord. Au milieu de cette rangée se trouvait le bêma. C’est de cette terrasse que saint Paul a défendu la religion chrétienne et que les politiques romains haranguaient la foule.
A l’opposé du portique sud, c’est-à-dire au nord-ouest de l’agora, s’étend une nouvelle rangée de 15 boutiques. A droite de cette rangée s’ouvre la route qui menait au port de la ville : Léchaion. Cette route débouchait sur l’agora sous un propylon monumental. En empruntant cette route, on découvre plusieurs monuments.
Sur votre droite, dos à l’agora, se trouve la très belle fontaine Pirène. On doit à Hérode Atticus les principaux aménagements du monument malgré les touches successives apportées à l’époque byzantine. A l’intérieur du monument, admirez les 6 bassins qui donnaient accès à 4 autres bassins qu’alimentait la source Pirène (sur l’Acrocorinthe). Dans le troisième bassin, en partant de la gauche, on distingue encore les traces de motifs peints (poissons). En montant au-dessus des fondations de la fontaine, vous verrez le réservoir central ainsi que les quatre bassins restaurés.
Sur votre droite, en descendant la route de Léchaion : le péribole d’Apollon entouré des restes d’une colonnade ionique, des latrines publiques datant de l’époque romaine et enfin les restes de thermes romains.
En face des thermes, on aperçoit les fondations d’un bâtiment semi-circulaire dont l’usage n’est pas clair aujourd’hui. En remontant la route vers l’agora, sur votre droite, les restes de la basilique dite du Nord. Elle s’ouvrait sur l’agora par une cour rectangulaire et une façade décorée de statues monumentales de prisonniers barbares (deux sont encore visibles au musée) qui lui valurent son nom de « façade des Captifs » . Devant elle, l’entrée du souterrain qui mène à la fontaine sacrée (protégée par une grille) ; son eau était réservée au culte.
Il ne vous reste plus qu’à revenir sur vos pas en traversant l’agora en direction du musée. La dernière curiosité est la fontaine Glauké, taillée dans le rocher qui semble sortir du sol tel un énorme cube de pierre. La fontaine est composée de quatre grandes citernes et de trois petits piliers qui soutiennent un lourd toit de pierre. L’eau était captée au pied de l’Acrocorinthe et amenée jusqu’à la fontaine par un aqueduc. La fontaine doit son nom à la légende rapportée par Pausanias, selon laquelle la fille du roi Créon et deuxième épouse de Jason, Glauké, se serait jetée dans cette fontaine à cause de la douleur provoquée par la robe empoisonnée que lui avait envoyée Médée, la première femme de Jason, en cadeau de noces.
Sur le bord de la route en partant se trouvent les deux derniers monuments du site. L’odéon, d’une capacité de 3 000 personnes, est taillé dans la pente naturelle de la colline. Il date de la fin du Ier siècle apr. J.-C. et fut restauré par Hérode Atticus en 175. Cinquante ans après les travaux, un incendie le ravagea. En 225, il fut restauré à nouveau et transformé afin de pouvoir accueillir des combats de gladiateurs et de bêtes féroces. Le deuxième monument en marge du grand ensemble de l’agora est le théâtre, aujourd’hui encore envahi par de hautes herbes. A l’est du théâtre restent quelques fragments d’un mur qui devait faire partie du temple dédié à Athéna.
A 300 m au nord du théâtre, le sanctuaire d’Asclépios et la fontaine de Lerne.


Sports – Détente – Loisirs

[image: ] KORINTHOS DIVING – JASON CENTER
45A Ag. Nikolaou
✆ +30 274102 1753, +30 69 36 511 065
www.korinthosdiving.gr
korinthos_diving@yahoo.gr

Ouvert toute l'année de 9h à 14h et certains après-midi. Fermé le lundi et le mercredi. Padi 1er niveau : 350 €.
Ecole de plongée sérieuse et très bien équipée, sur le port de Corinthe, délivrant le diplôme Padi en une semaine (piscine et mer). Egalement windsurf et kitesurf.


[image: ] ZULUBUNGY
Canal de Corinthe
✆ +30 210 514 7051, +30 69 46 301 462, +30 69 32 702 535
www.zulubungy.com
info@zulubungy.com

Ouvert le dimanche en avril, le week-end en mai et octobre, tous les jours de juin à septembre (sauf le lundi et le mardi), de 12h à 18h. 60 € le saut (78 m de hauteur). Fermé en cas de mauvaises conditions météo. Il est préférable de réserver pour un groupe de plus de 5 personnes. Débutants acceptés sous certaines conditions physiques. En venant par la route de Corinthe, prendre celle qui longe le front de mer, traverser la voie de chemin de fer, puis bifurquer à gauche à la patte d’oie.
Le pont qui permet de passer le canal sort de l’eau de façon assez surprenante. Essayez de vous rendre à pied sur le pont afin de prendre une photo de l’ensemble du canal depuis cet endroit, vous pouvez être sûr qu’elle sera à encadrer !


Visites guidées

[image: ] ANGEL OF SEAS
Glyka Nera
Nikos Vogiatzakis,7
Tropaion street
✆ +30 69 32 403 450, +30 69 70 417 038
www.angelsofseas.gr
nikosvogia@gmail.com

Pour 4 à 6 personnes, sortie d'une journée : 600 €, enfants – 50 %. Deux jours : 750 €.
Quatre espèces de dauphins vivent dans le golfe de Corinthe, soit une population d'environ 250 à 300 animaux. Nikos propose de partir à leur rencontre sur son bateau à moteur et d'en profiter pour passer la journée à découvrir la vie et le comportement de ces animaux. On admire ainsi également les paysages, vus de la mer, notamment le site archéologique d'Iraiou.


CANAL DE CORINTHE

[image: ] CANAL ET ISTHME DE CORINTHE
A 6 km de Corinthe, en direction de Loutraki
CORINTHE – KORINTHOS

Lorsque de Corinthe, vous vous rendez à Loutraki, la petite route passe par l'entrée du canal de Corinthe, qui est l'endroit le plus approprié pour apercevoir ce site bien connu de tous les manuels d'histoire. Si vous arrivez au moment du passage d'un bateau, le pont se lèvera et vous devrez attendre tranquillement, comme tout le monde, que celui-ci soit passé. L'image vaut alors une photographie, le canal dans toute sa longueur dans le viseur. 
Depuis le percement de cet isthme, très étroit, entre 1881 et 1893, le golfe de Corinthe et le golfe Saronique communiquent. Le projet, sur le papier, existait déjà depuis bien longtemps.
Une grande voie pavée avait déjà été construite au VIe siècle av. J.-C. et l’on transportait les navires entre les deux golfes au moyen de chariots. En 67 av. J.-C., Néron délégua un bataillon de 6 000 prisonniers juifs pour entreprendre les travaux, mais il fallut finalement attendre dix-sept siècles de plus. Les Français furent partie prenante au début de la réalisation des travaux, le 1er mai 1882, mais ce fut une compagnie grecque qui acheva ce gigantesque ouvrage : 6 500 m de longueur, 23,50 m de largeur. On peut aujourd’hui apercevoir des restes de la grande voie pavée en prenant la direction de Loutraki depuis Corinthe et en passant sur le pont amovible.


LOUTRAKI
A 91 km d’Athènes, 12 km de Corinthe. La petite station balnéaire et thermale de Loutraki a beaucoup de charme. Au creux d’une baie du golfe de Corinthe, elle est lovée au pied d’impressionnantes montagnes qui dégringolent dans une eau immobile, bleue et translucide. La barre d’immeubles blancs, sur le front de mer, ne parvient pas à briser l’équilibre naturel ; et la longue plage de sable fin s’étale comme un ruban tout au long de la promenade piétonne. Terrasses de cafés et restaurants débordent d’Athéniens chaque week-end, qui, l’été, en profitent aussi pour se baigner et pratiquer quelques activités nautiques. Les rues du centre-ville, moins fréquentées, restent le fief des locaux. Tout au bout de la promenade, un minuscule port de plaisance abrite quelques bateaux, voiliers ou de pêche, et la corniche se fait plus sauvage. A l’ombre de la végétation accrochée aux flancs de la montagne, un ou deux hôtels et le spa thalasso-thérapie de la ville jouissent d’un grand calme. Les eaux thermales de Loutraki sont réputées depuis les temps les plus anciens et l’eau minérale est mise en bouteille et bue partout à travers le pays.

Transports

Se déplacer
La ville de Loutraki est relativement petite et il est possible de tout faire à pied. Par contre, il faut une voiture pour rejoindre le lac de Vouliagmeni. Les places de parking sont rares dans le centre mais, en s’éloignant des grandes artères, on trouve à se garer.

Pratique

[image: ] SITE OFFICIEL DE LOUTRAKI
Rue Eth. Antistaseos et Lasonos
✆ +30 274 406 9000
www.loutraki.gr
info@loutraki.gr

En anglais. Le nouveau site de la municipalité de Loutraki, très riche, même en informations touristiques. Egalement de nombreux numéros de téléphone et adresses, bien pratiques.


Se loger
Les hôtels sont légion, surtout dans la rue principale, sur le front de mer. Une chambre avec vue sur la baie est un must.

Locations

[image: ] MANTAS BAY APARTMENTS[image: ]
Lac de Vouliagmenis
✆ +30 274 10 91 220
www.mantashotels.gr

Chambre simple de 50 à 70 €, double de 70 à 90 €, triple de 90 à 110 €. 5 personnes maximum.
La famille Mantas, déjà propriétaire de deux hôtels dans le centre de Loutraki, a étendu, depuis 2008, son offre à la location d'appartements au bord du lac de Vouliagmenis, près du site archéologique d'Héraion. Un cadre d'une tranquillité absolue, où ont été construites quelque 10 maisonnettes, équipées de cheminée, cuisine et tout le confort moderne. Beach bar et taverne à proximité. Plage aménagée. Attention, mieux vaut disposer d'une voiture pour le ravitaillement ou se renseigner sur les possibilités !


Bien et pas cher

[image: ] HÔTEL MARKO[image: ]
3 rue L. Katsoni
✆ +30 274 406 3542
Fax : +30 274 402 2800
markohl@otenet.gr

Ouvert toute l'année. Accès aux personnes à mobilité réduite. Chambre simple de 30 à 45 €, double de 40 à 55 €, triple de 70 à 105 €. Petit déjeuner buffet compris.
Cet hôtel tout simple, un peu démodé, est situé dans le centre-ville près de la mer, à seulement 20 m de la plage. Ses 28 chambres ordinaires et 2 suites sont toutes équipées de balcon et salle de bains privée, TV sat, air climatisé, frigo, téléphone. Côté pratique, un coin bibliothèque, des parasols et serviettes de bain sont à disposition gratuitement. La patronne est une Française installée en Grèce depuis une trentaine d'années.


[image: ] HÔTEL MITZITHRAS[image: ]
25 av. E. Venizelou
✆ +30 274 402 6260
Fax : +30 274 402 6277
www.mitzithras.gr
contact@mitzithras.gr

Ouvert toute l'année. Chambre simple de 40 à 50 €, double de 50 à 70 €, triple de 60 à 80 €. Petit déjeuner buffet compris. Wi-fi gratuit.
Un ensemble de 48 chambres avec air climatisé, télévision satellite, minibar. Situé au centre de Loutraki, sur la rue centrale. A l'entrée, un très joli café.


		
		
			toto2 le 08/03/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			bien situé face a la gare routière , a 50m de la plage,bon rapport qualité prix, propre un regret, rue principale un peu bruyante.

		
		


Confort ou charme

[image: ] ACHILLION HOTEL[image: ]
12 El. Venizelou
✆ +30 274 402 2271, +30 274 406 4084
Fax : +30 274 402 6757
achillionhotelloutraki.onestophoteldeals.com
achillion.hotel@gmail.com

Ouvert d'avril à novembre. Chambre double de 55 € à 60 € (sur rue) ou 70 € (sur mer). Petit déjeuner : 5 €.
Sans doute l'un des premiers hôtels de la station, construit en 1933 sur le front de mer, face à la petite plage de galets. De belle facture, il a résisté au temps et son côté désuet n'est pas pour nous déplaire. L'intérieur est impeccable, avec 45 chambres dont la moitié ont vue sur mer.


[image: ] HOTEL EXCELSIOR***
30 25th Martiou
✆ +30 274 402 3806, +30 69 7326 2209
Fax : +30 274 402 2254
www.excelsior-gr.com
hotel@excelsior-gr.com

Les prix varient en fonction de la saison, de l'étage, et de la vue. Chambre simple de 30 à 50 €, double de 50 à 85 € hors saison et de 70 à 110 € en juillet et août. Lit supplémentaire adulte : 15 €, enfant : 7,50 €. Petit déjeuner compris.
Accueil très sympathique dans ce petit hôtel particulièrement bien tenu par Elsa, la patronne allemande, mariée à un Grec. Situation idéale face au golfe de Corinthe. Une vue magnifique dont vous pourrez profiter de votre balcon. Les chambres offrent un confort moderne (moquette ou parquet, douches hydro-massage, air conditionné...) très appréciable. Au même titre que son bar face à la mer, son café lobby, et son restaurant. Excellent rapport qualité/prix.


[image: ] HÔTEL PAOLO[image: ]
16 rue Ethnikis Antistasis
✆ +30 274 406 6921
Fax : +30 274 406 3504

Ouvert d’avril à mi-septembre. 80 chambres avec air climatisé, TV, réfrigérateur et balcon. Accès handicapés. Chambre simple à 50 €, double de 60 à 70 €. Petit déjeuner compris. Parking gratuit, roof garden pour le petit déjeuner. Cartes bancaires acceptées.
Tout le confort dans le centre de Loutraki, à 5 minutes de la plage. Pour les amateurs, l’hôtel possède une salle avec des tables de jeux de cartes ainsi qu’une salle de gymnastique.


Luxe

[image: ] CLUB HOTEL CASINO LOUTRAKI[image: ]
48 rue Poseidonos
✆ +30 274 406 0333
Fax : +30 274 406 0306
www.clubhotelloutraki.gr
reservations@clubhotelloutraki.gr

Chambre double à partir de 195 € avec vue sur la montagne ou 230 € avec vue sur mer. Petit déjeuner compris.
Le casino de la station thermale de Loutraki a construit son palace en 2002. Bien que situé loin de la mer, il a l'avantage d'être agréable. Si vous ne pouvez pas vous offrir le luxe d'une nuit au palace, vous pouvez toujours aller flamber au casino, à condition de passer avec succès la sécurité, aussi impressionnante que celle des aéroports.


[image: ] HÔTEL PALACE LOUTRAKI[image: ]
19 rue Lekka
✆ +30 274 402 6695
Fax : +30 274 406 3164
www.hotelpalace.gr
palaceloutraki@hotelpalace.gr

Ouvert toute l’année. 47 chambres avec air climatisé, TV, minibar, coffre-fort, salle de bains. Chambre double à partir de 115 € en haute saison. Restaurant, plage privée, room-service. Cartes bancaires acceptées.
Très propre, très chic, un peu guindé, cet hôtel décoré façon Belle Epoque (1923) a une vue splendide sur la mer. On en profite en dînant au restaurant du rez-de-chaussée, accompagné, le samedi, du piano-bar.


Se restaurer

[image: ] OUZERIE O GIANNIS[image: ]
3 Poseidonos
✆ +30 274 406 2330, +30 274 402 6675

Ouvert toute l'année midi et soir.
Le succès de cette taverne ouzeri se mesure à la largeur de sa terrasse, bondée le week-end et pendant les vacances. Les familles grecques s'y retrouvent avec plaisir, entourées de leurs enfants. Ce n'est donc pas là que vous choisirez de dîner tranquillement, en tête à tête. L'ambiance est plutôt à la cacophonie, le repas est copieux et savoureux. Goûtez le poulpe et les fruits de mer, ce sont les spécialités de la maison : grands plats de gambas, calamars frits, poisson... Une bonne adresse sur le front de mer.


[image: ] PHILIPPAS
Ethnikis Antistasis et Kanari
✆ +30 274 402 3081

Ouvert toute l'année. Prix raisonnables.
En retrait dans une rue parallèle au front de mer, mais en plein centre de Loutraki, cette taverne propose d'excellentes grillades et des plats cuisinés traditionnels. Pas particulièrement touristique, elle a su gagner la faveur des locaux.


[image: ] PLAZ LIDO[image: ]
Lac de Vouliagmenis
✆ +30 274 109 1235, +30 69 4468 1779, +30 274 407 9345

Ouvert en été tous les jours de la semaine de midi à 20h et le week-end jusqu'au dernier client ; en hiver, le week-end de midi à 19h.
Très loin de l'effervescence de Loutraki, cette taverne de poissons et de fruits de mer est très fréquentée tout au long de l'année par les Grecs, malgré son isolement. Un véritable coin de paradis, hors du temps, où le clapotis de l'eau rythme le repas. Des dizaines de poulpes sèchent à l'air libre sur un fil, surveillées par Kostas, l'énergique patron.


[image: ] RESTAURANT REMEZZO[image: ]
8 Ethnikis Antistasis
✆ +30 27440 21 500
www.remezzo-loutraki.gr

Ouvert tous les jours de 11h à minuit. Entrées traditionnelles de 3 à 7 €, plats principaux de 7 à 10 € environ. Sauf le poisson, plus cher. Menu à 20 €.
Restaurant fréquenté par les locaux autant que les touristes. La cuisine y serait excellente pour des prix très raisonnables. Nappes blanches et intérieur contemporain, cela change un peu de l'ordinaire.
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			un restaurant avec un bel ensemble de plat typique, prix raisonnable, bon accueil,propre,

		
		


		
		
			tintintoufou le 08/03/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			bonjour
Très bon restaurant(taverne) avec des plats traditionnels, des grillades ,du poisson,très bon accueil,fréquenté par des touristes et aussi une majorité de grecs, gage d'authenticité.

		
		


Sortir

[image: ] CASINO DE LOUTRAKI[image: ]
48 av. Poseidonos
✆ +30 274 406 5501
www.clubhotelloutraki.gr
sales@chlsa.gr

Ouvert 24h/24. Réservé aux plus de 23 ans, munis de carte d'identité. Chaussures ouvertes et shorts prohibés.
Le plus ancien casino de Grèce, entièrement rénové et modernisé, où de nombreux Athéniens viennent passer le week-end. Blackjack, poker, Punto Banco, machines à sous... Il paraît que c'est l'un des plus grands d'Europe ! Restaurant, cafés, hôtel sont également à votre diposition.


[image: ] CLUB BEAU[image: ]
9 Ethnikis Antistatis
✆ +30 274 402 2895
www.beau.gr
info@beau.gr

Un club classique avec une ambiance moderne, très bien connu dans la région. Vous pouvez écouter les hits grecs et internationaux toute la nuit. DJ sets et soirées karaoké.


[image: ] KATARRAKTES[image: ]
Rue Lekka
A la sortie de Loutraki, en direction du cap d'Héraion
✆ +30 274 406 6700

Ouvert d’avril à fin octobre de 10h à 3h et seulement les week-ends en hiver.
Vous ne pourrez pas manquer cet énorme café installé au bord de la route, juste devant la mer, qui déploie trois étages de terrasses ! Katarraktes signifiant « cascade » en grec, c’est à l’ombre d’une cascade artificielle que vous dégusterez des spaghettis, pizzas et omelettes, dans une ambiance de détente totale. Vous n’y verrez quasiment que des Grecs, qui s’y attardent plutôt pour prendre un verre.


[image: ] SAX CAFE BAR
6 Lamprou Katsoni
✆ +30 274 406 7772, +30 274 406 7773

Si on peut y siroter paisiblement son café frappé pendant la journée, l'endroit est aussi et surtout dédié à la fête à partir d'une certaine heure, dès que le soleil est couché.


À voir – À faire

[image: ] CAP D'HÉRAION
Lac de Vouliagmenis – Perachora

Entrée libre à toute heure de la journée et de la nuit. Site à ciel ouvert.
En poursuivant la route qui mène au lac de Vouliagmenis, jusqu'au bout du cap, on parvient au site d'Héraion, niché au creux d'une minuscule crique et surplombé d'un phare. Le sanctuaire, dont un temple, était dédié à Héra, déesse du mariage et de la fertilité.


[image: ] LAC DE VOULIAGMENIS
Suivre la rue principale, traversant Loutraki (parallèle au front de mer) puis continuer vers le nord, jusqu'à Perachora puis le lac.

Après plusieurs kilomètres d’une route qui serpente à travers les hauteurs, bordée de champs d'oliviers, et quelques magnifiques vues sur mer, on arrive à Perachora. A l’entrée du village, prenez à gauche au niveau de la station-service et roulez encore quelques kilomètres pour arriver au lac. L'endroit est magique, à des années lumières de l'effervescente Loutraki. Pendant les années 1960 et 1970, les jeunes y venaient d'Athènes pour dormir à la belle étoile, sur les bords du lac. Aujourd'hui, rien ne semble avoir changé, et on découvre une image d'Epinal de la Grèce : chapelles et pontons blancs, maisons basses peintes à la chaux, tavernes les pieds dans l'eau.


		
		
			toto2 le 08/03/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			kalimera

le lac bleu ou voulagmeni 4 km aprés Perahora..la gréce en carte postale, le bleu , de l'eau et du ciel, une plage de petits graviers en pente très douce de l'eau de mer ( le lac communique avec la mer) la taverne "Le LYDO" met a disposition gracieusement chaises longues et parasols. Elle prépare les spécialités habituelles des bords de mer,c'est bon et propre.. mais il y a aussi d'autres tavernes de poisson.

		
		


[image: ] MONASTÈRE DE OSIOS PATAPIOS
A 14 km au nord de Loutraki

Construit en 1952 sur les flancs du mont Gérana, à 700 m d'altitude, au-dessus de Loutraki, ce monastère est encore en activité. Il est accolé à une grotte que l'on peut visiter et où ont été retrouvées des reliques. De là-haut, la vue est magnifique, et le lieu empreint d'une grande sérénité.


[image: ] MUSÉE FOLKLORIQUE DE LOUTRAKI
Square du 25-Mars
Place centrale
✆ +30 27440 66 600

Ouvert du mardi au samedi de 9h à 14h. Entrée libre.
A travers une série de reconstitutions d’intérieurs et de personnages en costume, le musée donne une idée de ce qu’a pu être la vie en Grèce. Un détour par le passé pour mieux comprendre la société grecque d’aujourd’hui.


Sports – Détente – Loisirs

[image: ] CROSTACEO DIVE CENTER AND WATERSPORTS CLUB[image: ]
Perachora
Hotel Poseidon Resort
✆ +30 274 406 8098, +30 69 45 320 651
www.crostaceo.gr
dive@crostaceo.gr

A 2 km du centre-ville de Loutraki, sur la côte, ce centre de plongée dispense des cours et propose des sorties de plongée ainsi que des baptêmes. En complément, vous pourrez profitez d'activités de glisse sur la mer comme le ski nautique, canoë kayak, jet-ski, bananes flottantes... en toute sécurité.


[image: ] LOUTRAKI MOUNTAINEERING CLUB
✆ +30 69 32 981 010
oreivatikos-loutrakiou.blogspot.com
osl@otenet.gr

L'association organise des marches dans les environs et dans toute la Grèce. Elle pourra aussi vous renseigner avec précision sur les randonnées à faire à Loutraki.


[image: ] LOUTRAKI THERMAL SPA[image: ]
70 rue Lekka
✆ +30 274 402 2205
www.loutraki.gr

Réputée pour son eau minérale et ses sources thermales, la ville de Loutraki vient de rénover et de réouvrir son spa et centre de thalassothérapie, construit en 1935. L'ancien bâtiment circulaire est aujourd'hui adossé à un complexe ultra moderne. L'accueil est très professionnel et la prise en charge médicale sérieuse. Même pour ceux qui s'y rendent pour le plaisir de la détente. Au programme : trois piscines intérieures, une piscine extérieure, bains à jets, hydromassage, bains bouillonnants, hammam, sauna, salles de fitness et de traitements personnalisés, salon de beauté.


[image: ] SPORTCAMP[image: ]
Avras
✆ +30 274 402 3999, +30 274 406 6860
www.sportcamp.gr
sportcamp@sportcamp.gr

A 5 km de Loutraki, en pleine nature, cet organisme propose de nombreuses activités sportives en plein air pour enfants ou adultes. Terrains de tennis, de basket, de foot, piscine, paint-ball, escalade... Appelez pour prendre rendez-vous.


NÉMÉE – NEMEA
A 35 km de Corinthe et de Nauplie. C’est à Némée que, selon la mythologie grecque, Héraclès vint à bout du lion dans le cadre de ses 12 travaux. Et c’est là que nous vous proposons de partir en excursion depuis Nauplie ou Corinthe. Némée est un site très bien présenté et mis en valeur, où il n’y a encore pas grand monde. Vous y verrez trois colonnes qui subsistent d’un temple, mais c’est surtout le stade et son histoire qui sont intéressants. Tous les deux ans, les jeux Néméens y étaient célébrés, au même titre que les jeux Olympiques et Delphiques. Et le plus incroyable, c’est qu’une association les a fait renaître en 1996 et entend bien les perpétrer tous les 4 ans. Seule condition pour y participer : courir pieds nus et en tunique ! Alors si vous vous sentez la vocation d’un athlète, rendez-vous en juin 2014…
Mais si vous parlez à un Grec de Némée, ce n’est pourtant pas les jeux qui lui viendront à l’esprit mais… le vin rouge ! Eh oui, cette vallée est couverte de vignobles et compte plus de quinze domaines viticoles à visiter et donc de nombreux vins à goûter. Le vin y est d’ailleurs célébré par ses habitants, chaque année pendant trois jours début septembre, une fête qui attire les amateurs de vin de tout le pays !

Se loger
Némée est une petite ville agréable, toute simple et très animée. La rue principale Dervenakion en est le cœur, bordée de magasins, cafés et tavernes.

[image: ] HÔTEL TA NEMEA[image: ]
14, rue Dervenakion
✆ +30 27460 22 763

Ouvert toute l’année. Chambre double à 40 € avec salle de bains et à 30-35 € sans.
Un accueil particulièrement chaleureux dans cet hôtel au confort un peu spartiate. L’adorable patronne Riska Stavroula Zimopoulo est heureuse de parler en français et tient impeccablement les chambres claires et spacieuses. Elle ne sert pas de petit déjeuner, mais vous proposera d'aller en prendre un dans la kafeneion qui est juste à côté.


		
		
			lapaire le 08/11/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Bravo le petit futé, vous aviez raison ! Votre description convient exactement. La plus qu'adorable patronne Stavroulla est toujours à son poste et n'a pas oublié son français apris au collège à Atène. Nous avons eu beaucoup de plaisir à faire un petit séjour dans ce viel hôtel plein de souvenirs et de charme. La dame est très serviable et nous a donné beaucoup d'adresses pour les achats de vin, d'huile d'olives etc. L'hôtel possède en effet un petit parking privé de 3 places en plein centre de Néméa. Les chambres sont très propres, un peu antique, mais charmantes. L'hôtel est très dificile à trouver dans le centre ville, voilà les coordonnées pour les heureux automobilistes bénéficiants d'un navigateur : N 37.82117° E022.66275° là vous êtes directement dans le parking ! 
Une réservation par téléphone ne pose pas de problème, tout en français et avec gentillesse.
A conseiller....

		
		


Se restaurer
De nombreuses tavernes toutes meilleures les unes que les autres, dans cette ville agricole et peu touristique. Allez-y les yeux fermés ! Pour un repas rapide de viande grillée de qualité, pommes de terre et salade, la psitaria en face de l’hôtel Ta Nemea dans la rue principale est une bonne adresse

À voir – À faire

[image: ] MUSÉE DE NÉMÉE

Le hall d’entrée affiche des photos du temple de Zeus. On remarque, dans le péristyle, des reliefs en marbre, un chapiteau bien conservé et la frise du temple de Zeus local, avec des lions en marbre.
On remarquera une amphore en bronze avec une anse en forme de petite fille, portant l’inscription :  « J’appartiens à Zeus de Nemea. » Un film sur les jeux de Némée nous explique le fonctionnement de la course et la manière dont était fixée la ligne de départ. Les juges, en tunique noire, donnaient le signal aux coureurs, en tunique blanche, à l’aide d’un mécanisme complexe. C’est ce mécanisme qui est encore utilisé lors des nouveaux jeux Néméens.


[image: ] SITE ARCHÉOLOGIQUE DE NÉMÉE

En sortant du musée, on emprunte le chemin balisé en pierre, qui permet une visite assez structurée. On nous montre tout d’abord le squelette d’une femme regardant à l’est et ensuite des restes de thermes sous un toit, datant du Ve siècle av. J.-C.
C’était là que les athlètes se changeaient et s’enduisaient le corps d’huile. Le mélange de sueur, poussière et huile étant assez difficile à nettoyer, les athlètes bénéficiaient des éviers, que l’on voit au fond, pour se rincer. Plus loin, à l’ouest, pointe l’angle d’un grand édifice dont l’usage n’est pas clairement déterminé.
En sortant des thermes, on visite une ancienne hôtellerie des jeux sur laquelle fut construite une basilique. Le temple de Zeus, facilement reconnaissable à ses trois colonnes doriques encore debout, était entouré de 32 colonnes, 12 sur la longueur et 6 sur la largeur. Les 2 colonnes reconstruites étaient à l’époque à l’intérieur du temple.


[image: ] SITE DE NÉMÉE
✆ +30 27460 22 739
Suivre les panneaux Ancient Nemea. Le site est divisé en deux parties, le musée et site et, un peu plus loin, le stade.

Ouvert tous les jours de 8h à 19h d’avril à août. Musée fermé le lundi jusqu’à 12h30 pour nettoyage. Le reste de l’année, ouvert de 8h à 15h, sauf le lundi. Entrée : 4 € pour le musée, le site et le stade, et 2 € pour le stade uniquement, gratuit pour les étudiants de l’Union européenne et les moins de 18 ans. Tarifs réduits pour les seniors et les étudiants hors UE. Gratuit le 1er dimanche de chaque mois, sauf en juillet, août et septembre. Compter une heure et demie pour une visite approfondie. Si vous n’avez pas le temps de tout visiter, le stade est bien conservé et mérite un coup d’œil.
[image: ] Histoire. Qui connaît les travaux d’Héraclès connaît le fameux lion de Némée. C’est dans le site du même nom que le héros vint à bout de l’animal. Mais ce site très bien mis en valeur malgré sa faible fréquentation est surtout célèbre pour les jeux Néméens qui avaient lieu tous les deux ans. Inaugurés, à l’origine, pour commémorer la mort d’Opheltès, fils du roi de Némée, mordu par un serpent pendant l’absence de sa nourrice, ces jeux sont rapidement devenus aussi importants que ceux d’Olympie ou de Delphes.


[image: ] STADE DE NÉMÉE

En sortant du site, prendre à gauche, la direction du stade, situé à 200 m. A l’entrée, un péristyle. Le stade a été dégagé sur 100 m, et on y voit encore la ligne de départ sud. Il y avait treize couloirs. Il faut suivre le sens de la visite numérotée, en passant par l’entrée des athlètes, couverte de graffitis de l’époque à l’intention des sportifs.
L’entrée voûtée est très bien conservée. En arrivant sur le stade, on passe au-dessus de la canalisation d’eau.


ARGOLIDE – ARGOLIDA
[image: ]
ARGOLIDE – ARGOLIDA - Argolide

Presqu’île facile d’accès au nord-est du Péloponnèse, l’Argolide constitue un petit pays à elle seule. Entourée sur ses trois côtés par la mer qui dessine des côtes escarpées, elle séduit autant l’amateur de nature montagneuse et de criques endormies que le passionné de mythologie, d’archéologie et de la civilisation mycénienne.
 En effet, centre de la Grèce grâce à Mycènes, de 1600 à 1100 av. J.-C., l’Argolide est une terre de légendes et d’histoire. Conquise par les Doriens, puis par les Romains, elle fut prise par les Francs avant d’être récupérée par les Turcs en 1460, à l’exception de Nauplie qui est restée vénitienne jusqu’en 1540. C’est encore Nauplie qui fut capitale de la Grèce après l’indépendance de 1828 à 1834, avant Athènes.

NAUPLIE – NAFPLIO
[image: ]
NAUPLIE – NAFPLIO - Nauplie
© Petit Futé

A 30 km d’Epidaure, 56 km de Corinthe, 73 km de Tripoli, 148 km d’Athènes. Si on vous disait que, dans le Péloponnèse, il existe une ville charmante de style presque italien, grouillante de vie dans ces vieilles ruelles, dotée d’un port, surplombée par une forteresse et située à quelques kilomètres de plages superbes et de sites antiques comme Argos ou Mycènes, seriez-vous prêt à nous croire ?
Nauplie est une ville de vacances sympathique, harmonieuse et naturelle, la plus inspirée de l’Argolide.
Nauplie fut la première capitale de la Grèce, en 1829, et le lieu de résidence du gouvernement de Ioannis Kapodistrias, avant son transfert à Athènes. Selon la légende, elle fut construite par Nauplios, fils de Poséidon et d’Amymoné. Au VIIe siècle av. J.-C., le roi d’Argos en fit son port. A la fin du IIIe siècle av. J.-C., l’Acronauplie (deuxième niveau en haut de la falaise) fut fortifiée par les Grecs. Nauplie a été l’objet des convoitises ayant façonné l’histoire grecque : celles des Byzantins, des Francs et des Vénitiens qui en renforcèrent les fortifications et frappèrent ses murs du lion de saint Marc. Puis vinrent les Turcs et de nouveau les Italiens et, une nouvelle fois, les Turcs en 1715.
De ce passé violent subsistent trois niveaux d’édification (la vieille ville, l’Acronauplie et la Palamède). En bas de la falaise, la vieille ville (ville haute) s’organise autour de l’élégante place Syntagma, avec son ancienne mosquée et une vieille bâtisse en pierre jaune, datant du XVIIIe siècle, qui abrite le Musée archéologique. C’est en se promenant au hasard des ruelles ensoleillées qu’on découvre des maisons néoclassiques à deux ou trois étages, aux balcons en fer forgé finement ciselé, envahis de fleurs. Les venelles parsemées de marches mènent tantôt à une petite place, tantôt à une vieille demeure ou à l’atelier d’un artiste, ou encore à une fontaine turque où il fait bon se désaltérer. Pour les rêveurs et les romantiques, le front de mer est un endroit idéal pour se balader et regarder le soleil se noyer dans la mer. Restaurants, bars et cafés sont disséminés entre le port, le bord de mer et les ruelles secrètes du centre-ville. Nauplie est une ville à vivre, allez-y absolument… mais sans vous contenter d’y passer !
[image: ] Sachez enfin que Nauplie compte tellement de Français venus s’y installer, qu’elle a même un consul honoraire de France que vous pouvez joindre. Mme Catherine Tzannetoulakou : Tél 69 74 33 81 28, tzanetoulakoua@dsn.gr

Transports

Comment y accéder et en partir

[image: ] AVIS
51 rue Bouboulinas
✆ +30 275 202 4160
Fax : +30 275 202 4164

Ouvert tous les jours.
Célèbre loueur de voiture, dont la réputation n'est plus à faire. A remplacé l'ancien Auto Europe, dans ces locaux.


[image: ] GARE ROUTIÈRE – COMPAGNIE KTEL[image: ]
8 rue Syngrou
✆ +30 27520 28 555, +30 27520 27 323, +30 27520 27423
www.ktel-argolidas.gr
info@ktel-argolidas.gr

Sur le site Internet, en anglais, vous trouverez horaires et destinations à jour. Possibilité d'acheter des billets en ligne.
[image: ] Bus d'Athènes à Nauplie : 16 départs par jour, du lundi au vendredi, de 6h15 à 21h30. Samedi et dimanche : 14 départs de 7h30 à 21h ou 22h30. Durée : 2 heures 30. Prix : 13,10 €.
[image: ] D'Isthmos à Nauplie : 16 départs, du lundi au vendredi, de 7h à 22h25. Samedi et dimanche : de 13 à 15 départs environ de 8h25 à 21h55 ou 23h25. Prix : 6,50 €.
[image: ] De Nauplie à Isthmos et Athènes : 15 départs par jour, du lundi au vendredi, de 5h10 à 20h. Samedi et dimanche : 13 départs de 6h à 20h. Prix : 6,50 € jusqu'à Isthmos, 13,10 € jusqu'à Athènes.
[image: ] Bus de Nauplie à Argos : 2 départs par heure environ, dans les deux sens, le dernier est à 22h. Durée : 30 minutes. Prix : 1,60 €.
[image: ] Bus de Nauplie à Mycènes : 3 départs par jour du 15 juin au 15 septembre : 10h, 12h et 14h. Deux en hiver à 10h et 14h. Durée : de 30 à 45 minutes. Prix : 2,90 €.
[image: ] Bus de Nauplie à Palaia Epidaure (Théâtre Asklipiou) : 6 départs par jour, du lundi au samedi, à 10h15, 12h, 14h30, à 14h30, 17h30 et 19h30 (ce dernier s'arrête à Ligourio). Dimanche : deux départs à 14h30 et 18h45 (ce dernier s'arrête à Ligourio). Durée : 1 heure. Prix : 2,90 €. Retour : 5 départs par jour du lundi au samedi de 9h20 à 18h15. Le dimanche, 3 bus de 12h à 18h15. Pour les soirs de représentations au théâtre d’Epidaure, pendant le Festival annuel d'Athènes et d'Epidaure, un bus spécial fait la liaison le vendredi et le samedi à 19h30 depuis Nauplie et assure le retour une fois la pièce achevée (départ 15 minutes après la tombée du rideau).


[image: ] HERMES CAR RENTAL[image: ]
9 avenue Amalias
✆ +30 27520 25 308, +30 69776 06 326
www.hermestravel.gr
cars@hermestravel.gr

Ouvert de 9h à 12h et de 17h à 22h. Possibilité de prendre sa voiture de location à Nauplie, mais aussi à l’aéroport E. Venizelos d’Athènes (supplément 80 €) ou à la gare ferroviaire de Corinthe (supplément 30 €). Location à partir de 25 €.
Situé au centre-ville, juste en face du lycée. Loue tout type de véhicules. Une adresse bon marché et fiable pour vos locations de voiture à Nauplie.


Se déplacer
Vous aurez beaucoup de mal à circuler dans la vieille ville de Nauplie, les ruelles sont étroites et pas toujours prévues pour les voitures. Le soir, les tables des restaurants empiètent sur ces petites rues et rendent leur traversée périlleuse. Un conseil : se garer du côté de la place Kapodistriou ou de la place Trion Navarhon en face (à droite de la rue Konstantinou lorsqu’on va vers le port). Et c’est tellement plus agréable de découvrir Nauplie à pied !

[image: ] STATION DE TAXI[image: ]
6 rue Syngrou
✆ +30 27520 24 720
Sur la place, en face de la gare routière.

A Nauplie, les taxis sont de couleur bordeaux.


Pratique

[image: ] AUTORITÉS PORTUAIRES[image: ]
5 rue Kotsonopoulou
✆ +30 27520 27 022

En ferry, un départ chaque samedi de Nauplie pour Hydra (durée : 2 heures, environ 15 €) et Spetses (durée : 1 heure, environ 10 €). Un départ de Tolo pour ces deux îles le lundi, le mardi et le mercredi.
Pour plus de renseignements, contacter les autorités portuaires à Tolo : Tél +30 275 205 9335.


[image: ] CAFÉ INTERNET GAME OVER NET
Juste derrière la poste.

Connexion : 2 € de l’heure.
Vous pourrez surfer sur Internet dans ce café ultramoderne où les jeunes de la ville viennent jouer à des jeux vidéo.


[image: ] HERMES AGENCE IMMOBILIÈRE
Centre ville
✆ +30 27520 25 308, +30 69776 06 326
Fax : +30 27520 25 308
www.hermesrealestate.gr
info@hermesrealestate.gr
L’agence se trouve au centre-ville, juste en face du lycée.

Qu’il s’agisse de l’achat, de la vente ou de la location d’un appartement, n’hésitez pas à contacter les agents d’Hermes car ils ont une connaissance approfondie du marché immobilier à Nauplie et dans la région d’Andhra Pradesh.


[image: ] OFFICE DU TOURISME[image: ]
25-Martiou
✆ +30 27520 24 444
Au croisement avec la rue Anapafseos, en face de l’OTE.

Ouvert de 9h à 13h et de 16h à 20h.
Accueil en anglais, quelques brochures intéressantes sur la ville et la région, horaires de bus…


		
		
			amartia le 03/02/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Le service est lamentable, l'accueil désastreux ! Il n'y a même pas un plan de la ville correct ! 

		
		


[image: ] PRESSE ÉTRANGÈRE – ODYSSEY
Sur la place Syndagma

Des journaux et des périodiques français.


		
		
			amartia le 03/02/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Le passage obligé pour tous les étrangers à Nauplie. Non seulement on y trouve la presse internationale, mais beaucoup de guides et de cartes. Il y a même un choix de romans français ou anglais.

		
		


Se loger
Très attractive de par son histoire, son architecture et sa situation, Nauplie est très prisée par les touristes et les Athéniens durant le week-end. Si toutes les chambres bon marché sont prises, dirigez-vous vers Argos à 12 km de là, le bus assure la liaison toutes les demi-heures. Beaucoup mois glamour mais pratique.

Bien et pas cher

[image: ] PENSION ACRONAFPLIA[image: ]
34 rue Papanikolaou
✆ +30 27520 24 481
www.pension-acronafplia.com, www.pension-acronafplia.com
penacrop@otenet.gr

Petite chambre double avec douche et WC : à partir de 33 €. Chambre plus luxueuse : de 95 à 115 €. Lofts pour 4 personnes : 135 €. Les prix semblent très négociables surtout en périodes calmes. Petit déjeuner : 5 € par personne.
L'un de nos gros coups de cœur revient à cette pension qui propose des chambres dans de vieilles bâtisses rénovées dont certaines dans la vieille ville, autour de la charmante place Psaromachala sous la forteresse de l’Acronauplie. Parking gratuit à proximité.


Confort ou charme

[image: ] AGAMEMNON HÔTEL[image: ]
3 rue Akti Miaouli
✆ +30 275 202 8021
Fax : +30 275 202 8022
palace@nafplionhotels.gr
Dans la vieille ville, à 10 m de la mer.

Chambre double : à partir de 65 €, sans vue sur la mer. Comptez un peu plus pour la vue. Petit déjeuner compris.
L'hôtel propose 40 chambres simples et correctement équipées. Toutes ont la télé, climatisation, terrasse, et 16 d'entre elles ont la vue sur la mer.


[image: ] AMFITRITI BELVEDERE[image: ]
17 rue Kokkinou
Vieille ville
✆ +30 275 209 6250, +30 693 693 5114
Fax : +30 275 209 6252
www.amfitriti-pension.gr
info@amfitriti-pension.gr
Au croisement de Zigomala.

Chambre double standard à partir de 85 €. Chambre avec balcon et vue sur mer à partir de 100 €. De belles réductions hors saison. Petit déjeuner compris et servi dans la chambre sur demande.
Deux bâtiments séparés, un donnant sur la rue sans escalier et l’autre avec escaliers. Beaucoup de couleurs, de charme… Une grande et belle terrasse à l’ombre des arbres pour prendre le petit déjeuner avec vue sur les toits de la vieille ville.
Douze chambres et deux suites familiales entièrement équipées, climatisation, écran plasma, minibar, douche avec hydromassage.


[image: ] BOUTIQUE HOTEL AMYMONE[image: ]
39 rue Othonos
✆ +30 27520 99 477
Fax : +30 27520 99 477
www.amymone.gr
info@amymone.gr

Chambre double à partir de 90 €. Suite de 110 à 130 €.
Charmant hôtel de six chambres et deux suites. Chacune est de couleur différente, décorée de manière à donner un style un peu désuet mais très confortable. Les lits en fer forgé sont surmontés d'un baldaquin, de voiles ou de tentures murales.


[image: ] HÔTEL ADIANDI[image: ]
31 rue Othonos
Vieille ville
✆ +30 27520 22 073, +30 69720 84 554
Fax : +30 27520 99 478
www.hotel-adiandi.com
info@hotel-adiandi.com

Chambre double à partir de 100 €, petit déjeuner compris.
Hôtel de 7 chambres très colorées, avec beaucoup de charme et une décoration créative. Le déjeuner est servi dans un salon agréable et confortable, avec une multitude de coussins de couleurs différentes. Parfait pour s’y détendre.


[image: ] HÔTEL AETOMA
2 rue Saint Spyridon
✆ +30 27520 27 373
Fax : +30 27520 27 009
www.nafplionhotel.com
sales@nafplionhotel.com

Hôtel de 4 chambres luxueuses et une suite junior, au cœur du vieux quartier de la ville. Chambre double de 90 à 130€, petit déjeuner inclus.
Toutes les chambres sont équipées avec terrasse, minibar, coffre-fort, sèche-cheveux, télévision, Internet gratuit sans fil. La suite junior a une véranda où l’on peut prendre le petit déjeuner. De style classique, mobilier ancien. Parking juste à côté de l’hôtel.




[image: ] HÔTEL BYRON
2 rue Platonos
✆ +30 27520 22 351
Fax : +30 27520 26 338
www.byronhotel.gr
byronhotel@otenet.gr

Ouvert toute l’année. Chambre double de 60 à 80 € selon la vue, chambre triple 80 €. Petit déjeuner 7 €.
L’hôtel Byron, au mobilier chic et vieillot, est un modèle de raffinement et de calme. En plein quartier vénitien et doté d’une jolie vue, on s’y sent très vite, comme chez soi. Au total, 17 chambres avec air climatisé, TV, minibar, sèche-cheveux et coffre-fort. Pensez à réserver au plus tôt car il est très couru.


[image: ] HÔTEL ILION[image: ]
Place Syntagma
4 rue Efthimiopoulou et 6 rue Kapodistriou
✆ +30 27520 25 114
Fax : +30 27520 24 497
www.ilionhotel.gr
ilionhot@otenet.gr

Ouvert toute l’année. 10 suites et studios de 95 à 180 €, en été. Hors saison, comptez de 60 à 80 €, avec ou sans Jacuzzi.
Si vous recherchez une oasis de tranquillité et de confort, cet hôtel est pour vous. Il est situé dans une maison de maître vieille de 300 ans. Toutes les chambres, colorées, meublées d’antiquités provenant de la collection personnelle du propriétaire, sont des suites décorées sur le thème des Muses… La douche à jets est un délice. Le petit déjeuner comporte des pâtisseries maison. Un cocon idéal au beau milieu de la vieille ville. La patronne Mme Papaioannou parle très bien français et vous initiera à l’atmosphère magique de cet endroit.


		
		
			sebfrench76 le 17/08/2009	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Après avoir marchandé par internet les prix,la direction nous fit le studio à 70 euros au lieu de 140 la nuit...Sur 10 nuits,ca devient très convenable.Si vous recherchez une ambiance romantique,preférez l'hotel et ne prenez pas de studios,beaucoup moins raffinés et situés a 200 mètres de l'hotel même.Service et gentillesse admirables.Comme très souvent en Grèce lorsque l'on n'oublie pas de sourire...Pour les fins de soirées très arrosées,attention,les escaliers sont glissants(marbre poli)

		
		


[image: ] HÔTEL KING OTHON II[image: ]
5 rue Spiliadou
✆ +30 27520 97 790
Fax : +30 27520 27 595
www.kingothon.gr
info@kingothon.gr

Chambres doubles ou suites de 75 € à 95 €, petit déjeuner inclus. Balcon, vue sur mer, air conditionné, réfrigérateur.
Véritable coup de cœur, ce petit hôtel offre des chambres et des suites musées, au mobilier délicat et ancien, tapisseries murales, parquet brillant, doubles rideaux, lits en fer forgé et tapis. Rien qu’en grimpant l’escalier de bois en spirale, le voyage dans le passé commence ! Situé dans la vieille ville et rénové en 2002, il compte aujourd’hui une centaine d’années et doit son nom au premier roi de la Grèce moderne, Othon. Le moins : le petit déjeuner est servi sur une terrasse étroite bordée de murs très hauts ou, selon le temps, dans une petite salle dont le style n’a rien à voir avec celui des chambres…


[image: ] HÔTEL PERIVOLI
Village de Pirgiotika
✆ +30 27520 47 905
Fax : +30 27520 47 913
www.hotelperivoli.com
info@hotelperivoli.com
A 8,5 km de Nauplie.

Chambre double avec un petit déjeuner maison de 95 à 110 € selon la saison.
Ce nouvel hôtel s’intègre dans le paysage paisible de Pirgiotika grâce à son appréciable humilité architecturale. Situé dans les environs de Nauplie, loin des bains de foule, ici vous pouvez profiter du tourisme vert alternatif plus proche des gens et de la culture locale. L’hôtel dispose de 11 chambres doubles et d'une chambre triple, toutes spacieuses et aménagées dans un parfait mélange de traditionnel et de fonctionnalités modernes. Toutes les chambres sont climatisées et possèdent un écran plat 19'' Sat, téléphone, Internet, minibar, coffre-fort, lits avec matelas écologiques, salle de bains avec peignoir de bain, sèche-cheveux, douche, cosmétique organique, et une terrasse avec une belle vue. Le café bar, le restaurant, le parking et une superbe piscine font aussi partie de ce bel hôtel. A recommander.


[image: ] HÔTEL REX
21 rue Bouboulinas
✆ +30 27520 26 907
Fax : +30 27520 28 106
www.rex-hotel.gr
info@rex-hotel.gr

Ouvert toute l’année. Total de 42 chambres avec air climatisé, TV, réfrigérateur et minibar. Chambre double à partir de 65 €, suite pour 3 ou 4 personnes de 90 à 140 €, petit déjeuner inclus (buffet américain).
Malheureusement situé dans la ville nouvelle de Nauplie, il dispose cependant d’un beau jardin sur le toit où l’on peut s’installer et prendre son café avec vue sur la forteresse de Nauplie.
Bar ouvert de 7h à 1h. Service impeccable et chambres soignées. Supermarché Atlantik juste en face.


[image: ] LATINI
47 rue Othonos
Vieille ville
✆ +30 27520 96 470, +30 69720 57 971
Fax : +30 27520 96 471
www.latinihotel.gr
info@latinihotel.gr

Chambres doubles à partir de 65 €, petit déjeuner compris.
Petit hôtel familial avec très joli café devant l’hôtel, sous l’ombre des palmiers. Idéalement situé à proximité du port mais aussi du vieux centre historique. M. Vasileios vous proposera d’y goûter un plateau de fromages ou de tester de bons vins. Hôtel de 9 chambres dont 6 doubles, 2 appartements idéals pour les familles, une suite et 2 chambres pour une personne. Chambres non-fumeurs, terrasse, climatisation, frigo, minibar, Internet gratuit, parking gratuit derrière l’hôtel. Transfert de l’aéroport jusqu’à l’hôtel avec supplément.


[image: ] PENSION OMORFI POLI[image: ]
5 rue Sofroni
✆ +30 27520 21 565
www.omorfipoli-pension.com
A deux pas du port et du Musée folklorique.

Chambre double de 50 à 85 €, chambres et suites pour 4 à 6 personnes de 100 à 140 €, petit déjeuner à 6 €. Au total, 7 chambres et 2 suites avec air climatisé, TV et réfrigérateur.
Charmante petite pension de style néoclassique en plein cœur de la vieille ville de Nauplie. Le mobilier est ancien, et certaines chambres aux couleurs pastel disposent d’un balcon avec vue sur la ville.


Luxe

[image: ] HÔTEL AMPHITRYON[image: ]
Rue Spiliadou
✆ +30 27520 70 700
Fax : +30 27520 25 850
www.amphitryon.gr
info@amphitryon.gr

Chambres et suites de 220 à 850 €, petit déjeuner inclus. Balcons, minibar, air conditionné, accès Internet. Bar, restaurant, bibliothèque, salle de jeux et cheminée.
Dans la vieille ville, juste au-dessus du port, l’hôtel le mieux placé de la ville offre un confort moderne irréprochable. Les chambres dotées d’immenses baies vitrées donnent sur une vue imprenable sur le fort Bourzi. Un hôtel qui joue pleinement la carte du luxe, pour un séjour totalement déconnecté de la réalité ambiante.


[image: ] HÔTEL GRANDE–BRETAGNE
Place Filellinon
✆ +30 27520 96 200
Fax : +30 27520 96 209
www.grandebretagne.com.gr

Ouvert toute l’année. 20 chambres dont une suite avec air climatisé, TV, salle de bains. Chambre de 150 à 230 €, petit déjeuner inclus. Cartes bancaires acceptées.
Cet hôtel rénové et situé sur le port, en plein centre-ville a tout d’un palace ! Belle bâtisse néoclassique, chambres décorées avec le luxe de matériaux nobles. Evidemment les services sont à la hauteur de ce que l’on peut attendre d’un tel établissement.


[image: ] HÔTEL NAFPLIO PALACE
Acronafplia
✆ +30 27520 70 800
Fax : +30 27520 28 783
www.nafplionhotels.gr

Chambre double de 220 à 280 €. 100 chambres et bungalows avec air climatisé, minibar et TV. Piscine et restaurants à thème. Cartes bancaires acceptées.
Le grand luxe au milieu des ruines fabuleuses de la vieille ville… Un enchantement pour les clients de l’hôtel et un certain malaise pour les amoureux de vieilles pierres. Accueil irréprochable.


		
		
			moussa50 le 07/01/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			site exceptionnel, accueil simple mais professionnel , terrasse du petit déjeuner ( et déjeuner ) inoubliable.L ' acces à la ville se fait par ascensceur .Les chambres sont trés agréables ( notemment celles qui ont été rénovées ).Bien sur la contre partie ceux-sont les tarifs , mais le rapport qualité / prix est satisfaisant A conseiller pour un séjour d'exception

		
		


[image: ] IL PALAZZO[image: ]
rue Zygomala et rue Farmakopoulou
Centre-ville
✆ +30 27520 29 934
www.palazzo-nafplio.gr
info@palazzo-nafplio.gr
A l'angle des deux rues.

Chambre de 80 à 130 € et de 100 à 140 € le week-end. Petit déjeuner savoureux inclus.
Situé dans un bâtiment d'époque du centre-ville, il a été complètement transformé en un petit boutique hotel, à la décoration minimaliste de style gothique, doté des meilleurs équipements et technologies. L’hôtel dispose de 2 suites et 4 chambres offrant toutes un confort maximal, certaines chambres sont avec Jacuzzi. Bon rapport qualité-prix. Recommandé pour ceux qui cherchent un peu de luxe, d'élégance et d’intimité.


Se restaurer
La vie nocturne étant l'un des points forts de Nauplie, on ne s’étonnera pas de trouver de nombreux petits restaurants conviviaux et romantiques. On dit que pour manger le meilleur poisson, il faut sortir de la ville et aller dans les petites tavernes qui longent la côte et ne payent pas de mine.

Bien et pas cher

[image: ] CARRERA’S
Place Koulouridis
✆ +30 275 202 4985

Ouvert tous les jours de 12h à tard le soir. Le samedi jusqu'à 15h. Pizzas autour de 6,50 €.
Un resto italien qui fait de très bonnes pizzas. Ouvert tard, il permet de se régaler de pâtes ou de ses plats cuits au feu de bois, si on arrive à Nauplie de nuit. Une adresse à retenir.


Bonnes tables

[image: ] DIONYSOS TAVERNE[image: ]
14 rue Staikopoulou
Vieille ville
✆ +30 275 202 1918

Ce restaurant au centre de la vieille ville, dans la rue pleine de petites tavernes, vous propose de déguster la cuisine grecque, la cuisine de la mer et toutes sortes de grillades. De charmants serveurs feront de leur mieux pour rendre votre repas agréable.


		
		
			elhuyar le 08/09/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Endroit très agréable,la cuisine est de bonne qualité mais attention au paiement par carte bleue pas toujours bien maîtrisé.

		
		


[image: ] EPI SKINIS[image: ]
19 avenue Amalias
✆ +30 275 202 1331

Si vous vous lassez des tavernes et des salades grecques, allez manger dans ce mezedopolio décoré de façon originale sur le thème du théâtre. La cuisine grecque qui sort de l’ordinaire est d’une fraîcheur remarquable.


[image: ] TAVERNE KASTRO KARIMA[image: ]
32 rue Papanikolaou
✆ +30 27520 26 055

Au cœur de la vieille ville, une charmante petite taverne familiale tenue par Stelios, et réputée pour servir les meilleurs plats grecs de la ville : feuilles de vigne farcies, succulents champignons à la crème, agneau farci ou moussaka, le tout arrosé d’un vin de pays, un peu râpeux mais agréable.


		
		
			amartia le 07/09/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Pas d'accord avec l'avis précédent. Je trouve que c'est l'une des plus mauvaises tavernes de Nauplie. On n'y mange que de la tambouille à touristes ! Je ne comprends pas que cette adresse figure dans plusieurs guides ! 

		
		


		
		
			gregos17 le 27/08/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Le plus beau souvenir de nos vacances en Grèce. Du bonheur dans les assiettes. Une taverne dans une rue haute de Nauplie, en dehors des restos trop touristiques des rues plus bas. Très peu de tables, un patron sympa qui vient discuter avec vous, la carte est dans presque toutes les langues, une carte très fournie avec des prix très bons marché. Tout est bon, on a essayé plusieurs restos sur Nauplie, mais on revenait toujours au Kastro Karima. Il ne faut pas passer à côté des aubergines imame qui sont exceptionnelles. J'ai d'ailleurs photographié la carte pour ceux qui voudraient voir. L'endroit est calme et pas trop fréquenté. Vous pouvez y aller tranquille ! Vivement qu'on y retourne...

		
		


[image: ] TO KOUTOUKI
44 rue Vasilis Olgas
Vieille ville
✆ +30 27520 24 477
Sur la place St Nicholas.

Comptez de 5 à 18 € par personne.
Une taverne familiale située à l’intérieur d’un vieux bâtiment d’époque datant de 1850, avec un décor traditionnel. Nourriture traditionnelle grecque : grillades au charbon de bois, poissons frais et fruits de mer. Vin maison. Roger, le directeur, est francophone.


[image: ] VASSILIS TAVERNE[image: ]
Rue Staikopoulou
Vieille ville
✆ +30 27520 25 334
Fax : +30 27520 25 334
www.tavern-vasilis.gr
info@tavern-vasilis.gr

Plat complet autour de 13 €, avec un demi-litre de vin.
Située au centre de la vielle ville, cette taverne traditionnelle a eu ses heures de gloire. Cuisine grecque, poissons et toutes sortes de grillades.


		
		
			amartia le 03/02/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Cette taverne était en effet assez réputée à Nauplie, mais depuis l'année dernière, le patron a ouvert un nouveau restaurant et y a entraîné toute son équipe. Alors, le niveau a un peu baissé. Cela reste cependant l'une des adresses possibles à Nauplie

		
		


Sortir
La plupart des bars à la mode sont situés, en été, près du port, sur la côte, en face et à droite du fort Bourtzi quand on regarde la mer. Il faut de préférence aller dans ceux qui sont pleins car les Grecs se trompent rarement sur l’ambiance. Les boîtes de nuit sont à la sortie de Nauplie, le long de la côte. Il faut prendre un taxi et demander Neas Kios.

[image: ] DANCING CLUB KALYPSO
✆ +30 694 592 6450, +30 699 699 0069
Situé à 80 m de l'Olympia Palace Hôtel.

Ouvert de 21h30 jusqu'à très tard. Entrée gratuite.
Musique internationale avec une pause de 30 minutes dédiée à la danse folklorique grecque.


[image: ] LATHOS (L’ERREUR)
1 rue King Konstantine
Tout proche de la place Syndagma.

Le décor vaut franchement le déplacement et l’accueil est très sympathique.


		
		
			sebfrench76 le 17/08/2009	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			cet endroit fait partie de ceux que l'on emporte dans la tombe avec soi..Le patron Tassos n'est pas des plus sympa de prime abord,puis apres quelques verres et plein de sourires de votre part,il vient se livrer et vous explique le pourquoi du "bordel" stocké dans son bar ,qui ressemble plus a un magasin de souvenirs et de jeux pour gamins dirigé par un étourdi chronique.Et puis avec un peu de chance,il vous invite a venir le lendemain midi dans son appart',pour manger un plat de pates..Unique,d'autant plus que son F2 est aussi "bordelique" que son bar.Inoubliable en tout point.Très forte cote des français et de Danny Brillant.A ne louper sous aucun pretexte,mais a decouvrir avec humilité pour ne pas que Tassos se renferme.Ha oui,attendez une heure du matin : s' il est suffisamment en forme,il danse.Enfin il fait quelque chose que l'on peut assimiler à de la danse...Magique

		
		


À voir – À faire

[image: ] ACRONAUPLIE
Prendre en voiture la direction de l’hôtel Xenia en passant successivement sur une route goudronnée et une route pavée.

L’Acronauplie, dont on a une vue saisissante depuis la citadelle, est un château fort bâti sur la presqu’île qui surplombe en extension la vieille ville. On y trouve un château fort grec, un château fort franc au centre et un château avec une double tour à l’extrémité est. Les plus anciens murs datent de l’époque byzantine, ils furent édifiés afin de résister aux attaques des pirates. Sous la domination franque (1210-1377), les fortifications restèrent telles quelles. Celles qui sont conservées encore aujourd’hui furent érigées lors des deux périodes de domination vénitienne. Pendant la première vague, un large mur fut construit entre le château des Grecs et celui des Francs (1470-1519), puis le château dit Del Toro, flanqué de deux tours circulaires, fut ajouté à l’aile est de la péninsule. Pendant la seconde vague, un bastion rectangulaire fut construit devant les deux tours.


[image: ] CITADELLE PALAMÈDE (PALAMIDI)
✆ +30 275 202 8036
A pied, rendez-vous au croisement des rues Polizoidou et 25-Martiou, pas très loin 
de l’office du tourisme. Attention, il faut se préparer 
à une montée très physique ! 
En voiture, solution de repli : 100 m avant la bifurcation pour Epidaure, tourner à droite, 
on arrive après 3 km à la citadelle.

Ouvert de 8h30 à 15h en hiver et de 8h30 à 19h en été. Montée gratuite ! Entrée 4 € dans l’église et le musée, gratuit pour les étudiants de l’UE et les moins de 18 ans. Réductions pour les seniors et les étudiants hors UE.
Erigée par les Vénitiens au début du XVIIIe siècle, elle représente la dernière réussite de l’histoire de la domination vénitienne. Les huit bastions furent construits en trois ans et achevés en 1714. On accédait alors à la forteresse par une route voûtée, vite remplacée par un escalier de 999 marches. Un an plus tard, la citadelle fut prise d’assaut par les Turcs, qui envahirent le Péloponnèse avec une armée de 100 000 hommes. Elle fut occasionnellement reconvertie en pénitencier pour sanctionner les lourdes peines. Aujourd’hui, ceux qui auront le courage de monter jusqu’en haut (216 m) jouiront d’une vue à couper le souffle sur Nauplie, le golfe et ses plages, l’Argolide, l’Acronauplie. Ceux qui auront la curiosité de jeter un coup d’œil à l’intérieur ne seront pas déçus non plus, surtout s’ils visitent la prison de Kolokotronis, dont les cellules battaient le record d’exiguïté au temps de la domination turque.


		
		
			chichoune2 le 04/08/2011	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Nauplie est une très jolie petite ville au bord de la mer.Elle est surplombée par la citadelle Palamede et lorsqu'on la voit tout la haut ,on a vraiment envie de monter jusqu'à elle..J'ai eu un peu de mal pour grimper mais quelle vue tout le long du chemin.Une fois arrivée à destination on prend plaisir à visiter les vestiges de la citadelle.
(une petite précision,la descente est aussi difficile que la montée).

		
		


		
		
			amartia le 03/02/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Le site est très intéressant et la vue magnifique. A ne manquer sous aucun prétexte. Attention se munir de bonnes chaussures et d'une bouteille d'eau.

		
		


[image: ] FORT BOURTZI

Accès : 3 € en caïque depuis le port.
Le petit fort de Bourtzi fut construit en 1471 sur l’îlot des Saints-Théodores. A l’époque de la domination vénitienne, il était relié à l’Acronauplie par une chaîne, ce qui permettait d’interdire l’entrée du port aux bateaux indésirables. Bourzi fut édifié sous la forme encore visible d’une haute tour octogonale flanquée de deux tours basses semi-circulaires abritant les canons. Les murs furent renforcés entre 1711 et 1714. Après l’indépendance, Bourtzi fut pendant un temps la résidence des bourreaux qui exécutaient les condamnés de Palamidi.


[image: ] FRONT DE MER

Le front de mer est un point d’intérêt de grande beauté, surtout si vous faites la balade qui longe le port en direction de la pointe de l’isthme. Vous laissez les terrasses de café sur votre gauche, puis vous laissez les deux restaurants panoramiques sur votre droite et, en continuant le chemin balisé, vous accédez à la plage d’Arvanitia. Une promenade superbe, à faire de préférence au coucher du soleil. Romantiques, vous savez ce qu’il vous reste à faire…


[image: ] PLAGES

A pied, la plage la plus proche est Arvanitia, même si elle n’est pas franchement terrible pour se baigner. En voiture, tentez plutôt la fameuse plage de Karathona, à 4 km de Nauplie. On y accède en bifurquant à droite, 100 m avant la direction Epidaure et en passant la forteresse. L’interdiction de construire dans les alentours en a fait un lieu préservé.


		
		
			amartia le 03/02/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			La plage de Karathona est accessible en bus 2 à 3 par jours (le premier vers 9h. le matin – au départ de la gare routière) pendant les mois de juillet et d'août.
Belle plage, très agréable en début de matinée où il y a peu de monde. Mais même pendant les heures de grande affluence, il y a possibilité de se baigner sans être entassés les uns sur les autres

		
		


[image: ] VIEILLE VILLE

La vieille ville regorge de points d’intérêt. Place Syndagma, dans un angle, se trouve la mosquée Vouleftiko qui présente une belle façade rose. Elle a abrité le premier Parlement de la Grèce libérée. En descendant de la place vers la mer, on rejoint la rue Ipsilandou où se trouve le musée d’Art populaire. Plus intéressant et au moins aussi typique est le musée du Komboloï. On y accède de la place Syndagma en remontant vers la vieille ville, il se trouve dans la rue juste derrière, la rue Staïkopoulou. Ouvert en saison touristique, le musée du Komboloï possède une boutique au rez-de-chaussée. C’est l’occasion d’acheter son komboloï et de comprendre enfin à quoi ça sert et comment ça marche !


		
		
			amartia le 03/02/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Le musée des arts populaires présente une très belle collection de costumes traditionnels mis en scène selon les grands moments de la vie sociale (mariage, baptème, réception) ainsi que des meubles, ayant appartenu à des Naupliotes. Les explications sont intéressantes.

		
		


LERNE
A 16 km de Nauplie. Lerne est un petit site, mais qui mérite un détour pour l’histoire et le mythe. C’est en effet très amusant de penser qu’on foule le même sol que celui que foulait Héraclès, le jour où il a tué la fameuse Hydre.

[image: ] SITE ANTIQUE
✆ +30 27510 47 597
Accès : entrée à gauche de la route Nauplie-Léonidion, peu après Mili.

Ouvert de 8h30 à 15h. Compter 20 minutes de visite environ.
[image: ] Histoire. Lerne vous dit quelque chose : c’est normal. C’est là qu’Héraclès accomplit l’un de ses douze travaux en venant à bout de l’hydre, dont les neuf têtes repoussaient à chaque fois qu’on les coupait. C’est grâce à l’aide de son neveu Iolaos, qui cautérisait les plaies à chaque coup porté par le héros, que ce dernier réussit à la tuer. Ce qui est amusant, c’est de comprendre qu’en réalité le mythe de l’hydre, « l’eau » en grec, est né de la géographie du lieu, qui à l’époque était rempli de marécages. Les habitants tentaient toujours d’assécher les différentes ramifications du cours d’eau, mais celles-ci « repoussaient à chaque fois qu’on les coupait » . Lerne est également l'un des plus vieux sites de l’Argolide puisqu’il date du néolithique et a été habité vers 3000 av. J.-C.
[image: ] Visite. A droite de l’entrée, on voit un mur d’enceinte qui date de 3000 av. J.-C. et les restes d’une maison néolithique dans la fosse derrière. Un peu plus loin, on peut observer un escalier, deux tours et, enfin, un mur en brique, qui était l’ancienne enceinte. Au fond du site, on discerne deux maisons de l’helladique ancien, IIIe millénaire av. J.-C. En continuant à faire le tour de la maison des tuiles, on voit les restes d’un palais qui fut incendié. Ces vestiges ont d’ailleurs servi à construire l’aire de sacrifice circulaire dont on voit les traces des deux côtés longs de la maison. On termine par la visite du bâtiment principal, la maison des tuiles, qui contient des tombes mycéniennes. Vous pouvez donc faire une halte sur ce site, même s’il ne présente que peu d’intérêt.
Prendre la direction d’Astros à gauche, où l’on peut visiter un petit musée près du lycée : on y trouve des céramiques et des têtes en marbre provenant de la villa d’Hérode Atticus.
On peut faire une bonne halte pour déjeuner à Paralia Astros, vers la mer, à 3 km d’Astros.


ARGOS
A 130 km d’Athènes. Le nom d’Argos fait peut-être revenir à la surface quelques souvenirs de vos cours de grec ancien. Cette ville fut en effet l’une des plus puissantes de la région durant la période mycénienne. Aujourd’hui, il semble que les Grecs se soucient peu de ce passé : la population est prise d'une frénésie de construction et dédaigne ce que les archéologues estiment être des trésors. Argos passe pour être la ville la plus ancienne de Grèce. A l’origine, son nom, qui signifie « plaine » , désignait tout le plat pays qui s’étendait autour de Mycènes. Ses guerriers participèrent au siège de Thèbes et à la guerre de Troie. Conquise par les Doriens, Argos resta longtemps à la tête d’une puissante confédération. A l’époque de son tyran Phidon, elle dominait tout le Péloponnèse. Au VIe siècle, Sparte brisa cette hégémonie et lui enleva la Cynurie, qui resta pendant longtemps un objet de querelle entre les deux cités.
Argos se releva au Ve siècle, elle écrasa Mycènes et Tirynthe et se ligua contre Sparte, son ennemi juré. Mais les guerres contre la cité ennemie lui coûtaient cher. Au IIIe siècle, la ville fut assiégée par Pyrrhos, en vain, puisque celui-ci mourut sous ses remparts. Conquise par les Romains en 146 av. J.-C., Argos fut ensuite ravagée par les Goths, puis intégrée à l’Empire byzantin.

Transports

Comment y accéder et en partir
D’Athènes, en voiture, prenez l’autoroute E65 jusqu’à Sterna où vous sortirez en direction d’Argos. La route est plutôt agréable bien qu’étroite.

[image: ] GARE FERROVOAIRE D’ARGOS – OSE
✆ +30 27510 67 212

La ligne de train qui passe par Argos dessert les gares de Corinthe, Nemea, Mycènes, Mili, Archladokambos, Elaiochori, Partheni et Tripoli. D'Argos, une ligne dessert Nauplie en 20 minutes environ.
7 départs dans les deux sens de 7h30 à 21h.


[image: ] GARE ROUTIÈRE[image: ]
Rue Kapodistriou
✆ +30 27510 67 324, +30 27510 69 323

[image: ] Bus reliant Argos à Athènes (via Isthmia) : départs toutes les heures de 5h30 à 15h30 puis à 17h, 18h, 19h, et 20h30. Durée 2 heures. Prix 9,30 €.
[image: ] Bus reliant Argos à Mycènes : 2 départs par jour à 10h30 et 14h30. Durée 30 minutes. Prix autour de 2 €.
[image: ] Bus reliant Argos à Nauplie (via Tirynthe) : départs toutes les demi-heures de 5h15 à 21h30. Durée 20 minutes. Prix autour de 2 €.


Se loger

[image: ] HÔTEL MORFEAS[image: ]
2 rue Danaou
✆ +30 27510 68 317
Fax : +30 27510 66 249
www.hotel-morfeas.gr
info@hotel-morfeas.gr

Ouvert toute l’année. Ensemble de 28 chambres avec air climatisé, TV, salle de bains et balcon. Chambre simple à 35 €, double de 50 à 65 € avec petit déjeuner. Prix dégressifs selon la durée du séjour. Internet gratuit pour les clients.
L’hôtel est sympathique, d’un bon standing et l’accueil est chaleureux malgré un anglais poussif.


[image: ] HÔTEL PALLADION
5 rue Vassilis Sofias
✆ +30 27510 22 968
Fax : +30 27510 20 960
www.palladion-hotel.gr
info@palladion-hotel.gr

12 chambres avec air climatisé, TV, salle de bains. Chambre double à 75 € ou 80 €, avec douche hydromassante. Petit déjeuner inclus.
Cet hôtel proche de la place de l’église ne paie pas de mine, mais son intérieur a été superbement rénové. Il est propre et le mobilier est neuf. Le patron parle un anglais correct et se révèle une excellente source de renseignements sur les environs.


Se restaurer

[image: ] AIGLI
✆ +30 275 102 4812
Sur la place de l’église.

Ouvert tous les jours, midi et soir jusqu'à 1h du matin.
Cette taverne nous a été recommandée partout ! De la cuisine grecque typique, un accueil chaleureux et des prix tout ce qu’il y a de plus correct.


[image: ] CAFE CROISSANT SWEET COOKIES
24 rue Peidonos

Cette petite boulangerie fait des pâtisseries succulentes et sert des glaces en été. Le patron vous rappellera, par son humour et son apparence, quelques animateurs français des Grosses Têtes. Il connaît toute la place. Idéal pour un petit creux.


À voir – À faire

[image: ] AGORA

De l’autre côté de la rue, en face des thermes romains, se trouve le site de l’agora dont il subsiste peu de chose. Vous essayerez de distinguer une grande salle à colonnades, les vestiges d’un réseau d’égouts dont on voit encore quelques éléments, une piste de course comme celle de l’agora d’Athènes. Les autres bâtiments ne sont plus reconnaissables.


[image: ] ENSEMBLE DES THERMES ET THÉÂTRE

Ouvert de 8h30 à 15h. Entrée libre.
Cet ensemble de ruines permet d’apprécier l’importance de la ville d’Argos durant l’Antiquité. Tout d’abord, on y voit les thermes romains qui se composaient d’une grande pièce à abside (encore visible en partie aujourd’hui) et de plusieurs autres salles dont il reste les fondations. Le bâtiment fut restauré après le sac d’Argos par les Goths, ce qui explique que son abside ait aussi bien résisté. En arrière-plan des thermes se trouvent les vestiges d’un gigantesque théâtre, l’un des plus grands de Grèce puisqu’il pouvait accueillir 20 000 spectateurs. Comme beaucoup de théâtres grecs, il fut remanié sous la domination romaine pour pouvoir accueillir les jeux du cirque et les jeux nautiques. Enfin, vous pouvez aller voir les restes de l’odéon romain construit à 100 m au sud des thermes.
[image: ] Les thermes. Centre de la vie sociale romaine. Les Grecs ont inventé le concept de bains collectifs à côté des gymnases, mais ce sont les empereurs romains qui en ont généralisé l’usage sur tout leur territoire.
Les thermes romains comprennent toujours : une palestre pour l’exercice physique, un laconicum pour la sudation sèche, un caldarium pour le bain chaud, des tepidarias pour l’eau tiède et enfin un frigidarium pour l’eau froide. Les thermes étaient le lieu de rendez-vous de tous les aristocrates de la cité qui discutaient de politique en même temps qu’ils prenaient soin de leur corps.
De nombreux thermes pouvaient être construits dans des villes moyennes comme Dion en Macédoine où l’on a retrouvé déjà dix complexes thermaux. De même, leur importance politique n’est plus à démontrer : les grands thermes de Dion sont situés juste à côté de ce que l’on a identifié comme le bouleutêrion, c’est-à-dire le lieu où se tient l'assemblée des dirigeants, et c’est dans des thermes que l’empereur Galère a fait martyriser saint Démètre, leader chrétien, à Thessalonique.


		
		
			chichoune2 le 04/08/2011	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Ce n'est pas un site très important à voir car il ne reste pas grand chose.Si vous passez dans le coin vous pouvez toujours vous y rendre,autrement il n'est pas très utile de faire le détour .Les thermes n'ont pas un grand intérêt par contre le théâtre est relativement bien conservé.
Par contre la visite est gratuite.

		
		


[image: ] MUSÉE ARCHÉOLOGIQUE[image: ]
29 rue Kallergi
✆ +30 27510 68 819

Ouvert tous les jours de 8h30 à 15h, fermé le lundi. Entrée : 2 €.
Le musée d’Argos expose des objets trouvés sur les différents sites de la ville mais également sur les sites de Lerne et de Deirada (cimetière mycénien).
Le premier étage réunit principalement des copies romaines de statues originales grecques. En particulier l’admirable statue d’Héraclès, le groupe de Muses assises ou la statue d’Athéna vêtue d’un peplos.
[image: ] A l’extérieur du musée, ne manquez pas d’aller faire un tour sous le portique installé juste à côté, vous pourrez y voir de splendides mosaïques représentant en particulier les douze mois de l’année, des scènes de chasse ou les quatre saisons ainsi qu’une personnification du plaisir.


TIRYNTHE – TIRYNTHA
A 5 km de Nauplie. L’ancienne cité de Tirynthe mérite amplement une excursion. Les murs de cette ville que l’on aperçoit de la route sont tellement épais et solides qu’ils ne peuvent avoir été élevés que par les Cyclopes. On comprend donc que, grâce à son emplacement et ses fortifications, Tirynthe a été l’une des cités les mieux protégées de l’Antiquité avec Mycènes. Elle recèle d’ailleurs des pièges qu’il est amusant de découvrir. Ses casemates ou entrepôts sont parmi les plus intéressantes et curieuses constructions de la région.

[image: ] SITE ANTIQUE DE TIRYNTHE
Accès : depuis Nauplie, les bus se rendent à Tirynthe. Bus toutes les demi-heures, de 6h à 22h30, en direction d’Argos. Pour revenir, il y a 6 bus de 7h45 à 16h depuis Tirynthe vers Nauplie, 3 bus font l’aller-retour entre Nauplie et Tirynthe. Mais si vous êtes en voiture, c’est encore plus simple. En effet, le site se trouve à 5 km de Nauplie, tout au bord de la route qui conduit à Mycènes. L’entrée se trouve à droite en arrivant.

Ouvert de 8h30 à 15h toute l’année. Entrée : 3 €. Compter environ 1 heure de visite pour les remparts et l’acropole. Si vous avez besoin d’autres renseignements sur le site, n’hésitez pas à les demander en français ou en anglais au gardien, adorable et passionné par l’archéologie.


[image: ] Histoire. Ce palais mycénien est très difficile à dater. En effet, il aurait été habité au néolithique et les premières traces d’habitations datent de 2500 av. J.-C. Les remparts actuels ont été successivement construits entre 1400 et 1200 av. J.-C. Avec autant de moyens et de données archéologiques, découvertes brillamment par le célèbre Schliemann en 1876, comment ne pas être certain de la date de construction ?
La réponse s’obtient en un coup d’œil sur les plus épais remparts de l’Antiquité. De tels remparts sont-ils vraiment œuvre humaine ? Et c’est là que les mythes et les légendes viennent encore une fois tenter d’expliquer l’histoire. Selon Pausanias, le célèbre historien, il ne pourrait s’agir que d’un travail de Cyclopes, d’où le nom que l’on donne à de telles constructions : les murs cyclopéens.
Ce serait donc Proitos, frère du roi de la proche Argos, qui aurait fait construire la cité. Celle-ci resta puissante durant l’Antiquité, grâce à son emplacement stratégique, au centre de tout et près de la mer qui venait jusque-là, ainsi que grâce à ses illustres rois. C’est en effet de là qu’Eurysthée ordonna à Héraclès d’effectuer ses 12 travaux pour se racheter du meurtre des enfants qu’il avait eus avec Mégare. Mais après de longues années de prospérité, Tirynthe déclina, vers 470 av. J.-C., détruite par sa proche rivale Argos.
[image: ] Porte d’entrée. Comprise entre le rempart intérieur et le rempart extérieur, cette porte principale est du même type que celle des lions à Mycènes. On peut y voir encore les deux montants de la porte, ainsi que, dans le sol, les trous d’encastrement des gonds des deux vantaux en bois.
[image: ] Les six casemates. Elles sont construites dans le rempart. C’est là que se tenaient les soldats en temps de guerre et que l’on entreposait la nourriture en temps de siège. L’architecture en voûte est splendide et l’on se demande vraiment comment de tels blocs ont pu être installés à cet endroit par des hommes, quand on sait qu’aujourd’hui, avec des grues, du personnel et un as du puzzle, on installe à peine trois à quatre pierres de cette taille en une journée. Ces casemates ont les côtés polis à cause des troupeaux qui y vivent et s’y frottent depuis des siècles.
[image: ] L’acropole, entrée monumentale du palais qui était constituée de deux portiques et d’une porte. On se trouve ensuite dans la cour extérieure du palais. Au bout de cette cour, le bac à sacrifices du palais. On avance dans le palais par les petits propylées.
[image: ] Les petits propylées. On les devine grâce aux traces de colonnes visibles au sol. On peut voir que ces dernières étaient fixées au sol selon le principe des gonds puisque, autour de leurs supports, on peut distinguer de minuscules petits trous dans le sol. C’est là que s’encastraient les colonnes de bois.
[image: ] Le mégaron des hommes. Constitué d’une entrée, d’un vestibule et d’un foyer, le mégaron était l’endroit où logeaient le roi et ses amis masculins. On peut encore voir le cercle où brûlaient le feu et les traces de l’emplacement du trône. A gauche du mégaron, la salle de bains, avec des traces de rigoles qui servaient à évacuer l’eau. La dalle est en calcaire.
[image: ] Le mégaron des femmes. C’est là que vivaient les femmes du palais, dans la salle centrale d’un bâtiment construit sur le même plan que celui des hommes. On y voit aussi les traces de l’emplacement d’un trône. Elles avaient, elles aussi, une petite cour extérieure.
Il est également possible de distinguer, sans y aller, deux merveilles de ce site dans le rempart ouest, donc du côté de la route.
[image: ] L’escalier secret. Dans la muraille, qui faisait à cet endroit plus de 12 m de hauteur, se trouve un chef-d’œuvre de stratégie défensive antique, un escalier secret qui permettait aux défenseurs de circuler dans la muraille et surtout de regagner le palais. Les envahisseurs qui l’ont découvert ne savaient pas avant de s’y engouffrer qu’au bout des 65 marches, il y avait une tour qui laissait un espace entre la porte d’entrée de l’acropole et la fin de l’escalier.
Et l’entrée n’était possible que si des planches de bois étaient mises entre les deux, une sorte de pont-levis qui fonctionnait comme un piège car cette plate-forme en bois était systématiquement retirée au moment où les attaquants étaient dessus, les entraînant alors dans une chute de 20 m. Ce qui est génial, c’est que la tour, l’escalier et le mécanisme étaient et sont aujourd’hui encore invisibles de l’extérieur.
[image: ] Les galeries souterraines. Au fond du plateau inférieur, à gauche, on distingue aussi un triangle sombre. C’est la porte qui conduisait aux galeries souterraines, qui servaient aux occupants de l’acropole à stocker l’eau qui jaillissait de deux sources secrètes.
C’est grâce à ces sources qu’ils pouvaient soutenir de si longs sièges.


MYCÈNES – MYKINES
[image: ]
MYCÈNES – MYKINES - Mycènes
© Petit Futé

A 13 km d’Argos, 90 km d’Athènes, 43 km de Corinthe. Le site de Mycènes est l’un des plus visités de Grèce et la ville moderne de Mycènes l’une des moins intéressantes du Péloponnèse. Le site de Mycènes évoque en effet l’émouvante famille des Atrides qui y avait construit son palais. Agamemnon mena la coalition contre Troie, y fut tué par son épouse Clytemnestre aidée de son amant Egisthe avant d’être vengé par son fils Oreste. On y découvre, à travers les ruines, un témoignage de la civilisation mycénienne à son apogée ainsi que des trésors architecturaux classant Mycènes comme l’un des plus beaux sites de Grèce. La porte des Lions et la tombe d’Agamemnon attirent notamment chaque année des centaines de milliers de touristes du monde entier, qui se pressent à leur entrée pour admirer ces deux chefs-d’œuvre.

Transports

Comment y accéder et en partir
L'accès à Mycènes par la route est simple. Mais si vous venez de Corinthe, évitez la nouvelle route qui se dirige vers Tripoli. On rejoint le site archéologique, en traversant la ville nouvelle. Ne vous garez pas n'importe où aux abords du site car de nombreux bus s'y arrêtent et vous pourriez vous retrouver bloqués. Mycènes est très bien desservie par les bus. Heureusement car la gare ferroviaire de Fichtia vient de fermer.

[image: ] KTEL
✆ +30 210 5134 588, +30 27520 27323, +30 27520 27423
www.ktel-argolidas.gr
info@ktel-argolidas.gr

L'avantage de l'arrivée en bus à Mycènes est que vous arrivez sur le site et que vous en repartez directement.
[image: ] Bus de Nauplie à Mycènes (directement sur le site) : 3 départs par jour, du lundi au samedi, à 10h, 12h et 14h. Durée 30 minutes. Prix : 2,90 €.
[image: ] Bus de Mycènes à Nauplie : 3 départs par jour, du lundi au samedi, à 11h, 13h et 15h.
[image: ] Bus d’Argos à Mycènes (directement sur le site) : 3 départs par jour, du lundi au samedi, à 10h30, 12h30 et 14h30. Durée 15 minutes. Prix : 1,60 €.
[image: ] Bus de Mycènes (directement sur le site) à Argos : 3 départs par jour, du lundi au samedi, à 11h, 13h et 15h. Durée 15 minutes.
[image: ] Des bus font également la liaison entre Athènes et Fichti, tous les jours, et presque toutes les heures. Mais ne vous déposent pas sur le site de Mycènes. Il vous faut alors prendre une navette locale (3 par jour) ou un taxi (3 ou 4 €).
[image: ] Attention, les bus de milieu de journée ne circulent que durant l'été, du 15 juin au 15 septembre.


Pratique
Vous ne trouverez rien à Mycènes : pas de distributeur d'argent, de banque ou d'office de tourisme. Juste un bureau de poste, ouvert seulement en été.

Se loger

Bien et pas cher

[image: ] CAMPING MYCENAE
✆ +30 275 107 6247
Fax : +30 275 107 6850
dars@org.forthnet.gr

Ouvert toute l’année. Sur la route du site archéologique. Adultes 5 €, enfants 3 €. Tente 4 €, voiture 3,50 €, caravane 4 €. Machine à laver, eau de puits potable.
Petit jardinet familial et fleuri converti en camping. De jolies maisonnettes au fond du jardin font office de sanitaires et douches. Un endroit qui demanderait peut-être un peu plus d’entretien mais une bonne adresse quand même pour la tranquillité du lieu et sa proximité avec le site archéologique.


[image: ] HÔTEL BELLE HÉLÈNE
✆ +30 27510 76 225
Fax : +30 27510 76 176

Chambre double de 40 à 45 €, triple de 50 à 60 €, selon la saison, petit déjeuner compris. Chambre simple à 35 €. Restaurant.
Dans cet hôtel, il n’y a pas d’air conditionné, de salles de bains dans les chambres, ni de commodités particulières, mais ce lieu est spécial. Pour les férus d’archéologie, quoi de plus délicieux que de se dire que l’on dort dans l’hôtel qui abritait Schliemann, l’archéologue qui découvrit Mycènes et Tirynthe. L’hôtel accueillit aussi des personnalités prestigieuses telles que Sartre, Mauriac, Malraux, Agatha Christie, Debussy, Faulkner, Sarah Bernhardt, Virginia Woolf, Léon Blum ainsi que les tristement célèbres Goebbels, Himmler et Goering. Le patron vous montrera les petits mots que ces illustres personnages ont laissés en passant par l’hôtel dans un français parfait !


		
		
			nathdiver le 02/12/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Un lieu à faire pâlir d'envie les collectionneurs d'autographes et les férus d'histoire et de littérature... Les illustres visiteurs ont laissé dessins, petits mots et journaux jaunis... Spartiate, mais un charme fou et loin, bien bien loin des sentiers battus et des cars de touristes qui sillonnent la région.

		
		


[image: ] HÔTEL KLITEMNISTRA
✆ +30 27510 76 451
Fax : +30 27510 76 731

Ouvert toute l’année. 12 chambres avec salle de bains. Chambre simple à 35 €, double aux alentours de 40 € avec petit déjeuner.
Hôtel propre, situé à moins d'un kilomètre du site archéologique, et dont le rapport qualité-prix est plutôt bon. L'accueil est sympathique et familial.


[image: ] PENSION PANDELIS
✆ +30 27510 76 360
Fax : +30 27510 76 870

Chambre double à partir de 40 € avec petit déjeuner. Air conditionné en option (5 €). De grandes chambres claires et propres avec balcon.
L'un des premiers établissements en arrivant à proximité du site archéologique. La fierté de M. Pandelis, c’est son petit déjeuner, d’où la différence de prix : des fruits frais, préparés avec attention par cet ancien de la marine marchande qui compense son manque de vocabulaire en anglais par des gesticulations et un enthousiasme débordant. Le moins : aspect très rudimentaire de ce bâtiment moderne et sans aucun style.


Confort ou charme

[image: ] HÔTEL PETITE PLANÈTE
✆ +30 27510 76 240
Fax : +30 27510 76 610
www.petite-planet.gr
info@petite-planet.gr

Chambre double de 50 à 85 €, petit déjeuner inclus. Ouvert de fin mars à fin novembre. 30 chambres avec air climatisé et salle de bains. Repas : environ 15 €. Carte Visa acceptée.
A 1,2 km du site archéologique, bel hôtel au charme désuet très propre et calme, avec piscine et restaurant (ouvert lorsqu’il y a des groupes dans l’hôtel). Les chambres sont spacieuses et aérées, l’accueil est très chaleureux. A la fin de l'automne, cueillez les oranges sucrées et juteuses du jardin, pour une cure de vitamine et de plaisir ! Le repas est constitué d’une entrée, d’une salade, d’un gratin, d’un plat de consistance, de fruits et d’un dessert. Le tout fait maison.


Se restaurer
Prudence ! Mycènes attire des hordes de touristes du monde entier, ce qui signifie que la qualité n'est pas toujours au rendez-vous.

[image: ] TAVERNE KING MENELAOS
25 Av. El.Venizelou
✆ +30 27510 76 300
Fax : +30 27510 76 055
C’est le restaurant qui se trouve à côté de la route principale près du site historique.

Ouvert tous les midis, toute l'année. Comptez de 15 à 20 € par personne.
Il a une grande terrasse à l'ombre et une jolie vue sur les montagnes. Le propriétaire parle français. Les spécialités de la maison : moussaka et agneau à la broche ! Mis à part cela, vous y goûterez toutes les spécialités grecques, préparées selon la saison.


À voir – À faire

[image: ] SITE ANTIQUE DE MYCÈNES
✆ +30 27510 76 585
Dans Mycènes, suivre les indications et continuer jusqu’au bout. Il est peut-être plus logique de visiter le tombeau d’Agamemnon après le site archéologique.

Ouvert tous les jours de 8h à 18h en été et de 8h30 à 15h en basse saison. Entrée : 8 €, gratuit pour les enfants jusqu'à 9 ans, et demi-tarif pour les plus de 65 ans. Y aller tôt le matin ou en fin de journée pour deux raisons : les cars de touristes arrivent vers 10h et la chaleur est insupportable dès 12h. Prévoir une lampe de poche pour la visite de la citerne.
[image: ] Histoire et mythologie. Selon les légendes, Persée, fils de Zeus et de Danaé, serait le fondateur de la ville de Mycènes. La dynastie des Perséides eut pour dernier roi Eurysthée, celui-là même qui imposa à Héraclès les fameux douze travaux. Comme successeur au trône, les Mycéniens choisirent Atrée aux dépens de son frère Thyeste. L’atmosphère de Mycènes est cependant principalement imprégnée du nom d’Agamemnon, fils d’Atrée, qui succéda à son père sur le trône et mena l’expédition des Achéens contre Troie. A son retour de Troie, Agamemnon fut assassiné, à Mycènes, par sa femme Clytemnestre, aidée de son amant Egisthe. Le fils d’Agamemnon, Oreste, se chargea de venger son père en tuant à son tour le couple criminel.
Outre ces endroits particulièrement intéressants et émouvants, le site de Mycènes présente des témoignages de la formation, de l’apogée et du déclin de la civilisation mycénienne. D’où une superposition inévitable des siècles et des constructions.
L’apogée de la civilisation mycénienne, notamment en Crète, à partir de 1450 av. J.-C., entraîna l’émergence d’une civilisation unique qui fleurit sur l’ensemble de l’Empire mycénien. On étendit ainsi, à l’est et au sud, les fortifications de l’acropole mycénienne à partir de 1350 av. J.-C., en incorporant le fameux cercle A devenu alors lieu de culte. On construisit également l’imposante porte des Lions. Mycènes continua à être habitée après la chute de la civilisation mycénienne, au XIIe siècle av. J.-C. L’acropole fut détruite par les Argiens en 468 av. J.-C., mais le rempart fut reconstruit deux siècles plus tard.
[image: ] Visite de l'acropole de Mycène. En pénétrant sur le site et en se dirigeant vers la porte des Lions, on aperçoit tout d’abord les remparts, construits en trois temps. Au milieu du XIVe siècle av. J.-C., ils allaient de l’ouest jusqu’à l’endroit où, en 1250, fut érigée la porte des Lions. A la même époque, on étendit les remparts à l’ouest et au sud-ouest en englobant le cercle A. Enfin, vers 1200 av. J.-C., le rempart fut prolongé au nord-est, fortifiant ainsi le passage vers les sources souterraines. La légende raconte que, pour l’édification de ces murs qui montaient jusqu’à 12 m de hauteur, Persée avait fait appel aux géants cyclopes, d’où le terme de cyclopéens attribué à ces remparts et à l’aspect irrégulier et brut des blocs.
[image: ] La porte des Lions trônait entre les remparts, garantissant la protection et le parfait contrôle de l’acropole. Ce monument unique, fait de quatre blocs monolithiques de conglomérat fermait jadis par une porte en bois à double battant. On aperçoit les renfoncements à l’intérieur des montants. On peut aussi remarquer que le linteau de 20 tonnes est plus épais en son milieu, afin de supporter le poids de la plaque à relief. Derrière l’entrée, une petite cavité sur la gauche figure ce qu’étaient les loges réservées aux gardes.
En avançant vers les tombes royales, on aperçoit sur la droite ce qui était probablement un grenier à céréales où les graines étaient stockées dans des jarres.
[image: ] On descend alors vers le cercle A, lieu des tombes royales. En 1250 av. J.-C., lorsque le rempart fut prolongé au sud et à l’ouest, ces tombes royales se retrouvèrent au fond d’une cavité. Afin de les protéger, on construisit au-dessus du vieux péribole un mur circulaire qui s’éleva jusqu’au niveau de l’entrée. Dans la partie ouest du cercle A, 6 tombes royales à puits numérotées de I à VI en chiffres romains ont été mises au jour ; 19 squelettes d’hommes, de femmes et d’enfants en furent exhumés. Schliemann, qui découvrit ce cercle en 1876, mit également au jour un véritable trésor en or avec le mobilier funéraire destiné à accompagner les défunts dans l’au-delà : masques d’or, diadèmes en or, épingles, boucles d’oreilles et balances en or pour peser les âmes, soit plus de 15 kg de bijoux en or ! Ces joyaux sont exposés au Musée archéologique national d’Athènes.
[image: ] Après avoir fait le tour du cercle A, on peut voir de l’autre côté une série de bâtiments dont subsistent encore les fondations en pierre. Au premier plan apparaissent les restes de trois maisons typiquement mycéniennes, avec magasins et pièces d’habitation.
[image: ] Lorsque l’on revient sur ses pas pour monter vers le palais, on emprunte la Grande Rampe qui partait de la porte des Lions et se divisait en deux branches, l’une menait au nord-ouest, l’autre au nord-est. La bifurcation vers le nord-est n’étant pas conservée, on grimpe l’escalier en face de la porte des Lions, en faisant attention de ne pas glisser sur ce chemin en pierre menant à l’entrée nord-ouest du palais.
Le palais mycénien était un complexe construit sur deux niveaux : le plus haut, sur lequel de rares constructions sont conservées, et le plus bas, devant lequel on arrive. On emprunte ensuite le petit couloir en pierre pour découvrir une grande cour autrefois enduite de ciment et de stuc. Le chef mycénien y recevait les étrangers de marque et c’est là que se trouvait la salle d’audience, des cérémonies et des banquets officiels.
Derrière l’entrée du palais il y avait la salle, petit portique de la taille d’un couloir et ouvert sur la cour. Un vestibule de même forme et de mêmes dimensions lui succède. Ses murs étaient ornés de fresques, dont les fragments sont exposés au Musée archéologique national.
Enfin, au-delà du vestibule, l’imposant domos, dans lequel devait se situer le trône du chef, ne nous est pas parvenu : on suppose cependant qu’il était au milieu du mur de droite quand on entrait. L’ensemble de ces trois pièces, salle, vestibule et domos, porte le nom de mégaron.
[image: ] En revenant en arrière, on aperçoit, partant du vestibule, les vestiges d’un grand escalier menant aux étages supérieurs. L’escalier n’étant pas en service, il faut faire le tour pour monter vers le niveau supérieur et admirer le point d’aboutissement de cet escalier : le bain rouge, à l’angle d’une pièce au sol peint en rouge, équipée de deux banquettes basses le long des murs.
[image: ] Avant de descendre vers la citerne, on longe les ruines de quatre bâtiments, dont deux sont connus sous les noms des ateliers des artistes et de maison aux colonnes ; ils faisaient partie de l’aile est du palais.
[image: ] En continuant à descendre, on se dirige vers l’extension nord-est qui fut ajoutée à la fortification à la fin du XIIe siècle av. J.-C. Son but était de doter le site d’une citerne souterraine dans la roche même, à 18 m de profondeur, destinée à alimenter l’acropole en eau. Cette citerne menait à un conduit souterrain en terre cuite qui apportait de l’eau à une ou deux sources situées à l’est de l’acropole de Mycènes. La visite de cette citerne est ludique et intéressante. A la lumière de votre lampe torche, vous pourrez constater au-dessus de la citerne la présence d’un puits vertical bouché par des pierres qui servaient de filtre.
[image: ] Les constructions extérieures. Il faut ensuite revenir vers la porte des Lions pour admirer les constructions extérieures à l’acropole de Mycènes. Il s’agit des restes des maisons et de tombes mycéniennes, puisque le roi et les membres de la famille royale habitaient sur l’acropole, tandis que les autres Mycéniens vivaient sur les collines voisines. En sortant par la porte des Lions et en empruntant le chemin partant sur la gauche, on arrive à la tombe d’Egisthe. Un couloir de 22 m de long menait à la grande chambre de 13,50 m de diamètre. On ne peut pas pénétrer dans cette tombe, qui faisait partie du groupe des tombes à tholos ou tombes royales et qui fut pillée pendant l’Antiquité. En continuant la descente, on aboutit, sur la droite, à la tombe de Clytemnestre, qu’il est possible de visiter. Il s’agit sans doute de la tombe à tholos la plus récente puisqu’elle fut construite vers 1220 av. J.-C. Son entrée était autrefois bouchée par une porte en bois à double battant recouverte de bronze aux endroits susceptibles de s’abîmer le plus vite. On peut encore observer, à gauche et à droite de l’entrée, les bases des demi-colonnes de gypse qui ornaient la façade du tombeau. La chambre circulaire de 13,50 m de diamètre est impressionnante, le tout est d’arriver à se frayer un chemin à travers les touristes !
Elle contenait un trésor qui, chose rare, n’avait pas été pillé pendant l’Antiquité. C’est au XIXe siècle, lorsqu’elle fut mise au jour par les habitants du village voisin, que son contenu disparut ! On ne sait toujours pas ce que ce trésor est devenu. En ressortant, on peut apercevoir les restes des gradins de pierre d’un théâtre qui fut construit juste au-dessus du remblai à l’époque hellénistique. On peut aussi, en se dirigeant vers la sortie du site, visiter la tombe des Lions.
[image: ] Pour accéder au trésor d’Atrée ou tombe d’Agamemnon, il faut ressortir du site et prendre sa voiture. Le trésor d’Atrée est une construction imposante qui date d’environ 1250 av. J.-C. Le couloir ou dromos mesure 36 m de longueur et 6 m de largeur. A l’intérieur de la chambre subsistent les traces de clous et de bronze en différents points de la paroi : cela prouve que l’intérieur était orné de rosaces de bronze. Sur le côté nord s’ouvre une chambre latérale rectangulaire creusée dans le rocher. En son centre, il y avait probablement un pilier supportant l’architecture. Quant au rocher, il portait un revêtement de fines dalles de pierre à décor sculpté. Là encore, le contenu de la tombe fut sauvagement pillé durant l’Antiquité.
[image: ] Tombes à chambre et tombes à tholos. C’est à partir du XVIe siècle que sont construites les tombes dites à chambre et à tholos. Dans les deux cas, on accède à la chambre principale par un étroit couloir en pente pour les tombes à chambre et horizontal pour les tombes à tholos. Les deux tombes diffèrent au niveau de la construction de la porte, du stomion (passage de la porte à la chambre) et de la chambre : les tombes à chambre sont taillées sur les pentes des hauteurs et refermées avec des pierres sèches. Les tombes à tholos constituent une évolution luxueuse puisque la chambre est faite d’assises de pierres circulaires. Les pierres sont montées l’une sur l’autre en saillie vers l’intérieur par rapport aux pierres de l’assise sur laquelle elles reposent : le diamètre rétrécit au fur et à mesure, jusqu’à une petite ouverture finale fermée par une seule pierre.


ÉPIDAURE – EPIDAVROS
[image: ]
ÉPIDAURE – EPIDAVROS - Epidaure

A 153 km d’Athènes, 27 km de Nauplie et 68 km de Corinthe. Epidaure est un des sites les plus visités de Grèce : au cœur de la très belle Argolide, l’ancien sanctuaire du dieu de la Médecine, Asclépios, est d’un rare intérêt archéologique. Le stade, la tholos, le temple d’Asclépios et ses monuments sont très bien mis en valeur. Mais ce qui fait la richesse du site, c’est son immense théâtre. Certains diront que c’est le mieux conservé du monde, et l’on veut bien les croire quand on assiste aux démonstrations qui prouvent son acoustique exceptionnelle.
En effet, le moindre chuchotement au milieu de la scène est audible au dernier gradin. Les habitants d’Epidaure ont donc eu l’idée, il y a quelques années, de profiter de l’état exceptionnel de l’édifice et de son acoustique pour organiser, en été, un festival de théâtre et de musique.
Epidaure est une appellation ambiguë car elle peut désigner trois endroits distincts : Archaia Epidauros (ou encore Palea Epidauros sur certains panneaux) pour l’ancienne Epidaure au bord de la mer, située à une quinzaine de kilomètres de Nea Epidauros (la Nouvelle Epidaure), et le site archéologique qui ne se trouve ni dans l’une ni dans l’autre des villes précédemment citées ! Même si la région est superbe, la ville moderne d’Epidaure ne présente guère d’intérêt. Si l’on cherche de l’animation nocturne, il vaut mieux loger à Nauplie. Les campings du coin plairont à ceux qui recherchent le calme de l’été et la douceur de l’Argolide.

Transports
Les lignes maritimes ont été supprimées, aucun ferry ne va vers Epidaure, ni n'en part. En voiture, pour rejoindre le Théâtre ancien et le site, suivre Ligourio puis les indications (panneaux marron) « Ancient Epidauros Archeological Site » . Un parking vous permet de vous garer, parmi les bus, à l'ombre des oliviers.

[image: ] COMPAGNIE DE BUS KTEL
✆ +30 27520 28 555, +30 27520 27323, +30 27520 27423

[image: ] Bus d’Archaia Epidavros à Nauplie (via Théâtre Asklipio et Ligouri) : 1 départ par jour à 11h20, tous les jours. Prix : 3,90€.
[image: ] De Nauplie à Archaia Epidavros : 3 départs par jour à 10h15, 12h et 14h30. Durée 1 heure. Prix 3,90 €.
[image: ] Archaia Epidavros – Athènes (via Isthmos) à 6h30, 11h20et 18h30. Le dimanche à 11h20 et 18h30.
[image: ] Théâtre d'Asklipio vers Archaia Epidavros, départs du lundi au samedi à 10h50, 13h et 15h.
Pendant le Festival annuel d'Athènes et d'Epidaure, des bus desservent le théâtre ancien, les vendredi et samedi soir, à partir d'Athènes (départ à 17h de la station de bus, 100 av Kifissou), de Nauplie (19h30), d'Argos (19h), de Tolo (19h), et d'Archaia Epidavros (20h). Retour à la fin de la représentation.


Pratique

[image: ] EPIDAVROS TRAVEL
www.epidavros.net

Un guide complet, en anglais, de tous les services touristiques et pratiques de la région de l'Ancienne Epidaure : hébergements, campings, restaurants… Réalisé et mis à jour par l'association des hôteliers et professionnels des environs.


[image: ] OFFICE DU TOURISME D’ARCHAIA EPIDAUROS

Le kiosque, sur le port, est ouvert de temps en temps. Vous y trouverez quelques infos, mais ne comptez pas sur eux pour élaborer votre voyage.


[image: ] SITE DE LA MUNICIPALITÉ D'ÉPIDAURE
www.epidavros.gr

En anglais et grec. Un site très bien fait et mis à jour régulièrement concernant les informations de la municipalité : organisation d'événements, nettoyage des plages, rencontres, actualités locales… Vous y trouverez aussi des adresses d'hébergements, de clubs de sport et de loisirs, d'associations culturelles.


Se loger
On peut se loger à Ligourio à 5 km du site, à Archaia Epidavros à 15 km sur le bord de mer, ou à Nea Epidavros à 22 km. Epidaure peut aussi constituer un but d’excursion depuis la ville de Nauplie, voire même depuis Athènes.

Bien et pas cher

[image: ] CAMPING BEKAS
Yialasi
Archaia Epidavros
✆ +30 275 304 1524
Fax : +30 275 304 1394
www.bekas.gr
info@bekas.gr

Ouvert d'avril à septembre. Cartes bancaires acceptées. Terrain de volley, tennis, connexion à Internet, plage privée, café, restaurant. Douches et bains pour personnes handicapées. Prix : de 5,50 à 6,50 € par adulte, de 3,50 à 4 € par enfant, 5 à 5,50 € pour une tente pour deux, voiture de 3,50 à 4 €. Possibilité de louer un des 8 appartements avec cuisine pour environ 50 € la nuit pour 2 personnes, et 60 € pour 4 personnes.
Voici un camping extrêmement bien organisé et tout confort, ce qui est rare en Grèce ! Les pieds dans l'eau et à l'abri des arbres, on y manque juste parfois un peu d'intimité ! Konstandino vous accueillera en français, anglais, grec ou portugais et vous expliquera comment trouver les ruines sous-marines de l’ancienne Epidaure. Avec juste un masque et un tuba, cela vaut vraiment le coup d’œil. De nombreuses activités de bord de mer, ou non, sont proposées.


[image: ] CAMPING DIAMANTIS
Nea Epidavros
✆ +30 275 303 1181, +30 275 203 1036
Fax : +30 275 303 1626
Attention, ce camping est fléché sous le nom de Diamadis.

Piscine, restaurant, bar. Ouvert de mai à septembre. Adultes : 4,50 €. Tente : 4 €. Paiement en cash.
Ce camping est un des deux existants à Nea Epidauros et ressemble fort à son voisin. Il donne une impression plus morne et vide, mais l’accueil y est nettement meilleur. Demander Kostas Cristodoulaki, le manager.


[image: ] CAMPING NEA EPIDAVROS
✆ +30 275 303 1296

Ouvert de mai à mi-septembre. Piscine, bar-restaurant, supermarket. Pas de machine à laver. Prix : 6 € par nuit et par personne, 4 € la tente. Emplacements ombragés. Paiement en liquide.
Camping correct malgré la ville si peu accueillante.


[image: ] CAMPING VERDELIS
Archaia Epidavros
✆ +30 275 304 1425
Fax : +30 275 304 2005
www.campingverdelis.gr
info@campingverdelis.gr

Ouvert du 1er avril à fin octobre. Adultes de 4,60 à 5,60 €. Tente de 4 à 5,50 €. Eau chaude, douche, machines à laver, supérette, restaurant.
Le meilleur camping du coin : l’accueil est extrêmement chaleureux, l’endroit est propre et bien situé, on se sent chez soi, et c’est au bord de la mer.


Confort ou charme

[image: ] HÔTEL AKTIS
Archaia Epidavros
✆ +30 27530 41 407
Fax : +30 27530 41 506
www.hotelaktis.gr
info@hotelaktis.gr

Sur le port, 10 chambres et 5 appartements, ouvert toute l’année. TV, air climatisé, salle de bains, balcon. Café et restaurant au rez-de-chaussée. Chambre 55-60 € petit déjeuner inclus.
Hôtel de très bon standing, les chambres, au mobilier récent, sont propres et donnent sur la mer. Un accès à Internet est à disposition des clients. L’accueil est néanmoins un peu froid.


[image: ] HÔTEL CHRISTINA
Archaia Epidavros
✆ +30 27530 41 451
Fax : +30 27530 41 655
www.christinahotel.gr
info@christinahotel.gr

Ouvert du 15 mars au 31 octobre. Sur le port, 18 chambres. Air climatisé, TV, salle de bains, balcon avec vue sur la mer. Café et restaurant sur place. Chambres doubles de 50 à 60 €.
Les propriétaires des lieux, passionnés par leur travail depuis 20 ans, sont absolument adorables et débordants d’énergie. L’hôtel est bien conçu, les chambres propres et spacieuses, la décoration minimaliste. Le petit déjeuner est en plus (7 €), mais il est fameux, le jus d’oranges frais vient des orangers de la maison.


Luxe

[image: ] ANGELICA VILLAS HOTEL
Archaia Epidauros
Yialasi
✆ +30 275 304 1818
Fax : +30 275 304 1942
www.angelicavillas.com
anvep@anvep.com

Ouvert toute l’année. Des studios indépendants de 35, 50 ou 60 m² pour 2 à 6 personnes, avec jardinet, salle de bains, balcon, TV et air climatisé, cuisinette, salon et vue sur mer. De 55 à 85 € la nuit en basse saison et de 75 à 130 € en haute saison. Remises accordées en cas de séjour d’une semaine. Petit déjeuner en option : 7 €.
Entourées de verdure, les petites maisonnettes d’Angelica allient modernisme et tradition. Un cadre très agréable, à 100 m de la mer. Intérieurs coquets et confortables.


Se restaurer

[image: ] LÉONIDAS
Rue principale Asclipion
Ligourio
✆ +30 27530 22 115

Fermé en hiver. Ouvert d'avril à septembre.
Le restaurant où François Mitterrand et Melina Mercouri se rendaient pendant leurs escapades en Grèce. Le propriétaire vous montrera sa galerie de photos sur lesquelles vous reconnaîtrez des dizaines et des dizaines d’acteurs et d’actrices grecs. Avis aux cinéphiles.


À voir – À faire

[image: ] MUSEUM D’HISTOIRE NATURELLE D’ÉPIDAURE
A Ligourio
✆ +30 27530 22 587

Pour les amoureux des minéraux et des fossiles. Ce petit musée, à but non lucratif, qui date seulement de 1993, présente une belle collection de pierres qui illustrent l’histoire géologique de la Grèce. Bref, après l’histoire d’Epidaure 2 500 ans auparavant, c’est celle du site il y a 600 millions d’années avant notre ère qui vous est contée.


[image: ] RUINES ENGLOUTIES D’ARCHAIA EPIDAUROS
Pour les trouver, rejoindre en suivant les flèches la cantina de Mike Beach et, sur la plage, prendre à gauche sur environ 200 m. A ce moment-là, à vous de jouer. Les ruines sont à 30 m de la plage, mais attention aux oursins ! Si vous avez un problème pour les trouver, adressez-vous à Kostas au camping Bekas. Il vous renseignera.

Si vous rêvez de plonger avec masque et tuba sur des ruines englouties, vous pouvez aller vous baigner à Archaia Epidauros sur des fondations de maisons romaines, aujourd’hui sous la mer.


[image: ] SITE ANTIQUE D'ÉPIDAURE
✆ +30 27530 22 009
Ce site, très connu, est très bien fléché depuis la route. Les bus desservent aussi le site de jour pour sa visite, comme de nuit, en été, pour le festival.

Ouvert de 8h à 19h30 pendant l’été, de 8h à 17h de septembre à novembre puis de 8h à 15h, le reste de l’année. Entrée site et musée : 6 €. L’idéal est de s’y rendre tôt le matin pour essayer d’échapper aux centaines de cars qui s’y rendent quotidiennement à partir de 10h. Compter 3 heures pour une visite approfondie, une demi-heure pour le théâtre seulement. Pensez à remplir votre bouteille d’eau à la fontaine de l’entrée car elle y est bien fraîche !
[image: ] Histoire. Ce site est celui du culte d’Asclépios, dieu de la Médecine dont le symbole est le serpent, que l’on retrouve aujourd’hui sur le caducée des médecins. Asclépios pouvait guérir les malades et même ressusciter les morts, ce qui ne plaisait pas du tout à Zeus d’ailleurs. Le culte à Epidaure, qui date du VIe siècle av. J.-C. environ, ne prit réellement d’importance qu’au IVe siècle 
av. J.-C., date à laquelle il se répandit en Grèce. Les malades arrivaient par le nord, au niveau des propylées, et passaient par la Voie sacrée. Après des rites de purification, ils passaient la nuit dans le portique que l’on peut voir encore aujourd’hui.
Là, Asclépios leur apparaissait en rêve et leur indiquait le traitement à suivre. Mais ce n’était pas gratuit. Tout était géré par les prêtres du sanctuaire… Epidaure, grand centre thérapeutique antique, était aussi le lieu des jeux d’Asclépeia, moins célèbres que ceux d’Olympie ou de Delphes. Sport et concours lyriques étaient au programme. Le stade est en partie conservé.
[image: ] Pour une visite très rapide, on ne manquera pas d’aller voir le théâtre, situé un peu plus haut à droite après l’entrée, qui est la principale curiosité puisqu’il passe pour être le mieux conservé du monde antique, et jouit d’une résonance exceptionnelle.
Le musée vaut, lui aussi, qu’on s’y arrête. Si en revanche vous désirez effectuer une visite un peu plus approfondie, il vaut mieux commencer par le musée, puis se rendre au site, avant de terminer par le fameux théâtre.
[image: ] Musée. Les fouilles d’Epidaure ont été réalisées par l’archéologue Kavvadias en 1881, dont on voit le buste en face de l’entrée. Elles sont encore en cours, mais l’essentiel des trouvailles est conservé dans le musée, qui se compose de trois salles.
Dans la salle 1, on peut voir des instruments médicaux, liés au culte d’Asclépios, ainsi que des ordonnances de médicaments, des lampes en terre cuite, des textes de guérisons miraculeuses, et des textes de dépenses médicinales. On remarquera un texte amusant sur une guérison de surdité, avec une représentation… des oreilles, bien sûr.
Salle 2, on découvre des statues dont beaucoup sont à l’effigie d’Asclépios ou d’Athéna, qui lui est très liée. Des copies en plâtre de statues qui ornaient le temple aussi, et notamment une statue acéphale (sans tête) d’Hygie qui se baisse pour nourrir le serpent d’Asclépios.
Enfin, la salle 3 présente des reconstitutions des temples en dessin et sculpture. On peut remarquer la rosace en relief provenant de la tholos, et le chapiteau très travaillé. C’est ce chapiteau qui est devenu pour les archéologues la référence du type corinthien.
[image: ] Prendre à gauche en sortant du musée et suivre la petite route qui va vers l’entrée du site. A droite, on découvre le katagogion, carré de 76 m de côté, découpé en quatre parties égales. C’était un pavillon d’accueil de 160 chambres construites autour des quatre cours encore visibles.
[image: ] Revenons à présent au début du parcours matérialisé par un chemin. A droite, on remarque le gymnase ou restaurant, les archéologues ne sont pas fixés. Il comporte différentes salles de logement, mais il est difficile de s’y repérer si on n’est pas expert, car les Romains ont construit un odéon par-dessus ce qui brouille un peu les fondations. A gauche du chemin, les bains grecs dont il ne reste, là aussi, que les fondations. On peut quand même identifier des baignoires dans les vestiges de ces bains. Continuer le chemin pour trouver, un peu plus loin à gauche, le stade.
[image: ] Le stade n’a plus beaucoup de gradins, mais il permet d’apprécier la longueur et l’envergure que représentait un tel ouvrage dans l’Antiquité. Il mesure 181,30 m. Sur son côté droit, on peut voir le souterrain qui menait au logement des athlètes.
C’est par là qu’ils entraient sur la piste les jours de courses, sous une ovation bien sûr. Sur le côté gauche, des restes de gradins hellénistiques. Mais le plus intéressant est de descendre observer les vestiges de la ligne de départ qui permettait la participation d’au moins neuf sportifs. Sur les côtés sont creusées les rigoles pour laisser couler l’eau. Contrairement à de nombreux stades, celui-ci est rectangulaire au lieu d’avoir des extrémités arrondies.
[image: ] Après les bâtiments extérieurs au sanctuaire, rendons-nous sur les lieux de culte. En face se trouve une palestre à portique ou sanctuaire des divinités égyptiennes. Le mur que l’on voit a été construit ultérieurement pour protéger le sanctuaire de l’invasion des Hérules.
Prendre ensuite à gauche, le long de la palestre, un peu plus à gauche, pour le temple d’Artémis dont on a pu voir la reconstitution dans le musée. Il abritait une statue de la déesse entourée de dix colonnes. A droite, un peu plus loin, était le temple de Thémis.
Continuer tout droit en observant, à droite, le temple d’Apollon, un peu plus loin. Puis prendre à gauche en longeant la résidence des prêtres pour arriver enfin au temple d’Asclépios.
[image: ] Le temple d’Asclepios abritait la fameuse statue du dieu à laquelle on accédait par une rampe. La statue était posée dans une fosse de 50 cm de profondeur, une caractéristique des divinités guérisseuses. Longer le temple par la gauche pour arriver sur la tholos.
[image: ] La tholos est un bâtiment circulaire dont il ne reste que trois corridors concentriques en tuf. Le bâtiment avait des métopes, pierres posées sur les colonnes, en forme de rosaces dont on a vu les représentations au musée. Le sol était fait d’un agencement de dalles noires et blanches, et 14 colonnes composaient son entourage. Au milieu, une pierre roulante, encadrant l’entrée d’un souterrain. On pense que l’édifice devait faire 12 m de hauteur. Son usage n’est pas bien défini, mais il pourrait s’agir de la demeure des serpents d’Asclépios.
[image: ] En continuant à droite de la tholos, on trouve le portique de 70 m de longueur, appelé enkoimeterion ou abaton.
C’est là que les malades attendaient d’être guéris par le dieu qui leur rendait visite dans leurs rêves. A l’est, on peut remarquer un puits pour les malades.
[image: ] En continuant toujours vers le nord, on trouve, à gauche, les bains d’Asclépios, puis la bibliothèque. On rattrape ainsi la Voie sacrée dont on s’était écarté et qui partait des propylées, que l’on va découvrir en allant au temple de culte primitif après être passé par celui d’Asclépios. A droite, les autres bâtiments étaient destinés au commerce : boutiques, etc.
[image: ] Les propylées, ou propylon monumental, représentaient l’entrée du sanctuaire d’Asclépios. C’est par là qu’entraient les pèlerins ou les malades qui venaient chercher la guérison. De l’autre côté de l’entrée, une rampe encore bien conservée. Les chars cependant devaient pénétrer par une autre entrée car le passage n’était pas possible de ce côté-ci. Un peu plus loin, à droite, les fondations d’une basilique du Ve siècle.
Pour retourner vers le théâtre, emprunter une voie parallèle à la Voie sacrée, en bifurquant à gauche en sortant des propylées. On passe devant les bains romains et une villa romaine avec les restes de deux atriums. On ressort ensuite du site en se dirigeant vers le théâtre situé au-delà du musée. On a ainsi une très bonne vue du gymnase.
[image: ] Théâtre. Un des mieux conservés de la Grèce antique, élevé sur le mont Kinorkion. Ce théâtre pouvait, et peut encore lors du festival d’été, accueillir 12 300 spectateurs. Datant du IIIe siècle, il ne peut avoir été construit par Polyclète le Jeune, comme l’affirment certains. L’orchestra est un cercle de 20 m de diamètre. La première partie du théâtre pouvait accueillir 6 200 personnes sur les douze premières rangées, et l’on voit bien la différence entre les deux types de gradins.
Les décors, destinés à être montrés au public au fur et à mesure du déroulement de la pièce, étaient gardés dans le proskénion ou les coulisses. Mais l’élément le plus précieux et le plus fameux de ce théâtre est son exceptionnelle acoustique. D’où que l’on soit dans la cavea (l’ensemble des gradins), on entend les démonstrations des guides qui font tomber une pièce de monnaie ou froissent un papier au-dessus du centre du cercle. Diverses explications sont apportées par les archéologues à ce phénomène, notamment les proportions de l’édifice, mais la plus intéressante reste celle des vases : l’impeccable acoustique de ce théâtre serait due à des vases en terre vides placés sous les gradins. Une théorie qui, pour le moment, n’a pas été prouvée !
[image: ] Théâtre d’Archaia Epidauros (ou Palea Epidauros). Surnommé le petit théâtre d’Epidaure, ses bancs en tuf sont d’une capacité de 2 000 places seulement. Il est situé sur la presqu’île qui débute non loin d'Archaia Epidauros, au bord de la mer. Au IVe siècle av. J.-C., on y donnait des tragédies et des comédies. Aujourd’hui, les habitants de la région le font revivre en y organisant des concerts de musique classique.




Sports – Détente – Loisirs
[image: ] Vélo. Des pistes cyclables ont été aménagées par la municipalité autour de quelques plages et sites archéologiques d'Epidaure.

[image: ] CLUB DE RANDONNEURS
7 Mavrokordatou
Athènes
✆ +30 210 3807093, +30 2103806924

Des randonnées et sorties escalades sont organisées dans la région par ce club, basé à Athènes, de mai à octobre. Se renseigner par téléphone pour les détails.


PRESQU’ÎLE D’ARGOLIDE
[image: ]
PRESQU’ÎLE D’ARGOLIDE - Péninsule d'Argolide.
© Author's Image

La charmante presqu’île de l’Argolide vaut bien une excursion d'une journée ! Son histoire remonte à 1600 av. J.-C., époque de l’ouverture de contacts maritimes avec la Crète et de l’installation des Achéens sur ses terres. Entre 1400 et 1200, la civilisation achéenne ou mycénienne resplendit et rayonne sur tout le monde méditerranéen, sans que la région ne parvienne à s’unifier sur le plan politique. La guerre de Troie, puis la conquête dorienne la morcellent en cités rivales dont la plus importante fut, à cette époque, Argos. Après le déclin de celle-ci, les autres cités d’Argolide, affaiblies par des luttes intestines, subissent le joug de Sparte et d’Athènes. En 146 av. J.-C., les Romains la soumettent à un nouvel ordre.
[image: ] Depuis Nauplie, prendre la direction de Porto Heli en suivant la très belle route qui longe le littoral sur environ 86 km. En allant sur Porto Heli, vous traversez plusieurs petits villages dont certains valent un arrêt.

TOLO
A Tolo se trouvent les vestiges de l’acropole de la cité antique d’Assiné. Pour les rejoindre, une petite route part à gauche et descend sur environ 1 km. Les vestiges sont modestes, mais ceux qui feront preuve d’imagination pourront reconstituer les murs imposants qui entouraient le site. Sur une hauteur tout près de là, des archéologues ont découvert une nécropole mycénienne avec des tombes à couloir. A seulement 8 km de Nauplie, Tolo est une station touristique réputée, bordée sur toute sa longueur par une plage de sable. C'est également un excellent point de départ pour rayonner vers les nombreux sites archéologiques du Péloponnèse comme l’amphithéâtre d’Epidaure, Mycènes, Olympie, Sparte et sa voisine Mystra, Corinthe... accessibles en deux heures de route environ.

Se loger

Bien et pas cher

[image: ] FRINI HOTEL
21 rue Sekeri
✆ +30 27520 59 188
Fax : +30 27520 59 625
www.frinihotel.gr
paralost@otenet.gr

Chambre double avec petit déjeuner de 45 à 50 € en basse saison et 60 € en haute saison.
Cet hôtel de 25 chambres se trouve sur la rue principale. Toutes les chambres disposent de salle de bains, balcon, télévision satellite, air conditionné, sèche-cheveux, réfrigérateur, Internet sans fil. Des chaises longues sont à disposition gratuitement ainsi que la piscine de l’hôtel Paradise Lost qui se trouve à proximité (c’est un hôtel de la même compagnie).


Confort ou charme

[image: ] AMARYLLIS
4 rue Pournara
✆ +30 275 205 9814, +30 694 555 7799
Fax : +30 275 205 9967
www.tolonhotels.com
sales@tolonhotels.com

Hôtel de 21 chambres avec vue panoramique sur le village et la mer. Chambre à partir de 70 €, petit déjeuner inclus.
L’hôtel n’est pas près de la mer, mais il dispose d’une belle piscine, d’un snack-bar et d’un parking privé. Les chambres ont télé satellite, climatisation, hydromassage, sèche-cheveux dans la salle de bains.


		
		
			chabsoul le 09/04/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Superbe résidence (hôtel ou appartements), moderne, avec balcons et magnifique vue sur la baie de Tolo. Très belle piscine. Accueil formidable. Très bon rapport qualité-prix. A 400m d'une jolie plage.

		
		


[image: ] HÉLIOTOPOS APPARTEMENTS[image: ]
14 rue Karaiskaki
✆ +30 27520 58 322
Fax : +30 27520 58 324
www.heliotopos-tolo.com
heliotop@otenet.gr

29 chambres correctement équipées. Chambre double de 55 à 75 €, plus 7 € pour un petit déjeuner. Chambre triple de 70 à 85 €. Chambres pour 6 personnes de 104 à 112 €. Fermé de début novembre à fin février.
La piscine est sur le toit de l’hôtel, le salon où l’on prend les petits déjeuners est décoré avec beaucoup d'attention (de petites lampes créent une ambiance particulière). Internet gratuit.


 [image: ]JOHN & GEORGE HOTEL***
8 Hali street
Tolo
✆ +30 27520 59 097
Fax : +30 27520 59 679
www.j-g.gr
jg@j-g.gr
Au bout presque au port.

Chambre double à partir de 70 ou 80 € selon la vue mer ou montagne.
Grand hôtel luxueux de 58 chambres et 4 appartements. Chambres équipées de baignoire, télé, réfrigérateur, coffre-fort, balcon, climatisation. La grande terrasse offre une vue panoramique sur le village avec une piscine et un bar. L’hôtel organise des excursions d’une journée jusqu’aux plus fameux sites historiques, il possède ses propres planches à voile et organise des journées spéciales barbecue. Accueil francophone.


[image: ] PANORAMA IN TOLO
2 Ag. Kiriakis
✆ +30 27520 59 788
Fax : +30 27520 58 009
www.panoramatolo.gr
info@panoramatolo.gr

Chambre double de 75 à 110 €, studios et appartements de 115 à 145 €, selon la saison. Petit déjeuner inclus. Les chambres disposent de salle de bains, climatisation, coffre-fort, sèche-cheveux, réfrigérateur… cuisine complètement équipée et véranda ou terrasse.
Situé sur la colline à 250 m de la plage, l'hôtel Panorama, comme le nom indique, offre une vue exceptionnelle sur le village et la baie de l’Argolide. Le petit déjeuner en buffet est servi dans le restaurant ou près d’une belle piscine avec cette vue magnifique. Ce n’est pas traditionnel, mais c’est très sympa et propre surtout. Loue aussi deux appartements au même endroit.


[image: ] STELLA’S APPARTEMENTS
1 rue Sekeri et Gian.Bikaki
✆ +30 27520 59 696
Fax : +30 27520 23 650
vanamih@otenet.gr
A 5 m de la mer et de la rue principale du village.

23 appartements entièrement équipés. Prix de 60 à 100 €. Ouvert de mai à mi-octobre.
Sans doute la meilleure situation. Toutes les chambres ont des balcons, certaines maisonnettes ont de grandes vitres qui donnent sur la mer et l’impression de dormir près de l’eau. Les chaises longues pour la plage sont gratuites.


[image: ] TOLON HOLIDAYS HOTEL
2 rue Solonos
Aritzi
✆ +30 27520 59 345
Fax : +30 27520 59 050
www.tolon-holidays.gr
tolohol@otenet.gr

Chambre double de 55 à 75 €. Petit déjeuner inclus.
Situé à seulement 100 m de la plage dans un bâtiment charmant, voire luxueux, entouré de verdure. L’hôtel loue 36 chambres spacieuses avec ascenseur, TV sat, réfrigérateur, climatisation, chauffage, coffre-fort, salle de bains. Trois salons, coin Internet, coin TV, café bar, restaurant avec vue sur la piscine, le bar et la mer. Les chambres et les lieux communs ont été conçus pour accueillir des personnes à mobilité réduite. L’hôtel possède aussi un sauna et une petite salle de gymnastique, un bar extérieur et une piscine impressionnante équipée d’hydromassage…


Se restaurer

[image: ] NAUTILUS RESTAURANT
50 rue Sekeri
✆ +30 27520 59 908
Dans la rue principale en direction du port.

Ouvert tous les soirs. Plats pour environ 20 €.
Dans ce restaurant, vous pouvez goûter une cuisine méditerranéenne fine au son d’une musique décontractée. Sont proposés aussi une grande variété de pâtes fraîches, des viandes et des poissons. Service chaleureux et attentionné. Sans doute le meilleur restaurant méditerranéen à Tolo. A recommander.


DREPANOM
Le petit village de Drépanom est un point de passage obligé, avec sa jolie plage et les ruines d’une citadelle vénitienne. La présence de ces ruines s’explique par le fait que la cité se trouvait sur les routes commerciales qui reliaient Venise à l’Orient.

DIDIMA
Environ 17 km après le village de Karnezeika, prendre à droite en direction de Kranidi et Porto Heli. Après 19 km, vous arrivez près du village de Didima. Là, une route à droite mène à un immense cratère qui semble être dû à l’impact d’une météorite.
Plus proche de la route, un autre impact tout aussi impressionnant. Prendre le petit chemin de terre qui y mène et descendre dans ce second cratère par deux escaliers creusés dans la terre. L’intérieur semble habité puisqu’il abrite une petite chapelle.

PORTO HELI
A l’extrémité ouest de la base du triangle des Argolides, Porto Heli est une petite station balnéaire assez cotée dont la baie remarquable, quasiment une mer intérieure, fait face à l’île de Spetses.
Des fouilles archéologiques menées près du village ont montré que l’endroit fut habité dès l’aube de l’humanité. On y a également dégagé les fondations d’un sanctuaire probablement dédié à Héra.
D’autres fouilles ont mis au jour des ateliers et autres bâtiments administratifs d’importance. Vous avez également la possibilité de vous rendre sur l’île de Spetses toute proche. Pour cela, prendre une vedette à Kosta ; la traversée dure 10 minutes.

[image: ] HÔTEL AKS PORTO HELI
✆ +30 27540 53 400
Fax : +30 27540 51 549
www.akshotels.com
Sur la route de la plage.

Ouvert toute l’année. Au total 218 chambres avec air climatisé, TV, vue sur la mer. Chambre double de 99 à 186 €, selon la saison et la vue sur mer ou montagne. Petit déjeuner compris. Restaurant, salle de fitness, roof garden. Cartes bancaires acceptées.
Ce grand resort, avec une piscine gigantesque, ravira ceux qui aiment ce genre d’établissement.


[image: ] HÔTEL NAUTICA BAY
✆ +30 27540 51 415
Fax : +30 27540 51 265
www.nauticabayhotel.gr
reservations@nauticabayhotel.gr

Ouvert de fin mars à octobre. Au total 170 chambres avec air climatisé, salle de bains privée. Chambre simple de 64 à 106 €, double de 79 à 124 €, petit déjeuner inclus.
Ce grand hôtel se donne des allures de resort, avec sa piscine, son court de tennis, son minigolf, son pool bar, sa taverne installée sur le roof garden et ses boutiques, tout en pratiquant des prix compétitifs. Les chambres donnent sur la mer. L’accueil est agréable.


[image: ] HÔTEL ROZOS
✆ +30 27540 51 416
Fax : +30 27540 51 412
www.hotelrozos.com
yrozos@hotelrozos.com

Ouvert toute l’année. Total de 20 chambres avec air climatisé, TV et réfrigérateur. Chambre double entre 60 et 75 €, petit déjeuner inclus. Visa et MasterCard acceptées.
Un hôtel Best Western au mobilier spartiate. Les chambres ont vue sur le port et la baie, avec un petit balcon.


ERMIONI
[image: ]
ERMIONI - Port d'Ermioni.
© Author's Image
[image: ]

A 21 km de Porto Héli. Ce petit port adorable à la morphologie très originale se déroule à l’ouest et à l’est d’une langue de terre. C’est à se demander si on n’est pas sur une île ! Et cette impression persiste d’ailleurs sur une bonne partie de la côte, compte tenu de son découpage en décrochements et en avancées. Ermioni exige qu’on la découvre à pied. C’est une bourgade un peu labyrinthique où tranchent le bleu et le crépi blanc des maisons. A noter que, contrairement aux îles, on trouve assez peu de maisons blanches dans le Péloponnèse, mais davantage de bâtisses anciennes en pierres.
[image: ] Transports. Tous les jours, 3 à 4 liaisons maritimes entre le port et l’île d’Hydra, située juste en face. La traversée dure 20 minutes.

[image: ] HÔTEL AKTI
✆ +30 27540 31 241
hotelakti@yahoo.com

Ouvert toute l’année. 6 chambres. Maisons à louer pendant l’été. Chambre double environ 45 €. Petit déjeuner : 4 €.
Pas d’air conditionné mais la maison est fraîche car ombragée. Situé sur le port, il offre une jolie vue sur la mer. A éviter cependant si vous avez le sommeil léger : la rue est très passante ! Accueil francophone.


[image: ] HÔTEL FILOXENIA
✆ +30 27540 31 218
Fax : +30 27540 32 167
www.philoxenia-ganossis.com
info@philoxenia-ganossis.com

Vers la fin de la route principale. Ouvert toute l’année. 17 studios appartements avec air climatisé, TV, réfrigérateur, cuisine, balcon avec vue sur mer. Pour 2 personnes de 50 à 60 €, pour 4 personnes 80 € la nuit. Petit déjeuner à prendre au restaurant de l'hôtel dans un autre bâtiment, à quelques mètres. Cartes bancaires acceptées.
Un bon point de chute pour venir passer quelques jours en famille ou avec des amis. On y parle beaucoup de langues dont le français. La vue est exceptionnelle, face à la mer. La plage est un peu plus loin, à 2 minutes à pied.


PRESQU’ÎLE DE MÉTHANA
[image: ]
PRESQU’ÎLE DE MÉTHANA - Presqu'île de Méthana.
© Author's Image
[image: ]

La presqu’île de Méthana est l'un des plus beaux coins de l’Argolide, où un petit port de pêche vous accueille. Le paysage est superbe et l’ambiance invite au repos. On y a retrouvé des ruines d’une forteresse hellénique, mais la guerre est bien loin puisque, aujourd’hui, Méthana s’est métamorphosée en petite station balnéaire doublée d’une station thermale. N’hésitez pas à emprunter la route qui fait le tour de la presqu’île pour aller humer les parfums locaux de cette flore si riche qui s’épanouit sous la chaleur.
[image: ] En face, on aperçoit l’île de Poros. Elle est composée de deux parties, Sferia et Kalavria, séparées par un étroit canal. Moins fréquentée que ses voisines, Poros a conservé son caractère et beaucoup de charme. L’unique ville de l’île se trouve sur Sferia. Ses ruelles sont étroites et son port est animé et pittoresque. Les tavernes et les cafés abondent sur le quai. Il y a plusieurs hôtels et quelques chambres à louer chez l’habitant.

ARCADIE – ARCADIA
Voici la province la plus montagneuse du Péloponnèse et la plus centrale, dont Tripoli est la capitale. C’est une succession de grandes forêts de sapins du côté de Vitina, de gorges abruptes et de beaux villages, au pavage en pierre et aux maisons patriciennes. L’Arcadie ancestrale (on considère les Arcadiens comme les plus anciens habitants du Péloponnèse) gagne à être connue pour son authenticité et son originalité, pour sa partie sud-est côtière et ses villages de pêcheurs. Le paysage au nord de Léonidion a, lui, des allures de western avec ses canyons rouges.
 Des villages comme Stemnitsa, Dimitsana, Langadia, Karytaina ou Kandila plus au nord sont incroyablement dépaysants. Et vous découvrirez, non loin de là, le joyau archéologique de la région, perdu dans les montagnes : le temple de Vassae.

TRIPOLI
A 165 km d’Athènes, 130 km d’Olympie, 61 km de Nauplie. Fondée au début du XIVe siècle, Tripoli est aujourd’hui une ville moderne et commerçante avec trois places centrales très animées. Sa fonction de capitale de l’Arcadie ne suffit pourtant pas à attirer les touristes, globalement déçus par cette ville peu attractive. Si vous êtes amené à y passer une nuit, vous découvrirez en revanche une vie nocturne trépidante, notamment dans la rue Deligianni où les bars se disputent la jeunesse locale sur fond de musique hype.
Le centre-ville est organisé autour de la place Georgiou-V. Les rues les plus sympathiques se trouvent du côté de la rue Ethnikis Antistaseos qui part de cette place.

Transports

Comment y accéder et en partir

[image: ] GARE FERROVIAIRE
1 rue Xeniou Dios
✆ +30 27102 41 213
www.trainose.com
press.trainose@osenet.gr

Tripoli est le terminus de la ligne 10 qui part de Corinthe et dessert Argos, Nauplie, Mycènes... Plusieurs départs par jour.


[image: ] GARE ROUTIÈRE (NAFPLIOU)[image: ]
40 rue Nafpliou
✆ +30 2710 224 314

[image: ] Bus reliant Tripoli à Kalamata : 2 départs par jour à 8h30 et 12h45. Durée 2 heures. Prix 7 €.
[image: ] Bus reliant Tripoli à Patras : 4 départs par jour à 8h30, 14h30, 15h10 et 16h. Durée 3 heures. Prix 11 €.
[image: ] Bus reliant Tripoli à Athènes : 17 départs par jour de 5h à 22h. Durée 2 heures 30. Prix 12 €.


[image: ] GARE ROUTIÈRE (OÏE)
rue Oïe
✆ +30 2710 222 560
www.ktelarkadias.gr
info@ktelarkadias.gr

[image: ] Bus reliant Tripoli à Sparte : départs presque toutes les demi-heures. Durée 1 heure. Prix 5,40 €.


Se déplacer
Il n’est pas très difficile de se repérer car Tripoli est bien quadrillée. Pour se garer, pas trop de difficultés.

Pratique

[image: ] BANQUE[image: ]
Rue Ethnikis Antistaseos

Distributeur de billets.


[image: ] PHARMACIES

Il y en a plus qu’il n’en faut rue du 28-Octobre (28 Oktovriou).


Se loger

[image: ] ARCHONDIKO KALTEZIOTI
A Kapsia
✆ +30 271 023 5822
Fax : +30 271 023 4335
www.kaltezioti.gr
info@kaltezioti.gr
Sur la route d’Olympie à Pyrgos, à 10 km de Tripoli

Ensemble de 22 chambres doubles de 130 à 185 €, 5 studios avec cheminée de 160 à 200 € pour 4 personnes, et quelques suites à partir de 220 €. Piscine, air climatisé, salle de bains, minibar, coffre-fort, salle de gym, massage, sauna, Jaccuzzi.
Superbe maison d’hôtes ancienne (1860) dans son écrin de verdure. Rénové grâce aux matériaux les plus nobles, ce lieu conjugue le confort luxueux des plus grands hôtels à un côté traditionnel et chaleureux. Les suites sont personnalisées : la suite VIP, la suite jardin, la suite nuit de noce, la suite familiale ou encore la suite présidentielle… selon les humeurs ! Le petit déjeuner est délicieux, le service adorable. Piano-bar le week-end, que l’on écoute lové dans les grands canapés du salon. Cosy et très classe. A une quinzaine de kilomètres seulement de la station de ski Menalou.


[image: ] HÔTEL ANAKTORIKON[image: ]
48 rue Ethnikis Antistaseos
✆ +30 27102 26 545
Fax : +30 27102 22 021
www.anaktorikon.gr
anaktorikon@otenet.gr

Ouvert toute l’année. 30 chambres avec air climatisé, TV, sèche-cheveux, salle de bains. Chambre double à partir de 60 € (petite) et de 70 € (plus spacieuse). Petit déjeuner à 5 €. Parking.
Cet hôtel familial traditionnel vous réservera, comme à nous, des surprises. Très bien placé, à proximité de la place des restaurants de Tripoli et de la rue animée où se trouvent tous les bars à la mode de la ville. De plus, l’intérieur propose des chambres aujourd’hui très spacieuses, avec mobilier moderne, minibar, prise Internet et tout le confort nécessaire.


[image: ] HÔTEL GALAXIAS[image: ]
Place Aghio Vassiliou
✆ +30 27102 25 195
Fax : +30 27102 25 197

Au total de 80 chambres avec salle de bains, air conditionné, TV, réfrigérateur commun dans le salon, balcon. Chambre double de 50 à 80 €. Petit déjeuner inclus. Prix négociables. Cartes bancaires non acceptées.
Les chambres situées à l’arrière sont plus calmes. Un hôtel un peu vieillot, mais qui a l'avantage d'être bien placé.


Se restaurer
Quelques bons restaurants dans la rue Deligianni, qui représente à elle seule le centre de la ville. On peut aussi tenter sa chance du côté de la grande place Plateria où l’on trouvera quelques bonnes pizzerias.

[image: ] RESTAURANT FACES[image: ]
15 rue Deligianni

Entrées pour 7 € environ, plats 9 € en moyenne, desserts 7 €.
Un restaurant branché du quartier animé de la ville. La carte des vins y est soignée. Vous devrez vous battre pour parler anglais avec le personnel. Cher !


Sortir

[image: ] BAR JASMINE[image: ]
Rue Deligianni

Ouvert toute l’année de 8h30 jusqu’à tard dans la nuit. Cafés à 3 € environ, bières autour de 4 €, cocktails aux alentours de 6 €.
Bonne ambiance et bonne musique dans un décor agréable. Bières uniquement à la pression. Egalement petite restauration.


[image: ] CAFÉ GRAND CHALET[image: ]
Place Areos
✆ +30 271 023 4661
Au bout de l’avenue J.-F.Kennedy

Idéal pour s’échapper de la chaleur et du bruit, ce café est situé dans un parc bien ombragé. Une petite oasis de fraîcheur.


À voir – À faire

[image: ] MUSÉE ARCHÉOLOGIQUE[image: ]
6 rue Evangelistrias
✆ +30 27102 42 148
Dans le centre, à côté de la place Kolokotronis.

Ouvert tous les jours de 8h à 19h30 l’été et 8h30 à 15h en hiver. Fermé le lundi. Entrée : 2 €.
Le musée se trouve dans une belle maison de style néoclassique construite par le célèbre architecte Ziller. Il expose des trouvailles de différents sites d’Arcadie datant de la période préhistorique à la période romaine.


Dans les environs
Les petits villages alentour sont pour la plupart vraiment charmants. Allez vous promener par exemple à Tégéas visiter le musée des Arts populaires (Laographiko Mouseio) ou encore le village d’Elleniko et sa fabrique de fromages : feta, manouri et anthotyro (fromage non salé).
[image: ] Renseignements : Tél +30 69 27 45 49 68.

[image: ] LE MONASTÈRE KALTEZON
Il faut prendre la route de Tripoli vers Kalamata, à Kato Aséa, tourner à droite. Après avoir dépassé le village de Daphni-Maniati, on arrive sur le pont de Cheimarrou-Lagadas. Prendre à droite après le pont, longer Lagadas et on arrive peu après au monastère. La balade est vraiment jolie, de plus vous êtes sûr de ne pas être dérangé par les touristes…

Une curiosité intéressante. C’est là qu’eurent lieu, en mai 1821, la constitution et le premier rassemblement de l’Assemblée péloponnésienne des sages.


KARYTAINA
A 52 km de Tripoli et à 29 km d’Andritsena. Plus haut, venant de Megalopoli en direction d’Andritsena, le petit village typiquement arcadien de Karytaina. Surplombant les gorges de l’Alphée et dominé par son château médiéval, ce petit village est hors du temps, comme beaucoup d'autres en Grèce.
En partant du petit parking près de la place, prendre le sentier conduisant au château et s’arrêter d’abord à droite pour admirer Aghios Nikolaos, la petite église byzantine à clocher octogonal perdue dans les cyprès. Puis vous grimperez, en un petit quart d’heure, jusqu’au château. De là, on a une vue magnifique sur le village, à droite, et les gorges, à gauche et tout droit en entrant. Il n’y a pas grand-chose d’autre que les murs, mais la vue est panoramique.

STEMNITSA
A 12 km de Dimitsana, 10 km de Karytaina et 102 km d’Olympie. Là encore, pourquoi ne pas faire une halte dans l'un des cafés d’un autre temps de Stemnitsa ?

[image: ] HÔTEL TRICOLONION
✆ +30 27950 29 500
Fax : +30 27950 81 512
www.countryclub.gr
info@countryclub.gr

Ouvert toute l’année. Chambre simple de 100 à 140 €, double de 130 à 170 €, suite de 170 à 220 €. Au total 20 chambres et 2 suites. Salle de gym, sauna et Jacuzzi.
Dans un esprit anglais, cette charmante maison d’hôte constitue un endroit idéal pour une halte d’une nuit ou plus dans le village de Stemnitsa. Vous y trouverez la fraîcheur d’une grande bâtisse en pierres, une décoration chaleureuse et luxueuse, un restaurant de cuisine typique et un accueil très agréable. L’occasion également de faire une pause bien-être, en associant une séance de sauna à un massage relaxant (30 € les 30 minutes). Et au matin, le summum : un copieux petit déjeuner servi au lit !


DIMITSANA
[image: ]
DIMITSANA - Village de Dimitsana.
© Olirg – Fotolia

A 68 km de Tripoli, 90 km d’Olympie, 28 km de Karytaina et 28 km de Langadia. Encore un petit village très arcadien au charme fou. Situé à 1 000 m d’altitude, au-dessus de la vallée du Loussios, il déploie ses ruelles pavées, ses balcons en bois et ses toits de tuile dans une ambiance parfaitement sereine. Il est entouré d’une très belle forêt de pins qui invite à de superbes randonnées. Un endroit où il fait bon vivre, ce que les petits vieux qui le peuplent ont bien compris. Dimitsana a cependant été un haut lieu de la culture puisqu’on peut encore y voir aujourd’hui le musée de la Bibliothèque, riche de beaux livres enluminés et d’armes. Le musée est ouvert le matin, sauf le dimanche. Il y a aussi un musée d’art religieux dans la maison où est né Grégoire IV. C’est enfin le village qui a donné naissance aux Kolokotroni et Deligiannis, héros de la guerre d’indépendance, dont les noms ont servi à baptiser les places de nombreuses villes de Grèce.

LANGADIA
A 62 km d’Olympie, 72 km de Tripoli et 28 km de Dimitsana. Petit village arcadien, encore quasi épargné par le tourisme, où il n’y a rien à voir sinon la montagne et les artisans locaux qui travaillent le bois et le coton. Romantiques de tous bords, une nuit à Langadia pourrait être une bonne idée.

[image: ] HÔTEL KENTRIKON
✆ +30 27950 43 540
Fax : +30 27950 43 221

Ouvert toute l’année. 20 chambres. Chambre double 80 €, 100 € en demi-pension. Petit déjeuner inclus.
Un grand hôtel en plein milieu du village. Son restaurant sert des plats grecs et de la bonne viande (agneau, poulet) à des prix raisonnables. L’hôtel est fonctionnel mais donne sur la route. Belle vue sur la vallée depuis les chambres.


PARALIA ASTROS
A 36 km de Nauplie. Ce petit village peut offrir une bonne halte car il y a quelques tavernes sur le port et une grande plage de galets.
Paralia Astros est en effet construit, comme souvent en Grèce, parallèlement à la mer et est surplombé par la colline d’Astros et sa forteresse.
[image: ] Si vous voulez séjourner quelques jours en ce lieu, vous pouvez soit loger dans le centre-ville, à l’hôtel Anoni, ou aller au camping sur le bord de mer.

[image: ] CAMPING THIREA
Plage Meligou
✆ +30 275 505 1002, +30 697 222 3189
www.campingthirea.gr
campingthirea@gmail.gr

Ouvert du 1er mai au 30 septembre. Bar, restaurant, emplacements pour cuisiner, machines à laver, minimarket, plage. Adultes de 5 à 6 €. Tente 5 €, voiture de 4 à 4,50 €.
Bon accueil dans ce camping sympathique, près de la plage. On y parle français. Un peu excentré tout de même.


XIROPIGADO
Un petit village paisible au bord de la mer qui se situe à 60 km des grands sites archéologiques d’Epidaure et de Mycènes, et à 20 km de Nauplie.
En repartant vers Léonidion, petite bourgade endormie mais typiquement grecque, vous apprécierez les marécages, rappelant un peu la Camargue, que l’on voit du côté gauche de la route. On passe ainsi par une suite de petits villages typiques à flanc de coteau, épousant la forme de la montagne. Seules quelques stations-service rappellent la civilisation. Là, tout n’est qu’oliviers, montagnes et cigales. On se sent perdu dans les montagnes les plus hautes du Péloponnèse, chez les Arcadiens, le peuple le plus ancien de la péninsule. Mais c’est pour être mieux subjugué par la beauté des panoramas sur la mer, avec au loin l’Argolide. Cette succession de paysages de montagne et de mer vaut vraiment le voyage. Les criques et les petites plages se suivent et chacune a sa taverne pour déjeuner. On arrive ainsi à Paralia Tirou.

[image: ] ONIRO APPARTMENTS
Astros
✆ +30 27550 71 235
Fax : +30 27550 71 230
oniroapts@yahoo.gr

Prix très raisonnables surtout pour un long séjour. Chambre à partir de 30 € pour 2 personnes en basse saison.
Les 10 appartements se trouvent tous dans un même bâtiment, à 30 m de la mer. Trois types d’appartements pouvant accueillir jusqu’à 3, 5 ou 7 personnes, avec air conditionné, salle de bains et cuisine dans certaines chambres. Une agréable salle à manger se trouve au rez-de-chaussée dans laquelle est servi le petit déjeuner. Un salon avec télévision, un bar avec des balançoires pour vous relaxer, mais aussi une table de ping-pong pour faire du sport ! Les époux Thomopoulos sont les maîtres des lieux et travaillent depuis des années avec les Français.


PARALIA TIROU
A 68 km de Nauplie et à 18 km de Léonidion. C’est un village pittoresque avec des barques de pêcheurs, dont le nom est resté le même depuis l’Antiquité, peut-être à cause d’Apollon Tyritis, protecteur du fromage et des produits laitiers (tiri signifie « fromage » même en grec moderne). Paralia Tirou offre une vue panoramique, et sa plage de galets, surtout fréquentée par les Grecs, est agréable. Le port est bordé de cafés et de tavernes. Vous trouverez sans encombre un endroit pour siroter un ouzo ou déguster quelques scampi. Pour vous baigner, la plage de Tigani est bien plus jolie et tranquille. Elle se situe à gauche de Paralia Tirou en regardant la mer. Deux tavernes à proximité, avec également location de pédalos ou de canoës. Peu après, sur la route qui repart à Léonidion, les cigales et la beauté sauvage des paysages reprennent leurs droits. Vous ferez fréquemment des haltes tant les points de vue sont nombreux. C’est splendide !

[image: ] HÔTEL APOLLON
Sur la plage
✆ +30 27570 41 393

Ouvert toute l’année. 18 chambres avec air climatisé, TV, salle de bains. Chambre double avec salle de bains de 40 à 55 €, petit déjeuner inclus. Restaurant, café.
Accueil très chaleureux dans ce petit hôtel de la plage, on y resterait rien que pour cela !


[image: ] HÔTEL BLUE SEA
Sur la plage
✆ +30 27570 41 369
Fax : +30 27570 41 369

Ouvert d'avril à octobre. 20 chambres avec air climatisé, TV, réfrigérateur. Chambre double avec salle de bains à partir de 40 € avec petit déjeuner.
Hôtel tout simple où l’accueil est charmant.


[image: ] HÔTEL GOLDEN BEACH
✆ +30 27570 41 072

Ouvert d’avril à octobre. Chambre double à 55 €, petit déjeuner inclus. 20 chambres avec salle de bains, air climatisé et minibar.
Petit hôtel sans prétention, sur la belle plage calme de Tigani, avec un accueil sympathique.


LÉONIDION – LEONIDIO
[image: ]
LÉONIDION – LEONIDIO - Rencontre sur la route de Nauplie à Leonidion.
© Author's Image
[image: ]

A 86 km de Nauplie et 85 km de Sparte. Avant l’arrivée à Léonidion, au sud de l’Arcadie, les montagnes grandissent à mesure que la route redescend vers la mer. Léonidion se trouve alors, telle une ville du Far West, encerclée par de gigantesques monts rouges, qui lui donnent toute sa saveur.
Ce village, peu banal, s’étire de part et d’autre d’une rue étroite et sinueuse. A Léonidion, animé d’une véritable vie de village, les gens sont plaisants et très hospitaliers. Ils n’ont nul besoin des touristes, si ce n’est pour converser spontanément dans notre langue, quand ils la connaissent. Léonidion est la patrie de poètes grecs célèbres, tel Kostas Ouranis qui y avait sa maison.
En 1949, pendant la guerre civile, les Léonidiens ont gagné contre les communistes et ils en sont fiers. Ce village avec ses cinq églises a gardé son habitat traditionnel. En témoignent les hautes demeures patriciennes à l’allure aristocratique, entourées de cours et de jardins odorants. Il y fait chaud ou doux la majeure partie de l’année. Les touristes qui courtisent Léonidion et ses environs sont majoritairement grecs. Pour se convaincre qu’on n’y manque de rien, il suffit de faire quelques kilomètres dans la plaine, immense jardin potager bien ordonné où les paysans font pousser méthodiquement leurs légumes, et où les oranges, les olives et les citrons tombent quasiment dans la main. La plage se trouve à 3 km de distance du village. Les villages de pêcheurs situés au sud de Léonidion (Plaka et Poulithra) ou ceux situés au nord (Livadi, Sambatiki) ont tout pour plaire.

Se loger
Il y a peu d’hôtels à Léonidion pour la bonne raison qu’il y a peu de touristes, puisque les habitants n’en souhaitent pas. On peut tout de même se loger à Plaka, le port de Léonidion.

[image: ] HÔTEL DIONYSOS
✆ +30 27570 23 455

Ouvert toute l’année. 16 chambres avec air climatisé, salle de bains, réfrigérateur. Chambre double avec salle de bains à 45-50 €. Toutes les chambres sont avec vue et grand balcon. Pas de petit déjeuner.
Accueil très sympathique, et prix négociables selon la saison et la durée du séjour ! L’accès à la plage est direct, l’hôtel se trouve juste en face de la mer. Ils ne proposent pas le petit déjeuner, mais il est possible d’aller le prendre juste à côté dans une cafétéria qui a également les pieds dans l’eau !


MONASTÈRE DE LA VIERGE D’ELONA – IERA MONI ELONAS
On peut prendre la direction de Géraki, à 46 km de Léonidion, et continuer ensuite vers Gythio situé à 40 km de Géraki (en Laconie). Sur la route, on découvre le monastère de la Panaghia d’Elona et le petit village typique de Kosmas.
 La route navigue dans une gorge encaissée, au sein de montagnes rocailleuses. Elle monte au milieu d’un paysage somptueux. Au détour du chemin, à 20 km de Léonidion, surgit, perchée sur l’étroite avancée d’une falaise, une bâtisse blanche : c’est le monastère de la Vierge d’Elona (Panaghia Elona) qui domine le cirque montagneux.
 En route vers Kosmas, vous serez charmé par un chemin où oliviers (bien sûr !) et lauriers sauvages poussent sur les bas-côtés, là même où broutent une multitude de chèvres. Des ruches disséminées sur les roches ponctuent ce joli paysage longé par un cours d’eau couleur menthe acidulée.
 La route, sinueuse, continue à travers des montagnes qui se couvrent de sapins offrant une splendide gamme de verts : nous sommes dans les hauteurs du mont Parnon. A 1 150 m apparaît un nouveau village : Kosmas, magnifique, surprenant et étonnamment paisible.

[image: ] MONASTÈRE DE LA VIERGE D’ÉLONA
La route en lacets y grimpe jusqu’à un embranchement. Pour s’y rendre, emprunter à gauche (c’est indiqué) la piste sur quelques kilomètres.

On y croise des Léonidiens et de pieux habitants du Plaka venus prier. En haut de la piste, de larges marches blanches permettent d’accéder au monastère, constitué de coquettes bâtisses blanches à deux étages avec un patio intérieur et des terrasses fleuries. Une brave religieuse vous ouvrira la petite chapelle. Du plafond pendent des lustres dorés.
La Vierge Marie et son fils Jésus sont partout présents, mais ce qui impressionne surtout c’est l’environnement : quasiment l’exil, entouré de ravins et de montagnes, comme accrochés par des fils suspendus au ciel. A l’origine de ce monastère, une légende : des bergers auraient aperçu une lumière brillant entre les rochers. En l’approchant, ils découvrirent une icône de la Vierge, qui existe toujours sur cet emplacement où les moines Kallinikos et Dositheos ont fondé le monastère.


KOSMAS
Le village de Kosmas, typiquement montagnard et complètement isolé, est d’un calme absolu mais la place centrale, sous d’énormes platanes, étonne par le nombre de chaises dans les tavernes et les cafés locaux. On y trouvera aisément des chambres, les locations sont fléchées.
Poursuivant la route entre le Parnon et la plaine de l’Evrotas, deux possibilités : soit prendre à droite (au carrefour avant Geraki) pour se diriger vers Sparte, soit faire un crochet à gauche, précisément pour découvrir Geraki, à 2 km, autre village aux montées et descentes infernales de ses rues biscornues où s’alignent des bâtisses bourgeoises en vieilles pierres jaunies. La végétation environnante est surtout composée de cyprès.

[image: ] RESTAURANT O NAVAROS
Place principale

Compter 15 €.
On a une très belle vue depuis cette petite taverne typique. Sa spécialité est l’agneau cuit. Dépaysement garanti.


LACONIE – LAKONIA
Si vous choisissez le Péloponnèse, il ne faut en aucun cas oublier la Laconie sur votre chemin. Ses beautés naturelles sauvages sont inoubliables. Pas de grandes plages de sable fin, mais une côte extrêmement découpée et sinueuse, peu facile d’accès, et qui évolue au gré des montagnes de basses altitudes pourtant prédominantes. Ici, les villages à l’habitat traditionnel dominent des golfes superbes.
Deux lieux valent impérativement le détour : le village de Monemvassia, pour retrouver une époque féodale, marquée par l’architecture byzantine, grecque et vénitienne. C’est une presqu’île splendide dans la première mamelle de la Laconie. Et Mystra, près de Sparte, la capitale, qui a conservé ses monastères quasi intacts et où l’on découvrira une forteresse franque offrant une vue somptueuse sur le mont Taygète et la plaine de Sparte.

SPARTE – SPARTI
[image: ]
SPARTE – SPARTI - Rencontre sur la route de Nauplie à Sparte.
© Author's Image

A 200 km d’Athènes, 57 km de Tripoli. Sparte, dont le nom évoque une cité guerrière peuplée de soldats endurcis par une discipline de fer, n’est plus ce qu’elle était, est-il besoin de le dire ? La ville nouvelle de Sparte étire ses grandes artères où les bars coquets et bruyants ont remplacé les camps militaires de l’Antiquité. Au VIIe siècle, Lycurgue promulgue une Constitution qu’il tient de l’oracle de Delphes, fondant les institutions politiques de la ville, l’organise en castes sociales et renforce le pouvoir militaire. Chose rare, la ville a deux rois, mais prospère dans les premiers temps, et les arts y sont protégés. Par la suite, le climat change : les jeunes hommes sont très tôt enrôlés dans l’armée, la possession de richesses matérielles est punie et l’on ne doit penser qu’aux armes. Sparte signe des alliances avec les autres cités du Péloponnèse et fonde ainsi la Ligue péloponnésienne. Dans la ville, les propriétaires fonciers tentent, tant bien que mal, de maintenir leur pouvoir sur la classe populaire toujours en révolte. Au moment des guerres médiques, la timidité de Sparte en matière de politique extérieure la condamne à un effacement derrière la puissance athénienne. La Ligue péloponnésienne vote ensuite la guerre (431-404 av. J.-C.), qui aboutit à la victoire de Sparte. Héritière de l’Empire athénien, Sparte s’avère incapable de le gérer. Son despotisme devient vite insupportable aux autres cités qui se coalisent (Argos, Athènes, Thèbes et Corinthe). Malgré quelques victoires, Sparte tombe sur mer et sur terre face à une coalition soutenue par les Perses. En 386, Sparte signe la Paix du roi, qui lui accorde l’hégémonie en Grèce en face d’Athènes, mais met fin à son impérialisme sur les autres cités. Par la suite, la défaite de Leuctres contre la Thèbes d’Epaminondas entérine la déchéance de Sparte. A l’intérieur, ces défaites provoquent de graves crises dues au creusement des inégalités sociales. Le nombre de citoyens baisse considérablement du fait des pertes au combat. La ville ne peut finalement pas résister à l’ascension de la Macédoine, et Philippe II la soumet sans difficulté. L’Empire romain l’intègre ensuite comme cité libre et fédérée, mais Alaric la rase sans pitié à la fin du IVe siècle.

Transports

Comment y accéder et en partir
Comme toutes les villes de la région du sud-est du Péloponnèse, Sparte n’est pas desservie par les trains grecs. Les gares les plus proches sont celles de Tripoli ou de Kalamata.
[image: ] En voiture, il est relativement facile de se rendre à Sparte depuis Athènes. En prenant la direction de Corinthe et de Tripoli par la route E65, vous tournerez à gauche une fois arrivé à Tripoli en direction de Sparte.

[image: ] GARE ROUTIÈRE[image: ]
23 rue Lykourgou
✆ +30 27310 26 441

[image: ] Bus reliant Sparte à Athènes via Corinthe et Tripoli : 10 départs par jour de 5h45 à 20h. Durée 3 heures 30. Prix : 19,50 €.
[image: ] Bus reliant Sparte à Monemvassia : de 3 à 4 départs par jour. Durée 2 heures. Prix : 10 €.
[image: ] Bus reliant Sparte à Kalamata : 2 départs par jour à 9h et 14h15. Durée 2 heures.
[image: ] Bus reliant Sparte à Mystra : départ toutes les heures à partir de 7h.

Autre adresse : Gare routière d’Athènes pour les départs à Sparte, rue Agios Konstantinos, Tél +30 210 5124 913

Pratique

[image: ] BANQUE NATIONALE
Rue Paleologou
✆ +30 273 102 6200

Distributeur automatique.


Se loger

Bien et pas cher

[image: ] HÔTEL APOLLON[image: ]
84 rue Thermopylon
✆ +30 27310 22 491
Fax : +30 27310 23 936

Chambre simple à 40 €, double à 45-50 €, triple à 60 €. Petit déjeuner inclus. Air conditionné, TV, salle de bains, téléphone et balcon.
Un établissement sans charme, mais qui peut offrir une alternative aux nombreux hôtels luxueux de la ville.


[image: ] HÔTEL CECIL
125 avenue Paleologou
✆ +30 27310 24 980
Fax : +30 27310 81 318

Fermé en janvier. Chambre simple à 40 €, double à partir de 45 € petit déjeuner compris.
Un petit coup de cœur pour le patron Yannis, qui parle un peu français. Petit bar au rez-de-chaussée pour prendre un verre de jus d’orange de Laconie qui est excellent. Quant aux chambres, elles sont tout à fait acceptables et ont toutes l’air conditionné.


Confort ou charme

[image: ] HÔTEL MANIATIS
72 avenue Paleologou
✆ +30 27310 22 665
Fax : +30 27310 29 994
www.maniatishotel.gr

Ouvert toute l’année. Ensemble de 80 chambres avec air climatisé, TV et balcon. Chambres confortables avec salle de bains. Chambre simple de 69 à 89 €, petit déjeuner compris. Chambre double de 89 à 118 €, triple de 111 à 147 €. N’hésitez pas toutefois à négocier les prix.
Dans un hôtel entièrement rénové, les chambres sont très confortables pour Sparte, bien qu’un peu petites. Une bonne adresse en tout cas, et le restaurant Dias est juste en bas !


[image: ] HÔTEL MENELAION
91 avenue Paleologou
✆ +30 27310 22 161
Fax : +30 27310 26 332
www.menelaion.com
info@menelaion.gr

Ouvert toute l’année. Un ensemble de 48 chambres avec air climatisé, TV, téléphone. Chambre double autour de 100 € (réductions lorsqu'on règle en liquide). Petit déjeuner compris. Dîner : 18 €. Piscine et bon restaurant. Visa et MasterCard acceptées. Accès handicapé.
Un hôtel de bon standing dont les prix sont négociables si vous restez plusieurs nuits. Très confortable et en plein centre-ville.


[image: ] HÔTEL SPARTA INN[image: ]
109 rue Thermopilon
✆ +30 27310 21 021
Fax : +30 27310 24 855
www.spartainn.gr
info@spartainn.gr

Ouvert toute l’année. Près de 150 chambres avec air climatisé, TV et téléphone, piscine. Chambre simple 57 €, double 72 €. Petit déjeuner : 10 €. Dîner : 18 €. Restaurant, bar et piscine. Réductions pour toute réservation par e-mail.
Hôtel à l’abri du bruit de la rue principale de Sparte. Vous apprécierez l’amabilité du personnel d’accueil et l’excellent petit déjeuner. Les chambres sont grandes et confortables. Un petit coin tranquille dans la bruyante et grouillante Sparte.


Se restaurer

[image: ] DIAS
72 avenue Paleologou
✆ +30 273 102 2665

Plats à partir de 9 €.
Le restaurant de l’hôtel Maniatis est sans nul doute le plus huppé de la ville. Le service est impeccable.


[image: ] DIETHNES
105, avenue Paleologou

Ouvert midi et soir tous les jours.
A l’écart du vacarme de la place principale de Sparte, ce petit restaurant sans prétention propose une cuisine savoureuse ainsi qu’un petit jardin intérieur bien au calme. Le porc cuisiné aux légumes frais (haricots verts, aubergines) est excellent. C’est aussi l’un des rares endroits à Sparte où l’accueil est charmant. Prix modérés.


À voir – À faire

[image: ] MUSÉE ARCHÉOLOGIQUE
71 rue Ag Nikonos
✆ +30 27310 28 575

Ouvert tous les jours, sauf le lundi, de 8h30 à 15h. Entrée : 2 €.
Entouré d’un beau jardin ombragé, le musée présente quelques objets intéressants de différentes époques. Des stèles et masques votifs, des mosaïques romaines et hellénistiques, des vases d’époque mycénienne, une impressionnante collection de bronzes… Des chapiteaux mélangeant ordres dorique et ionique sont également visibles.


Visites guidées
[image: ] Les ruines de la ville antique. Pour rejoindre la vieille ville, prendre la rue Paleologou en direction de la statue de Léonidas. En suivant à gauche la rue Léonidas, vous arrivez devant le prétendu emplacement de son tombeau, mais il est probable qu’il se trouvait en fait tout près du théâtre.
En revenant dans la rue Paleologou et en la poursuivant à gauche, vous arrivez au pied de l’ancienne acropole. La muraille qui l’entourait date des IIIe et IVe siècles et fut construite pour protéger la ville des invasions barbares. A l’intérieur des murs, on pourra voir les restes d’un théâtre qui a perdu ses gradins utilisés lors de la construction de Mystra. Derrière le théâtre, les restes d’un sanctuaire dédié à Athéna. De même, à l’extérieur des remparts, de l’autre côté de la grande route pour Tripoli, les fondations d’un sanctuaire consacré à Artémis Orthia.

MYSTRA – MYSTRAS
[image: ]
MYSTRA – MYSTRAS - Église Saint-Georges à Mystra.
© Author's Image

A 5 km de Sparte. Est-il la peine de vous répéter que ce site est extraordinaire ? Cet ensemble de monastères byzantins et la forteresse qui les surplombe sont des bijoux d’architecture très bien conservés.
Ils formaient une sorte de république autonome à l’époque byzantine et la ville, aujourd’hui un peu fantôme, il est vrai, a gardé une structure qui permet d’imaginer la vie à cette époque. Situé au pied du magnifique mont Taygète, ce site est vraiment grandiose. Il vaut mieux arriver tôt le matin, car de nombreux bus débarquent à 10h et la visite devient vite difficile à cause de la chaleur. Une excursion depuis Sparte à ne pas manquer, ou même depuis Kalamata, Tripoli ou Athènes…

Se loger
A part quelques chambres chez l’habitant, dans la rue partant sur la gauche, on ne trouve pas grand-chose dans le petit village au pied du site.

[image: ] CAMPING CASTLE VIEW
✆ +30 273 108 3303
Fax : +30 273 102 0028
www.castleview.gr
info@castleview.gr

Restaurant, minimarket, machine à laver, piscine. Adultes 6 €, enfants 4 €. Voiture 4 €, petite tente 4 €, grande tente 5 €.
L’ambiance est vraiment conviviale dans ce camping ! La beauté du mont Taygète aux alentours y est peut-être pour quelque chose… Des cartes de randonnées sont disponibles à la réception.


[image: ] HÔTEL BYZANTION
Main Street
✆ +30 27310 83 309
Fax : +30 27310 20 019
www.byzantionhotel.gr
byzanhtl@otenet.gr

Ouvert d'avril à septembre. Chambre simple ou double à partir de 50 ou 60 €. Les prix sont sujets à des variations si la saison touristique est réussie…
L’argument principal de l’hôtel est la vue depuis les balcons des chambres. Un joli petit jardin ainsi qu’une piscine permettent de se reposer après la visite du site.


Se restaurer
Il y a pléthore d'établissements dans ce lieu très fréquenté.

À voir – À faire

[image: ] SITE BYZANTIN
✆ +30 27310 83 377
En bus, on rejoint le monastère de Sparte. Un départ toutes les heures de 7h à 20h30. L’arrêt de bus est près de la mairie. Renseignements : Tél +30 27310 26 441. En voiture, depuis Sparte, on rejoint la colline de Mystra où se trouvent les deux parties du site, la ville haute et la ville basse. La route serpente un peu, mais est praticable. Cependant, arriver tôt pour trouver une place à l’ombre.

Le site est ouvert tous les jours de 8h à 19h d’avril à septembre, et de 8h30 à 15h le reste de l’année. Entrée : 5 €. Ce site exceptionnel mérite au moins 2 à 3 heures de visite pour la ville basse et un peu moins de 1 heure pour la ville haute, que l’on rejoint par la route en voiture ou à pied par le site pour les plus courageux. N’oubliez pas d’emporter de l’eau, car ici, comme sur de nombreux sites, les cantinas de l’entrée ne vendent que des petites bouteilles à des prix exorbitants.
S’y rendre avant la grosse chaleur de midi, plutôt à l’ouverture.

[image: ] Histoire. Pour ce site, il faut retenir un nom : celui de Guillaume II de Villehardouin. Ayant fait beaucoup parler de lui dans le Péloponnèse, il fut le promoteur, malheureux, de ce lieu magique. Au XIIIe siècle, le seigneur franc, considérant d’un bon œil la position stratégique de la colline, s’en empara et y fit construire un château fort. Mais bientôt le château tombait aux mains des Grecs en échange de la libération de Guillaume II. Jusqu’au milieu du XIVe siècle, Mystra a été la résidence du gouverneur de la province grecque de la Morée. Les Byzantins, pour leur part, y ont affirmé leur despotisme jusqu’au XVe siècle, avec Démétrios et Théodore. Avec la domination des Turcs, Mystra perdit de son importance. Elle sera reprise par les Vénitiens à la fin du XVIIe siècle, puis à nouveau par les Turcs. Ibrahim Pacha lui fera perdre définitivement sa force et son prestige en 1825. Mystra occupe une place privilégiée dans la civilisation et l’art byzantins. On l’a comparée à Florence. Ce fut un berceau de courants de pensées et de mouvements artistiques qui firent école, notamment avec Gemiste Pléthon. Aujourd’hui, les édifices religieux, entièrement rénovés, sont une pure merveille d’architecture. Ils présentent notamment des fresques d’une rare qualité. En général, la visite commence par la ville basse avant de monter au kastro. Le site, bien que grand et complexe, est cependant extrêmement bien balisé.
[image: ] Visite de la ville basse. On arrive sur le site par la porte centrale, Main Gate en anglais et sur le plan. Prendre alors à droite pour la métropole.
[image: ] Métropole de Saint-Demetre. L’édifice frappe par le jeu de ses couleurs et son caractère symétrique. Plus loin, à droite, on franchit une petite porte marquée d’une icône au sommet, puis on pénètre à droite dans la métropole proprement dite. C’est l’église la plus ancienne de Mystra, et elle est construite sur le plan des basiliques à trois nefs. Cependant, à la suite de quelques remaniements, elle a perdu son toit d’origine et a gagné un étage. L’église abrite des peintures byzantines : des représentations de la Nativité, une présentation du Christ Enfant au temple et des miracles du Seigneur dans les nefs latérales. Sur le sol, on observe un aigle à deux têtes en souvenir du sacre de Constantin, qui a posé le pied sur la dalle. En sortant dans la cour avec son portique, on remarquera un sarcophage en marbre qui servit d’abreuvoir à l’auberge de Marmara, ce qui explique les trous du fond. Au 1er étage, le musée expose des objets religieux découverts sur le site, mais ses horaires changent souvent, et vous ne le trouverez peut-être pas ouvert. En sortant de la métropole ou du musée, prendre à droite jusqu’au croisement, puis à gauche pour accéder à l’église d’Evanghelistria.
[image: ] L’Evanghelistria. Elle date du XIVe siècle. C’était en réalité une église de cimetière, elle est entourée de tombes. Reprendre ensuite la direction de Saint-Théodore après le dernier croisement.
[image: ] Saint-Théodore. La masse imposante de ce sanctuaire octogonal cruciforme est caractéristique de la période byzantine. La coupole n’est cependant pas d’époque car elle présente seize fenêtres, alors qu’à l’intérieur il n’y a que huit supports. En continuant un peu plus loin, on arrive dans l’espace du monastère du Brontochion, avec une tour, des cellules et l’église de l’Hodighitria, encore appelée Afendiko, dont l’église Saint-Théodore fait partie. Un ensemble dont la vue permet de mieux comprendre l’architecture d’un monastère de l’époque.
[image: ] L’Hodighitria. C’est le premier exemple des églises dans le style de celle de la Métropole, à trois nefs et à coupole cruciforme.
Dans la chapelle à droite de l’entrée se trouvent deux tombeaux. A gauche, celui de Pacôme, au-dessus duquel défile une procession de martyrs aux visages calmes et respectueux, est superbe. A droite, celui du despote Théodore II Paléologue, au-dessus duquel il est symboliquement représenté en… despote à gauche, et en moine à droite. Dans la chapelle à gauche de l’entrée, on peut voir inscrits sur les murs les édits de l’empereur qui accordent les privilèges au monastère.
Enfin, dans une chapelle un peu plus loin, on trouvera quatre tombeaux et des dessins polychromes sur les murs. Retraverser ensuite tout le site pour se rendre au Peribleptos. On passe devant deux églises : Saint-Christophe, puis Saint-George, avec son superbe portique.
[image: ] Peribleptos. L’entrée présente une plaque de marbre avec un monogramme du monastère. On voit, à gauche, une tour franque qui servait de réfectoire. A l’intérieur de la chapelle, il y a un ensemble extrêmement bien conservé de peintures qui sont d’un style nouveau : l’encadrement des scènes dans des rectangles. Tout au long de l’église, on peut voir des scènes de la vie de la Vierge avec, au-dessus de l’entrée, la Nativité et le baptême de l’Enfant Jésus et, à l’autre entrée, selon une parfaite symétrie, la Dormition, qui constitue un thème récurrent des artistes byzantins. Prendre enfin la direction du couvent de la Pantanassa, en passant d’abord devant la maison de Frangopoulos, fondateur de la Pantanassa.
[image: ] Couvent de la Pantanassa. Pour pénétrer dans ce monastère, dernier construit sur le site au XVe siècle et encore habité aujourd’hui, il faut être vêtu décemment, c’est-à-dire pas en short. Des jupes et des pantalons sont disponibles à l’entrée, là où les sœurs résidentes vous proposent leurs ouvrages, d’une grande qualité par ailleurs. En montant à l’église, avec son clocher à quatre étages, on retrouve des scènes de la vie du Christ : les rameaux, la descente aux Enfers, le baptême… Remarquer aussi de belles colonnes à chapiteaux, avant de redescendre vers l’entrée. Cela achève la visite de la ville basse, et l’on peut choisir de gagner la ville haute, soit en voiture en reprenant la route, soit à pied en suivant les panneaux à la sortie du couvent. Mais attention, si vous montez à pied, il faudra bien sûr redescendre !
[image: ] Visite de la ville haute. En arrivant en voiture, se diriger à gauche, plus bas, vers le territoire du palais. C’est ici que résidait l’aristocratie, alors qu’en bas habitaient les bourgeois. Les deux villes étaient séparées par un mur, que l’on pouvait franchir à la porte de Monemvassia, que l’on verra en bas. Se diriger d’abord vers Sainte-Sophie.
[image: ] Sainte-Sophie. Peu de peintures ont été conservées à l’intérieur de l’église, mais on verra des représentations de la Vierge avec le Christ dans la petite chapelle à droite. Au bout du portique, une petite chapelle avec, à gauche, l’Annonciation, à droite la Dormition, en face la Vierge à l’Enfant et, au-dessus de l’entrée, la Crucifixion.
On passe ensuite devant Saint-Nicolas ou Aghios Nikolaos, construite au XVIIe siècle, avant d’arriver enfin, après une descente assez glissante, au palais proprement dit.
[image: ] Palais. A droite, l’ensemble a été bâti par les Cantacuzènes. Un escalier en bois menait à la salle où les femmes regardaient le paysage. Dans l’autre bâtiment, où se trouve le balcon depuis lequel le roi saluait la foule, la salle du trône servait à recevoir les hôtes de marque. Il fut habité en dernier par Constantin, le dernier roi de l’Empire byzantin. La porte de Monemvassia, quant à elle, présente une architecture de défense : ses meurtrières servaient à protéger la ville haute et à en interdire l’accès à toute personne non-aristocrate. Remonter enfin vers le château ou kastro.
[image: ] Château. On franchit deux portes avec des tours défensives avant d’arriver à une place où l’on découvre la maison du gouverneur. Un peu plus haut, la tour ronde était celle du guetteur. Là, le paysage est fantastique. Vers Sparte, tout d’abord, avec sa plaine calme et sereine, et vers le mont Taygète, de l’autre côté, et ses à-pics vertigineux. Bref, de quoi terminer en beauté la visite de ce site merveilleux.


GERAKI
Geraki, située à l’emplacement de la cité antique Geronthrai, habitée depuis l’époque préhistorique, offre une particularité : les ruines médiévales d’une forteresse édifiée par Jean de Nivelle au XIIIe siècle.
Ville particulièrement calme, il est amusant d’y passer, pour approcher la vie telle qu’elle est dans la plupart des villages grecs, mais inutile d’y prévoir une longue halte, il n’y a pas de possibilité d’hébergement.

[image: ] FORTERESSE FRANQUE
✆ +30 27310 71 329

Accès par la route d’Agios Dimitrios. Ouvert de 8h à 15h, sauf le lundi, mais il arrive souvent que la grille se ferme vers 14h30. Entrée gratuite.
A l’intérieur du château, on peut voir de nombreuses églises comme Aghia Paraskevi ou Aghios Georgios, qui comportent des fresques byzantines. Il est intéressant de se balader dans des ruines médiévales, surtout si ce sont les premières que l’on découvre en Grèce. On reprend la direction de Gythio, situé à 41 km, qui permet une halte avant une excursion dans le Magne.


MONEMVASIE – MONEMVASSIA
[image: ]
MONEMVASIE – MONEMVASSIA - Église Aghia Sofia de Monemvassia.
© Alamer – Iconotec
[image: ]

A 67 km de Gythio, 214 km de Nauplie, 97 km de Sparte, 120 km de Léonidion. A la pointe sud de la presqu’île du sud-est de la Laconie, une citadelle byzantine et vénitienne se dresse sur un rocher battu par les flots.
Il s’agit de Monemvassia, patrie du poète grec Yannis Ritsos et lieu unique dans le Péloponnèse.
L’énorme rocher que l’on pourrait prendre de loin pour un îlot est en réalité relié à la terre par une fine lagune qui assure l’unique accès (traduction de Moni Emvassia en français) à cette merveille.
Voilà donc une étape à ne manquer sous aucun prétexte. Monemvassia est divisée en deux : la nouvelle ville et la vieille ville. La vieille ville trône sur son gros rocher et défend farouchement son accès, interdit aux véhicules… qui auraient de toute façon du mal à passer sous la voûte d’entrée de la citadelle ou à se faufiler dans ses ruelles pavées !
On y trouve quelques hôtels, mais l’absence de plages et les limitations imposées en général aux constructions sur un site historique ont remarquablement contribué à la préservation de Monemvassia. Du coup, les hôtels pullulent dans la nouvelle ville située juste avant la lagune. Et ils sont beaucoup moins chers que ceux de la vieille ville. Vous pouvez toujours aller dîner dans la vieille ville, il y a quelques coins fabuleux.
Pour le reste, se balader dans la vieille ville, monter au sommet de la citadelle pour jouir d’une vue formidable ou errer dans les rues pavées sont autant de moments inoubliables à vivre en fin d’après-midi ou en début de soirée, seul ou à deux… Monemvassia est simplement magique.

Transports
En voiture, la route de Geraki à Monemvassia (a fortiori de Léonidion à Monemvassia) peut s’avérer vraiment pénible par moments. Mais, vers la fin, quel soulagement de voir de grandes lignes droites se profiler devant soi ! Pour ceux qui vont visiter la citadelle et qui empruntent la lagune, un seul conseil : ne soyez pas trop gourmands…

Comment y accéder et en partir

[image: ] GARE ROUTIÈRE
23 rue Louliou
✆ +30 27320 61 752
En face de la poste.

[image: ] Bus reliant Monemvassia à Athènes via Sparte et Corinthe : 
5h15, 7h15, 14h15 et 15h15.
[image: ] Bus reliant Monemvassia à Tripoli : 2 départs par jour. Durée 4 heures. Prix 9,50 €.


Se déplacer
A l'arrivée devant la citadelle, si vous voyez une place, prenez-la, même s’il faut marcher un peu. C’est toujours mieux que d’avoir à faire demi-tour une fois arrivé devant la porte d’entrée !

Pratique

[image: ] BANQUE
En face de la station de bus.

Distributeur automatique.


Se loger
Si vous choisissez de résider à l’intérieur de la vieille ville, pensez à voyager léger car les voitures n’ont pas accès à ce lieu. Vous rejoindrez donc votre chambre à pied !

Bien et pas cher

[image: ] HÔTEL-APPARTEMENTS THE FLOWER OF MONEMVASSIA
Ville nouvelle
✆ +30 27320 61 395
Fax : +30 27320 61 391
www.flower-hotel.gr

Ouvert toute l’année. Air conditionné, minibar, TV, parking, cafétéria, bar. Chambre double de 50 à 110 €, petit déjeuner inclus.
Un établissement très sympathique, bien tenu et d’un fort bon rapport qualité-prix. Bref, un endroit confortable où l’on a plaisir à poser ses valises ! A 50 m de la plage.


[image: ] HÔTEL-VILLA TROUGAKOS
Ville nouvelle
✆ +30 27320 61 177
Fax : +30 27310 83 329

Ouvert seulement en été. Ensemble de 7 appartements et 5 chambres doubles avec air climatisé, réfrigérateur, TV et vue sur mer. Chambre double environ 40 €, en pleine saison, petit déjeuner inclus.
Vous ne trouverez sans doute pas moins cher à Monemvassia dans la catégorie hôtels. Aux abords très fleuris, le Trougakos est perché sur une côte. Vue sur la mer, plage à 3 minutes et autres hôtels situés en contrebas. La propriétaire est très aimable.


[image: ] MAISON BELLESSIS
Ville nouvelle
✆ +30 27320 61 217
Fax : +30 27320 61 730

Ouvert d'avril à septembre. Ensemble de 5 appartements de 5 personnes autour de 75 €, 10 chambres de 3 personnes autour de 55 €, 2 personnes 35 €. Minibar, cuisine pour le petit déjeuner.
Accueil très sympa dans ce petit hôtel plein de charme tout près de l’île.


[image: ] VILLA DIAMANTI
Ville nouvelle
✆ +30 27320 61 196
Fax : +30 27320 61 196
www.topalti.gr
info@topalti.gr

Ouvert toute l’année. La villa Diamanti propose 7 chambres avec balcon et des studios et bungalows pour 2 à 4 personnes, avec air climatisé, TV, réfrigérateur et vue sur mer. Cuisine centrale pour le petit déjeuner. Cartes bancaires non acceptées. Chambre double de 40 à 65 € selon la saison. Studios de 55 à 70 € pour des séjours de 7 jours. Bungalows de 80 à 95 €.
Encore une de ces petites pensions familiales à l’accueil simple et chaleureux et aux chambres très confortables et aménagées avec goût. De plus, la petite plage est toute proche de la presqu’île du fort. Le propriétaire possède aussi le Village Topalti constitué de studios et bungalows autour d’une agréable piscine.


Confort ou charme
Quitte à vous offrir une petite folie, autant tenter de réserver une nuit dans un des hôtels de la vieille ville, sur la presqu’île, et non dans un des nombreux hôtels ou chambres d’hôtes modernes de la ville nouvelle. Pensez à réserver longtemps à l’avance si vous venez en été.

[image: ] HÔTEL BYZANTINO
Vieille ville
✆ +30 27320 61 254
Fax : +30 27320 61 254
hotelbyzantino@yahoo.gr

Ouvert toute l’année. Chambres avec air climatisé et balcon avec vue directe sur le château ou la mer. Chambres doubles de 70 à 115 € selon l’emplacement et la période. Des suites également de 280 à 350 €. Petit déjeuner : 5 €.
Composé d’un ensemble de petites maisons en pierre rénovées, cet hôtel est spécialement bien situé au cœur du château fort de Monemvassia. Le mobilier ancien donne à chaque chambre un caractère particulier. Un endroit merveilleux pour ceux qui veulent voyager dans le temps et dormir parmi les vieilles pierres.


[image: ] HÔTEL CHRISAIS
✆ +30 27320 61 898
Fax : +30 27320 61 897
A 1 km avant la ville nouvelle.

Fermé en hiver. Parking privé. Chambres avec air climatisé, TV. Chambre double entre 60 et 85 €, petit déjeuner inclus. Parking, piscine.
Un petit hôtel sympathique aux allures de maison de campagne en face de la mer. Plage à 70 m. Deux inconvénients : on n’y parle pas anglais et l’hôtel se trouve au bord de la route, avant la ville. La vue sur l’ancienne ville est cependant unique, et plus spécialement encore à la tombée de la nuit lorsque les lumières s’allument.


[image: ] HÔTEL ET APPARTEMENTS MAISTRALI
Ville nouvelle
✆ +30 27320 61 076
Fax : +30 27320 61 976
www.maistralihotel.gr
info@maistralihotel.gr

Ouvert de Pâques à octobre. Un ensemble de 3 appartements pour 2 personnes et 5 appartements pour 4 personnes (familles). Entre 35 et 50 € pour les petits appartements, et entre 40 et 60 € les grands.
Cet hôtel offre une très belle vue et se trouve plus près de l’entrée de la ville. Moins de charme. Pratique si vous voyagez en famille : cuisine, réfrigérateur, TV, air climatisé, salle de bains et balcon dans chaque appartement.


[image: ] HÔTEL KASTRO
Ville nouvelle
✆ +30 27320 61 413, +30 69743 08 803
Fax : +30 27320 61 414

Un ensemble de 12 chambres avec air climatisé, téléphone et réfrigérateur. Chambre simple à 43-45 €, double de 45 à 70 €, petit déjeuner inclus. Cartes Visa et MasterCard acceptées.
Charmant petit hôtel familial traditionnel à l’entrée de Monemvassia et jolie vue sur la mer. Les prix sont abordables comparés à ceux des concurrents.


[image: ] HÔTEL MALVASIA
Vieille ville
✆ +30 27320 61 323
Fax : +30 27320 61 722
malvazia@otenet.gr

8 chambres et appartements avec air climatisé et réfrigérateur. Chambre double à partir de 70 €, prix selon la taille et la vue, petit déjeuner inclus.
Toujours dans la forteresse, situé peu après l’entrée, un hôtel dont toutes les chambres sont différentes en fonction de la configuration des lieux. Accueil charmant.


Luxe

[image: ] HÔTEL KELLIA
✆ +30 27320 61 520
Fax : +30 27320 61 767

Chambre double à 150 € en été et à partir de 65 € hors saison. Fortes variations de prix le week-end, en haute saison, etc. Bref, avec des prix qui semblent liés à l’humeur du patron, il vaut mieux se renseigner à l’avance…
Cet ancien monastère (kellia signifie « cellule » ), situé à la pointe de la presqu’île, a été transformé en un hôtel charmant où se bousculent ministres et top models. Quoi qu’il en soit, ça vaut vraiment… le « coût »  !


[image: ] HÔTEL LAZARETO
Vieille ville
✆ +30 27320 61 991
Fax : +30 27320 61 992

Ouvert toute l’année. Un ensemble de 15 chambres doubles et suites. Chambre double de 80 à 120 € suivant la vue. Suite à 200 €. Air conditionné, cuisine, réfrigérateur, sèche-cheveux, accès Internet, cartes Visa acceptées.
Cet hôtel de luxe possède l’atout indéniable d’être situé de l’autre côté de la lagune, juste avant l’entrée de la vieille ville. Restaurant pour petit-déjeuner et snack-bar. Beaucoup de charme, de classe, et un très bon accueil. Une petite folie à commettre pour une soirée ou un week-end exceptionnel.


Se restaurer
Tentez votre chance du côté de la vieille ville pour un tête-à-tête romantique et inoubliable. Plus modestes, quelques restaurants vers le port vous permettront de ne pas brûler toutes vos économies.

[image: ] RESTAURANT AKTAION
✆ +30 27320 61 797

Toute l'année, midi et soir.
Un restaurant dont la terrasse donne sur un petit port de pêche. La patronne Maria, crétoise d’origine, se montre très accueillante et parle plutôt bien anglais. Les produits sont frais et proviennent directement de la pêche. Rien à redire tant au niveau de la qualité que du prix. Mais bon, c’est sûr que ça a moins de charme que la vieille ville…


À voir – À faire
[image: ] Balade dans la vieille ville. Après avoir traversé la lagune, tentez de vous garer sur le parking pour visiter la citadelle de Monemvassia. Cette vieille ville fascinante a des allures de Mont-Saint-Michel, et les petites rues pavées qui serpentent dans la fraîcheur des briques et des boutiques achèveront de vous convaincre.
On y pénètre par une sorte de passage voûté qui s’engouffre dans une ruelle pavée.
De petites échoppes à touristes surgissent de toute part. Les nombreuses maisons étroites parmi lesquelles on navigue datent de la domination turque, tout comme le rempart bâti au XVe siècle.
En continuant tout droit, on arrive sur la place centrale où se dresse la très belle église de l’Helkomenos. Elle fut construite sur une église byzantine dont on peut apercevoir quelques vestiges. Pour admirer l’église Aghia Sofia, emblématique de la citadelle, une petite ascension depuis la place centrale s’impose. Aucun sentier tracé n’y mène mais, en bifurquant vers les ruelles opposées à la mer, il suffit de grimper au hasard du dédale de rues étroites. Cette partie de l’ascension est un moment fort de la balade. L’église, qui se visite, trône au-dessus d’une falaise. Fondée au XIIe siècle et dotée d’une grande coupole ronde, elle conserve quelques fresques endommagées depuis l’occupation ottomane. En sortant de l’église, ne pas manquer la vue extraordinaire sur la mer et sur la vieille ville.

MAGNE – MANI
[image: ]
MAGNE – MANI - Le Magne

[image: ]
MAGNE – MANI - Le Magne, une péninsule située à l'est du golfe de Messénie.
© Author's Image
[image: ]

Au sud-ouest du Péloponnèse, le Magne est le point le plus méridional d’Europe. Parcourue dans son épine dorsale par la sombre chaîne du Taygète, c’est une région à laquelle on reste difficilement insensible. Le Magne n’a pas encore été altéré par le tourisme : des espaces toujours vierges, des côtes extrêmement découpées, une nature pas vraiment accueillante, un habitat particulièrement impressionnant constituent les points forts de cette région à découvrir. Des tours, certaines aux allures de prison, surgissent ici et là, en surplomb de falaises rocheuses dominant la mer. Il règne une sorte de mystère dans cette région et il est difficile d’y être insensible…

[image: ] GUIDE DE MANI


GYTHION – GYTHIO
[image: ]
GYTHION – GYTHIO - Église de Gythio.
© Ivonne Wierink – Fotolia



A 45 km de Sparte. Bâtie en arc de cercle, dominée par le mont Koumario et surmontée d’une citadelle, la ville de Gythio est le point de départ de la visite du Magne laconien. Agréable bourgade de 8 000 habitants, elle a su s’attirer les faveurs des touristes. La rue principale Vassili Pavlou, le long du port, offre une succession de tavernes que les poissonniers locaux approvisionnent chaque jour de leur pêche généreuse. En face dort l’îlot de Kranaï ou Marathonissi, témoin de l’histoire d’amour de la belle Hélène enlevée par Pâris qui l’emmena à Troie. La légende raconte que Pâris s’y serait réfugié après l’enlèvement d’Hélène. L’îlot reste relié au continent par une étroite bande de terre : à l’heure du crépuscule, le paysage est d’une beauté unique. Quelques belles plages à proximité comme celle de Mavrovouni, une tour aménagée en musée et un front de mer propice aux balades les plus romantiques complètent le tableau. Malheureusement, les vices du tourisme gagnent aussi Gythio chaque été : les prix augmentent, les restaurateurs vous alpaguent sur le trottoir, et toujours plus de panneaux en allemand.

Transports

Comment y accéder et en partir

[image: ] CAPITAINERIE DE GYTHIO
✆ +30 27330 22 262
Au bout du front de mer.

[image: ] Ferry reliant Gythio à Kythira et Kastelli (Crète) : 2 départs par semaine. Prix : environ 20 € par passager, 70 € pour une voiture.


[image: ] GARE ROUTIÈRE
✆ +30 27330 22 228

[image: ] Bus reliant Gythio à Athènes : environ 5 départs par jour. Durée 4 heures 30. Prix 20,50 €.


Se déplacer
Si vous avez choisi de vous arrêter à Gythio avant d’explorer le Magne, la voiture vous sera bien utile pour cette balade. Très pratique pour se rendre sur les plages situées à quelques kilomètres de la ville. Moins pratique pour se garer car Gythio vit autour de son front de mer.

Pratique

[image: ] BANQUE

Distributeurs sur le front de mer.


[image: ] GYTHIO ON LINE
www.gythio.net

Des photos, un peu d'histoire, un guide de balades et quelques adresses pratiques... en anglais.


Se loger

Bien et pas cher

[image: ] CAMPING MELTEMI
✆ +30 273 302 2833
Fax : +30 273 302 3833
www.campingmeltemi.gr
laseradv@hotmail.com

Ouvert à partir d'avril jusqu'à septembre environ. Adulte 6 €, enfant (de 4 à 10 ans) 4 €. Grande tente 5,50 €, petite tente 5 €, caravane 6 €, camping-car 7 €.
Joli camping qui dispose d’une piscine et d’un accès direct à la plage.


		
		
			orfeas le 31/05/2009	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Un très joli camping au sud de la Grece. Très organise, excellent équipé et très propre. Le restaurant est vraiment bon, la plage magnifique est l'accueil excellente. Avec piscine, terrain de tennis,de volley et de basket même cinéma.

		
		


[image: ] HÔTEL MILTON
Situé à Mavrovouni
A 2 km du centre de Gythio
✆ +30 27330 22 915
Fax : +30 27330 22 295
www.miltonhotel.gr
info@miltonhotel.gr

Un ensemble de 20 chambres avec vue sur mer. Entre 40 et 55 € la chambre double. Petit déjeuner : 5 €. Air conditionné, TV, parking, réfrigérateur, sèche-cheveux. Cartes bancaires acceptées.
Un excellent rapport qualité-prix, si on le compare aux autres établissements de Gythio, pour cet hôtel qui dispose d’une vue imprenable.


[image: ] PENSION XENIA KARLAFTIS
Sur le port
✆ +30 27330 22 719, +30 27330 22 991
Face à l’île de Kranaï.

10 chambres. Chambre double à 30 €, triple à 35 €, quadruple à 40 €. Salle de bains, TV, ventilateur, petite cuisine commune.
Une pension d’un excellent rapport qualité-prix, très propre et bien située, quoique un peu vieillote. Voula, l’adorable propriétaire, vous accueillera le sourire aux lèvres et le cœur sur la main. Elle possède également des studios à louer sur la plage de Mavrovouni. Une adresse à retenir pour y revenir. Il y a une boulangerie à deux pas pour le petit déjeuner.


Confort ou charme

[image: ] HÔTEL AKTAEON
39 rue Vas Pavlou
✆ +30 27330 23 500
Fax : +30 27330 22 294
www.aktaionhotel.gr

Ouvert toute l’année. Chambre double de 50 à 70 €, avec petit déjeuner. Un ensemble de 24 chambres avec air climatisé, TV. Cartes bancaires acceptées.
Toutes les chambres donnent sur la mer et disposent d’un balcon. Hôtel de style néoclassique, propre avec une vue magnifique sur le port.


[image: ] HÔTEL GYTHIO[image: ]
33 rue Vas Pavlou
✆ +30 27330 23 452
Fax : +30 27330 23 523
www.gythionhotel.gr
info@gythionhotel.gr

5 chambres doubles avec salle de bains à 60 € et 2 studios pour 4 personnes autour de 80 €. De belles réductions en hiver. Balcon, sèche-cheveux, air conditionné et minibar.
Construit en 1864 dans la rue principale de Gythio, il offre une jolie vue sur le port et la mer ainsi qu’un confort moderne. Les clients de l’hôtel se verront offrir l’accès gratuit à la plage de Mavrovouni via le camping de la ville.
Le petit déjeuner est servi dans une salle voûtée où perce un imposant rocher. C’est là que, dit-on, on a joué au poker pour la toute première fois en Grèce. Le Gythio, tout à fait logique, joue donc sa carte sur cette légende. Amusant.


[image: ] STUDIOS KTIRAKIA[image: ]
Mavrovouni
✆ +30 27330 24 585
www.ktirakia.com
info@stella-apartments.gr

De 78 à 82 € pour 2 personnes, selon la saison. De 90 à 100€ pour une famille avec deux enfants.
Ce sont 4 studios indépendants de 34 m² chacun, tout confort, avec véranda, vue sur mer, et connexion Internet répartis dans deux maisonnettes en bois de cyprès, construites à 3 km de Gythio, au cœur d’une oliveraie, sur une colline.


Luxe

[image: ] AKTAEON RESORT
✆ +30 273 302 9114
Fax : +30 273 302 9115
www.aktaion-resort.com
info@aktaion-resort.com
Sur la côte à 2 km de Gythio.

Chambre triple à 120 €, petit déjeuner inclus.
Un bel hôtel resort en pierres avec piscine, à deux pas de la mer. Il offre le confort attendu de ce genre d'établissement neuf. Bien pratique pour les familles : la piscine pour enfants !


[image: ] VILLAS NIRIIDES
(à 3 km du port de Gythio)
Selinitsa
✆ +30 27330 24 497, +30 210 681 1664, +30 69448 36 770
Fax : +30 27330 24 498
www.niriidesvillas.gr
info@niriidesvillas.gr

Ouvert de mai à fin septembre. 140 € pour 2 personnes avec petit déjeuner.
A 3 km du port, sur la plage, ces villas bungalows sont idéales pour des séjours de 7 jours ou plus. Bien aménagées et avec tout le confort, elles peuvent héberger de 2 à 5 personnes.


Se restaurer
Trouver un restaurant à Gythio ne pose pas trop de problèmes. Le poisson est en général frais. Notre seul conseil est d'éviter les adresses devant lesquelles les rabatteurs se font trop pressants.

[image: ] PALIRIA
Sur le port
✆ +30 2733022 468

Ouvert midi et soir, tous les jours.
Petite taverne de poisson et de mezze de la mer. La viande cuite à la broche est ici aussi très bonne.


[image: ] TO AKROGIALI
Sur le port
✆ +30 2733022943
Sur le port, près du centre médical.

Ouvert toute l'année, tous les jours, toute la journée. 15 € par personne.
Petite taverne, face à la mer. Les propriétaires pêchent eux-mêmes le poisson et les serveurs sont d’une extrême gentillesse.


Sortir

[image: ] OI NAVAYOI (LES NAUFRAGÉS)
Ile de Kranaï.
Au bout de la jetée.

Bières 2 €, cocktails à partir de 5 €.
Un bar très agréable dans un lieu insolite et qui dispose d’une vue magnifique. C’est en tout cas un bar fréquenté par les jeunes et les moins jeunes habitants de Gythio.


AREOPOLI
[image: ]
AREOPOLI - Église d'Areopoli.
© Panos – Fotolia

Au-delà de la nouvelle place du village, très animée mais sans charme, bordée de terrasses de café et de tavernes, il faut s'enfoncer dans la petite ruelle en direction de l'église pour découvrir la beauté d'Areopoli. Presque piétonne, cette partie historique du village est particulièrement stylée, typique du Magne, avec ses maisons traditionnelles. Les petites rues pavées ont beaucoup de charme.
Prendre ensuite la direction de Gerolimenas (25 km). On peut bifurquer après 8 km vers les grottes de Dirou. De nombreuses routes secondaires s’échappent de la route principale pour mener à de petits villages typiques dont on peut apprécier les églises et la tranquillité : Karouda, Dryalos, Varvaka, Gardenitsa, Nomia, Kitta.

Se loger

[image: ] HÔTEL KOURIS
✆ +30 27330 51 340
Fax : +30 27330 51 331

11 chambres avec air climatisé, TV et téléphone. Chambre double à 40 €. Petit déjeuner : 5 € par personne. Bar et cafétéria. Cartes bancaires non acceptées.
Cet hôtel est situé sur la nouvelle place du village. Vous y trouverez un bon accueil, des chambres propres et confortables malgré un ensemble très, très démodé et sans charme.


[image: ] HÔTEL MANI
✆ +30 27330 51 190
Fax : +30 27330 51 269
www.hotelmani.gr
info@hotelmani.gr

Ouvert toute l’année. Un ensemble de 43 chambres. Chambre simple de 45 à 50 €, double de 60 à 80 €, triple de 90 à 105 €, petit déjeuner inclus. Cartes bancaires acceptées.
Hôtel très confortable à l’entrée de la ville et disposant d’un restaurant et d’un bar. Chambres équipées d’une cheminée, pour ceux qui voyagent en hiver.


[image: ] PENSION LONDAS
✆ +30 27330 51 360
www.londas.com
info@londas.com

Ensemble de 3 chambres doubles et 1 triple. Chambre double de 72 à 80 €, triple 110 €.
Une adresse à part, très loin du tourisme de masse. Iakovos et Hans vous recevront dans leur tour magnifiquement restaurée. Ici, pour préserver ce havre de paix, vous ne trouverez pas de télévision, ni l'air conditionné car la pierre faiit office de parfait isolant. Le style est un subtil mélange d'influences traditionnelles autant que modernes. Les tons pastel et les tableaux de Iakovos égaient ces espaces tout en hauteur. Le petit déjeuner est servi sur la grande table, dans le salon salle à manger, au milieu des livres. De la terrasse au sommet de la tour, la vue est magnifique. C'est aussi tout en haut que vous apercevrez par une fenêtre l'atelier de l'artiste…


Se restaurer

[image: ] EUROPA GRILL
✆ +30 273 305 1246

Ouvert toute l’année.
Sur la nouvelle place du village, cette adresse n'a rien de typique mais vous y dégusterez un très bon poulet aux herbes et une salade grecque fraîche pour un prix très raisonnable. L’accueil est formidable.


[image: ] TO KATOI
Derrière l'église

Dans le centre historique du village, voici une charmante taverne, un brin touristique mais de bonne qualité. Le service est excellent et le menu affiche quelques plats originaux. Prix relativement élevés comparés aux autres adresses du village. Les quelques tables dressées derrière l'église sont très agréables, nous sommes là au cœur du Magne et de son histoire.


[image: ] OINOMAGIRION
Rue principale
En direction de l'église.

Une taverne typique où les Grecs se précipitent en famille, le midi et le soir, en saison. Pourtant, les plats n'ont rien d'exceptionnel. Elle semble vivre sur sa réputation passée. En plus, les prix sont très exagérés. La courette extérieure est assez agréable lorsqu'il n'y a pas trop de monde.


GEROLIMENAS
Après une route aux nombreux virages très accusés et des panoramas de plus en plus spectaculaires, sauvages et hérissés de tours, on découvre avec émerveillement Gerolimenas. Ce petit port de l’extrême sud flanqué du rocher de Cavo Grosso est superbe. Les bateaux de pêche tanguent langoureusement sur l’eau turquoise.
Ici, le maître mot est sérénité. Les gens sont très accueillants et les touristes peu nombreux. Un endroit idéal pour faire une halte et éventuellement se baigner. Apportez masques et tubas, le fond de la mer promet des merveilles. Pour arriver à cet étrange village, nous avons dû traverser une région assez austère qui ressemble à une contrée fermée, au croisement de la Corse et de l’Ecosse.
Des forteresses de constructions anciennes et récentes, disséminées sur les collines du Magne, se fondent au paysage et témoignent d’un lourd passé belliqueux.

Se loger

[image: ] HÔTEL AKROTAINARITIS
Lakonien
✆ +30 27330 54 205
Fax : +30 27330 54 205
www.akrotainaritis.gr
info@akrotainaritis.gr
A gauche du port.

4 chambres doubles de 45 à 90 €, pouvant héberger jusqu’à 4 personnes. Réfrigérateur, air conditionné, TV, petite mezzanine et vue sur mer.
L’hôtel est calme et charmant, les chambres, confortables, sentent bon le bois. Accueil très chaleureux !

Autre adresse : Juste à côté, le propriétaire possède encore 9 chambres doubles plus rudimentaires à partir de 35 €.

[image: ] HÔTEL KYRIMAI
Gerolimenas
✆ +30 27330 54 288
Fax : +30 27330 59 338
www.kyrimai.gr
info@kyrimai.gr

Chambre double sans vue à partir de 100 €, logement dans la tour et suites de 200 à 300 €, petit déjeuner inclus. Jardin, piscine.
Encore un hôtel de charme parfaitement rénové dans le respect de la tradition, utilisant des matériaux nobles, la pierre et le bois. Très confortable, il coûte une petite fortune. A ce prix-là, on a droit au balcon privé, à l’accès Internet, à la cheminée et, pour les suites, au Jaccuzzi.


[image: ] HÔTEL O GEROLIMENAS
✆ +30 27330 54 204
Fax : +30 27330 54 272
www.gerolimenas-hotels.com
info@gerolimenas-hotels.com

Ouvert toute l’année. Chambre simple de 35 à 50 €, double dans la tour de 60 à 80 €, triple de 70 à 140 €, petit déjeuner inclus. Appartement de 55 à 140 € en fonction de la taille. Tous ces prix sont négociables.
Un hôtel familial d’aspect plutôt impressionnant avec ses tours rénovées de pierre, de bois et de tuiles. Accueil très sympathique. Les chambres donnent toutes sur la mer puisque l’hôtel fait face à la plage de galets. Pour l’anecdote, le bar de l’hôtel a été construit à la place du moulin à farine et le commerce familial. Vous pouvez également profiter des 20 petits appartements avec cuisine construits juste derrière l’hôtel et loués par le même propriétaire.


À voir – À faire
Prendre direction Vathia (9 km) afin de découvrir la pointe sud du Magne. On passera par le village d’Alika (3 km) caché derrière ses figuiers de Barbarie.

Balade dans le Magne
Le Magne, qui appartient à la Laconie, a servi de refuge à des populations rebelles à toute influence étrangère. A l’époque romaine, le Magne s’est détaché de Sparte. Les Francs, pour surveiller les Magniens, y construisirent des châteaux forts, tel le château de Passavás (près de Gythio). Une route, étroite mais sans trop d’embûches, permet de parcourir le Magne tout au long de ses côtes, par endroits abruptes, tantôt en surplombant la mer, tantôt à son niveau. Cette route traverse des villages dont certains sont extrêmement pittoresques, ainsi que des sites d’une réelle beauté sauvage.
Elle représente un périple d’environ 160 km, particulièrement agréable si on prend le temps de vagabonder au hasard des coups de cœur : s’arrêter au détour d’une route pour plonger dans les criques d’eau turquoise, flâner dans les ruelles ombragées d’un village, admirer le coucher de soleil sur la mer, voilà des plaisirs inégalés qui font presque tout oublier. La balade ici proposée se décompose en deux tronçons : la découverte de la presqu’île (départ de Gythio et retour à Areopoli en visitant la péninsule) et la découverte du Magne messénien (départ d’Areopoli et arrivée à Kalamata en longeant la côte).
On pourra donc choisir d’effectuer les deux tronçons en une journée, mais cela suppose de partir tôt car chacun des deux périples nécessite une demi-journée. Départ de Gythio en début de matinée, direction Areopoli. Tronçon de 27 km pour partir à la découverte des tours du Magne. La route serpente entre végétation de figuiers de Barbarie, arbustes, oliviers, derrière laquelle se découpent les montagnes rocailleuses du Magne.
En bus, les départs pour le Magne se font de Gythio ou de Kalamata principalement. Les liaisons sont rares, pour bien découvrir cette région magnifique, il est préférable si on a les moyens de louer une voiture.
[image: ] Bus de Gythio à Areopoli-Itilo-Gerolimenas : 2 départs par jour.
[image: ] Bus de Kalamata à Areopoli-Itilo-Gerolimenas : 2 départs par jour.



[image: ] GROTTES DE DIROU
✆ +30 27330 52 222

Ouvert de 8h30 à 17h30 de juin à septembre, et de 8h30 à 15h le reste de l'année. Entrée : 12 €. Une heure d’attente en moyenne en été.
Une agréable balade sur les eaux souterraines, un moment de fraîcheur volé au soleil grec. Certaines salles sont fantastiques, surtout si l'on s'y aventure avec des yeux d'enfants. La visite se termine à pied, le long de l'eau.


VATHIA
[image: ]
VATHIA - Village de Vathia.
© Panos – Fotolia

Ce village de très grande classe, digne de plusieurs étoiles, est l’un des plus beaux sites du parcours. Les passages entre les maisons forment les rues de ce village en partie abandonné. Vathia a certes été restauré, mais dans le bon sens du terme, et son architecture médiévale rappelle celle de Monemvassia.
Ensuite, direction Porto Kagio (7 km) pour un détour qui vaut le coup. La route semble tomber à pic dans la mer. Tout au long du chemin, des oliveraies, une végétation de buis, des plantes séchées prêtent des allures de compositions florales aux paysages somptueux.

PORTO KAGIO
Porto Kagio est l’exemple typique de la petite crique calme où il fait bon s’arrêter pour se baigner, boire un verre ou acheter de l’eau fraîche à la supérette. La plage est superbe mais, comme les beaux coins sont toujours connus, beaucoup de voiliers choisissent cet endroit pour jeter l’ancre. Un bain avant de reprendre la route sera cependant le bienvenu car la côte orientale du Magne, qui constitue la suite de la balade, n’offre que quelques criques difficiles d’accès. En partant de Porto Kagio, on peut rejoindre l’extrémité du cap Matapan surplombée d’un phare, mais les routes sont globalement des chemins de terre. Une petite excursion qui s’avère splendide…

[image: ] RESTAURANT ET CHAMBRES ANTONIS GRIGORAKAKIS
✆ +30 27330 52 033

Chambres entre 40 et 50 €.
Un établissement trois en un puisque, non content de proposer des chambres et des repas de poisson, cette habitation bien entretenue expose quelques jolies peintures. C’est Adonis, le propriétaire, qui peint lui-même les tableaux sur les thèmes de la vie quotidienne de la région.


MARMARI
A la même hauteur que Porto Kagio, mais sur la côte ouest, ce petit village domine une très jolie crique.

Se loger

[image: ] HÔTEL MARMARI PARADISE
✆ +30 27330 52 101, +30 27330 52 101
www.marmariparadise.gr
info@marmariparadise.gr

Ouvert de Pâques à octobre. Chambres simples à partir de 35 €, double à 50 €. Attention, les prix montent allègrement en été, et il est préférable de réserver.
Réservation indispensable. Ce petit coin de paradis est tenu par un pope des plus sympathiques, connu dans toute la région et peintre à ses heures, accompagné de sa femme et de ses quatre fils. Le lieu est superbe tant au niveau de la vue et des couchers de soleil que l’on admire depuis les terrasses que de la construction, presque encastrée dans la falaise. La plage en contrebas est vraiment très agréable. Le restaurant sert des produits bio, issus des alentours. Halte vivement conseillée, ne serait-ce que pour goûter la cuisine.
Revenir à Alika et prendre direction Lagia (11 km depuis Alika). La route entame ensuite un plongeon sur Kokala (7 km depuis Lagia).


À voir – À faire

La côte est
La route qui longe la côte est du Magne est superbe : le village de Speitsi apparaît sur son piton rocheux devant nos yeux émerveillés. L’envol d’une mouette au détour d’un virage, les vendeurs de chaises de jardin ambulants, les criques exquises à l’eau translucide composent un paysage presque irréel.
Un petit détour par Kotronas permet de goûter à la tranquillité de ce port de pêche typique aux maisons de pierre.



ITILO
Pierres sèches, tours carrées, oliviers, cactus et cyprès accrochés à la montagne et surplombant la baie, voilà Itilo, construit dans une nature fertile parmi des fleurs de toutes les couleurs, juste après Areopoli. Les plages sont agréables et calmes, et surtout vous y trouverez de l’ombre. Plusieurs hôtels de bon goût.
D’Itilo, on aperçoit au loin la forteresse de Kelefa qui rappelle qu’elle était la capitale du Magne. Dommage qu’il soit si difficile d’atteindre le fort turc. On se consolera avec la luminosité très particulière qui teint les pierres en blanc ou en rose selon le moment de la journée. En regardant loin devant soi, on peut aussi apercevoir le Taygète au sommet rude et inaccessible. Ce mont était la retraite de la déesse Artémis.

[image: ] HÔTEL ITILO
Plage de Neo Itilo
✆ +30 27330 59 222, +30 69448 89 656
Fax : +30 27330 59 234

Ouvert de mars à octobre. Chambre simple de 50 à 62 €, chambre double de 60 à 70 €. Petit déjeuner : 7,50 €. Un ensemble de 19 chambres avec air climatisé, TV, minibar. Restaurant.
Si vous êtes de passage pour admirer les splendides couchers de soleil de la région, vous vous arrêterez une nuit dans cet hôtel au bord de la plage de sable fin. Le patron prête des chaises longues gratuitement. La clientèle est cependant assez âgée en été.


AGHIOS NIKOLAOS
Cette petite bourgade soudée autour de son ravissant port semble avoir pris le pli touristique. En témoignent les nombreuses tavernes alignées le long de la rue principale. L’endroit a bien sûr conservé une partie de son charme, mais il faut s’attendre à croiser quelques touristes. Un vieux parking à l’entrée du port gâche quelque peu le cadre.
En quittant Aghios Nikolaos, prendre la direction de Kardamili (12 km). On remarquera que cette partie du Magne offre plus de sérénité et de douceur que l’extrême sud.

Se loger
Peu d'hébergements à Aghios Nikolaos. Un grand nombre de tavernes sur le port, dont la qualité de chacune dépend des jours.

[image: ] PENSION FAROS
✆ +30 27210 77 017
Fax : +30 27210 77 017

Chambre double à 38 € avec réfrigérateur. Le petit déjeuner est à prendre au restaurant qui appartient au propriétaire.
Cette pension face à la mer sert une bonne cuisine. Un excellent endroit pour passer une ou deux nuits.




Se restaurer

[image: ] TO KRIFO KIPO

A la taverne To Krifo Kipo, littéralement « le jardin caché » , viennent manger les amateurs de bonne chère des localités avoisinantes.



KARDAMILI
[image: ]
KARDAMILI - Église de Kardamili.
© Andreas Karelias – Fotolia

Encore peu connu des touristes, ce bourg a tout pour plaire et rappelle les vacances d’antan. Vous aurez droit à une petite côte tranquille bordée de quelques séduisants cafés et restaurants, tout en vous régalant d’une vue sur la montagne encore enneigée à la venue de l’été. A la sortie de la route principale (au niveau du magasin de légumes), monter la petite rue à droite qui mène au vieux village. Il est mentionné par Homère comme l’une des sept villes promises par Agamemnon à Achille. On peut y voir un château médiéval avec une église du XVIIIe siècle.

Pratique

[image: ] SITE INTERNET DE LA MUNICIPALITÉ DE KARDAMILI


Se loger
Nombreuses chambres chez l’habitant au détour des ruelles.

[image: ] CHAMBRES À LOUER OLYMPIA
✆ +30 272 107 3623
Fax : +30 272 102 1026

Ouvert toute l’année. 5 chambres doubles, air climatisé, TV et salle de bains. Double de 35 à 40 €. Cartes bancaires non acceptées.
A côté du café Internet, cette pension propose des chambres très bien tenues à petits prix. La cuisine à disposition permet de préparer son petit déjeuner. L’accueil est celui d’une maison d’hôtes de village grec, c’est-à-dire adorable et la propriétaire Olympia vous donnera des cartes de randonnées pédestres à faire dans la région. Nous vous recommandons vivement cette adresse.


[image: ] HÔTEL NOTOS
✆ +30 27210 73 730, +30 69777 16 017
Fax : +30 27210 64 130
www.notoshotel.gr
info@notoshotel.gr

Studio pour 2 personnes de 80 à 110 €. Petit déjeuner continental à 10 €, ou traditionnel 12 €. Un ensemble de 14 studios avec cuisine équipée, salle de bains, air climatisé et téléphone.
La décoration est fraîche et de bon goût. Une bonne adresse.


[image: ] HÔTEL VARDIA
✆ +30 27210 73 777
Fax : +30 27210 73 156
www.vardia-hotel.gr
info@vardia-hotel.gr

Ouvert toute l’année. 7 chambres avec salon pour 2 à 5 personnes de 55 à 170 €. Petit déjeuner : 6 €. Un ensemble de 11 studios pour 2 personnes et un enfant (gratuit en dessous de 4 ans, puis supplément de 10 %) de 70 à 85 €, studios et chambres sont tous équipés de cuisine, salle de bains, téléphone, air climatisé et télévision.
Un endroit confortable et agréable pour poser ses valises en famille ou entre amis. La vue des chambres se savoure des balcons où il fait bon prendre le petit déjeuner.


Se restaurer
Vous trouverez quelques bonnes tavernes à Kardamili et dans les proches environs : le midi, nous vous conseillons Elies, sur la plage derrière l’église. Le soir, allez plutôt au Kastro, au Périvolis, chez Lela.

[image: ] TAVERNA LELA
✆ +30 27210 73 541
Au bord de l’eau,

Chambres entre 35 et 40 € avec un très grand balcon et réfrigérateur.
La terrasse du restaurant est extraordinairement relaxante et semble tout droit sortie d’une carte postale. Les tables en bois peintes dans plusieurs tons de bleu sont couvertes de belles nappes à carreaux qui flottent au vent. Vous pourrez y manger de la cuisine maison à des prix raisonnables.


Sortir

[image: ] CAFÉ ANDROUVISTA
✆ +30 272 107 3788

Joli café à la déco pimpante et joyeuse.


Visites guidées
En quittant Kardamili, continuer vers Kalamata (33 km). La route traverse quelques beaux villages comme Kambos ou Almiro. Eviter autant que possible de faire ce tronçon de nuit en voiture.

MESSÉNIE – MESSINIA
Situés à l’extrême sud-ouest du Péloponnèse, les reliefs de la Messénie sont plus doux qu’en Laconie, ses terres plus fertiles, ses villages plus riants. En surplomb de la mer, des forteresses impressionnantes veillent sur cette riche province, leurs remparts ceinturant de petits ports charmants comme Koroni et Méthoni ou la baie de Pylos, avec son kastro sophistiqué. Malgré ses richesses culturelles, Kalamata, surchargée de bars et de tavernes, contraste vraiment avec les villages messéniens de la côte qu’il faut absolument découvrir. Une excursion d’une journée dans ces villages vaut le déplacement.

[image: ] MESSINIANET


KALAMATA
A 78 km d’Areopoli, 93 km de Tripoli. Kalamata est la capitale de la Messénie et la deuxième ville du Péloponnèse (42 000 habitants). Après avoir baigné dans une atmosphère hors du temps, s’être imprégné de villages uniques, authentiques et éloignés de tout, on arrive dans ce qui pourrait apparaître comme la ville la plus laide du Péloponnèse. Rasée après un tremblement de terre en 1986, reconstruite en deux ans, elle n’a aucun cachet. Mais quelle activité la nuit sur le front de mer ! Autour de la ville s’étendent des terres fertiles qui ont fait en partie sa richesse. A l’extrémité de la péninsule, déjà, des plages de sable fin orangé apparaissent, caractéristiques de la côte ouest du Péloponnèse. Kalamata, devenue un important centre commercial, est réputée pour ses vignes, ses figues, ses olives et ses vins. Outre l’ouzo et le raki, un de ses produits est la liqueur Masticha. Côté artisanat, dans le couvent de Saint-Constantin-et-d’Hélène, au pied du château (kastro), se pratique toujours la tradition byzantine du tissage de la soie. Il est difficile de s’orienter à pied dans Kalamata car le front de mer (rue Navarinou) est interminable. Le centre-ville, tout au bout quand on laisse la mer sur sa gauche, concentre les banques, la poste, la police et les quelques monuments à visiter.

Transports

Comment y accéder et en partir

[image: ] GARE FERROVIAIRE
✆ +30 27210 95 056
www.trainose.com
press.trainose@osenet.gr
Elle se trouve à côté de la poste, sur la gauche en remontant la rue Aristomenous avant le croisement avec Vas. Georgiou.

[image: ] Train reliant Kalamata à Messini : 14 par jour, durée 15 minutes (même fréquence en sens inverse).
[image: ] Train reliant Kalamata à Kiato (via Kiparissia, Pirgos, Patras, Diakofto) : 1 par jour.
[image: ] Pour rejoindre Athènes, prendre une correspondance à Kiato.


[image: ] GARE ROUTIÈRE
✆ +30 27210 28 581, +30 27210 23145
A l’opposé du front de mer, vers le centre-ville. Remonter la rue Aristomenous jusqu’au bout, passer derrière l’église Saint-Apostoli, puis derrière le musée. La station de bus s’y trouve.

[image: ] Bus reliant Athènes à Kalamata : 13 départs par jour de 6h à 22h, durée 4 heures, prix 15 € environ. Kalamata-Athènes : 13 départs par jour de 4h45 à 22h.
[image: ] Bus reliant Patras à Kalamata : départs tous les jours à 8h30 et 14h30, durée 4 heures, prix 14 € environ. Idem pour le retour.
[image: ] Bus reliant Kalamata à Sparte, départs tous les jours à 9h15 (sauf le dimanche) et 14h30, durée 1 heure, prix 5 € environ. En sens inverse : départ à 9h (sauf le dimanche) et 14h15. 


[image: ] OLYMPIC AIR
✆ +30 27210 69 442.
www.olympicair.com

Renseignements à l’aéroport (à 6 km de la ville).


Se déplacer
En venant du Magne, on peut pénétrer par l’artère de la ville, la rue Navarinou, qui longe le bord de mer. Comme tous les bars et restaurants se trouvent là, le trafic y est abominable et il faut zigzaguer entre les serveurs qui traversent la route, les voitures arrêtées en double file… Trouver une place sur ce bord de mer est quasi impossible, s’orienter plutôt dans les petites rues adjacentes. Rejoindre le centre est facile car bien indiqué, par contre c’est assez loin. Compter environ 20 minutes de marche dans un quartier plutôt moche pour rejoindre la place centrale très animée.

Pratique

Tourisme / Culture

[image: ] OFFICE DU TOURISME
1er étage
6 rue Poliviou
✆ +30 27210 86 868
A droite de la rue Aristomenous 
en montant.

Ouvert du lundi au vendredi de 7h30 à 15h.
De nombreuses brochures sur la région et un tas d’informations pratiques sont données gratuitement. Bon accueil en anglais.


[image: ] POLICE TOURISTIQUE
Rue Iroon-Polytechniou
✆ +30 27210 24 680
La rue à droite de celle du front de mer lorsqu'elle ne peut plus continuer tout droit.

Photocopie en noir et blanc gratuite du petit plan de la ville.


Argent
Les banques sont plutôt rares sur le front de mer, mais nombreuses rue Aristomenous.

Se loger
On trouve de nombreux hôtels en bord de mer.

[image: ] CAMPING FARE
rue Navarinou
✆ +30 272 102 9520
A la fin de la rue vers le Magne. Situé en face de la plage et tout près de l’hôtel Elite.

Ouvert toute l’année, 5 € par personne et par nuit, 1 € pour une voiture.
Ce camping a aussi un restaurant et un service de lavage de linge en deux jours. On peut y faire sa cuisine.


[image: ] HÔTEL CLASSICAL FILOXENIA[image: ]
Début de la rue Navarinou
✆ +30 27210 23 166
Fax : +30 27210 23 343
www.classicalhotels.com
fil@classicalhotels.com

Ouvert toute l’année. Un ensemble de 188 chambres avec air climatisé, TV, minibar, balcon, coffre-fort. En haute saison, chambre simple à partir de 100 €, double de 115 €. Petit déjeuner : 8 €. Piscine, Jacuzzi, magasin, table de ping-pong, court de tennis, bar, restaurant, plage privée.
Que dire de plus sur cet hôtel si ce n’est qu’il n’est pas si cher compte tenu de tous les services qu’il propose. Une petite idée du luxe pour les budgets moyens.


[image: ] HÔTEL ELITE[image: ]
Fin de la rue Navarinou
✆ +30 27210 22 434
www.elite.com.gr
info@elite.com.gr

Ouvert toute l’année. Un ensemble de 57 chambres avec air climatisé, TV, minibar, balcon. Chambre double à partir de 90 €, petit déjeuner inclus. Bar, restaurant, room service 24h/24, parking.
Ce grand hôtel a tout pour plaire puisque les chambres sont spacieuses, les lits confortables, la vue sur la mer unique et les services nombreux. La décoration est cependant un peu kitsch… Le petit déjeuner en buffet est excellent : jus d’oranges fraîchement pressées, croissants… La piscine est gigantesque et très propre. Tous les bars et clubs de Kalamata sont à quelques pas.


[image: ] HÔTEL PHARAE PALACE
rue Navarinou et Fereou
✆ +30 27210 94 420
Fax : +30 27210 93 969
www.pharae.gr
pharae@otenet.gr

Un ensemble de 76 chambres avec air climatisé, TV, salle de bains, minibar. Chambre double à partir de 73€ et jusqu'à 125 €, selon la saison et la chambre. Salle de conférences.
Dans cet hôtel de Navarinou, on parle français, mais la personne qui le parle est rarement là… Avec un lounge très agréable et des chambres de catégorie A, le Pharae vous réserve dans chaque chambre un canapé très confortable.


Se restaurer
Beaucoup de restaurants sur le front de mer, la même carte et la même ambiance très animée en soirée…

Sortir
Là encore, les bars branchés pullulent. Vers minuit, ils se vident et sont relayés par les boîtes de nuit qui se trouvent toutes sur le port, à gauche de la rue Navarinou quand on regarde la mer. Elles se disputent les night-clubbers et vous ne serez pas les seuls à essayer d’entrer le samedi. Habillez-vous correctement.

À voir – À faire

[image: ] CHÂTEAU DE VILLEHARDOUIN

C’est sans doute le seul véritable point d’intérêt que l’on trouvera à Kalamata. Construit en 1208 par les Francs, puis démoli par les Turcs et, plus récemment, victime du tremblement de terre de 1986, il surplombe majestueusement la vieille ville. Juste en dessous subsiste une église byzantine consacrée à la vierge Kalo Mata (bon œil) qui a sans doute donné son nom à la ville. On y accède par la rue Faron parallèle à Aristomenous. Renseignez-vous à l’office du tourisme car des manifestations culturelles sont organisées l’été dans l’amphithéâtre du château.


[image: ] MUSÉE ARCHÉOLOGIQUE ET HISTORIQUE
Situé juste à côté de l’église byzantine Aghioi Apostoli.

Ouvert tous les jours de 8h30 à 15h. Entrée : 2 €, gratuit pour les étudiants de l’UE et les moins de 18 ans. Réductions pour les seniors et les étudiants hors UE.
Ce musée tout récent, connu aussi sous le nom de Benaki, présente de manière efficace de nombreux vestiges d’époque hellénistique, des mosaïques de l’époque romaine… C’est dans cette église du XIIIe siècle que, le 25 mars 1821, fut officiellement proclamé le soulèvement des Grecs contre les Turcs.


[image: ] PLAGES

Celles de Kalamata même sont bondées et l’on n’y trouve pas de sable fin. Il vaut mieux s’éloigner le plus possible de la ville, vers Areopoli par exemple.


MAVROMATI – MAVROMMATI
A 11 km de Kalamata, 130 km d’Olympie. A Mavromati, vous découvrirez l'un des sites les plus beaux du sud du Péloponnèse : l'Ancienne Messène. Son importance historique est non négligeable puisque c’est la capitale de la Messénie d’Epaminondas. Encore en cours de fouilles, le site n’a pas livré tous ses secrets. Vous pouvez cependant vous y rendre afin de voir ce qui est souvent considéré comme l’un des plus beaux exemples d’architecture militaire de cette époque.
L’histoire de Messène est très liée à celle de sa région, la Messénie. La fertilité de ses terres lui a attiré très tôt des ennuis.
Au VIIIe siècle av. J.-C., les Spartiates déclenchent la première guerre de Messénie, qui sera suivie de deux autres lorsque les Messéniens tenteront de se libérer par la force du joug spartiate. Après la défaite de Sparte à Leuctres contre Thèbes, Epaminondas, nouveau roi de Messénie, rappelle tous les Messéniens pour construire cette nouvelle capitale qui servira, avec Argos, Mégalopolis et Mantinée, à contenir les ambitions spartiates. Au IVe siècle, les Goths détruisent la ville sans autre forme de procès.


Transports
Mieux vaut être motorisé pour s'assurer une plus grande indépendance lorsque l'on vient à Mavromati. La fréquence des bus est incertaine.

Comment y accéder et en partir
Depuis Kalamata, prenez la route qui longe le front de mer avec la mer à gauche. Vous trouverez bientôt la direction de l’ancienne Messène.

[image: ] BUS KTEL

Prendre le bus pour Mavromati à Kalamata, 2 départs par jour, durée : 1 heure.


À voir – À faire
Deux sites sont à visiter sans faute sur le site de l’ancienne Messène : l’agora et la porte d’Arcadie. Le site est ouvert tous les jours en été de 8h à 20h. Entrée libre.

[image: ] AGORA

De prime abord, vous verrez peut-être les ruines d’un théâtre envahi par les herbes. Non loin de là, les restes d’une grande fontaine. La grande terrasse qui se trouve un peu plus loin porte les ruines d’un ancien temple où se trouvait la statue de bronze d’Epaminondas et des douze dieux reconnus par les Grecs.
La partie la plus visible aujourd’hui reste la grande cour entourée de portiques en contrebas. Cette agora devait constituer le centre névralgique de la cité dans l’Antiquité. Vous remarquerez sans peine les restes d’un caniveau qui court le long des portiques. Sur son côté oriental, l’agora s’ornait de bâtiments luxueux comme on peut l’imaginer en voyant les vestiges du petit théâtre qui ont été restaurés. A droite du théâtre, une entrée monumentale entourée par quatre pilastres. A droite encore, un monument que l’on a identifié comme étant le lieu de réunion d’une assemblée puisque des banquettes couraient le long des murs. A l’ouest, sous le hangar qui la protège, une chapelle qui devait être dédiée à la déesse Artémis. Au nord, un escalier monumental, dont quelques marches ont été conservées, descendait majestueusement jusqu’à la place. Il menait au sebastéion, où l’on rendait un culte aux empereurs romains. Au sud de l’agora, des bâtiments sont encore en cours de fouilles. Plus bas le stade, mais il est aujourd’hui très mal conservé.


[image: ] PORTE D’ARCADIE

En poursuivant votre route après le site archéologique, vous passerez sous la porte d’Arcadie qui vous montre comment les villes se défendaient à cette époque (IVe siècle av. J.-C.). Jusqu’à la porte, on suivait une voie dallée pour arriver dans une cour ronde entourée de murs encore très bien conservés. L’entrée extérieure de la porte était encadrée par deux tours carrées. Le relief environnant fortement accidenté empêchait les machines de guerre d’approcher. Des restes de monuments funéraires sont aujourd’hui conservés devant la porte.


KORONI
[image: ]
KORONI - Ville de Koroni.
© Andreas Karelias – Fotolia

A 52 km de Kalamata, 141 km de Tripoli. Une sentinelle garde jalousement les terres fertiles de la Messénie : Koroni, qui dresse au-dessus des flots sa forteresse menaçante. La ville fut prise par les Francs en 1205, puis, un an plus tard, par les Vénitiens, qui construisirent la forteresse.
En 1500, les habitants se soulevèrent contre les Italiens et livrèrent la ville aux Turcs. Malgré un rapide passage des Génois en 1532, des Espagnols en 1662, puis à nouveau des Vénitiens, les Turcs restèrent maîtres de la place. Toutes ces convoitises étaient dues à la position stratégique de Koroni, idéale pour protéger le golfe de Messénie et le Péloponnèse. Pour le touriste d’aujourd’hui, bien éloigné de toutes ces considérations militaires, Koroni est un petit village paisible avec ses maisons proprettes et un port de pêche. Il est idéal pour s’éloigner des foules de touristes qui envahissent le Péloponnèse.

Transports
Depuis Kalamata, sortir en direction de Messène et de Tripoli. Une petite route part à gauche vers Koroni en longeant le golfe et ses très beaux paysages.

[image: ] BUS KTEL

Bus reliant Kalamata à Koroni : 8 départs par jour, de 5h à 19h, durée 1 heure 30.


Se loger

[image: ] CAMPING KORONI
✆ +30 272 502 2884
Fax : +30 272 502 2119
www.koronicamping.com
info@koronicamping.com

Ouvert d’avril à mi-novembre. Adultes 8 € selon la saison. Voiture et caravane 8 €, camping-car 9 € et tente 4 €.
Ce camping, bien entretenu, dispose d’une piscine, d’un bar-taverne, d’une supérette et de machines à laver. Il met à disposition de ses clients une petite cuisine avec un réchaud. Plage en contrebas, accès par un chemin piétonnier.


[image: ] HÔTEL DE LA PLAGE
✆ +30 27250 22 401
Fax : +30 27250 22 508
www.delaplage.gr
En dehors du centre de Koroni.

Ouvert du 15 avril à fin septembre. Un ensemble de 50 chambres avec air climatisé, TV et balcon. Chambre double à 63 €. Petit déjeuner à 7 €. Restaurant, bar.
Il trône sur une colline et semble plonger sur les superbes plages de Zaga et de Mimi (une seule et même plage) qui le bordent de part et d’autre. Une vue époustouflante dans un cadre très clean. Bon accueil.


[image: ] HÔTEL DIANA
✆ +30 27250 22 312
Fax : +30 27250 22 312
www.dianahotel-koroni.gr
info@dianahotel-koroni.gr

Chambre simple de 25 à 35 € selon la saison, double de 35 à 45 €. Petit déjeuner continental à 5 € servi au bar ou dans les chambres. Cartes Visa acceptées. Air climatisé, TV, réfrigérateur dans les 8 chambres.
Ce petit hôtel est plutôt propre et accueillant, les chambres sont simples mais très claires et bien agencées. Ses petits prix lui permettent d’attirer une clientèle plutôt jeune. A 10 minutes à pied de la plage, il est situé en centre-ville, près du port.


À voir – À faire
Hors de la forteresse de Koroni, vous pouvez préférer faire une promenade sur les plages du village : Zaga et Mimi.

[image: ] FORTERESSE DE KORONI

La forteresse de Koroni offre quelques belles occasions de promenades dans une abondante végétation et des habitations charmantes de simplicité et de fraîcheur. Les paysages de mer et de verdure sont inoubliables.


FINIKOUNDA
A 64 km de Kalamata, 27 km de Pylos. Un charmant village de pêcheurs situé entre les villages de Méthoni et Koroni. Les plages sont agréables et la mer est calme.
Pour ne rien gâcher, Finikounda peut constituer votre point de départ pour les petites îles de Messénie : Sapiendza, Shiza et Venetiko.

Transports

Comment y accéder et en partir
Les routes de la Messénie ne sont pas les plus soignées de Grèce, mais elles promettent de très beaux points de vue sur la région et la mer. Pour Finikounda, prendre la direction de Koroni en venant de Kalamata, ou de Méthoni d’Olympie, puis tourner en direction de Finikounda.

[image: ] BUS KTEL

Bus reliant Finikounda à Kalamata : 3 départs par jour en semaine et le samedi.
Bus reliant Finikounda à Méthoni : 4 départs par jour de 7h à 19h30. Durée : 30 minutes. Prix : 2 €.


Pratique

[image: ] POLICE
Poste de Pylos
✆ +30 22730 22 316

Sinon faites le 100


Se loger

[image: ] CAMPING ANEMOMILOS
✆ +30 272 307 1360
Fax : +30 272 307 1121
www.finikounda.com
krombakis@mail.gr

De mars à octobre. Adultes 5 €, enfants (moins de 12 ans) 3 €. Voiture 2,50 € caravane 4,50 €, petite tente 3,50 €, grande tente 4,50 €, électricité 3 €. Minimarket, restaurant, plage à proximité.
Situé à 5 minutes du centre-ville, ce camping de bonne taille est plutôt sympathique et bien ombragé. Bon accueil.


[image: ] HÔTEL GOLDEN SUN
✆ +30 27230 71 141
Fax : +30 27230 71 145

Ouvert d'avril à septembre. Un ensemble de 50 chambres avec air climatisé, TV et téléphone. Chambre double à 65 €, triple à 90 €. Restaurant (matin, midi et soir), parking privé. Cartes bancaires non acceptées.
Situé juste au-dessus la plage de Ligonamnos, l’hôtel dispose d’une belle piscine avec une jolie vue sur le paysage alentour et la mer. Possibilité de sports nautiques (planche à voile, surf…).


[image: ] HÔTEL KORAKAKIS BEACH
✆ +30 27230 71 221
Fax : +30 27230 71 232
korakaki@otenet.gr

Ouvert toute l’année, air climatisé, salle de bains, téléphone, TV, réfrigérateur, balcon avec table. Un ensemble de 25 chambres. En été, de 50 à 60 € la chambre double et 70 € pour 3 ou 4 personnes. Petit déjeuner buffet continental : 5 €. Cartes bancaires acceptées. Tarifs très intéressants hors saison car peu de passage.
Un hôtel face à la plage, avec l’eau qui clapote de l’autre côté de la route.


Se restaurer

[image: ] BAR CRÊPERIE KOSTAS ROBAKIS
Rue principale

Ouvert de mai à octobre tous les jours jusqu’à 2h ou 3h du matin. Prix modérés.
Ce bar qui fait crêperie, snack et café a le mérite d’avoir une terrasse sur la plage et d’être fort sympathique. Vous savez ce qu’il vous reste à faire !


À voir – À faire

Qui était Geoffroy de Villehardouin ?
Les Francs qui prennent les premiers le site de Koroni sont emmenés par un certain Geoffroy de Villehardouin. Il est issu d’une grande famille champenoise, mais part pour Constantinople et la Grèce avec la quatrième croisade en 1202. Les Francs s’intéressent à la Grèce pour sa position stratégique en Méditerranée et parce qu’elle est sur la route qui mène à la très sainte Jérusalem.
A l’origine des croisades, un prêche du pape Urbain II, en 1095, à propos des souffrances des chrétiens d’Orient, qu’il faut délivrer de la tyrannie des infidèles musulmans.
Trois croisades se succèdent alors. La première délivre Jérusalem en 1099, puis les barons sont sans arrêt occupés à défendre leurs conquêtes.
Ainsi, en 1187, la ville sainte est reprise par les musulmans, ce qui provoque la troisième croisade, qui allie les Français de Philippe Auguste aux Anglais de Richard Cœur de Lion.
La troisième croisade parvient à s’assurer de la liberté de pèlerinage vers Jérusalem. Jusque-là, les croisés n’ont fait que passer par la Grèce sans la conquérir. La quatrième croisade, quant à elle, s’enlise dans les querelles qui agitent la tête de l’Empire byzantin ; elle se déroute et décide de prendre Constantinople en 1204 au lieu de Jérusalem.
Les barons à la tête de la croisade décident alors de se partager l’ancien Empire byzantin.
Le Péloponnèse, devenu principauté d’Achaïe, passe aux mains de la famille de Villehardouin qui y construit plusieurs forts, comme celui de Monemvassia ou de Mystra, et y met en place un régime féodal, mais son pouvoir retombera en 1429 aux mains des Byzantins.



METHONI
A 65 km de Kalamata, 12 km de Pylos et 38 km de Koroni. Destination estivale des Grecs, Méthoni est célèbre pour sa très belle forteresse imprenable, mais qui pourtant fut… prise ! La ville étant entourée de vignes, son nom proviendrait de métho (s’enivrer) et onoi (ânes), en mémoire des pauvres bêtes qui titubaient à cause des vapeurs d’alcool du vin qu’elles transportaient. Alors, si les vins du coin vous tentent, si vous voulez découvrir un village superbe à l’extrémité sud-ouest du Péloponnèse et une forteresse vénitienne très bien conservée, venez faire un tour à Méthoni.

Transports
Sur un circuit qui ferait le tour de la Messénie, Méthoni constitue une étape plaisante, située à 38 km de Koroni et à 12 km de Pylos.

Comment y accéder et en partir

[image: ] GARE ROUTIÈRE DE MÉTHONI
✆ +30 27230 22 230

L’arrêt est situé au croisement de Maisonos et Episcopou.
[image: ] Bus reliant Méthoni à Pylos : 5 départs par jour, durée 15 minutes.
[image: ] Bus reliant Méthoni à Kalamata : 5 départs par jour à 15h30 et à 21h, durée 1 heure.
[image: ] Bus reliant Méthoni à Finikouda : 4 départs par jour de 7h à 19h30, durée 30 minutes.
[image: ] Bus reliant Méthoni à Athènes : 1 départ par jour à 9h, durée 5 heures.


Se déplacer
On se repère facilement dans la ville qui est en fait constituée de deux rues parallèles, qui se rejoignent un peu plus loin : la rue Gregoriou Episcopou et la rue Maisonos. Près du croisement, une station-service.

Pratique

[image: ] MESSINIA-GUIDE


Se loger
De très nombreuses possibilités d’hébergement dans Méthoni car c’est une destination touristique très prisée des Grecs début août. Si vous voulez vous y rendre pendant la première quinzaine de ce mois, il faut réserver longtemps à l’avance.

[image: ] CAMPING METHONI
✆ +30 272 303 1228

Ouvert de juin à septembre. Adulte 4 €, enfant 2,50 €. Voiture 2,70 €, petite tente 2,90 €, grande tente 3,20 €, caravane 3,40 €.
Ce camping municipal offre un cadre agréable avec accès direct à la plage, mais pèche au niveau de l’accueil un peu décevant.


[image: ] CHAMBRES GEORGE
Rue Episcopou
✆ +30 272 303 1588

Chambres avec cuisine entre 35 et 40 €, voire même 25 € hors saison.
Les chambres sont propres et c’est à 2 minutes de la mer. La patronne vous proposera sûrement de venir vous restaurer dans sa cafétéria. Mais il y a aussi d’autres restaurants sur la place…


[image: ] HÔTEL ACHILLES
rue Maisonos
✆ +30 27230 31 819
Fax : +30 27230 28 734
www.achilleshotel.gr
info@achilleshotel.gr

Ouvert toute l’année. Un ensemble de 13 chambres avec air climatisé, TV, salle de bains, réfrigérateur, balcon. Chambre simple de 35 à 50 € selon la saison, double de 45 à 65 €. Petit déjeuner buffet : 6 €.
Hôtel propre et rénové en plein cœur de Méthoni. Plus élégant que les autres de la ville.


[image: ] HÔTEL CASTELLO
Andrea Miaouli
Psyharis
✆ +30 27230 31 300
Fax : +30 27230 31 300
www.castello.gr
hotel@castello.gr

Ouvert de mai à octobre. Chambre double de 35 à 80 €. Petit déjeuner 5 €. Un ensemble de 13 chambres avec air climatisé, cuisine, TV, réfrigérateur, salle de bains.
L’accueil est parfait dans ce petit hôtel, situé dans une rue très calme entre la place principale et la rue Maisonos. Le petit déjeuner est servi dans le petit jardin à l’arrière.


Se restaurer
En tant que station balnéaire, Méthoni a son lot de tavernes typiques et de restaurants. Vous les trouverez autour de la place centrale et dans la rue qui part à gauche en sortant de la citadelle.

À voir – À faire

[image: ] CITADELLE DE MÉTHONI
✆ +30 272 302 2010

Ouvert tous les jours de 8h30 à 15h sauf le lundi. Entrée 3 €, 2 € pour les seniors et gratuit pour les jeunes.
La citadelle de Méthoni est l’une des citadelles vénitiennes les mieux conservées dans le pays. Du haut de la fameuse tour Bourzi, construite par les Turcs au XVIe siècle, vous avez une très belle vue sur le continent et les îles Sapientza et Schiza. Le reste de la citadelle offre peu de choses à voir, mais on peut toujours aller se promener sur les remparts ou visiter les bastions de défense.


PYLOS
A 290 km d’Athènes, 53 km de Kalamata et 142 km d’Olympie. Encore un de ces aimables villages de Messénie : des pêcheurs, des plages charmantes et de la verdure. Pylos a quand même quelque chose en plus : des reptiles dans un parc naturel et un superbe site archéologique mycénien qui abrita les plus riches heures de cette époque.
C’est ici, dans la rade de Navarin, que les flottes anglaise, française et russe détruisirent la flotte turco-égyptienne le 20 octobre 1827, voir la stèle commémorative sur la place centrale.
A l’extrémité sud du golfe de Navarin, Pylos a la forme d’un fer à cheval, et ses ruelles étroites et pavées, ses arcades lui donnent beaucoup de cachet. La place principale dominée par un chêne pluricentenaire est très rafraîchissante et les petits cafés qui se trouvent dessous invitent à la détente.
Le tout, bien sympathique, rayonne sur les pentes du mont Saint-Nicolas. En face, l’île de Sfaktiria donne l’impression de garder la baie.

Transports

Comment y accéder et en partir
Depuis Kalamata, il est facile de se rendre dans le petit village de Pylos : prenez la direction de l’ancienne Messène, puis de Pylos. La route, étroite, vous réserve quelques pièges dangereux. Soyez prudent dans les virages et les descentes.

[image: ] AUTO EUROPE
Près de la place principale
✆ +30 272 302 2393
www.autoeurope.fr

Loueur de voitures sérieux.


[image: ] GARE ROUTIÈRE – BUS KTEL
✆ +30 27230 22 230

[image: ] De Kalamata à Pylos : 9 départs par jour de 5h à 19h45. De Pylos à Kalamata : 9 départs par jour de 6h45 à 21h30.
[image: ] De Pylos à Athènes : 2 bus directs par jour vers 9h et 16h. Il est également possible de changer à Kalamata.


Se déplacer
Pour une balade en bateau autour de l'île en face de Pylos, demandez au café Aetos. Il y aura toujours un des dix marins, qui se sont associés dans ce petit commerce, pour vous emmener faire le tour dans leur barque personnelle !

Pratique

[image: ] BANQUES
Sur la place du port

Ouvertes de 8h à 13h30.
Pour retirer de l’argent : à droite Atenet, Commercial Bank ou Banque nationale de Grèce.


[image: ] PYLOS.GR
www.pylos.gr

En anglais et grec.
La version grecque de ce site de la municipalité de Pylos est riche en informations sur la culture, le folklore et l'histoire de la région, ainsi qu'en adresses pratiques. Malheureusement tout n'a pas encore été traduit en anglais.


Se loger

Bien et pas cher

[image: ] CAMPING ERODIOS[image: ]
Gialova
✆ +30 272 302 8240
Fax : +30 272 302 8241
www.erodioss.gr
info@erodioss.gr

Adultes de 5 à 7 €, enfants (4-10 ans) 4 €. Voiture 4 €, caravane de 5 à 7 €, petite tente de 4 à 5 €, grande tente de 5 à 6 €. Possibilités de louer des bungalows de 50 à 65 € pour 2 personnes par jour.
Doté d’un restaurant self-service, d’un café bar, d’un mini supermarché, d’accès à Internet et de machines à laver, ce camping sur la plage offre un confort optimal. Accès handicapés.


[image: ] CAMPING NAVARINO[image: ]
Gialova
✆ +30 272 302 2761
Fax : +30 272 302 3512
www.navarino-beach.gr
info@navarino-beach.gr

Adulte 6 €, enfant (4-10 ans) 3 €. Voiture 2,50 €, caravane 5 €, camping-car 6 €, petite tente 4 €, grande tente 5 €. Ouvert d’avril à octobre. Carte bancaires acceptées. Barbecues, minimarket, eau chaude, restaurant.
Situé directement sur une plage assez grande. Si vous réservez un emplacement, demandez-en un proche de la plage, car ce sont les plus ombragés. L’ambiance est détendue et sympathique, les sanitaires très propres (avec sèche-cheveux) et les prix sont corrects. Bon accueil.


[image: ] HÔTEL TA ADELFIA
✆ +30 27230 28 261
Fax : +30 27230 28 262

Chambre double de 45 à 60 €, triple de 55 à 65 €, quadruple de 60 à 75 €.
Hôtel comme tant d’autres mais qui bénéficie d’une position centrale et dont toutes les chambres possèdent une cuisine complète, le tout pour 45-50 € environ. Tout paraît flambant neuf et l’accueil est très gentil.


[image: ] HÔTEL ZOÉ[image: ]
Gialova
✆ +30 27230 22 025
Fax : +30 27230 22 026
www.hotelzoe.com
hotelzoe@otenet.gr

Ouvert de mars à novembre. Studios à 60 €, avec cuisine.
Nous avons aimé ce petit hôtel à Gialova, à quelques kilomètres de Pylos en direction du château de Nestor. Son adorable patronne, très concernée par l’état du lagon, accueille ses clients à bras ouverts, dans une ambiance très écolo. La plage est à quelques dizaines de mètres de la terrasse ombragée de l’hôtel. Une visite du site, avec reptiles et oiseaux, est proposée par l’établissement (5 €). Vous y verrez également les caméléons qui ont choisi cet endroit en Europe pour y séjourner. Si ce n’est pas une preuve de qualité !


Confort ou charme

[image: ] HÔTEL PHILIPPE
✆ +30 27230 22 741
Fax : +30 27230 23 261
www.hotelpylos.com
info@hotelphilip-pylos.com

Studios et appartements avec cuisine, de 80 à 100 € pour 2 personnes ou de 90 à 110 € pour 3 personnes, selon la saison. Petit déjeuner servi à table : 8 €.
Coup de cœur pour cet hôtel qui propose de très beaux appartements, propres et décorés avec goût. Demandez la vue sur mer car elle est impressionnante. L'hôtel possède une taverne : très bons plats de poisson à des prix très honnêtes, le tout sous des terrasses ombragées. Les propriétaires produisent leur propre huile d’olive et pourraient vous fournir (moins cher que dans le commerce). Seul hic, il est à environ 2,5 km du centre, mais son confort compense largement cet inconvénient.


Se restaurer
Pylos n’a pas construit sa ville en pensant aux touristes. Il y a, comme partout en Grèce, suffisamment d’endroits pour manger à sa faim, mais nous n’avons pas été subjugués par les efforts des cuisiniers.

[image: ] ZOÉ (RESTAURANT DE L’HÔTEL ZOÉ)[image: ]
Gialova
✆ +30 27230 22 025
Fax : + 30 27230 22 092

La taverne de l’hôtel Zoé est certainement la plus originale que nous ayons rencontrée. Tout est bio ! Du pastitsio à la moussaka, en passant par l’huile d’olive qui parfume les fantastiques zucchini, tout est produit par le patron dans son potager et son oliveraie.
Le vin et le lait sont produits à moins de 200 m du restaurant. Si vous êtes sage, on pourra vous emmener cueillir quelques melons ou tomates fraîches !


À voir – À faire

Les Vénitiens en Grèce
Du XIIIe au XIVe siècle, les Vénitiens conquirent les grandes cités du sud de la Grèce actuelle. En 1204, Venise participe à la quatrième croisade qui prend Constantinople, permettant à la cité des Doges de revendiquer la possession de la quasi-totalité des îles grecques et d’une partie de la Thrace et du Péloponnèse. Ces nouvelles dépendances lui ouvrent les routes de l’Orient jusqu’au fond de la mer Noire. Partout sur les côtes grecques, le doge installe des comptoirs et des entrepôts pour accueillir les bateaux de commerce de la cité italienne. Mais bientôt les Turcs progressent dans les Balkans, ce qui se manifeste d’abord par un afflux d’intellectuels grecs en Italie. En 1453, Constantinople est prise par les Turcs, qui mettent ainsi directement en danger les intérêts vénitiens dans la région. La cité des Doges se bat pied à pied pour conserver ses positions en Grèce, mais elle perd Chypre en 1571 et la Crète en 1669, ce qui marque son déclin définitif en Méditerranée.



[image: ] PALAIS DE NESTOR
A 6 km au nord de Pylos

Le site est ouvert tous les jours de 8h30 à 19h en été et jusqu’à 15h en hiver. Entrée : 3 €.
[image: ] Histoire. Deuxième ville la plus importante de la civilisation mycénienne après Mycènes, Pylos abrite le palais de Nestor, un des héros de la guerre de Troie. La ville était à l’époque dépourvue de fortifications, mais les richesses mises au jour lors des fouilles attestent de sa très bonne santé économique. Le palais a sans doute été construit par Neleus, père de Nestor et fondateur de la dynastie des Néléides, au début du XIIIe siècle av. J.-C.
[image: ] Visite. Le plan du palais est semblable à ceux que vous verrez à Mycènes ou Tirynthe. Vous entrez sur le site par un propylée extérieur. Sur votre gauche se trouve une première pièce, identifiée comme salle des archives puisqu’on y a retrouvé un nombre considérable de plaquettes de linéaire B, qui ont d’ailleurs permis aux archéologues de déchiffrer la langue des rois de l’époque. On peut lire sur ces plaquettes des informations administratives sur l’armement du royaume, sa comptabilité, ses dettes et les impôts versés par les sujets de Nestor. En poursuivant devant vous, vous pénétrez dans une cour au fond de laquelle vous apercevez deux bases de colonne qui constituaient le portique d’entrée du mégaron. Celui-ci se compose classiquement d’un vestibule et de la salle du trône où se tenait un grand foyer circulaire.
En revenant sur vos pas dans la cour du palais, vous verrez, sur votre gauche, les bases de deux autres colonnes qui marquent l’entrée d’un second vestibule qui ouvre sur un grand corridor. Le long de ce corridor, on peut voir les fondations de ce qui devait être la résidence des souverains. Un peu plus loin le long du corridor, on distingue les premières marches d’un escalier qui menait sans doute à un étage. Les pièces restantes servaient de magasins pour stocker notamment l’huile, comme semblent le prouver les jarres qui entourent les salles. En ressortant du palais, sur votre droite, les vestiges de l’ancien palais (l’accès en est interdit) et, sur votre gauche, les fondations de ce qui semble avoir été des ateliers. Au nord du site, vous pourrez visiter un cellier avec les nombreuses jarres encastrées dans le sol. Les trouvailles faites lors des fouilles (peintures murales, poteries…) sont exposées au musée de Chora, à 4 km du site sur la route de Kyparissia. La plupart des tablettes de linéaire B sont quant à elles visibles au Musée archéologique d’Athènes.


Dans les environs

[image: ] LA BAIE DE NAVARIN

Vous pouvez embarquer dans un petit bateau pour aller admirer les monuments et les paysages qui ornent la baie de Navarin. Vous verrez la petite île de Sphactérie, qui ferme et protège la baie des visites inopportunes. Ensuite, les restes d’un fort antique vous rappelleront un épisode sanglant de l’histoire du Péloponnèse : le siège de la forteresse soutenu pendant deux mois par 420 Spartiates face aux Athéniens. A l’issue de ce siège, les 292 Spartiates survivants se rendirent aux Athéniens. On vous montrera aussi certainement les vestiges de l’acropole de Pylos et de l’ancien château franc. Il faut quand même descendre du bateau et monter jusqu’au château et ses tours encore bien conservées. A proximité de là, vous explorerez la grotte de Nestor dont les nombreuses stalactites font penser à des animaux ou à des peaux de bête suspendues. Selon la légende, c’est ici que Nélée et Nestor gardaient leurs troupeaux. Selon d’autres sources, c’est ici qu’Hermès aurait caché les troupeaux de bœufs d’Apollon après les avoir volés.


[image: ] CHÂTEAU DE NIOKASTRO
A Niokastro
✆ +30 272 302 2897
Sur la route qui vient de Méthoni.

Ouvert de 8h30 à 15h. Fermé le lundi. Entrée : 3 €.
Construit par les Turcs en 1573, ce château bien conservé mérite une petite halte. Son périmètre est de 1 566 m. Au sommet, l’acropole se découpe en forme hexagonale, avec ses six angles renforcés de bastions. On peut voir également l’église de la Transfiguration du Sauveur, de style gothique. Construite par les Francs, elle fut transformée en mosquée par les Turcs.


[image: ] LAGUNE DE GIALOVA
Suivre la direction Golden Beach en direction du palais de Nestor.

Voici une belle possibilité de balade le long de la lagune, surtout qu’au bout se trouve la magnifique plage de Voïdokila. La zone fait partie du programme Natura 2000, qui vise à protéger la faune et la flore locales. Des postes sont donc installés pour vous permettre d’observer les oiseaux qui viennent se réfugier dans cette zone. Vous pouvez embarquer dans un petit bateau pour aller admirer les monuments et les paysages qui ornent la baie de Navarin. Vous verrez la petite île de Sphactérie, qui ferme et protège la baie des visites inopportunes. Ensuite, les restes d’un fort antique vous rappelleront un épisode sanglant de l’histoire du Péloponnèse : le siège de la forteresse soutenu pendant deux mois par 420 Spartiates face aux Athéniens. A l’issue de ce siège, les 292 Spartiates survivants se rendirent aux Athéniens. On vous montrera aussi certainement les vestiges de l’acropole de Pylos et de l’ancien château franc. Il faut quand même descendre du bateau et monter jusqu’au château et ses tours encore bien conservées. A proximité de là, vous explorerez la grotte de Nestor dont les nombreuses stalactites font penser à des animaux ou à des peaux de bête suspendues. Selon la légende, c’est ici que Nélée et Nestor gardaient leurs troupeaux. Selon d’autres sources, c’est ici qu’Hermès aurait caché les troupeaux de bœufs d’Apollon après les avoir volés.


KYPARISSIA
A 66 km de Pylos, 56 km de Pyrgos, 73 km d’Olympie. En route vers Olympie, Kyparissia est une petite ville sans trop de touristes, pas spécialement réussie, mais bizarrement pleine de jeunes et donc animée de jour comme de nuit. Vous y trouverez une grande station Ktel et une gare, et apprécierez la taille des plages. Nous vous conseillons d’ailleurs de ne pas vous en tenir à la première plage mais de poursuivre vers la deuxième et la troisième, plus calme et dont le sable est plus fin. Un petit sentier, sur la droite quand on regarde la mer, y mène.

Transports

[image: ] GARE ROUTIÈRE – BUS KTEL
✆ +30 27610 22 260
www.ktel-fokidas.gr
info@ktel-fokidas.gr

[image: ] Bus reliant Kyparissia à Kalamata : 4 départs par jour en semaine : 7h30, 8h45, 10h45 et 16h45. Prix 7 €.
[image: ] Bus reliant Kyparissia à Ioannina (via Pyrgos) : 1 départ par jour, 4 fois par semaine. Prix : 36,70 €.


Pratique

[image: ] BANQUE

Autour de la place principale, plusieurs banques et distributeurs automatiques.


Se loger

[image: ] CAMPING KYPARISSIA
✆ +30 276 102 3491
Fax : +30 276 102 4519
www.campingkyparissia.com
info@campingkyparissia.com

Ouvert du 1er avril au 31 octobre. Adulte 5,50 €, enfant 3,50 €. Voiture 3,50 €, tente de 4,50 € à 5 €, électricité 3,50 €, machine à laver 4 €.
Un camping plaisant situé à deux pas de la plage. Il dispose de toutes les commodités : restaurant, bar, cuisine avec gaz, réfrigérateur et congélateur. Les places sont bien ombragées et l’ambiance est familiale. Accueil charmant en français, allemand et anglais. Réduction de 10 % à partir du 2e jour, 15 % à partir du 4e et 20 % dès le 6e jour. Membre du Sunshine Camping.


[image: ] HÔTEL APOLLO
✆ +30 27610 24 411
Fax : +30 27610 24 413
www.apollo-hotel.gr
info@apollo-hotel.gr
A 1 km de la ville, derrière la gare mais côté mer. Fléché depuis l’entrée de la ville.

Chambre simple de 50 à 90 €, double de 60 à 110 € selon la saison.
L’hôtel se trouve à 5 minutes à pied de la plage au milieu d’une oliveraie, avec la plus grande piscine de toute la région, un court de tennis et un bar restaurant. Il propose des chambres très correctes, et connaît un franc succès auprès des touristes que nous avons rencontrés. Georgia vous accueillera, en français, avec la plus grande gentillesse.


		
		
			caro67 le 22/09/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Hotel tres calme.Belle piscine.Proche de la mer : plusieurs plages de sable avec peu de monde.Hotel tres frequenté par les touristes grecs.

		
		




[image: ] KYPARISSIA BEACH
✆ +30 27610 24 492
Fax : +30 27610 24 495

Chambres double à partir de 55 €. Air conditionné, réfrigérateur, TV, vue sur mer, sur le château ou la ville.
Cet hôtel-restaurant qui donne sur la plage dispose d’un beau jardin où l’on peut se rafraîchir et se restaurer en toute tranquillité. Les chambres sont un peu impersonnelles, mais l’infrastructure est efficace.


[image: ] STUDIO À LOUER KOTSORIS
✆ +30 27610 24 434

Fermé en hiver. Studio de 2 à 5 personnes 35 à 50 €.
Bien situé à côté du camping au bord de la plage, ces studios tous équipés d’une kitchenette et d’une salle de bains sont d’un excellent rapport qualité-prix. Vous serez accueilli avec gentillesse par Giorgos.


Shopping
Deux supermarchés Atlantik, très pratiques car situés en plein centre-ville, dont l’un sur la route de l’hôtel Apollo, l’autre près de la place centrale.

Dans les environs
[image: ] La route entre Kyparissia et Kolpos n’est pas belle du tout et cache des plages certainement très agréables, mais elle présente l’avantage d’être rapide (E55), ce qui est plutôt rare en Grèce. Vous noterez le nombre incroyable de stations-service. Impossible donc de tomber en panne d’essence, mais prenez garde à leurs horaires : elles ferment souvent très tôt.
Les villages en chemin sont sans intérêt mis à part Zaharo qui réconcilie un peu avec le coin… A la sortie du village, vous pourrez vous soumettre à une expérience mémorable en vous baignant dans l’eau des thermes abandonnés. Entre les gros rochers rouges, les buissons d’eucalyptus et les roseaux, vous verrez (peut-être) la petite flèche qui indique Healing Springs.

ÉLIDE – ILIA
Olympie et son site antique figurent parmi les raisons majeures d’une visite en Elide. Il est certain qu’un 100 mètres sur le stade ou la découverte des frises du temple de Zeus font partie des moments forts d’un voyage en Grèce. Il serait donc dommage d’omettre l’Elide du tour du Péloponnèse, même si c’est loin de la mer (30 km, mais c’est beaucoup pour la Grèce !). Quant à Pyrgos, capitale de l’Elide et grosse ville portuaire, elle ne devrait constituer qu’une escale.

OLYMPIE – OLYMPIA
A 17 km de Pyrgos, 128 km de Patras, 133 km de Tripoli et à 282 km d’Athènes en passant par Tripoli. Voici certainement un des sites les plus impressionnants qu’il vous sera donné de voir en Grèce, sans pour autant vous sentir trop dépaysé puisque la grande majorité des touristes que vous y rencontrerez sont des Français. Olympie vit à l’heure française : les patrons de restaurants et d’hôtels parlent presque tous français et les brochures sont toutes traduites dans la langue de Molière.
En venant du sud, Olympie est très mal indiquée car les panneaux sont minuscules et il est facile de se tromper. Il est bon de faire le voyage en train car la ligne depuis Athènes ne coûte qu’un peu plus de 8 € ! (via Pyrgos). Son infrastructure touristique reste très bien développée et l’office du tourisme est extrêmement dévoué.
Si vous venez à Olympie, c’est surtout pour visiter le berceau des Jeux olympiques, près du sanctuaire de Zeus, ainsi que le splendide Musée archéologique de la ville. Mis à part son site, Olympie n’offre pas beaucoup de curiosités. C’est même devenu une ville extrêmement touristique qui ne mérite pas qu’on s’y attarde plus d’une journée consacrée à la visite du site.

Transports

Comment y accéder et en partir
Si vous venez d’Athènes, nous vous conseillons de prendre l’autoroute E65 jusqu’à Tripoli et ensuite la direction d’Olympie, sur une route certes sinueuse mais incroyablement belle.
De Pyrgos ou de Patras, la chose sera plus aisée puisqu’il vous suffira de longer la côte ouest du Péloponnèse par une route relativement confortable tout en prenant garde aux feux de croisement qui parsèment cette 4-voies défiant la sécurité des automobilistes.

[image: ] KTEL
Renseignements à l’office du tourisme d’Olympie.

[image: ] Bus reliant Athènes à Olympie : 2 départs par jour à 9h30 et à 13h, durée 5 heures 30, prix 18,20 €. 


Pratique

[image: ] CHARISMA TRAVEL
✆ +30 262 402 3836
Fax : +30 262 402 9034
www.charismatravel.gr
charitvl@otenet.gr

Une agence qui propose des excursions partout en Grèce pour des groupes ou des individuels, des hébergements pour toutes les bourses en hôtel, appartement, villa ou camping. Organisation de croisières, billets de bateau pour l’Italie… location de voitures.


Se loger

Bien et pas cher

[image: ] ALPHIOS CAMPING
✆ +30 262 402 2951, +30 262 402 2952
Fax : +30 262 402 2950
alphios@otenet.gr

Ouvert du 1er avril au 15 octobre. Entre 23 et 30 € par nuit. Nombreux services sont à votre disposition incluant une belle piscine, snack-bar, restaurant, mini-marché, réception, lave-linge, cuisine complètement équipée, 2 blocs de sanitaires, Internet sans fil à 80%, animaux domestiques en laisse acceptés…
Le camping Alphios est situé au sommet d'une colline à 400 m d’altitude (tout près de l’hôtel Europe) offrant, d’un côté, une belle vue sur l’ancien site et de l’autre sur le fleuve Alphée jusqu'à la mer. Le camping s’étend sur 25 000 m² avec 100 emplacements (tentes, caravanes) séparés par des buissons et des arbres. Les campeurs sauront en apprécier le calme et la qualité.


[image: ] AUBERGE DE JEUNESSE
18 rue Praxitelous
✆ +30 262 402 2580

Ouvert toute l’année. Dispose de 38 lits : 10 € la nuit, 2 € en plus pour les draps, douches avec eau chaude.
Cette petite auberge est le repaire idéal pour les jeunes en voyage du côté d’Olympie. Accueil remarquable. Vous devez vous y prendre bien à l’avance, car étant très centrale, elle est souvent prise d’assaut.


[image: ] CAMPING DIANA
✆ +30 262 402 2314
www.campingdiana.gr

Ouvert toute l’année. Adultes 7 €, enfants jusqu’à 10 ans 4 €. Voiture 4 €, caravane 6 €, petite tente 4 €, grande 6 €. Les chiens ne payent pas… Bon à savoir, les étudiants bénéficient d’un tarif dégressif de 10 % à 20 % en fonction de la durée. Piscine, bar, téléphone, minimarket.
L’accueil est chaleureux dans ce petit camping familial. Thucydide, l’érudit propriétaire des lieux, parle un français impeccable et pourra vous donner bon nombre d’informations sur le site d’Olympie. Ce camping, situé à 400 m du centre d’Olympie, possède des emplacements plutôt petits mais assez intimistes et ombragés. Vous y trouverez tout le confort d’un bon camping à l’exception d’une machine à laver, le lavage du linge se fera donc aux bacs à lessive, à la main. Un grand supermarché se trouve à 150 m en sortant du camping.


[image: ] HÔTEL INOMAOS
4 rue Varela
✆ +30 26240 22 056
Fax : +30 26240 22 516
www.hotelinomaos.gr
inomaos@hol.gr

Ouvert de mars à novembre. Chambre simple à 40 €, double à 50 €. Un ensemble de 25 chambres avec salle de bains, TV, air climatisé, téléphone.
Hôtel familial dont les 25 chambres sont spartiates mais fonctionnelles, propres et disposant toutes d’un balcon. Le temps semble s'y être arrêté dans les années 1960-1970, mais l'accueil est très agréable.


Confort ou charme

[image: ] BACCHUS TAVERNE & PENSION
Ancient Pissa (Ancien nom Miraka)
✆ +30 262 402 2298
Fax : +30 262 402 2298
www.bacchustavern.gr
info@bacchustavern.gr

Chambre double à partir de 75 €, petit déjeuner inclus. Ancient Pissa et Bacchus par la même occasion se trouvent à 4 km seulement d’Olympie. En arrivant à Ancient Pissa, vous trouverez facilement Bacchus dans la rue principale.
La famille Zapantis, avec le jeune Zapantis comme propriétaire, sait rendre chaque séjour agréable et c’est une tradition qui dure depuis trente ans. Dépaysement total depuis votre fenêtre. La pension possède une piscine, d’où vous pourrez contempler aussi cette vue imprenable sur les montagnes. Bacchus a été entièrement bâti en pierre. Les 9 chambres à l’étage sont traditionnelles et spacieuses. Le rafting et le VTT sont aussi des atouts d’Ancient Pissa. En ce qui concerne la cuisine du restaurant Bacchus, elle est typiquement grecque, de bon goût et bien servie.


[image: ] HÔTEL KRONIO
1 rue Tsoureka
✆ +30 26240 22 188, +30 26240 29 022, +30 69734 10 219
Fax : +30 26240 22 502
www.hotelkronio.gr, www.hotelkronio.gr
kronio@hol.gr

Ouvert toute l’année. Chambre simple avec petit déjeuner sous forme de buffet à 42 €, double à partir de 48 €. Possibilité d’ajouter un troisième lit.
Situé à 100 m du centre, l’hôtel a été entièrement refait pour les Jeux olympiques en 2008. Il s'agit d'un ensemble de 23 chambres climatisées avec TV par satellite, accès Internet sans fil gratuit, téléphone, salle de bains. Les chambres sont assez spacieuses, très propres, toutes ont une baignoire et un balcon. On se sent bien dans cet hôtel familial, de plus l’accueil (en français) est très agréable. Restaurant de cuisine traditionnelle.


[image: ] HÔTEL NEDA
1 rue Karamanli
✆ +30 26240 22 563
Fax : +30 26240 22 206
www.hotelneda.gr
info@hotelneda.gr

Ouvert toute l’année. Chambre double à partir de 65 €. Un ensemble de 43 chambres avec air climatisé, TV Sat, accès Internet, réfrigérateur commun. Bar et restaurant pour le déjeuner et le dîner. Cartes bancaires acceptées.
Un hôtel sans charme particulier mais dont les chambres sont confortables. Il est situé un peu à l’écart de la rue principale d’Olympie. Accueil peu polyglotte pour une ville envahie par les Français.


[image: ] HÔTEL PELOPS
2 rue Varela
✆ +30 26240 22 543
Fax : +30 26240 22 213
www.hotelpelops.gr

Selon la saison, chambre simple à partir de 40 €, double à partir de 50 €, triple à 70 €, suite à 100 €.
Situé près de l’église orthodoxe et à 800 m du site archéologique d’Olympie, l’hôtel Pelops est un hôtel familial de style néoclassique avec 18 chambres, chacune disposant d’un balcon, avec jolie vue sur le paisible centre-ville. L’hôtel détient un salon remarquable. Le petit déjeuner servi sous forme de buffet est appétissant. Un point positif pour les lieux : des cours de cuisine, d’écriture créative, de dessin et de peinture sont proposés à ceux qui souhaitent découvrir une facette authentique et pratique de la vie grecque. La famille Spiliopoulou saura vous accueillir à la manière grecque, agréablement.


[image: ] OLYMPIC VILLAGE HOTEL
✆ +30 26240 22 211, 26240 2212, +30 26240 22 811
Fax : +30 26240 22 812
www.hotelolvillage.gr
htlolvil@otenet.gr

Situé à l’entrée du village, à quelques minutes du site archéologique, du musée et des boutiques. L’hôtel aux 3 étoiles locales possède 60 chambres bien équipées : TV sat, téléphone, sèche-cheveux, climatisation, salle de bains, balcon… Un beau restaurant ouvert toute la journée propose une cuisine méditerranéenne et traditionnelle grecque. La piscine avec son bar fait aussi partie du décor de l’hôtel.


Luxe

[image: ] HÔTEL EUROPA
1 rue Drouva
✆ +30 26240 22 650
Fax : +30 26240 23 166
www.hoteleuropa.gr, www.hoteleuropa.gr
hoteleuropa@hoteleuropa.gr

Ouvert toute l’année. Chambre simple de 60 à 70 €, double de 80 à 100 €, triple de 90 à 110 €, quadruple de 90 à 130 €. Les prix sont plus bas en basse saison. Cartes bancaires acceptées. Un ensemble de 77 chambres, 2 suites, et 1 appartement, toutes avec air climatisé, TV, salle de bains, téléphone, balcon, wi-fi gratuit. Restaurant et taverne en été, bar.
Un accueil très chaleureux, en français, dans cet hôtel qui a su lier tradition familiale et confort. Les chambres sont très spacieuses, la vue sur la vallée d’Olympie vaut le détour et toutes les commodités sont offertes. Bref, c’est l’hôtel idéal si vous passez vos vacances en Grèce, loin des foules de touristes des côtes. Le petit déjeuner est gargantuesque.


		
		
			chabsoul le 02/09/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Grand confort. Superbe jardin et terrasse pour diner romantique. Grande piscine. 1 1km du site archéologique.

		
		


[image: ] OLYMPIA PALACE
2 rue Praxitelous-Condili
✆ +30 26240 23 101
Fax : +30 26240 22 525
www.olympia-palace.gr
olympiaplc@otenet.gr

Ce sont 6 suites junior, 4 chambres pour handicapés, 55 chambres doubles de 60 à 170 €, selon la saison, petit déjeuner inclus. Un ensemble de 65 chambres avec minibar, accès Internet, TV, air climatisé, salle de bains, magasin de bijoux dans l’hôtel. Restaurant.
Cet hôtel récent offre tout le confort des hôtels de luxe. Il est spacieux, agréable et se trouve à l’entrée de la rue principale d’Olympie. On lui reprochera cependant l’absence d’espace extérieur. Une belle terrasse extérieure pallie légèrement ce manque. L’accueil est sympathique.


Se restaurer

[image: ] MYTHOS TAVERNA GRILL
✆ +30 26240 22 905
mythosjim@hotmail.com

Ouvert tous les jours à partir de 18h. Prix de 7 à 10 € par personne. Salade environ 5 €. Réductions pour les groupes. Par exemple, le plat de viande grillé mixte pour 6 personnes coûte 30 € ou la variété de fruits de mer 45 €.
Tournez à gauche avant la Banque nationale de Grèce pour trouver cette taverne traditionnelle portant le nom de la bière nationale.


[image: ] RESTAURANT PRYTANIO
Dans la rue principale
✆ +30 26240 22 345
prytanio@otenet.gr
A l’entrée au village, juste en face de l’arrêt de bus.

Plats environ 7-8 €. Ouvert midi et soir de mai à octobre puis seulement le soir.
Cuisine traditionnelle grecque, salades, pizzas, glaces…


[image: ] RESTAURANT THÉA
Floka
✆ +30 26240 23 264
Prendre la direction du camping Diana 
et continuer toujours tout droit sans prendre 
à droite après l’entrée de Floka.

Ouvert toute l’année mais seulement le soir en hiver.
Encore un très bon resto à quelques minutes d’Olympie et de ses tavernes touristiques. Chez Théa, il est d’usage de commencer le repas par un tzatziki particulièrement aillé ou une salade d’aubergines. Demandez surtout l’excellent pasto, du porc mariné dans du vin, de l’orange, des tomates et de l’omelette hachée. Un régal à consommer sur la terrasse. Les prix sont raisonnables.


[image: ] SYMPOSIO RESTAURANT & INTERNET CAFÉ
✆ +30 26240 23 620, +30 69459 26 450

Bons prix : moussaka 6 €, grillades 7-8 €. Ouvert toute l'année, tous les jours, midi et soir.
Restaurant typiquement grec de cuisine traditionnelle se trouvant en face au parking du musée archéologique. Organise un spectacle de danse folklorique pour les groupes (prévenir au moins 2 heures avant d’arriver).


Sortir

[image: ] ZORBAS BAR
✆ +30 26240 22 903
zorbasbaD1962@yahoo.gr
Tout près du Musée archéologique, à 100 m vers la montagne.

Ouvert toute l'année.
LE bar d’Olympie ! Tous les jeunes Grecs s’y précipitent le week-end.
Les touristes connaissent aussi depuis longtemps cette adresse. Ambiance très décontractée et nature, presque comme dans un bar de plage. En été, chaque jour de la semaine, le bar est plein et tout le monde danse. Musique house, atmosphérique, rock, et de temps en temps des groupes de musique donnent des concerts ici. Par contre, l’hiver est une saison presque morte pour Zorbas.


À voir – À faire
[image: ]
À voir – À faire - Sanctuaire d'Olympe
© Petit Futé

On se rend à Olympie pour visiter le site antique. Ce dernier est ouvert tous les jours de 8h à 19h30. Entrée : 6 € et entrée conjointe (musée et site) : 9 €. Tous les bâtiments présents sur ce site sont décrits ci-dessous. Il n'y a pas d'ordre précis pour cette visite.

[image: ] BOULEUTÊRION
Site antique d'Olympie

En prenant la direction de l’est du sanctuaire pour atteindre le sud du temple de Zeus se trouve le bouleutêrion, siège du Conseil olympique. On y conservait également les écrits importants et les décrets. Le bâtiment est composé de deux ailes à absides, au nord et au sud, construites à des époques différentes. Entre ces deux ailes, dans un espace carré à ciel ouvert se trouvait l’autel de Zeus portant une statue du dieu tenant la foudre. En poursuivant vers l’est, vous verrez peut-être les fondations de l’arc de triomphe de Néron. A l’époque romaine, la procession pénétrait dans l’Altis en passant sous cet arc.
En remontant vers le nord, on passe devant le portique de l’Echo. Il fut appelé ainsi parce qu’on prétendait que le son de la voix s’y répercutait sept fois. Il était décoré de riches peintures et ornements, œuvres des plus grands artistes de l’époque.


[image: ] ÉGLISE BYZANTINE
Site antique d'Olympie

Vers le sud du site antique d'Olympie, se détache une église byzantine bâtie au Ve siècle. Elle fut élevée sur les ruines de l’atelier de Phidias qui construisit la statue chryséléphantine de Zeus. Lors des fouilles réalisées sur le site, on a retrouvé des modèles réduits de la statue, des outils, qui sont aujourd’hui exposés au musée.
Un peu plus au sud se trouve la maison des phedryntes qui étaient chargés de l’entretien de la statue de Zeus et de toutes les statues du sanctuaire. A l’ouest de l’église byzantine et de l’hérôon sont les ruines d’anciens thermes, dont la plus grande partie date de l’époque romaine mais où l’on retrouve aussi des parties d’époque classique.


[image: ] EXÈDRE D’HÉRODE ATTICUS
Site antique d'Olympie

Cette construction en demi-cercle servait à retenir l’eau qui venait jusqu’à Olympie grâce à un aqueduc construit, lui aussi, par Hérode Atticus. C’est ce même aqueduc, long de 3 km, qui permettait aux spectateurs des Jeux de se rafraîchir. Tout autour du bassin étaient disposées les statues des membres de la famille d’Hérode Atticus. Au centre de la construction, sur le rebord du bassin supérieur, se trouvait une statue de taureau à présent au musée.


[image: ] GYMNASE
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Le premier monument que vous croisez sur votre droite en entrant sur le site antique d'Olympie est le gymnase, où les prétendants au titre avaient l’obligation de venir s’entraîner avant les Jeux olympiques. Le fleuve Kladéos en a emporté aujourd’hui la partie ouest, mais l’on peut imaginer que le gymnase était un grand bâtiment rectangulaire composé de portiques doriques entourant une grande cour à ciel ouvert. C’est dans cette cour que les athlètes s’entraînaient lorsque le temps le permettait. En cas de grande canicule ou de pluie, les entraînements avaient lieu sous les portiques, qui faisaient 210,50 m.
Le gymnase n’est pas encore complètement dégagé, et il faut imaginer que les colonnades s’étendaient bien après le pont qui précède l’entrée du site en direction du nouveau musée.
Il faut enfin admirer les bases des propylées qui reliaient la palestre au sud du gymnase et lui servaient d’entrée.


[image: ] LÉONIDAION
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Vers le sud du site antique d'Olympie se dessine un des bâtiments les plus impressionnants du site : le Léonidaion, construit après 350 av. J.-C. par Léonidas, riche Naxien. C'était un bâtiment à deux étages, de 80 m sur 73,50 m, sa colonnade extérieure comptait 138 colonnes alors que sa colonnade intérieure n’en comptait que 44. A l’époque romaine, on aménagea dans cette cour centrale un bassin artificiel avec une petite île et un jardin. Ce bâtiment servait à loger les visiteurs importants pendant la durée des Jeux. Pour faire face à leur succès croissant, les Romains édifièrent deux autres hôtels à proximité du Léonidaion, tous deux décorés de riches mosaïques. A l’angle nord-est du Léonidaion, on trouve l’entrée sud du sanctuaire, ou Altis, par laquelle passait la procession des prêtres, athlètes, notables… avant le serment des athlètes qui avait lieu dans le bouleutêrion.


[image: ] METRÔON
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En contrebas du trésor de Sicyone, vous pouvez voir les fondations du metrôon, temple consacré à la mère des dieux Rhéa. Ce temple était d’ordre dorique et comprenait six colonnes en façade contre 11 sur les longs côtés. Construit entre 400 et 360 av. J.-C., il abrita sous la domination romaine des statues romaines et, en particulier, la monumentale statue d’Auguste qui se trouvait dans la cella et est maintenant exposée au musée.


[image: ] MUSÉE D'OLYMPIE

On peut suivre l’ordre des salles pour découvrir les joyaux de ce musée.
[image: ] Salle 1. C’est le hall d’entrée du musée. La maquette du site qui s’y trouve vous aidera beaucoup à visualiser les monuments que vous venez de voir réduits à leurs fondations.
[image: ] Salle 2. Entrez dans la salle 2 en prenant à gauche dans le hall d’entrée. Elle expose des objets de l’époque préhistorique : des vases et des tessons de la période helladique. On remarquera aussi trois idoles cycladiques du IIIe millénaire av. J.-C., retrouvées près de Phéia, ville antique engloutie dans la baie d’Aghios Andreas. Les objets mycéniens proviennent des tombes à tholos de la région. On peut y admirer aussi des vases de l’époque géométrique, époque ainsi appelée du fait de leurs décors. Les offrandes les plus précieuses à l’époque étaient les trépieds de bronze, dont deux sont exposés de chaque côté de la porte d’entrée de la salle. Remarquez enfin le très beau cheval de bronze au milieu de la salle, qui date des dernières années de l’époque géométrique.
[image: ] Salle 3. On y verra de nouvelles offrandes datant des époques géométrique et archaïque. A cette époque, de nombreuses armes étaient consacrées aux dieux du sanctuaire par des guerriers. Ainsi, la salle expose de nombreuses plaques de cuivre qui ornaient des boucliers. A gauche, deux plaques se distinguent par leurs ornements : un griffon allaitant son petit et deux centaures frappant avec des pins le héros Caené. Egalement une grande collection de différentes parties d’armures : jambières, lances, épées, cuirasses.
Dans la vitrine au centre de la salle, deux belles cuirasses ornées de motifs variés.
Vient ensuite une collection de petites statuettes en bronze qui constituaient des offrandes de très grande valeur. Vous trouverez aussi dans le fond de la salle des objets de calcaire ou de terre cuite comme des gargouilles de fontaines. A droite, la fameuse et gigantesque tête d’Héra qui surmontait sa statue de culte dans son temple ; elle fait partie des premières œuvres archaïques à montrer ce sourire que l’on retrouvera de façon invariable sur les visages de korês et de kouros. Remarquez enfin le magnifique acrotère au faîte du temple d’Héra restauré par le service archéologique grec.
[image: ] Salle 4. Ici sont exposées des trouvailles datant de l’époque archaïque. Tout d’abord des vases, dont le vernis a traversé les époques, ainsi qu’une statue féminine en marbre. Face à l’entrée de la salle, le fronton du trésor des Mégariens, qui se trouvait près de l’entrée du stade au milieu des autres trésors. On peut y admirer un combat entre les dieux de l’Olympe et les Géants : une gigantomachie. En sortant de la salle, vous remarquerez un bélier de siège en bronze.
[image: ] Salle 5. Des objets des époques préclassique et classique. Les vitrines abritent de nombreux objets de bronze, comme des statuettes ou des pieds de statue. Remarquez en particulier le beau petit cheval de bronze qui devait faire partie d’un quadrige. Observez également la collection de casques dont l’un a probablement appartenu à Miltiade qui commandait les Athéniens à la bataille de Marathon au cours de laquelle les Perses furent défaits. On peut lire sur le casque l’inscription :  « Miltiade l’a consacré à Zeus » .
[image: ] Salle 6. La victoire de Paeonios. Cette statue impressionnante fut réalisée par le sculpteur Paeonios auquel elle doit son nom. Elle fut consacrée par les Messéniens et les Naupactiens à la suite d’une victoire remportée sur les Spartiates. La victoire était perchée sur un pilier de 9 m, ce qui contribuait à donner l’impression qu’elle descendait du ciel pour couronner le vainqueur des Jeux avec la branche d’olivier qu’elle tenait à la main. Le corps de la statue est incliné en avant et ce sont les plis harmonieux de son vêtement qui font le contrepoids nécessaire à sa stabilité.
[image: ] Salle 7. Sont exposés dans cette salle des objets provenant des villes antiques d’Elis, de Pyrgos ainsi que du sanctuaire d’Olympie.
[image: ] Salle 8. L’Hermès de Praxitèle. Voici l’une des œuvres les plus remarquables du IVe siècle. Comme son nom l’indique, elle fut réalisée par Praxitèle, l’un des plus grands sculpteurs de l’époque, qui s’attachait à rendre dans tous ses ouvrages la douceur et la délicatesse des sentiments.
L’Hermès fut consacré à Olympie en mémoire de la paix signée entre l’Elide et l’Arcadie. On admire le messager des dieux, Hermès, portant Dionysos aux nymphes de Béotie. Hermès tenait dans sa main droite une grappe de raisin afin de distraire l’enfant et, dans sa main gauche, son caducée : un bâton enlacé de deux serpents. Il apparaît que l’œuvre a subi quelques restaurations ou remaniements à l’époque romaine, ce qui fit dire à certains qu’il ne s’agissait pas d’une œuvre de Praxitèle mais d’une excellente copie romaine. Selon l’opinion la plus répandue cependant, il s’agit bien là de l’œuvre de Praxitèle, qui aurait été simplement quelque peu restaurée pendant la période romaine.
[image: ] Salle 9. L’œuvre la plus remarquable de cette salle est sans doute la reconstitution de l’exèdre d’Hérode Atticus. Les statues des membres de sa famille et de lui-même sont disposées en demi-cercle dans l’ordre présumé qu’elles occupaient sur le monument. La statue sans tête, au centre, est probablement celle d’Hérode Atticus.
[image: ] Salle 10. Des objets d’époques variées relatifs aux Jeux olympiques. A l’entrée, deux statues de Némésis-Tyché encadraient l’entrée voûtée sur le stade. Remarquez en particulier les poids utilisés par les athlètes du saut en longueur afin d’améliorer leur performance ainsi que le poids en pierre de 140 kg ayant appartenu à Bybon et dont l’inscription affirme que ce dernier était capable de le soulever d’une main au-dessus de sa tête. Dans une autre vitrine, vous verrez une petite statuette d’un coureur sur la ligne de départ, les bras tendus en avant, prêt à s’élancer.
[image: ] Salle centrale. Nous terminons notre visite par l’œuvre la plus magnifique de ce musée : les deux frontons et les métopes du temple de Zeus. Nous ignorons quels sont les artistes qui ont réalisé ces chefs-d’œuvre mais nous savons qu’ils datent de la période classique, et plus précisément des années 455-450 av. J.-C. Sur votre gauche en entrant, le fronton est qui représente la légendaire course de chars disputée entre Pélops et le roi pisate Oenomaos. Au centre du fronton, Zeus, arbitre invisible du duel qui va se jouer entre les adversaires prêts au départ. A gauche, Oenomaos, dans la posture plutôt orgueilleuse d’un homme qui croit sa victoire certaine grâce à la force de ses chevaux. A sa gauche se trouve sa femme Stéropé dans une noble attitude. Puis vient son quadrige tiré par les fameux chevaux. Devant eux, un serviteur s’agenouille. A gauche, dans l’angle du fronton, une personnification de l’Alphée sous les traits d’un robuste jeune homme.
En revenant au centre du fronton, on aperçoit Pélops à droite de Zeus. Il était vêtu d’une cuirasse en bronze, dont on voit toujours les trous d’attache, et portait sa lance et son bouclier. A sa droite, Hippodamie, fille d’Oenomaos, impuissante face à la scène qui se déroule. A ses pieds est agenouillée une servante. De même que, pour le côté gauche, vient ensuite le quadrige de Pélops, dont le char n’a pas été conservé. Derrière le char, une très belle figure de vieillard pensant, voisine avec la personnification du deuxième fleuve d’Olympie, le Kladéos. Sur votre droite en entrant dans la salle, le fronton ouest du temple de Zeus qui représente la légende panhellénique du combat entre les Lapithes et les Centaures.
Au centre du fronton, la figure d’Apollon, invisible parmi les héros de la scène. Il tenait dans sa main gauche son arc et des flèches et fait mine d’étendre le bras droit pour apaiser les esprits et faire régner l’ordre et la justice. A gauche d’Apollon, on distingue un premier groupe d’une très grande beauté : le centaure Eurypion enlevant Déidamie. Les trous d’attache d’une couronne encore visible sur le crâne du centaure nous permettent de l’identifier comme Eurypion et donc d’identifier la femme agressée comme étant Déidamie. Admirez la beauté de la jeune fille contrastant avec la brutalité du centaure.
A gauche, on distingue un troisième groupe composé d’un centaure attrapant par les cheveux une jeune fille qui le repousse avec force, tandis qu’un Lapithe frappe le centaure et le met à terre. Dans l’angle gauche du fronton, deux Lapithes suivent la bataille, apeurés. En revenant au centre du fronton, à droite d’Apollon, vous apercevez un 4e groupe représentant un Lapithe repoussant de ses mains un centaure, avec tant d’énergie que l’on peut voir les ongles du Lapithe s’enfoncer dans la peau du centaure. Dans un élan de douleur, le centaure lève la patte avant droite et frappe le Lapithe au genou. Derrière eux, on peut voir Thésée, fidèle ami de Pirithoos, qui s’apprête à frapper le centaure avec une hache. A droite, un cinquième groupe réunit un centaure et un Lapithe dans une lutte sans merci : le Lapithe tente d’étrangler le centaure qui le mord violemment au bras. On peut lire la douleur et l’effort sur le visage du Lapithe.
Encore à droite se trouve un dernier groupe avec un centaure essayant d’enlever une Lapithe mais se faisant poignarder par un autre Lapithe. On aperçoit les trous de fixation du poignard dans la poitrine du centaure. Dans l’angle droit, deux autres Lapithes suivent la bataille, apeurées. Restent dans cette salle, les douze métopes du temple de Zeus qui décrivent les travaux d’Héraclès et dont certaines sont en très mauvais état. Vous reconnaîtrez sans doute, dans l’ordre en partant de la gauche : Héraclès tuant le lion de Némée, tuant l’hydre de Lerne, apportant à Athéna les oiseaux du Stymphale, domptant le taureau de Cnossos, capturant la biche de Cérynie, prenant la ceinture d’Hippolyte, reine des Amazones. En face se trouvent les métopes du pronaos du temple : de gauche à droite, Héraclès tenant le sanglier d’Erymanthe, domptant les chevaux de Diomède, tuant Gyrion, le monstre aux trois corps, supportant le poids du ciel sur ses épaules pendant qu’Atlas cueille les pommes des Hespérides, tuant le chien Cerbère, et Héraclès dans les écuries d’Augias.


[image: ] PALESTRE
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Le deuxième monument d’importance que l'on croise en visitant le site antique d'Olympie est la palestre qui servait à l’entraînement des concurrents à la lutte, à la boxe et au pancrace. Le bâtiment était carré et mesurait 66 m de côté. La cour centrale, à ciel ouvert, était entourée d’une colonnade dorique ainsi que de plusieurs pièces à différents usages : dans le konistérion, les athlètes se couvraient de poussière et de sable, dans l’élaiothésion, ils s’enduisaient d’huile, dans l’éphébéion, ils recevaient l’enseignement de leurs entraîneurs. Vous distinguez à l’angle nord-est un bassin profond de 1,40 m qui servait aux bains froids. Les colonnes que vous voyez debout ont été redressées par l’équipe de l’Institut archéologique allemand.


[image: ] PHILIPPÉION
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Bâtiment circulaire, le Philippéion a été construit probablement pendant le règne de Philippe II de Macédoine et fut achevé par son fils Alexandre le Grand, qui l’appela ensuite Philippéion par vénération pour son père. A l’intérieur de cette construction courait une banquette sur laquelle avaient été déposées les statues de Philippe, d’Alexandre et d’autres membres de leur famille.


[image: ] PRYTANÉE
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Ce bâtiment accueillait les vainqueurs des Jeux pour un grand banquet en leur honneur. C’est également dans ce bâtiment qu’était conservée la flamme sacrée d’Hestia. Détruit à la fin du VIe siècle apr. J.-C., il fut remanié par les Romains, comme les restes de murs en brique en témoignent. Tous les ans, conformément à la coutume, les prêtres du sanctuaire recueillaient la cendre du feu sacré d’Hestia et la mélangeaient à de l’eau de l’Alphée pour en faire une pâte dont ils enduisaient ensuite l’autel de Zeus.


[image: ] SITE ANTIQUE D'OLYMPIE
Le site d’Olympie est à 500 m du centre-ville, vous vous y rendrez donc facilement.

Ouvert tous les jours de 8h à 19h30. Entrée : 6 €, 9 € pour l’entrée du musée et du site.
La visite complète du site demande au moins 3 heures, celle du musée 2 heures. Si vous êtes pressé, allez voir sur le site, le gymnase, l’atelier de Phidias, le stade et le temple de Zeus : cela vous prendra une heure environ. Quant au musée, il ne faut pas manquer les frontons et les métopes du temple de Zeus, l’Hermès de Praxitèle et Zeus enlevant Ganimède. Cela vous prendra environ un quart d’heure, mais c’est dommage de les manquer ! La plupart des bâtiments sont construits en pierre coquillière provenant des montagnes avoisinantes. On distingue en effet de nombreux coquillages dans la pierre, ce que les géologues interprètent comme la preuve de la présence d’une mer sur le site, il y a 100 000 ans. Le site se compose de plusieurs monuments majeurs.
Le site d’Olympie fut habité dès le IIIe millénaire 
av. J.-C. jusqu’au début du IIe millénaire av. J.-C. A l’époque mycénienne, c’est-à-dire entre 1600 et 1100 av. J.-C., Olympie dépendait du royaume de Pisa. Selon la légende, Pélops, venu de Lydie, battit le roi Oenomanos dans une course de chars et épousa sa fille Hippodamie. Une fois monté sur le trône de Pisa, il fonda la dynastie des Atrides.
[image: ] Origines des Jeux. Au moment des invasions doriennes, Olympie passa aux mains des Eléens. C’est à ce moment-là que le sanctuaire fut définitivement dédié à Zeus et le site emprunta son nom à la demeure légendaire du roi des dieux : le mont Olympe.
Selon une autre croyance, ce sont les dieux olympiens eux-mêmes qui ont inauguré les Jeux : Zeus aurait battu Cronos à la lutte tandis qu’Apollon battait Arès au pugilat et Hermès à la course. De même, une autre légende raconte qu’Héraclès aurait organisé à la même époque les premières compétitions et qu'il remit lui-même une branche d’olivier sauvage au vainqueur. Dans ces récits, Pausanias nous raconte que le roi d’Elis, Iphitos, alla voir l’oracle de Delphes pour lui demander quel remède pourrait sauver la Grèce des guerres civiles et des maladies qui la frappaient. L’oracle lui répondit que seul le rétablissement des Jeux olympiques pourrait détourner le malheur du pays. Ainsi, la légende donne aux Jeux olympiques une origine divine privilégiée par rapport aux autres fêtes panhelléniques.
[image: ] Une trêve sacrée. A cette même époque, trois grands rois de cités grecques conclurent une paix historique : la trêve sacrée entre Iphitos d’Elis, Licurgue de Sparte et Cléostène de Pise. Cette trêve absolue entre les trois cités fut toujours respectée pendant les temps troublés de l’Antiquité. Le traité prévoyait ainsi que, durant un mois complet de l’année, les terres d’Olympie et d’Elis seraient déclarées sacrées, c’est-à-dire que pas un homme en armes n’avait le droit d’y pénétrer. Les Eléens ont d’ailleurs immortalisé ce traité sur un disque de bronze, appelé disque d’Iphitos et conservé dans le temple d’Héra. Très vite, le site d’Olympie fut reconnu dans toute la Grèce comme le centre des Jeux sacrés, protégés par Zeus. Les Jeux comprenaient à l’origine seulement des jeux de piste et ce n’est que bien des années plus tard que l’on y a ajouté des sports d’armes et hippiques. D’après les sources connues aujourd’hui, les premiers Jeux olympiques eurent lieu en 776 av. J.-C. Au VIIe siècle 
av. J.-C., les cités grecques étaient engagées dans des conflits interminables.
Les Pisates rétablirent leur mainmise sur le sanctuaire, mais en 580 av. J.-C. les Eléens retrouvèrent la tutelle des Jeux, qu’ils conserveront d’ailleurs, mis à part quelques périodes de courte durée, jusqu’à la fin de la période romaine.
[image: ] Déroulement des Jeux. Les Jeux olympiques duraient cinq jours et se tenaient tous les quatre ans à la première pleine lune après le solstice d’été. L’événement devint tellement populaire que les Grecs commencèrent à s’en servir comme référence temporelle pour dater les faits de leur longue histoire. Les Olympiades, période de quatre années séparant les Jeux, prenaient le nom du vainqueur à la course car c’était là l’épreuve la plus ancienne. Un an avant le début des Jeux, les responsables éléens, chargés de leur organisation, envoyaient des missionnaires appelés spondophores dans toutes les régions, provinces et dépendance de l’Etat grec pour aller annoncer la date de début des Jeux et le début de la trêve qui signifiait l’arrêt des hostilités entre cités et la suspension provisoire des exécutions capitales.
Les Jeux olympiques comprenaient des épreuves masculines consacrées à Zeus. Il existait également des épreuves féminines dédiées à Héra. Seules les jeunes femmes d’Elis avaient le droit d’y prendre part. Vêtues d’une tunique courte qui laissait nus l’épaule et le sein droit, elles ne couraient pas sur toute la longueur du stade, mais seulement sur 160 m. A l’issue de ces fêtes, qui n’avaient pas lieu en même temps que les Jeux olympiques, la gagnante recevait une couronne d’olivier sauvage ainsi que le droit de voir consacrer son effigie dans le temple d’Héra.
Les Jeux olympiques étaient porteurs, dès cette époque, de valeurs très importantes puisqu’il s’agissait de l’alliance de la force physique et d’une morale irréprochable. Les participants devaient en effet être des Grecs libres, ce qui signifie que les esclaves en étaient exclus, ils devaient ne pas avoir commis de crime ni avoir enfreint la trêve sacrée.
Les Macédoniens, Philippe II et Alexandre le Grand, favorisèrent le développement des Jeux et du sanctuaire après la bataille de Chéronée qui marqua le début de leur domination sur le monde grec. Philippe II, vainqueur des Jeux en 356 av. J.-C., fit construire le Philippéion.
Après la mort d’Alexandre, le prestige des Jeux déclina progressivement.
[image: ] Les Jeux sous les Romains. A l’arrivée des Romains en Grèce, en 146 av. J.-C., le caractère sacré du territoire éléen ainsi que la trêve olympique avaient déjà connu de graves violations : l’esprit des Jeux olympiques avait changé. Les Romains obtinrent le droit de participer aux Jeux puisqu’ils se disaient d’origine grecque. En 85 av. J.-C., Sylla, en mal d’argent pour poursuivre sa campagne contre Mithridate, pilla le sanctuaire et fêta sa victoire en organisant la 175e olympiade à Rome. Sous le règne d’Auguste, les Jeux connurent un certain renouveau, mais Néron dénatura l’événement en l’adaptant tant bien que mal afin d’en être déclaré vainqueur.
Au IIe siècle apr. J.-C., les Jeux et le sanctuaire retrouvèrent leur gloire passée sous le règne d’Adrien, l’empereur philhellène ; mais à partir du IIIe siècle, le prestige du site déclina.
En 267, les autorités du sanctuaire détruisirent à la hâte plusieurs de ses bâtiments afin de construire un mur de protection des temples contre l’arrivée des Hérules. En fait, ces derniers ne parvinrent pas jusqu’à Olympie et les Jeux furent célébrés encore bon nombre de fois. Cependant, les Grecs se désintéressèrent de l’événement car les Jeux étaient désormais devenus mondiaux et des athlètes venus des quatre coins de l’Empire romain briguaient la précieuse victoire.
[image: ] La fin des Jeux olympiques. La dernière olympiade connue est celle de 385 et, en 393, l’empereur Théodose émit un décret interdisant la tenue des Jeux ; en 395, la fameuse statue chryséléphantine de Zeus par Phidias fut transportée à Constantinople. En 426, Théodose II donna l’ordre d’incendier le temple de Zeus. Les tremblements de terre du VIe siècle finirent l’œuvre de destruction du sanctuaire, entamée par les hommes et le temps. Le site ne fut guère plus habité que par les Byzantins qui laissèrent une église sur l’emplacement de l’atelier de Phidias.
Les alluvions des fleuves Kladéos et Alphée recouvrirent alors le site, le protégeant ainsi quelque peu contre l’usure du temps.


[image: ] STADE
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Avant de pénétrer dans le stade, vous passez sous le passage voûté qui fait suite au portique de l’Echo. Cette voûte date du Ier siècle av. J.-C. Le stade mesure 192,35 m, soit 600 pieds antiques, sur 30 m. La légende raconte que c’est Héraclès qui décida de la longueur du stade en prenant son pied comme mesure. Le départ des courses pouvait se faire soit à l’ouest, soit à l’est, comme semblent le prouver, aux deux extrémités du stade, des séries de dalles striées où les coureurs prenaient leurs marques. Tout autour du stade court un long caniveau ponctué de petits bassins où les spectateurs pouvaient boire lors des très grandes chaleurs et éviter ainsi de mourir d’insolation. Les talus ne portaient pas de gradins et l’on pouvait y loger jusqu’à 35 000 spectateurs. Vous pouvez distinguer cependant un ensemble de quelques gradins sur le talus sud : ils étaient réservés aux juges de la compétition. En face se trouvait un autel à Déméter Chamyné près duquel était assise la prêtresse de la déesse, seule femme à pouvoir assister aux Jeux.
[image: ] Au sud du stade, l’hippodrome, aujourd’hui totalement emporté par les eaux du fleuve Alphée. Il s’y déroulait des courses hippiques et de chars. En sortant du stade, vous verrez, après le passage voûté, une série de bases de statues de Zeus, construites avec l’argent des amendes infligées à ceux qui enfreignaient les règles des Jeux.


[image: ] TEMPLE DE ZEUS
Site antique d'Olympie

Sans doute le plus intéressant monument du site d'Olympie : temple colossal dédié à Zeus, roi des dieux de l’Olympe. Sa construction dura de 470 à 456 av. J.-C. et fut menée à bien grâce au butin de la guerre d’Elis contre Pise. Les colonnes étaient en pierre coquillière, mais les tuiles ainsi que les gargouilles à tête de lion étaient en marbre de Paros.
Le temple était dorique, avec 6 colonnes en façade et 13 sur les longs côtés. Les métopes et les triglyphes du temple étaient sans décor, mais en 146 av. J.-C. le général romain Mummius y déposa des boucliers du butin pris lors de la guerre contre les Achéens.
Les frontons sculptés sont aujourd’hui visibles au musée. On accédait au temple par un plan incliné conservé. A l’intérieur, des colonnes supportaient des métopes décorées de sculptures représentant les travaux d’Héraclès. Le temple de Zeus a connu un destin tragique : il fut brûlé en 426, sur l’ordre de Théodose II et détruit au VIe siècle par des tremblements de terre, de même que les autres monuments du sanctuaire. Vous pouvez encore voir les colonnes ainsi que d’autres éléments architecturaux gisant sur le sol. Mais l’élément qui fait de ce temple certainement l’un des plus remarquables du monde grec est qu’il abritait la statue colossale de Zeus, œuvre du très grand sculpteur Phidias. Cette statue fut vraisemblablement sculptée en 432 av. J.-C. Phidias avait été condamné par les Athéniens pour avoir utilisé de l’or de la statue d’Athéna (de l’Acropole), à la suite de quoi il installa son atelier à Olympie où il resta probablement jusqu’à la fin de sa vie. On sait de plusieurs sources que la statue mesurait 12,40 m de hauteur. Zeus était assis sur un trône et tenait dans sa main droite une victoire chryséléphantine et, dans sa main gauche, un sceptre fait de tous les métaux connus à l’époque et sur lequel était posé un aigle, symbole de la puissance divine.
Les parties du corps divin non recouvertes du manteau étaient en ivoire. Son manteau, sa barbe, ses cheveux et ses sandales étaient d’or. Sa tête était entourée d’une couronne d’olivier en argent. Le trône était fait d’ébène, d’or, d’ivoire et d’une pierre précieuse que les élèves du grand maître Phidias, Panénos et Colotès avaient orné de nombreuses scènes mythologiques. Selon les témoignages, le visage de Zeus était doux et exprimait l’amour que le dieu portait aux hommes. Cette statue était considérée comme l’une des sept merveilles du monde antique et suscitait l’admiration de tous les vivants. Arrien (historien du IIe siècle) nous apprend ainsi que l’on considérait comme un très grand malheur de mourir sans avoir vu le Zeus chryséléphantin. La légende raconte qu’une fois l’œuvre achevée, Phidias sollicita un signe d’assentiment de Zeus lui-même. Le dieu lui répondit en lançant la foudre sur le temple sans rien en détruire. L’empereur Caligula voulut transporter la statue à Rome et faire remplacer la tête du dieu par une autre à sa ressemblance, mais la légende raconte que lorsque les Romains voulurent s’en emparer, la statue éclata de rire et mit en fuite ses assaillants. L’œuvre resta en place jusqu’en 393 de notre ère et fut ensuite transportée à Constantinople en 395, où elle fut détruite dans un incendie.


[image: ] TEMPLE D'HÉRA
Site antique d'Olympie

Le temple d’Héra est l’un des plus anciens temples grecs puisqu’il fut construit en 600 av. J.-C. Il est de style dorique, avec six colonnes en façade et 16 sur les longs côtés. A l’origine, ses colonnes étaient en bois, mais elles furent remplacées par des colonnes en pierre coquillière à différentes époques, ce qui explique que les colonnes n’étaient pas toutes du même diamètre et n’avaient ni les mêmes cannelures ni les mêmes chapiteaux. C’est dans ce temple qu’a été retrouvé le fameux Hermès de Praxitèle. Au fond de la cella se trouve la statue de culte de la déesse Héra dont seule la tête a été conservée. A côté d’elle se dressait une statue de Zeus debout, en guerrier. A l’est du temple, l’autel d’Héra, où l’on allume aujourd’hui la flamme olympique.
[image: ] Juste en contrebas de l’exèdre et devant le temple d’Héra, à une profondeur d’un mètre sous le niveau actuel du sol, des vestiges d’habitations préhistoriques datant de 2000 à 1500 av. J.-C.
[image: ] En poursuivant au sud du temple d’Héra, vous trouverez le pélopion, petit tertre entouré d’un mur pentagonal. Ce monument sommaire remonte à 1100 av. J.-C., et les habitants de la région y vénéraient Pélops en y sacrifiant tous les ans un mouton noir.


[image: ] THÉOKOLÉON
Site antique d'Olympie

Ce monument au sud du site antique d'Olympie était la demeure des prêtres du sanctuaire ainsi que celle de leurs assistants. Ils étaient choisis parmi les grandes familles d’Elide lors de chaque olympiade.


[image: ] TRÉSORS
Site antique d'Olympie

Des petits bâtiments en forme de temple où étaient déposées les offrandes des fidèles et des cités. Appelés « trésors » , ils furent construits aux VIe et Ve siècles av. J.-C. Le plus imposant d’entre eux est certainement le trésor de Sicyone.


ANDRITSENA
A 80 km de Tripoli et 29 km de Karytaina. Petit village perdu au fin fond des frontières entre la Messénie, l’Arcadie et l’Elide, Andritsena a un charme certain qu’elle doit à plusieurs éléments.
Tout d’abord, son emplacement exceptionnel dans les gorges de l’Alphée lui confère une superbe vue des environs. Ses ruelles très fleuries et vertes font de lui un village accueillant et particulièrement vivant. Enfin, sa population âgée semble avoir ses quartiers sur les chaises des cafés de la rue et de la place principale. On peut effectuer une excursion vers le mont des Sacrifices. C’est là en effet qu’étaient pratiqués des sacrifices humains. Jusqu’au IIe siècle apr. J.-C., des enfants étaient sacrifiés, puis mangés par une foule de convives lors de banquets, comme le raconte l’historien voyageur Pausanias. Le mont Lycée, haut de 1 421 m, offre une vue superbe.

VASSAE – VASSAI – BASSAE
A 94 km de Tripoli et 14 km d’Andritsena. Un des temples les mieux conservés de Grèce, caché en plein centre du Péloponnèse. Les paysages autour du site sont superbes et l’excursion en elle-même, couplée à la découverte de Karytaina et d’Andritsena, deux villages typiques, peut vous faire passer une excellente journée dans les montagnes.

[image: ] TEMPLE DE VASSAE
Accès : situé à 14 km d’Andritsena. On rejoint le temple par la route. Il ne fait pas chaud dans ces montagnes, et c’est très agréable en été. En revanche, prévoir un pull en hiver.

Ouvert de 8h à 19h30 en été, et de 8h à 15h en hiver. Fermé le lundi. Entrée : 2 €. Compter environ 30 min pour la visite du temple.
[image: ] Histoire. Ce temple, situé sur le plateau de Vassae, à 1 130 m d’altitude, était dédié à Apollon Epikourios. Il aurait été construit par Iktinos, l’architecte du Parthénon, vers 420 av. J.-C.
Apollon, dieu guerrier qui se dit Epikourios en grec, serait en fait venu en aide aux Phigaliens contre les Spartiates en 629 av. J.-C., et surtout contre la peste qui ravagea le pays pendant la guerre du Péloponnèse.
Ce temple fut découvert en 1765 par l’architecte français J. Bocher. En 1811-1812, un groupe d’archéologues européens amateurs s’intéressa de près à Apollon Epikourios et exporta plus de 300 pièces, dont la frise composée de 23 plaques représentant la bataille des Amazones et des Centaures et qui fut vendue au British Museum.
Des habitants de la région ayant ôté l’armature métallique, placée par les constructeurs antiques afin de protéger le monument contre les séismes, pour fabriquer des armes, il a fallu effectuer un important travail de restauration. Commencée en 1902 par la Société grecque d’archéologie, cette restauration est toujours en cours. En 1987, la tente qui recouvre le temple a été mise en place contre la pluie et la neige qui tombent dans ces régions. Le calcaire a déjà beaucoup souffert des intempéries, mais le travail des archéologues est remarquable.
[image: ] Visite du site. Sous sa bâche, ce temple est vraiment l’un des mieux conservés du monde antique, de la période classique, avec le Théséion de l’Agora d’Athènes.
Un temple très particulier… dont l’architecture s’inspire du temple d’Apollon à Delphes. Premièrement, au lieu d’avoir 6 colonnes dans la largeur et 15 en longueur, il n'en comporte que 13 en longueur. De plus, les colonnes corinthiennes, doriques et ioniques y sont réunies pour la première fois.
Ensuite, il présente une orientation nord-sud, alors que tous les autres temples grecs ont une orientation est-ouest.
Enfin, ce qui est le plus intéressant est l’intérieur de ce temple.
[image: ] Si on commence la visite par le sud, du côté de l’entrée, on remarque d’abord la première salle ou opisthodome. On y voit deux colonnes doriques.
La salle qui suit, si l’on continue la visite par la droite du temple, du côté est, est l’adytum. Elle communique avec la salle centrale, ou cella, dont elle est séparée par une colonne corinthienne, qui doit être une des premières du genre. C’est dans cette salle qu’était placée la statue d’Apollon ; une porte y est percée à l’est pour des raisons religieuses. La lumière pouvait ainsi éclairer la statue d’Apollon pendant la journée. L’équilibre est-ouest était ainsi partiellement rétabli. Cette porte faisait communiquer l’adytum avec le ptéron, qui est l’ensemble de l’espace entourant le monument intérieur.
La pièce suivante est la salle centrale, ou cella. Elle est entourée de demi-colonnes ioniques, reliées au mur par un de leurs côtés. Les chapiteaux et les bases sont tout à fait originaux. A l’intérieur de la cella, sur toutes les colonnes, courait une frise de 31 m de longueur représentant une amazonomachie et une centauromachie, probablement le combat des Lapithes et des Centaures, que l’on peut voir aujourd’hui au British Museum.
Enfin, la dernière salle est le vestibule, ou prodromos : fermé, lui aussi, par deux colonnes doriques, il donnait accès à la salle centrale. Ce temple est une curiosité très rare en Grèce. Il a été construit par des artisans dont les maisons sont peut-être les bâtiments que l’on voit devant mais dont il ne reste plus grand-chose.


ACHAÏE – AHAIA
Coiffée par la mer sur toute sa partie nord, la côte est ici plus monotone et moins pittoresque qu’ailleurs dans le Péloponnèse. Patras, la plus grande ville, a toutes les qualités et tous les défauts d’une vraie capitale. L’intérieur montagneux de la province est plus intéressant, surtout autour des gorges du Vouraïkos, entre Diakofto et Kalavrita. Là, dans ces paysages réservés au ski en hiver, on peut découvrir des décors d’une rare beauté en été. Mega Spileo, en plein dans les gorges, vous enchantera si vous y allez à pied, en voiture, ou même en petit train ! De l’autre côté de Kalavrita, encore plus enfoncée dans les montagnes, la grotte des lacs ne vous a pas encore livré tous ses secrets…

PATRAS
[image: ]
PATRAS - Patras
© Petit Futé

A 219 km d’Athènes. Troisième ville de Grèce, point de départ ou d’arrivée, plaque tournante entre la Grèce continentale et le Péloponnèse, Patras est souvent le passage obligé du voyage en Grèce. Une ville particulièrement grouillante, animée et vivante, de la même trempe que les grandes villes qui vivent principalement du trafic portuaire, ce qui lui a d'ailleurs valu d'être capitale culturelle d’Europe 2006. On y croise peu de marins, mais beaucoup de militaires, des backpakers, des hommes pressés, des étudiants qui donnent un coup de jeune à cette ville universitaire par endroits un peu délabrée. Bref, on aime ou on déteste Patras. Le meilleur moyen pour ne pas subir Patras est de monter dans la ville haute du côté de l’acropole, de pénétrer dans Palia Patra, le quartier vieux de plus d’un siècle, de flâner au hasard des rues et des placettes plantées de palmiers géants, ou d’aller se rafraîchir place Psila Alonia. Ces coins, pleins de charme, sont moins touristiques que Plaka à Athènes : tavernes, cafés, vieilles boutiques de bric-à-brac ou d’antiquités, rues à arcades. Il n’y a rien de vraiment exceptionnel au niveau architectural, mais on y trouve une atmosphère. Dans la basse ville, dans les rues parallèles et perpendiculaires à la rue du port, Othonos-Amalias, s’ouvre un quadrillage de larges avenues entrecoupées de belles places ombragées où l’on retrouve l’empire de la consommation : boutiques de mode, chaussures, hi-fi et les hôtels toutes catégories. Près du port, beaucoup d’hôtels, mais gare aux attrape-touristes miteux et trop chers !

Transports

Comment y accéder et en partir
[image: ] En voiture, la route nationale entre Athènes à Patras est plutôt agréable puisqu’elle longe le golfe de Corinthe et, par temps clair, vous pourrez peut-être apercevoir les côtes de la Grèce centrale juste en face.
[image: ] Par bateau, Patras est aussi la porte d’entrée de la Grèce pour beaucoup de touristes dans le monde. Le port assure des liaisons régulières avec les grands ports italiens : Bari, Brindisi, Ancona ainsi qu’avec les îles Ioniennes.

[image: ] AÉROPORT D’ARAXOS
✆ +30 26930 51 160, +30 26930 23598
Situé à une quarantaine de kilomètres 
à l’ouest de Patras.

Il est desservi par quelques vols intérieurs et, en été, par des charters en provenance de l'étranger.


[image: ] CAPITAINERIE DU PORT DE PATRAS
✆ +30 261 034 1002

Des départs presque quotidiens pour Ancône, Bari, Brindisi, Trieste, Venise, Corfou, Igoumenitsa, Zante, Ithaque et Céphalonie.
[image: ] Pour traverser le golfe de Corinthe vers la Grèce centrale, rendez-vous à Rio, où se trouve le nouveau pont qui relie Rio à Antirrio. Des ferries font également la liaison.


[image: ] GARE FERROVIAIRE
27 av. Othonos Amalias
Près du port et de la station de bus dans le centre-ville
✆ +30 26106 39 108, +30 2610639110

[image: ] Train vers Athènes (via Kiato) : environ 5 départs par jour, de 7h30 à 20h20, durée 2 heures. Vous pouvez ainsi rejoindre l'aéroport.
[image: ] Train vers Kalamata : 3 départs par jour de 6h17 à 11h50.


[image: ] GARE ROUTIERE KTEL AITOLOKARNANIAS[image: ]
5 rue Norman
✆ +30 2610421205

Il y a quatre stations de bus KTEL à Patras, en fonction de votre destination.
Départs vers Agrinio (9 départs de 6h à 21h), Messolongi (10 départs de 6 à 21h), Aitoliko, Astako, Mitika, Amphilochia, Vonitsa, Deke (Lefkada), Makrinia, Thermo, Nafpakto (7 départs de 7h15 à 20h35), Galata.


[image: ] GARE ROUTIERE KTEL LAMIAS TRICHALON[image: ]
58 av. Othonos Amalias
✆ + 30 2610274938

Départs vers Lamia (16h15), Trikala (14h30), Delphes (12h30 et 18h), Kephalonia, Heraklio (Crète) et Hania (Crète). Environ un départ par jour vers chaque destination.
[image: ] Vérifiez bien avant votre départ car les horaires changent régulièrement, selon les périodes d'affluence.


[image: ] GARE ROUTIÈRE KTEL NOMOU ACHAIAS[image: ]
2 rue Zaimi
✆ +30 2610623886

Départs vers Athènes (33 départs de 2h30 à 21h45), Aigio (16 départs de 7h à 21h), Thessalonique (4 départs de 8h30 à 21h), Kalavrita (4 départs de 5h30 à 16h), Kertezi, Daphni, Pyrgos (10 départs de 5h30 à 20h30), Ioannina (4 départs de 8h15 à 17h30), Tripoli (à 7h15 et 14h), Kalamata (8h et 14h30), Argos (16h30), Karditsa (15h15), Volos (15h30).


[image: ] GARE ROUTIÈRE KTEL ZAKINTHOU[image: ]
47 av. Othonos Amalias
✆ +30 2610220993

Vers Zakinthos, quatre départs par jour entre 8h40 et 19h30.


[image: ] SIXT
2 rue Ag.-Dionisos
✆ +30 26102 75 677
Fax : +30 26102 75 304

Agence internationale de location de voitures.


[image: ] STRINTZIS FERRIES
Sur le port, gate 2
✆ +30 2610 240000
Fax : +30 2610 622611
portsf@ferrycenter.gr

Liaisons quotidiennes entre Patras et les ports de Poros et Sami à Céphalonie (environ 18 €). Et avec Ithaque (environ 18 €). Et entre ces deux îles (entre 2,70 et 5,60 €).


[image: ] SUPERFAST FERRIES[image: ]
12 rue Othonos Amalias
✆ +30 26106 34 000, +30 2610 622 500
Fax : +30 26106 34 090
www.superfast.com
info.patraport@superfast.com

Les compagnies ANEK et Superfast Ferries se sont alliées pour affréter les mêmes ferries au départ de Patras.
Liaisons quotidiennes vers Igoumenitsa, Bari, Ancône, Corfou.


Se déplacer
Dans Patras, la circulation n’est pas des plus aisées, mais vous vous repérez grâce au port.

[image: ] SIXT
2 rue Ag.-Dionisos
✆ +30 26102 75 677


Pratique
En cas d'urgence
[image: ] Hôpital : composez le 106.
[image: ] Pharmacie de garde : composez le 107.
[image: ] Premiers secours : composez le 166.

[image: ] OFFICE DU TOURISME[image: ]
Place Trion Simahon
✆ +30 26104 61 740
infopatras@hol.gr

Ouvert tous les jours de 8h à 22h.
N’hésitez pas à aller les voir, ils sont formidables !
Le centre se trouve sur le port, à côté de la gare routière. Le personnel est compétent et donne moult informations et brochures en français sur Patras et sa région. En outre, il est possible d’emprunter gratuitement des vélos durant 3 heures !


[image: ] OTE
Sur le port
✆ +30 26104 21 998

Deux agences.

Autre adresse : 38 rue Gounari, Tél +30 2610 631 061

[image: ] PATRASMAPS.GR


[image: ] SITE OFFICIEL DE PATRAS


Se loger
A Patras, la haute saison est celle du carnaval qui se déroule, chaque année, en mars.
Les prix des chambres seront donc plus élevés à cette période.

Bien et pas cher

[image: ] AUBERGE DE JEUNESSE[image: ]
62 Iroon-Polytechniou
✆ +30 261 042 7278
Fax : +30 261 045 2152
y-hostels@otenet.gr

Lit en dortoir à partir de 12 €.
(Comme il s’agit de l’adresse centrale, si vous appelez pour des infos concernant une autre unité, bien stipuler le lieu de l’auberge qui vous intéresse). Les chambres ne sont pas particulièrement propres, il vous faudra débourser 0,50 € pour avoir une couverture. Par conséquent une adresse correcte pour son prix, sans plus.


Confort ou charme

[image: ] HÔTEL ACROPOLE
32 rue Aghio-Andreou
✆ +30 26102 79 809
Fax : +30 26102 21 533
www.acropole.gr
info@acropole.gr

Ouvert toute l’année. Chambre double avec petit déjeuner sans balcon de 60 à 80 €, avec balcon et vue à 70 à 90 €, selon la saison. Environ 30 chambres avec salle de bains, air climatisé, TV, téléphone et minibar.
Bien situé sur le port, cet hôtel offre un confort agréable pour un établissement de sa catégorie. Les prix n’augmentent qu’en février au moment du carnaval. Accueil agréable.


[image: ] HÔTEL ADONIS[image: ]
Croisement de Zaimi et Kapsali
✆ +30 26102 24 213
Fax : +30 26102 26 971

Ouvert toute l’année. Chambre double à 50 €. Petit déjeuner buffet à 5 € par personne. Près de 60 chambres avec air climatisé, TV, salle de bains, réfrigérateur, vue sur mer.
Un hôtel de catégorie C, sans prétention mais assez professionnel. L’emplacement est avantageux puisqu’il est en face de la gare routière et près du port. En revanche, le quartier est bruyant.


[image: ] HÔTEL MÉDITERRANÉE
18 rue Aghio-Nikolaou
✆ +30 26102 79 602
Fax : +30 26102 23 327
www.mediterranee.gr
mediterran@otenet.gr

Ouvert toute l’année. Chambre simple à partir de 47 €, chambre double à partir de 65 €, petit déjeuner à 5 €. Cartes bancaires acceptées. Ensemble de 96 chambres avec air climatisé, TV et salle de bains. Bar.
Un hôtel qui, en dépit de sa modeste façade, a de belles chambres quasiement de catégorie B.


Luxe

[image: ] HÔTEL ASTIR[image: ]
16 Aghiou-Andreou
✆ +30 2610 276 311, +30 2610 277 502
Fax : +30 26102 71 644
www.hotelastirpatras.gr
astir@pat.forthnet.gr

Ouvert toute l’année. Ensemble de 120 chambres avec air climatisé, TV, minibar, coffre-fort à l’entrée. Bar, restaurant, piscine. Salles de conférences très équipées. Chambre double avec salle de bains et petit déjeuner à partir de 90 et 108 €. Possibilité de remises pour les groupes et les étudiants.
Hôtel de catégorie A, qui offre notamment un roof garden avec piscine, très appréciable après une dure journée, pour contempler le coucher de soleil. La salle de bains un peu sombre est assez grande. Bref, vous trouverez dans ce grand hôtel tout le confort nécessaire qui vous isolera quelques instants de l’ambiance morose de Patras.


[image: ] HÔTEL PRIMAROLIA
33 rue Othonos-Amalia
✆ +30 26106 24 900
Fax : +30 26106 23 559
www.arthotel.gr
emelisse@arthotel.gr

Ouvert toute l’année. Chambre double avec salle de bains à partir de 125 €. Environ 15 chambres avec air climatisé, TV, minibar, lecteur CD, coffre-fort, douche à Jacuzzi, fax. Restaurant méditerranéen. Cartes bancaires acceptées.
Cet hôtel, l'un des premiers du genre, plaira sans doute à tous les amateurs d’art moderne. Réalisé par un des plus grands décorateurs d’Athènes, il sert de lieu d’exposition à de nombreux artistes grecs. Toutes ses chambres sont à thème : safari, bleu, India, Mars… Accueil très professionnel.


Se restaurer
Patras ne possède pas de restaurant vraiment convaincant. Pour manger, vous devrez aller à Rio, le gros port voisin qui aligne quelques tavernes le long de la plage, mais là encore, rien de bien exceptionnel.

[image: ] CAFÉ STATHMOS
Place Trion-Simachon
✆ +30 261 062 2550

Un bar à la mode sur le port d’embarquement des ferries ? Pas seulement. Le café Stathmos vous servira pour dîner, dans une ambiance animée, des assortiments de mezze gargantuesques, avec notamment des souvlakis et des tourtes aux épinards. Puis vous pourrez déguster le sirloin spécial, à se pâmer, pour moins de 15 € tout compris. Bref, un très bon endroit pour dîner dans cette ville où les idées futées semblent introuvables. Accueil très sympathique et branché, en anglais.


Sortir

[image: ] CAFÉ KENTRIKON
123 Mezonos

Ouvert toute l’année de 7h à minuit. Expresso 2 €, soda 1,50 €, whisky 3 €.
Belle petite adresse sur la principale place de la ville, à l’abri des ferries et du vacarme du front de mer. Le décor est sympathique bien que sans grande surprise et l’accueil est charmant.


À voir – À faire
La ville est très étendue. Fondée jadis par la réunion de petites bourgades existantes, Aroe, Antheia et Messatis, Patras devrait son nom à l’Achéen Patréas. Au IIe siècle av. J.-C., elle connut la prospérité grâce à l’activité économique de son port et à la production de la soie. Cependant, la ville recèle peu de curiosités du passé et la visite de l’acropole n’est pas inoubliable ni d’ailleurs celle du musée. L’église Saint-André est en revanche plutôt belle et l’odéon assez intéressant.
Il est à noter que l’entrée des musées et des lieux archéologiques de Patras est gratuite pour tous.

[image: ] CATHÉDRALE SAINT-ANDRÉ[image: ]
199 rue Agiou Andreou
✆ + 30 2610 321184

Ouvert tous les jours de 7h à 20h. Entrée libre.
Dédiée à l'apôtre saint André, cette basilique orthodoxe a été inaugurée en 1974 alors que sa construction a débuté en 1908. De style byzantin, elle est célèbre pour être la plus grande basilique des Balkans.


[image: ] CHÂTEAU
✆ +30 2610 623390

Au bout de la rue Aghios Nikolaos, en empruntant la série de marches. Ouvert de 8h à 17h et de 8h à 15h le week-end. Fermé le lundi. Entrée libre.
Appelé également l’Acropole car construit sur ses ruines, son cadre est utilisé lors des manifestations culturelles qui ont lieu en été. Ce château a été construit par Justinien en 551 apr. J.-C. pour protéger la ville des envahisseurs. Cependant il a été pris successivement par les Francs, les Vénitiens, les Paléologues et les Turcs qui l’ont alors parfois utilisé comme centre administratif et militaire. La rude montée qui mène à lui est récompensée par une belle vue sur le golfe.


[image: ] L'ODÉON ROMAIN
rue Palaion Patron Germanou
✆ +30 2610 220829

Ouvert tous les jours de 8h à 15h, sauf le lundi. Entrée libre.
Ce monument assez bien conservé date de 160 apr. J.-C. et a été découvert en 1889. Comme le château, il est le lieu des manifestations culturelles estivales et ses gradins peuvent accueillir jusqu'à 2000 spectateurs. Le programme est à se procurer à l’office du tourisme.


[image: ] MUSÉE ARCHÉOLOGIQUE
44 Route nationale Patron Athinon et Amerikis
✆ +30 2610 640413, +30 2610 420645

Ouvert tous les jours de 8h30 à 15h, fermé le lundi.
Les collections de ce musée retracent l'histoire de la ville de la préhistoire à l'époque romaine. Sculptures de la période romaine, pavement en mosaïque d’une maison romaine, objets, armes, figurines. D’un intérêt relatif.


RHION – RIO
A 9 km de Patras et 204 km d’Athènes. Sa plage mise à part, Patras n’est pas une ville intéressante. On s’y rend en général pour traverser le golfe et se rendre sur la côte d’en face, à Antirrio, le point d’arrivée en Grèce centrale. Pour gagner Rio, prendre le train depuis Patras. Et Rio a quand même une curiosité : la forteresse du XVe siècle, construite par le sultan Beyazit II, qui fait face à sa jumelle Antirrio. Les deux forteresses avaient pour but de défendre le golfe de Corinthe. On les voit en prenant le ferry.

Transports

Comment y accéder et en partir
Attention ! La route qui va de Patras à Athènes en passant par Rio est fréquentée par des camions qui roulent à très vive allure, et qui n’hésitent pas à doubler en mordant sur la ligne du milieu. Prudence est mère de sûreté.

[image: ] BUS KTEL
Station devant l'arrivée de ferries

Des bus relient Rio à Patras, environ toutes les demi-heures, tout au long de la journée.


[image: ] CAPITAINERIE DE RIO
✆ +30 261 099 1203

[image: ] Ferry reliant Rio (Péloponnèse) à Antirrio (Grèce centrale) : départs toutes les 15 minutes de 7h à 23h, et toutes les 30 minutes pendant la nuit. Durée : 10 minutes. Prix : 6,50 € pour une traversée en véhicule. 


[image: ] GARE FERROVIAIRE
www.trainose.com
press.trainose@osenet.gr

[image: ] Train reliant Patras à Rio : 5 départs par jour de 7h30 à 20h20, durée 13 minutes. De Rio à Patras : 5 départs par jour de 9h20 à 21h20.
[image: ] Pas de train direct pour Athènes, il faut prendre la ligne Rio-Kiato (très régulière), puis le suburbain. Même chose en sens inverse.


[image: ] PONT RIO ANTIRIO
✆ +30 26340 39011
www.gefyra.gr

Péage aller : 12,90 €, aller-retour : à partir de 13,50 € si vous effectuez le retour en moins de 2h, ou 17,20 € entre 2 et 4 heures, etc.
La grande attraction en matière d’infrastructure routière de la région, et même au niveau national, est certainement la construction de cet énorme pont de 2 252 m, qui relie la côte ouest du Péloponnèse à la Grèce continentale. Vous le prendrez à Rio et vous retrouverez de l’autre côté du bras de mer en 3 ou 4 minutes au lieu des 30 minutes nécessaires en ferry.
[image: ] Vous pourrez tout apprendre sur l’ingénierie de ce pont sur le site Internet www.gefyra.gr/fr


Se loger
Il y a peu de choix d’hébergement à Rio, l'offre allant souvent directement du camping au superluxe. On peut également se rendre pour la nuit à Patras, qui propose plus d’hôtels de catégories intermédiaires.

[image: ] CAMPING RIO MARE
✆ +30 261 099 2263
Fax : +30 261 099 0214
En face des ferries.

Ouvert de mai à septembre. Ensemble de 60 places. Adulte 5 €. Tente 3 €, voiture 3 €. Eau chaude, douches, électricité. Snack-bar.
Ce n’est pas un camping de vacances, mais un camping de passage qui vous tirera d’affaire si vous passez par Rio. Accueil sympathique, mais non anglophone.


[image: ] HÔTEL CASTELLO[image: ]
21 Rue Patron-Athinon
✆ +30 2610 992 957
Fax : +30 26109 92 957
www.castellohotel.gr
castellopatra@gmail.com
Sur la route Patras-Athènes.

Appartement de 65 à 180 € selon la taille. Possibilité de petit déjeuner : 9 €.
Castello est un appart hotel de bon confort même si la décoration n’est pas du meilleur goût.


[image: ] HÔTEL PORTO RIO
✆ +30 26109 92 102
Fax : +30 26109 92 115
www.portoriohotel.gr
info@portoriohotel.gr
En bord de mer, suivre les indications.

Ouvert toute l’année. Ensemble de 235 chambres avec air climatisé, minibar, TV, sèche-cheveux, coffre-fort, salle de bains. Chambre double avec salle de bains à partir de 115 €. Restaurant, deux piscines, salle de conférences, plage privée. Cartes bancaires acceptées.
Si vous recherchez un grand resort, c’est sans doute le plus célèbre dans la région. En plus de son confort exemplaire, le Porto Rio a deux gros atouts : sa salle de conférences où l’on organise des événements toute l’année et son casino. Egalement des concerts tous les soirs au restaurant. De quoi ne plus sortir de l’hôtel…


Se restaurer
Le bord de mer propose un alignement de tavernes et bars à la mode, mais rien d’extraordinaire. Rio, vous l’aurez compris, n’a que peu de rapport avec son homonyme du Brésil. Voici quand même une adresse un peu à l’écart qui mérite une pause déjeuner ou un dîner loin de la pollution de Patras.

[image: ] TAVERNE TO STAVRODROMI[image: ]
42 rue M.-Alexandra
✆ +30 26109 91 884
Au croisement de Zaiun.

Ouvert toute l’année. Fermé le dimanche soir. Environ 15€ par personne.
Voici une adresse futée loin des tavernes alignées sur le bord de mer. L’accueil est fantastique, ce qui est plutôt rare dans le coin, et les mets servis à l’ombre de la terrasse sont frais et copieux. Le tzatziki est très parfumé, les aubergines sont farcies au fromage et aux oignons. Les prix sont très raisonnables.




DIACOFTON – DIAKOFTO
A 138 km d’Athènes, 86 km de Corinthe, 33 km de Kalavrita. Diakofto est une petite ville bien située, d’une part entre Patras et Corinthe, d’autre part à proximité des gorges du Vouraïkos. Avec sa plage, sa place centrale et son petit train à crémaillère la reliant à Kalavrita, c’est un bon endroit pour faire une halte. La vie se concentre sur la place centrale où se trouve la station de train.

Transports

Comment y accéder et en partir
On accède à Diakofto soit par la grande route en direction de Patras ou de Corinthe qui longe la mer, soit par la petite route qui part de Kalavrita et emprunte le chemin des gorges du Vouraïkos. Ce sont de belles routes. Dans Diakofto même, on peut se diriger vers le front de mer où se trouvent le port, les hôtels et la plage ou bien dans le centre-ville qui se résume à la place d’où partent les trains.

[image: ] GARE FERROVAIRE
✆ +30 26910 43 206

Il n'y a plus de train qui s'arrête à Dikofto en provenance d'Athènes. D'Athènes, il faut donc prendre le proastiakos (train de banlieue) puis un bus qui relie Diakofto.


[image: ] PETIT TRAIN ODONTOTOS – LIGNE DIAKOFTO KALAVRITA

Train reliant Diakofto à Kalavrita via Mega Spileon, 5 départs par jour à 8h10, 11h15, 14h12, 12h33 et 15h32, durée 50 minutes jusqu’à Mega Spileon et 25 minutes de plus jusqu’à Kalavrita. Retour à 9h28, 12h27, 14h10, 15h30 et 16h50. Vérifier les horaires auprès des offices de tourisme car ils changent régulièrement.
Il permet de visiter les gorges du Vouraïkos, en les longeant sur 22 km. Le paysage est magnifique et, à bien des endroits, le train semble suspendu dans le vide. La vue sur le golfe de Corinthe est impressionnante. Sa construction avait commencé en 1889 pour être inauguré en 1896. C'est l'un des plus étroits chemins de fer au monde.


Se loger

[image: ] HÔTEL CHRIS PAUL
Près de la gare
✆ +30 26910 41 715
Fax : +30 26910 42 128
www.chrispaul-hotel.gr
info@chrispaul-hotel.gr

Chambre simple à 35 €, double de 55 à 65 €, triple à 85 €, quadruple à 100 €. Baisse des prix en basse saison. Ensemble de 25 chambres avec air climatisé, TV, salle de bains avec douche. Bar, piscine. Ouvert toute l'année.
Un hôtel confortable par rapport à la moyenne de ceux que l'on trouve dans le village. Accueillant et tout simple, il pourra vous servir de base pour aller visiter les gorges du Vouraïkos toutes proches. Il est en effet situé à deux pas de la gare où l’on prend le petit train Odontotos… La piscine offre une détente bien agréable en été.


[image: ] HÔTEL LEMONIES
Rue Philipopoulou
✆ +30 26910 41 229
Fax : +30 26910 41 820

Ouvert toute l’année. Dix chambres avec air climatisé et salle de bains. Chambre double : 35 à 40 €. Petit déjeuner non inclus. Bar. Cartes bancaires non acceptées.
Un tout petit hôtel, pas loin de la mer, qui ravira les amateurs d’ambiance intime et les petits budgets.


[image: ] HÔTEL PANORAMA
Suivre les panneaux
✆ +30 26910 41 614
Fax : +30 26910 42 608

Ouvert toute l’année. Chambre double à partir de 35 € hors saison. Petit déjeuner : 5 €. Visa et MasterCard acceptées. Ensemble de 21 chambres avec air climatisé, TV, téléphone, salle de bains. Bar ouvert 24h/24 avec restaurant grec-pizzeria.
L’accueil dans ce petit hôtel, au bord de la plage de Diakofto, est charmant. Le bâtiment lui-même n'a pas grand charme mais les chambres sont pratiques, propres et lumineuses.


[image: ] SEMANTRON TRADITIONAL VILLAGE
Eleonas
✆ +30 28103 00 550, +30 26910 44 000
Fax : +30 26910 43 525
www.semantron.gr
info@semantron.gr

Chambre double en demi-pension de 114 à 198 €. Sinon, à partir de 44 € par personne, petit déjeuner inclus. Piscine. Wi-fi.
Bel établissement d'architecture traditionnelle, construit à l'origine par des moines. Les cellules du monastère sont aujourd'hui des maisonnettes en pierre, aux toits de tuiles, un peu à l'écart de la ville. Les chambres sont claires et particulièrement confortables, d'un luxe légèrement suranné, bien qu'équipées de façon très moderne. Certaines chambres possèdent une cheminée, un balcon ou une terrasse. La vue sur les environs est magnifique et reposante. Les produits de la ferme et du potager biologiques de l'hôtel servent à la préparation des menus du restaurant. Des cours de cuisine méditerranéenne sont dispensés le matin.


GORGES DU VOURAÏKOS
A environ 70 km de Patras. Les gorges du Vouraïkos, très sauvages, constituent une belle possibilité d’excursion depuis Kalavrita ou Diakofto, ce qui est plutôt rare dans le nord du Péloponnèse ! Le parcours fait d'ailleurs partie du sentier européen de grande randonnée balisé E4 (comptez 6 heures de marche en montant, et 7 à 8 heures en descendant). Vous longerez alors les rails d'un petit train suspendu qui serpente entre les gorges et qui relie les deux villes. Le monastère de Méga Spileon est à découvrir à mi-chemin, il est très loin à pied de la gare de Méga Spileon. On pourra donc le visiter en voiture depuis une des deux villes, garer la voiture à Méga Spileon et prendre le train sur le tronçon Méga Spileon-Diakofto-Méga Spileon (1 heure 40 au total), de loin le plus beau et le plus typique.

Transports

Comment y accéder et en partir

[image: ] GARE FERROVIAIRE
✆ +30 26920 22 245

Petit train reliant Kalavrita à Diakofto via Méga Spileon : 5 départs par jour dans les deux sens.


Se déplacer
[image: ] En voiture. On peut suivre les gorges en voiture entre Kalavrita et Diakofto (environ 30 km), mais quelle frustration de ne pas pouvoir les contempler de près !

Se loger

[image: ] HÔTEL ROMANTZO
Station de Mega Spileon à Kato Zahlorou
✆ +30 26920 22 758
Fax : +30 26920 22 758

Ouvert toute l’année. 6 chambres avec salle de bains privée, chauffage en hiver, TV. Chambre double à 30 € en été et de 35 à 45 € en hiver, petit déjeuner compris. Restaurant avec spécialités grecques et petit déjeuner au rez-de-chaussée.
Tous les amoureux de la nature qui recherchent un peu de calme et d’authenticité seront séduits par cet hôtel… au pied des rails du petit train reliant Kalavrita et Diakofto. Un endroit perdu au milieu des gorges à proximité des deux villes, mais il faut avoir une voiture ! L’accueil est très sympathique, le dépaysement garanti. Et ce n’est sûrement pas le petit train qui passe quelques fois par jour qui troublera votre quiétude…


À voir – À faire

[image: ] MONASTÈRE DE MEGA SPILEON
✆ +30 26920 23130, +30 26920 22401

Le monastère est accessible par la route qui joint Kalavrita et Diakofto. Il est situé au-dessus des paysages tortueux des gorges du Vouraïkos. Ouvert tous les jours de 8h à 19h, mais ferme entre 13h et 15h. Entrée du musée : 2 €. Tenue décente exigée.
[image: ] Histoire. Comment ne pas être surpris par ce monument accroché à l’anfractuosité d’un haut rocher de 1 000 m d’altitude et qui se dresse sur huit étages telle une vieille forteresse ! Il fut fondé en 362 apr. J.-C. et semble avoir résisté à tout. Incendié par les Allemands en 1943, il fut reconstruit, mais les traces de la catastrophe semblent ancrées dans les roches le soutenant. Les moines qui l’habitent sont des figures insolites, ils laissent au visiteur un souvenir peu banal. Leurs cheveux longs, leur barbe fournie et leur longue robe rappellent que ces lieux sont imprégnés d’ascétisme.
[image: ] Visite. A l’entrée du monastère, on peut voir une icône de saint Luc, en cire et en mastic, représentant la Vierge tenant l’Enfant Jésus. L’entrée du musée est au fond du couloir principal. Des objets du XVIIe siècle y sont exposés, notamment des couronnes, mitres, chasubles, livres de gospel des XVIIe et XVIIIe siècles dans la vitrine de gauche ainsi que des croix sacrées dans la vitrine suivante. Remarquer la précision des miniatures dont sont constituées ces croix. Enfin, au fond de la petite salle du musée, une iconostase du XVIIe siècle gravée sur du bois provient des îles Ioniennes. En sortant du musée et en prenant à droite, on peut admirer, dans une grotte, la reconstitution d’une scène, probablement celle de la bergère qui découvrit l’icône représentant la Vierge.


KALAVRITA
A 33 km de Diakofto, 115 km de Tripoli, 72 km de Patras. Construite au pied des monts Aroania, Kalavrita cache un passé tragique que la moyenne d’âge des habitants rappelle avec malaise… Le 13 décembre 1943, cet ancien foyer de résistance fut victime des représailles des soldats allemands qui exécutèrent tous les hommes et enfants du village, soit plus de 1 400 individus. Un grand mémorial en souvenir de ces victimes se dresse aujourd’hui sur le lieu même de l’exécution. L’horloge de l’église est toujours bloquée à l’heure exacte du massacre, 14h34. A l’écart de son passé, Kalavrita est aujourd’hui une bourgade pleine de charme en été et une très agréable station de sports d’hiver. Il est possible de faire des excursions dans l’univers montagneux avoisinant à partir de cette ville facile à vivre. Elle peut également servir de base de départ à l’exploration des gorges du Vouraïkos. Quelques monastères et une grotte sont à découvrir non loin de là.

Transports

Comment y accéder et en partir
Pour arriver à Kalavrita, plusieurs solutions. Si on vient de Tripoli et de l’Argolide, bifurquer de la nationale à Kalivia pour emprunter la route de montagne. Si on vient de Corinthe ou de Patras, il faut longer la côte jusqu’à Diakofto avant de bifurquer sur la route qui longe les gorges du Vouraïkos. On peut aussi, depuis Patras, prendre la très belle route intérieure, mais attention au niveau d’essence, les stations sont rares !

[image: ] PETIT TRAIN

Il relie Kalavrita à Diakofto via Méga Spileon : 5 départs à 9h28, 12h27, 14h10, 15h30 et 16h50. Durée : 1 heure 15. Il permet de découvrir les gorges du Vouraïkos et constitue aussi le seul moyen d’accéder à Kalavrita si vous ne disposez pas de voiture.


Pratique

[image: ] CHANGE
Banque nationale de Grèce
Sur la place centrale

Distributeur 24h/24.


[image: ] EKALAVRITA.GR


[image: ] KALAVRITA.GR
www.kalavrita.gr

En grec.
Le site officiel de la municipalité de Kalavrita est très bien fait et propose toute sorte d'infos et de liens à jour, mais… en grec uniquement. A consulter pour les images donc.


Se loger
Station de ski oblige, on ne trouve pas d’hôtel bon marché à Kalavrita. Les prix restent tout de même raisonnables en été, période la moins touristique, les Grecs n'étant pas de grands randonneurs.

[image: ] APHRODITE INN
ACHAIA
✆ +30 26920 23600
Fax : +30 26920 24601
www.aphroditeinn.gr
info@aphroditeinn.gr

Ouvert toute l'année. Double à 65€, quadruple à 125€. Petit déjeuner inclus.
Située juste au-dessus de Kalavrita que vous admirerez en contrebas, l'auberge Aphrodite propose de minuscules studios maisonnettes aménagés sur deux niveaux. Chacun possède sa propre cheminée, entourée d'un mobilier de salon très confortable au rez-de-chaussée. Les canapés peuvent faire office de lit pour les familles nombreuses. A l'étage, la chambre mezzanine compte un ou deux lits. Idéal pour une famille. Le jardin est aménagé et vous pourrez prendre votre petit déjeuner en terrasse, au-dessus de la ville, en été. Des animaux sont élevés par les propriétaires : chevaux, poneys, daims… La réception se trouve dans un wagon de train désaffecté !


[image: ] HÔTEL ARCHONTIKO
✆ +30 26920 24 500, +30 6972080291
Fax : +30 26920 24 505
www.archontiko.gr
info@archontiko.gr

Ouvert toute l’année. Chambre double à partir de 80 €, petit déjeuner inclus.
A l’entrée de Kalavrita. Confortable et moderne, il s'inspire du style traditionnel des archontikos, avec ses murs en pierres et poutres apparentes. Chambres doubles ou maisonnettes sont aménagées de meubles anciens et neufs, pour une atmosphère intimiste et chaleureuse.


[image: ] HÔTEL FILOXENIA[image: ]
10, rue Ethnikis Antistassis
✆ +30 26920 22 422
Fax : +30 26920 23 009
www.hotelfiloxenia.gr
filoxenia@otenet.gr

Ouvert toute l’année. Chambre double de 91 à 125 €, petit déjeuner inclus. Restaurant, bar.
Portant bien son nom, synonyme d’hospitalité, cet hôtel de montagne propose 28 chambres très agréables dans une région calme et reposante. L’établissement fait le plein en hiver, lors de la saison de ski. A 100 m de la place animée de Kalavrita. On y parle anglais, ce qui est rare dans la région. L’accueil est charmant. Sûrement le meilleur hôtel de la ville.


Se restaurer
La majorité, voire la totalité des restaurants de Kalavrita, est regroupée vers la place centrale. Ils se valent tous.

[image: ] TAVERNE STANI
✆ +30 26920 23 000, + 30 6944527506, +30 6944683962
Près de la place principale.

Ouvert toute l’année. Compter de 15 à 18 €.
On y sert, dans une ambiance plus élégante que celle à laquelle on s’attend, de la bonne cuisine grecque.


À voir – À faire

[image: ] MÉMORIAL

Ouvert tous les jours de 10h à 14h30.
Il faut un peu sortir de la ville pour trouver le mémorial. Un monument aussi impressionnant qu’émouvant.


[image: ] MONASTÈRE D’AGHIA LAVRA
✆ +30 26920 22 363
A 7 km de Kalavrita.

Ouvert à la visite de 8h à 12h et de 16h à 18h en été.
Un monastère un peu moins intéressant que celui de Mega Spileon mais historiquement symbolique. C’est dans cette église que, le 25 mars 1821, est lancé un cri de révolution grecque… alors que celle-ci avait déjà commencé depuis le 21 mars. On a pourtant retenu la date du 25 mars pour célébrer la fête nationale ! Le monastère, incendié par les Allemands en 1943, abrite un petit musée sans grand intérêt.


[image: ] STATION DE SKI
✆ +30 26920 22 390
www.kalavrita-ski.com
mail@kalavrita-ski.com

Si vous venez en hiver, allez donc dévaler quelques pentes en ski ! La version anglaise du site présente toutes les pistes, la montagne… Beaucoup d'infos pratiques et de belles photos.


Dans les environs

[image: ] GROTTE DES LACS
A 16,5 km de Kalavrita (bien fléché)
✆ +30 26920 31 633

Ouverte toute l’année de 9h à 18h30 et de 9h à 19h30 le samedi et dimanche. Entrée : 8 € par adulte, 4 € par enfant et étudiant. Durée moyenne de la visite : 35 minutes.
Cette grotte surprenante était, dans l’Antiquité, le lit d’une rivière souterraine dont les eaux, au cours des siècles, érodèrent les roches. Des galeries qui se visitent actuellement prirent alors naissance à des niveaux inférieurs avant d’abandonner le vieux lit. De nombreuses eaux persistent dans cette grotte : elles proviennent de petites sources jaillissant des parois et des plafonds en périodes de pluies. Si la longueur explorée de la grotte est de 1 980 m, sa visite ne se limite qu’à 350 m. La première salle, dite des chauves-souris, ne vous laissera pas indifférent ; on y a dénombré pas moins de cinq espèces différentes qui volent d’une paroi à une autre sous votre nez… Vous pourrez également observer des stalactites en forme de cascades ou de méduses. Mais la grotte est surtout unique pour ses lacs alternatifs en escaliers sur trois niveaux, qui concluent la visite. Une œuvre grandiose de la nature dans laquelle se reflètent les images de la cascade et des lustres. Des ouvertures nettement visibles laissent à penser que la grotte possède de nombreuses ramifications. Les explications des guides étant en grec, pensez à demander une brochure en français au moment de payer.




ORGANISER SON SÉJOUR
[image: ]
ORGANISER SON SÉJOUR - Relève de la garde devant le tombeau du soldat inconnu.
© iStockphoto.com/Vasiliki
[image: ]


Pense futé

Argent

Monnaie
La Grèce est passée à l’euro en janvier 2002. Elle a remplacé la drachme grecque, créée au VIe siècle av. J.-C., qui était la plus ancienne de toutes les monnaies européennes.

Coût de la vie
Malgré des augmentations intempestives liées au passage à l’euro, puis plus récemment à la grave crise que traverse le pays, la vie est globalement un peu moins chère en Grèce qu’en France. En partant sur les chemins de traverse du pays, le voyageur sera encore surpris par la douceur de certains prix. D’une manière générale, les restaurants, l’hébergement, les marchés de produits frais sont sensiblement meilleur marché en Grèce. Mais en se rendant, par exemple, dans un supermarché, on constatera que les prix sont pratiquement les mêmes qu’en France alors qu’ici le salaire mensuel minimum est de 740 € et que le salaire moyen tourne autour de 1 300 €.
[image: ] Tarifs indicatifs de base. Ils sont assez variables en fonction des régions et dépendent surtout du lieu abordé et de sa fréquentation touristique. Quelquefois il suffit de faire une vingtaine de kilomètres pour faire chuter certains prix… Ainsi, le prix d’une salade grecque ne sera pas le même dans un village perdu de Thessalie qu’à Athènes, Olympie, Delphes ou Thessalonique (cette dernière étant réputée pour ses prix excessifs).
[image: ] 1 litre d’essence : autour de 1,50 à 1,90 €.
[image: ] 1 café grec : à partir de 1,50 €, un frappé ou cappuccino autour de 3,50 €, voire 4,50 €.
[image: ] 1 jus de fruits frais pressés : à partir de 2,50 €.
[image: ] 1 bière pression : à partir de 2,50 €.
[image: ] 1 repas composé d’un mezze, d’un plat de résistance copieux, pain, boisson, dessert et couverts : autour de 12 € dans un restaurant bon marché.
[image: ] 1 billet de cinéma : à partir de 7 €.
[image: ] 1 paquet de cigarettes : 4 €.
[image: ] 1 chambre double à l’hôtel ou chez l’habitant : à partir de 30 €.
[image: ] 1 entrée en boîte de nuit avec consommation : à partir de 6 €.

Budget
[image: ] Petit budget. De 40 € par jour pour 2 personnes (en dormant au camping, en mangeant une fois par jour dans des tavernes bon marché) à 60 € (en logeant en pension).
[image: ] Moyen budget. Environ 110 € par jour pour 2 personnes à 135 € par jour (pour une nuit à l’hôtel et un à deux repas pris dans des tavernes).
[image: ] Gros budget. A partir de 190 € (pour une nuit dans un hôtel confortable, deux repas dans des tavernes, location d’une voiture, visites et sorties fréquentes).
[image: ] Un conseil : n’hésitez pas à vous adresser à des agences de voyages directement en Grèce pour profiter d’une excursion de quelques jours à partir de votre lieu de vacances.
Les tarifs sont très compétitifs une fois que l’on prend un package, et les Grecs voyagent beaucoup par ce biais sur des courtes durées. Il y a donc une vraie demande, et les prix des hôtels et des transports, négociés par les agences, valent vraiment la peine. Sur place, à vous de vous organiser avec votre guide de voyage préféré !

Banques et change
Vous n’aurez aucun problème pour en dénicher une dans n’importe quelle ville du pays. 
Elles sont omniprésentes et ouvertes de 8h30 à 13h ou 14h du lundi au vendredi. Permanence assurée à l’aéroport d’Athènes ou sur la place Syndagma à la Banque nationale de Grèce du lundi au jeudi de 8h à 14h et de 15h30 à 18h30, le vendredi de 8h à 13h30 et de 15h30 à 18h30, le samedi de 9h à 15h, et le dimanche de 9h à 13h. A Athènes, vous trouverez des succursales de la plupart des grandes banques étrangères. Distributeurs 24h/24 dans les villes et lieux touristiques.

Moyens de paiement
Dans toutes les villes (moins dans les petits villages, donc prévoyez à l’avance), les établissements bancaires sont assez nombreux et proposent des distributeurs de billets aux détenteurs de cartes de crédit.

Cash
Si vous payez par carte bancaire ou retirez des espèces dans un pays de la zone euro, les frais bancaires seront les mêmes que ceux qui s'appliquent en France.

Transfert d'argent
Avec ce système, on peut envoyer et recevoir de l’argent de n’importe où dans le monde en quelques minutes. Le principe est simple : un de vos proches se rend dans un point MoneyGram® ou Western Union® (poste, banque, station-service, épicerie…), il donne votre nom et verse une somme à son interlocuteur. De votre côté de la planète, vous vous rendez dans un point de la même filiale. Sur simple présentation d’une pièce d’identité avec photo et de la référence du transfert, on vous remettra aussitôt l’argent.

Carte de crédit
[image: ] Avant votre départ, pensez à vérifier avec votre conseiller bancaire la limitation de votre plafond de paiement et de retrait. Demandez, si besoin est, une autorisation exceptionnelle pour la période de votre voyage.
[image: ] En cas de perte ou de vol de votre carte de paiement, appelez le serveur vocal du groupement des cartes bancaires Visa® et MasterCard® au (00 33) 892 705 705 ou (00 33) 836 690 880. Il est accessible 7j/7 et 24h/24. Si vous connaissez le numéro de votre carte bancaire, l’opposition est immédiate et confirmée. Dans le cas contraire, l’opposition est enregistrée mais vous devez confirmer l’annulation à votre banque par fax ou lettre recommandée.
[image: ] En cas de dysfonctionnement de votre carte de paiement ou si vous avez atteint votre plafond de retrait, vous pouvez bénéficier d’un cash advance. Proposé dans la plupart des grandes banques, ce service permet de retirer du liquide sur simple présentation de votre carte au guichet d’un établissement bancaire, que ce soit le vôtre ou non. On vous demandera souvent une pièce d’identité. En général, le plafond du cash advance est identique à celui des retraits, et les deux se cumulent (si votre plafond est fixé à 500 €, vous pouvez retirer 1 000 € : 500 € au distributeur, 500 € en cash advance). Quant au coût de l’opération, c’est celui d’un retrait à l’étranger.

Traveler's Cheques
Ce sont des chèques prépayés émis par une banque, valables partout, et qui permettent d’obtenir des espèces dans un établissement bancaire ou de payer directement ses achats auprès de très nombreux lieux affiliés (boutiques, hôtels, restaurants…). Ils sont valables à vie. Leur avantage principal est l’inviolabilité : un système de double signature (la deuxième étant faite par vous devant le commerçant) empêche toute utilisation frauduleuse. A la fin de votre séjour, s’il vous en reste, vous pourrez les changer contre des euros ou les restituer à votre banque qui les imputera à votre compte courant. A noter que le paiement par chèque classique est rarement possible à l’étranger. Lorsque c’est le cas, l’utilisation est compliquée et très coûteuse.

Pourboires, marchandage et taxes
[image: ] Pourboire. Théoriquement, le service est inclus dans l’addition. Il est d’usage de laisser de 5 à 10 % dans les restaurants et cafés, selon la qualité du service et si la note n’est pas ronde.
[image: ] Marchandage. Pour vos achats et même pour louer une chambre, vous pouvez toujours discuter les prix. D’ailleurs, la plupart des tarifs indiqués dans le guide le sont à titre indicatif, et ils semblent parfois davantage être corrélés aux performances de l’équipe de foot préférée du patron qu’à la concurrence ou à la santé économique du secteur touristique.
Les commerçants n’hésitent pas à gonfler les tarifs à la vue des touristes. En basse saison, les coûts du logement sont divisés par deux ou trois. Le mot d’ordre reste « négocier » . Mais en très haute saison, les demandes étant parfois supérieures aux offres, les négociations sont plus difficiles.
[image: ] Taxes. Elles sont toujours comprises dans les prix et s’élèvent à 23 %. Les personnes ayant la possibilité de se faire rembourser les taxes doivent réclamer dans les magasins le formulaire et le renvoyer à l’adresse suivante.

Duty Free
Puisque votre destination finale est hors de l'Union européenne, vous pouvez bénéficier du Duty Free (achats exonérés de taxes). Attention, si vous faites escale au sein de l’Union européenne, vous en profiterez dans tous les aéroports à l’aller, mais pas au retour. Par exemple, pour un vol aller avec une escale, vous pourrez faire du shopping en Duty Free dans les trois aéroports, mais seulement dans celui de votre lieu de séjour au retour.

Assurances
Simples touristes, étudiants, expatriés ou professionnels, il est possible de s’assurer selon ses besoins et pour une durée correspondant à son séjour. De la simple couverture temporaire s’adressant aux baroudeurs occasionnels à la garantie annuelle, très avantageuse pour les grands voyageurs, chacun pourra trouver le bon compromis. A condition toutefois de savoir lire entre les lignes.

Bagages

Que mettre dans ses bagages ?
Ne vous encombrez pas inutilement lorsque vous préparez vos valises pour la Grèce. Le mot d'ordre est « Voyagez léger !  » . En été, des tenues légères, une paire de lunettes de soleil, un chapeau, des chaussures confortables et des sandales, ainsi qu'un petit sac de plage contenant maillots, serviettes et crème solaire feront l'affaire. En hiver, évidemment, prévoyez quelques tenues plus chaudes, mais les lunettes et le sac de plage sont toujours de rigueur.

Réglementation
[image: ] Bagages en soute. Généralement, 20 à 23 kg de bagages sont autorisés en soute pour la classe économique et 30 à 40 kg pour la première classe et la classe affaires. Si vous prenez une des compagnies low cost, sachez qu’elles font souvent payer un supplément pour chaque bagage enregistré.
[image: ] Bagages à main. En classe éco, un bagage à main et un accessoire (sac à main, ordinateur portable) sont autorisés, le tout ne devant pas dépasser les 12 kg ni les 115 cm de dimension. En première et en classe affaires, deux bagages sont autorisés en cabine. Les liquides et gels sont interdits : seuls les tubes et flacons de 100 ml maximum sont tolérés, et ce dans un sac en plastique transparent fermé (20 cm x 20 cm). Seules exceptions à la règle : les aliments pour bébé et médicaments accompagnés de leur ordonnance. Enfin, si vous souhaitez ramener des denrées typiquement françaises sur votre lieu de villégiature, sachez que les fromages à pate molle et les bouteilles achetées hors du Duty Free ne sont pas acceptées en cabine. Pour un complément d’informations, contactez directement la compagnie aérienne concernée.

Matériel de voyage

[image: ] DELSEY
France
www.delsey.com

La deuxième marque mondiale dans le domaine du bagage, présente dans plus de 100 pays, avec 6 000 points de vente.


[image: ] INUKA
France
www.inuka.com

Ce site vous permet de commander en ligne tous les produits nécessaires à votre voyage, du matériel de survie à celui d’observation en passant par les gourdes ou la nourriture lyophilisée.


Décalage horaire
GMT + 2 : 1 heure de décalage avec la France. Quand il est midi à Paris, il est 13h à Athènes, et ce, en hiver comme en été.

Électricité, poids et mesures
La Grèce est branchée sur 220 volts CA, 50 Hz comme le reste de l’Europe continentale. Les prises sont de type continental avec deux fiches rondes, semblables aux prises françaises. Par ailleurs, le système métrique a été adopté par la Grèce en 1959. On parle donc en mètres, kilomètres, et en grammes, kilogrammes.

Formalités, visa et douanes
[image: ] Pour les ressortissants de l’Union européenne, la carte d’identité suffit ou le passeport (même périmé depuis moins de cinq ans). Pour les mineurs non accompagnés, une autorisation de sortie du territoire est exigée (formulaire dans les mairies ou commissariats de police).
[image: ] Il n’est pas demandé de visa pour les ressortissants canadiens si leur séjour est d’une durée inférieure à trois mois.
[image: ] Les Suisses doivent présenter une carte d’identité ou un passeport en cours de validité.
[image: ] Documents nécessaires si vous venez en voiture : permis de conduire national rose à trois volets (à ne pas oublier aussi si l’on a prévu de louer sur place voiture ou moto) ou permis international ainsi que la carte verte d’assurance. Le permis de conduire n’est pas une pièce d’identité permettant de passer la frontière.
[image: ] Attention aux conditions d’entrée pour vos animaux de compagnie. Renseignez-vous avant votre départ pour savoir comment ils pourront vous accompagner.
[image: ] Pour en savoir plus, vous pouvez consulter le site www.anivoyage.fr

Obtention du passeport
Les passeports délivrés en France sont désormais biométriques. Ils comportent votre photo, vos empreintes digitales et une puce sécurisée. Pour l’obtenir, rendez-vous en mairie muni d’un timbre fiscal, d’un justificatif de domicile, d’une pièce d’identité et de deux photos d’identité. Le passeport est délivré sous trois semaines environ. Il est valable dix ans. Les enfants doivent disposer d’un passeport personnel (valable cinq ans).
[image: ] Conseil futé. Avant de partir, pensez à photocopier tous les documents que vous emportez avec vous. Vous emporterez un exemplaire de chaque document et laisserez l’autre à quelqu’un en France. En cas de perte ou de vol, les démarches de renouvellement seront ainsi beaucoup plus simples auprès des autorités consulaires. Vous pouvez également conserver des copies sur le site Internet officiel mon.service-public.fr – Il vous suffit de créer un compte et de scanner toutes vos pièces d'identité et autres documents importants dans l'espace confidentiel.

Formalités et visa

[image: ] VSI[image: ]
19-21, avenue Joffre
Epinay-sur-Seine (France)
✆ 0 826 46 79 19
www.vsi.1er.fr

Spécialiste des visas d'affaires, touristiques et de groupe, VSI se charge des vos formalités à votre place, y compris dans l'urgence. VSI facilite ainsi le voyage de chacun et garantit de partir dans le pays indiqué.


Douanes
Si vous voyagez avec 10 000 € de devises ou plus, vous devez impérativement le signaler à la douane. En dehors de ce cas, vous n’avez rien à déclarer lors de votre retour en France. Vous êtes autorisé à acheter pour vos besoins personnels des biens dans un autre Etat membre de l’Union européenne sans limitation de quantité ou de valeur. Seules exceptions : tabac et alcool pour l’achat desquels, au-delà des franchises indiquées, vous devez acquitter les droits de douane et la T.V.A. Les franchises ne sont pas cumulatives. Contactez la douane pour en savoir plus.
Tabac
[image: ] Jusqu’à 5 cartouches de cigarettes (soit 1 kg de tabac) sans aucune formalité.
[image: ] De 6 à 10 cartouches, vous devez produire un document simplifié d'accompagnement (DSA) à obtenir auprès de la douane.
[image: ] Ramener plus de 10 cartouches de cigarettes (ou 2 kg de tabac) est interdit dans tous les cas. Saisie et pénalité sont alors à prévoir.
[image: ] Attention, les quantités ci-dessus s'appliquent par moyen de transport, pour les véhicules particuliers et les camions, quel que soit le nombre de passagers à bord. Si le transport s'effectue en moyen de transport collectif (car, train, bateau, avion) ces quantités s'appliquent par passager adulte.

[image: ] DOUANES FRANCAISES
France
✆ 0 811 20 44 44
www.douane.gouv.fr
dg-bic@douane.finances.gouv.fr


Horaires d'ouverture
Magasins
[image: ] Le lundi de 9h à 14h30.
[image: ] Du mardi au vendredi de 9h à 14h30 et de 17h30 à 20h30.
[image: ] Le samedi de 9h à 15h, avec quelques exceptions dans les zones touristiques, où certains magasins restent ouverts le dimanche de 8h à 15h, et parfois même toute la journée.
[image: ] En hiver, les supermarchés sont ouverts de 8h à 20h du lundi au vendredi et de 8h à 18h le samedi.
[image: ] En été, les supermarchés sont ouverts de 8h30 à 21h du lundi au vendredi et de 8h à 18h le samedi. Certains ouvrent également leurs portes le dimanche.
Musées et sites archéologiques
[image: ] Les horaires d’été sont valables du 1er avril au 31 octobre, les horaires d’hiver le reste du temps.
[image: ] Les musées et sites archéologiques sont en général ouverts de 8h30 à 15h, la plupart ferment le lundi. Pendant l’été, cependant, les grands sites archéologiques et les musées les plus visités comme l’Acropole, Delphes ou Olympie sont ouverts jusqu’à 19h30 et restent ouverts le lundi.
[image: ] La plupart des musées et autres sites sont fermés les jours fériés suivants : le 1er janvier, le vendredi saint (en général, ouverts jusqu’à midi), le lundi de Pâques, le 1er mai, le 25 et le 26 décembre.

Internet
C’est l'une des meilleures façons de garder contact avec ses proches pendant un voyage en Grèce. En général, l’heure de connexion coûte 2,50 €. Les claviers sont en qwerty, cela demande un peu de temps pour s’habituer. On peut écrire en alphabet grec et latin, bien entendu.

Jours fériés
Voici les dates des jours fériés à retenir, en sachant toutefois que les villages ont leur propre figure sainte et donc leur propre fête. Les musées et autres sites archéologiques sont généralement fermés ces jours-là.
[image: ] 1er janvier : jour de la Saint-Basile. On offre les cadeaux de Noël.
[image: ] 6 janvier : Epiphanie. On plonge dans la mer pour récupérer une croix qui y a été jetée par un pope pour bénir l’eau et chasser les mauvais esprits.
[image: ] Lundi pur : avant mardi gras. On fête les Koulouma avant le début du Carême.
[image: ] 25 mars : fête nationale. Début de la guerre d’indépendance du pays. Défilés.
[image: ] Pâques : semaine sainte, fixée par les hautes autorités religieuses orthodoxes. Très importante chez les Grecs. Le lundi et le vendredi saints ainsi que le dimanche et le lundi de Pâques.
[image: ] 1er mai (Ergatiki Yiorti, Protomaya) : fête du Travail et par la même occasion celle du Printemps et des Fleurs.
[image: ] Pentecôte (Agiou Pnevmatos).
[image: ] Assomption (Koimissi Theotokou) le 15 août : fête religieuse très importante pour les Grecs. C’est la fête des Maria et des Panagiotis. Pensez à dire « chronia polla » à vos amis portant ce nom !
[image: ] 28 octobre : c’est la deuxième fête nationale. On fête le « ochi » , c’est-à-dire le « non » que la Grèce a opposé en 1940 à Mussolini lui ayant lancé un ultimatum afin de faire passer ses troupes.
[image: ] 25 et 26 décembre : respectivement jour de Noël et de la Saint-Emmanuel. Le père Noël s’appelle Agios Vassilis en Grèce, autrement dit Saint Basile, mais Noël n’est pas aussi fêté qu’en France.

Langues parlées
Apprendre la langue : Il existe différents moyens d’apprendre quelques bases de la langue grecque et l’offre pour l’auto-apprentissage peut se faire sur différents supports : CD, DVD, cahiers d’exercices ou même directement sur Internet.

[image: ] ASSIMIL[image: ]
11, rue des Pyramides (1er)
Paris (France)
✆ 01 42 60 40 66
Fax : 01 40 20 02 17
www.assimil.com
contact@assimil.com
Métro Pyramides L14

Assimil est le précurseur des méthodes d'auto-apprentissage des langues en France, la référence lorsqu'il s'agit de langues étrangères. C'est aussi une nouvelle façon d'apprendre : une méthodologie originale et efficace, le principe, unique au monde, de l'assimilation intuitive.


[image: ] INSTITUT D’ÉTUDES NÉO-HELLÉNIQUES DE PARIS[image: ]
19 bis, rue Fontaine (9e)
Paris (France)
✆ 01 48 74 09 56
Fax : 01 42 80 45 79
www.ienh.org
ienh@ienh.org

Les cours proposés ont lieu le soir, du lundi au vendredi, et le samedi matin. Plus de 30 ans d’expérience dans l’enseignement du grec moderne à Paris. Cours collectifs à effectifs réduits. Pour les débutants, l’Institut dispense désormais des cours intensifs.


[image: ] LIBRAIRIE HELLÉNIQUE DESMOS[image: ]
14, rue Vandamme (6e)
Paris (France)
✆ 01 43 20 84 04
www.desmos-grece.com
librairie.desmos@wanadoo.fr

Littérature grecque en français et en grec, publication d'une revue, d'ouvrages et de recueils de poèmes, cours de grec pour tous niveaux.


[image: ] POLYGLOT
France
www.polyglot-learn-language.com

Ce site propose à des personnes désireuses d’apprendre une langue d’entrer en contact avec d’autres dont c’est la langue maternelle. Une manière conviviale de s’initier à la langue et d’échanger.


[image: ] SERVICE DE L’ÉDUCATION DE L’AMBASSADE DE GRÈCE EN FRANCE[image: ]
9, rue Mesnil (16e)
Paris (France)
✆ 01 55 73 00 01
Fax : 01 55 73 00 04

Cours de grec moderne pour adultes et enfants, notamment pour la préparation du Certificat de la langue grecque. Les cours sont assurés par des professeurs grecs (détachés en France par le ministère grec de l’Education nationale) et, de ce fait, ils sont totalement gratuits.


[image: ] TELL ME MORE ONLINE
France
www.tellmemore-online.com

Sur ce site Internet, votre niveau est d’abord évalué et des objectifs sont fixés en conséquence. Ensuite, vous vous plongez parmi les 10 000 exercices et 2 000 heures de cours proposés. Enfin, votre niveau final est certifié selon les principaux tests de langues.


Photo

[image: ] PICASAWEB
France
picasaweb.google.com

Un site pour mettre en ligne ses photos et les partager avec vos amis en les invitant à les consulter.


Poste
Vous trouverez des bureaux de poste dans chaque ville et chaque île. Les postes ferment à 14h au plus tard, du lundi au vendredi, et sont fermées le week-end, sauf celle d’Athènes, place Omonia. Vous pourrez y acheter des timbres ou envoyer des colis. Un timbre pour la France ou l’Union européenne vaut 0,65 €. Il faut compter environ 3 jours ouvrés pour qu’une carte arrive à destination en Europe. Les boîtes aux lettres sont jaunes.

Quand partir ?

Climat

[image: ] MÉTÉO CONSULT
France
www.meteo-consult.com

Sur ce site vous trouverez les prévisions météorologiques pour le monde entier. Vous connaîtrez ainsi le temps qu'il fait sur place.


Haute et basse saisons touristiques
Si vous avez la possibilité de choisir, les meilleures époques pour se rendre à Athènes sont le printemps et l’automne.
[image: ] Les conditions idéales sont réunies entre Pâques et la fin du mois de juin. Le temps est doux, les touristes encore peu nombreux, tandis que les transports sont déjà organisés pour la saison d’été. Malheureusement, en centre-ville, les prix des hôtels atteignent leur maximum.
[image: ] Idem de la fin août à la mi-octobre, alors que la chaleur s'apaise et que le climat redevient doux. De plus, la saison culturelle reprend et les activités se multiplient.
[image: ] En hiver, la capitale est également très agréable avec un temps le plus souvent sec, lumineux et doux. C'est le meilleur moyen de visiter la ville et de nouer contact avec les locaux. Nombreuses activités culturelles tout au long de l'année, locales ou d'envergure internationale.
[image: ] Les mois de juillet et d’août sont comme ailleurs les principaux mois touristiques. La ville se vide de ses locaux, qui partent en vacances sur les îles. Les jeunes cadres dynamiques se font plus rares, tandis que des masses de touristes prennent le centre et les sites touristiques d'assaut.

Manifestations spéciales
[image: ] L’Epiphanie (Agia Epiphania), le 6 janvier : l’Epiphanie est le jour où le Christ a été baptisé par saint Jean-Baptiste dans le Jourdain.
Pour faire fuir les mauvais esprits, le pope bénit les maisons dans les villages et dans les villes, les femmes s’en chargent elles-mêmes. Chaque membre de la famille boit un peu d’eau bénite. Le pope bénit également les eaux en lançant un crucifix dans la mer, une rivière ou un lac, et il faut plonger pour aller le chercher. Celui qui le trouve aura de la chance pendant l’année.
[image: ] Lundi pur (Kathari Deftera) : ce n’est autre que le premier jour de Carême qui marque la préparation au jeûne de quarante jours qui précédera Pâques. On l’appelle ainsi, car autrefois les femmes passaient la matinée à nettoyer leur cuisine après la préparation des repas de carnaval. Le lundi pur est une occasion pour les amis de se regrouper et de manger ensemble des plats traditionnels comme le tarama ainsi que des fruits de mer et beaucoup de poissons. Sur la table également, le pain sans levain, cuit uniquement ce jour-là, et bien entendu le vin… C’est le jour où les jeunes vont traditionnellement faire voler leur cerf-volant sur les plages.
[image: ] Pâques (Pascha) est certainement la fête la plus importante et l’un des moments les plus forts en Grèce. La célébration des fêtes pascales débute le samedi précédant la semaine sainte. Dans les villages, les enfants font du porte-à-porte et chantent des chants traditionnels en échange d’argent et d’œufs peints en rouge. Le lendemain, on va à l’église pour recevoir la bénédiction du pope qui devra protéger toute la famille l’année durant.
[image: ] Le lundi suivant commence la semaine sainte par le grand nettoyage de la maison et la préparation des festivités.
[image: ] Le mardi, le pope bénit ses fidèles avec de l’huile d’olive.
[image: ] Le mercredi, les femmes sortent les tabliers et font des koulouria (petits biscuits secs et peu sucrés) et la brioche pascale (le tsoureki sur lequel on plante trois œufs rouges).
[image: ] Le jeudi saint, les femmes se rendent à l’église le soir pour confectionner un cercueil pour le Christ et le décorer de fleurs.
[image: ] Le vendredi saint, jour de deuil, est aussi celui du jeûne austère. On ne mange rien de sucré de toute la journée, et le repas est uniquement composé de lentilles au vinaigre (les larmes du Christ). Une messe a lieu à 11h, au cours de laquelle le pope descend le Christ de sa croix et l’enveloppe dans son linceul, puis il bénit les fidèles. Le soir après la messe, le pope sort la croix à l’extérieur de l’église et entame une procession accompagnée d’une fanfare.
[image: ] Le samedi, lorsque la nuit tombe, on se rend à la grand-messe. La sainte lumière, qui vient directement de Jérusalem, transportée par avion et accueillie par l’archevêque de Grèce, est distribuée dans toutes les églises du pays. A minuit, le pope allume un cierge et apporte la lumière en annonçant la résurrection du Christ (Christos Anesti) aux fidèles, massés à l’extérieur du bâtiment. Les cloches se mettent à carillonner et les fidèles s’embrassent en se disant « Christos Anesti » (le Christ est ressuscité), ce à quoi il convient de répondre « Alithos Anesti » (il est vraiment ressuscité). Les pétards et les feux d’artifice marquent la fin de la fête. Les fidèles rentrent chez eux avec un cierge allumé par la flamme de Jérusalem et marquent le haut de leur porte d’entrée par une croix. Eh oui, c’est de là que viennent ces traces noires en haut des portes des maisons, mais aussi des portes d’entrée d’immeubles et d’ascenseurs.
[image: ] Le repas de Pâques est très apprécié et attendu de tous : c’est une soupe faite des entrailles d’agneau et de laitue, nommée la mayiritsa. En fin de repas, on cogne les œufs rouges entre eux de la main droite en évitant de les briser. Celui qui réussira à garder son œuf intact aura de la chance toute l’année.
[image: ] Le lendemain, dimanche de Pâques, les familles se retrouvent autour d’un mouton cuit à la broche, souvent dans la rue.
[image: ] Pentecôte (Agiou Pnevmatos) et l’Assomption (Koimissi Theotokou) le 15 août : ces deux fêtes religieuses sont très importantes pour les Grecs. C’est la fête des Maria et des Panagiotis. Pensez à dire « Chronia Polla » à vos amis portant ce nom !
[image: ] 25 et 26 décembre : Noël (Christougenna). Le père Noël s’appelle Agios Vassilis en Grèce, autrement dit Saint Basile.

Santé
Pas de risque particulier en Grèce. Aucun vaccin n’est obligatoire, assurez-vous seulement que votre carnet de vaccination (DT Polio, etc.) est à jour.

Conseils
Pour vous informer de l’état sanitaire du pays et recevoir des conseils, n’hésitez pas à consulter votre médecin. Vous pouvez aussi vous adresser à la Société de médecine des voyages du centre médical de l’Institut Pasteur au ✆ 01 40 61 38 46 (www.pasteur.fr/sante/cmed/voy/listpays.html) ou vous rendre sur le site du Cimed (www.cimed.org), du ministère des Affaires étrangères à la rubrique « Conseils aux voyageurs » (www.diplomatie.gouv.fr/voyageurs) ou de l’Institut national de veille sanitaire (www.invs.sante.fr).

[image: ] MINISTÈRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES[image: ]
37, quai d'Orsay (7e)
Paris (France)
www.diplomatie.gouv.fr

Sur le site du Ministère des affaires étrangères et européennes, il faut aller sur France-Diplomatie > Les Français à l’étranger > Vos droits et démarches > État civil > Transcription des actes d’état civil ou jugements étrangers afin de connaître les démarches à entreprendre en cas de décès à l'étranger. Sur la même page un lien permet d'aller sur la liste des ambassades et consulats de France à l'étranger.


Centres de vaccination
Pour plus d’informations, vous pouvez consulter le site Internet du ministère de la Santé (www.sante.gouv.fr) pour connaître les centres de vaccination proches de chez vous.

[image: ] CENTRE DE VACCINATIONS INTERNATIONALES AIR FRANCE[image: ]
148, rue de l'Université (7e)
Paris (France)
✆ 01 43 17 22 00
centredevaccination-airfrance-paris.com
vaccinations@airfrance.fr

Ouvert du lundi au vendredi de 8h45 à 18h – nocturne le jeudi jusqu'à 20h – le samedi de 8h45 à 16h. Fermeture les dimanches et jours fériés uniquement.
Autre adresse : 3, place Londres, bâtiment Uranus 95703 Roissy Charles-de-Gaulle. Tel : 01 74 29 32 36 ou 01 48 64 98 03. Ouvert de 13h30 à 16h du lundi au vendredi, uniquement sur rendez-vous.

[image: ] INSTITUT PASTEUR[image: ]
209, rue de Vaugirard (15e)
Paris (France)
✆ 0 890 710 811, 03 20 87 78 00
www.pasteur.fr, www.pasteur.fr

Sur le site internet, vous pouvez consulter la liste des vaccins pays par pays.

Autre adresse : 1, rue du Professeur Calmette 59019 Lille.

En cas de maladie
Un réflexe : contacter le Consulat de France. Il se chargera de vous aider, de vous accompagner et vous fournira la liste des médecins francophones. En cas de problème grave, c’est aussi lui qui prévient la famille et qui décide du rapatriement. Pour connaître les urgences et établissements aux standards internationaux : consulter les sites www.cimed.org – www.diplomatie.gouv.fr et www.pasteur.fr

Assistance rapatriement – Assistance médicale
Assurance – Assistance médicale
Sachez tout d’abord qu’il est possible de bénéficier des avantages de la Sécurité sociale, même à l’étranger. A l’international, des garanties de sécurité sociale s’appliquent et sont mises en œuvre par le Centre des liaisons européennes et internationales de Sécurité sociale (www.cleiss.fr) chargé d’aiguiller les ressortissants dans leurs démarches. Mais cette prise en charge a ses limites. C’est pourquoi souscrire à une assurance maladie peut s’avérer très utile. Les prestations comprennent la plupart du temps le rapatriement, les frais médicaux et d'hospitalisation, le paiement des examens de recherche ou le transport du corps en cas de décès.
Rapatriement sanitaire par les opérateurs de cartes bancaires
Si vous possédez une carte bancaire Visa® et MasterCard®, vous bénéficiez automatiquement d’une assurance médicale et d’une assistance rapatriement sanitaire valables pour tout déplacement à l’étranger de moins de 90 jours (le paiement de votre voyage avec la carte n’est pas nécessaire pour être couvert, la simple détention d’une carte valide vous assure une couverture). Renseignez-vous auprès de votre banque et vérifiez attentivement le montant global de la couverture et des franchises ainsi que les conditions de prise en charge et les clauses d’exclusion. Si vous n’êtes pas couvert par l’une de ces cartes, n’oubliez surtout pas de souscrire une assistance médicale avant de partir.

[image: ] SÉCURITÉ SOCIALE[image: ]
11, rue de la Tour des Dames Cedex 09
75436
Paris (France)
✆ 01 45 26 33 41
Fax : 01 49 95 06 50
www.cleiss.fr, www.cleiss.fr

Plus d'informations sur l'assistance médicale à l'étranger au Centre des Liaisons Européennes et Internationales de la Sécurité sociale (Cleiss).


Sécurité et accessibilité

Dangers potentiels et conseils
[image: ] Criminalité. Si Athènes était, il y a encore très récemment, une des capitales les plus sûres d’Europe, avec un taux de criminalité parmi les plus bas, les temps changent. Elle est aujourd'hui confrontée à des problèmes de violence dans certains quartiers populaires, à forte population immigrée clandestine. Mais le phénomène est très localisé et d'une manière générale, la ville est paisible. Attention cependant, sur les lieux très touristiques ou de grand passage, comme l'Acropole ou la place Syntagma, et dans le métro où les vols à la tire se multiplient. Vérifiez donc les fermetures de vos sacs et évitez absolument de mettre papiers d’identité, portefeuille et sommes d’argent importantes dans la poche arrière de votre sac à dos !
[image: ] Les dangers de la route. La conduite en Grèce est sportive et il faut être vigilant. Les limites de vitesse ne sont pas respectées, et les marquages au sol quasi inexistants. Heureusement, les infrastructures routières dans et autour d'Athènes sont aujourd'hui très modernes et pratiques. Reste le comportement des conducteurs, parfois incohérent. Soyez très prudents au volant et essayer d’anticiper au maximum. Piétons, soyez aussi sur vos gardes ! Et même si le feu est rouge, vérifiez que le conducteur s'est arrêté !
[image: ] Police. Pour appeler la police de n’importe où en Grèce, composez le 100.
Pour connaître les dernières informations sur la sécurité sur place, consultez la rubrique « Conseils aux voyageurs » du site du ministère des Affaires étrangères (www.diplomatie.gouv.fr/voyageurs). Sachez cependant que le site dresse une liste exhaustive des dangers potentiels et que cela donne parfois une image un peu alarmiste de la situation réelle du pays.

Femme seule en voyage
Arme blanche, bombe lacrymogène, batte de base-ball : les aventurières pourront laisser leur attirail d’autodéfense à la maison. 
Certes, une femme seule attire par le seul fait d’être non accompagnée. Mais vous ne rencontrerez pas de grands dangers dans cette contrée d’enchantement. Les Grecs peuvent s’avérer parfois dragueurs en annonçant ouvertement la couleur, mais uniquement dans les lieux où cela est accepté, voire attendu : bars, clubs, soirées… Dans la rue, il est rare de se faire siffler ou apostropher, même par une bande de copains. Le respect de la femme, dans cette société traditionnelle où la mère est le socle, est très ancré. Du coup, la femme grecque est très libre, et se permet de porter des tenues vestimentaires parfois provocantes. En outre, en cas d'agression ou de comportement dérangeant, une femme seule, sera tout de suite défendue par les passants.

Voyager avec des enfants
Voyager en Grèce avec des enfants, même en bas âge, s’avère très facile grâce à l'accueil des restaurateurs et des hôteliers et des quelques aires de jeux qui leur sont dédiés. Mais Athènes reste une grande capitale où les visites impliquent des heures de marche, parfois au milieu d'une circulation intense et l'utilisation de transports en commun bondés ou non. Dans certains quartiers les trottoirs sont inexistants, préférez donc voyager avec un porte-bébé, plutôt qu'une poussette.
Les enfants devront en outre être bien protégés du soleil et boire très régulièrement. Gardez toujours une bouteille d’eau à portée de main. Dans les musées, sites archéologiques et parcs de loisirs, les enfants bénéficient de tarifs préférentiels. Pour les repas, l’ambiance familiale des tavernes et leurs petits prix permet de s’y restaurer de façon équilibrée, matin et soir. Il n’est d’ailleurs pas rare de voir des groupes d’enfants courir entre les tables, surtout le dimanche.
 Les grands complexes hôteliers disposent d’infrastructures adaptées. Soyez cependant vigilants aux abords des piscines, celles-ci ne sont pas souvent surveillées.

Voyageur handicapé
Les hôtels sont de plus en plus nombreux à s’équiper afin de faciliter l’accès aux voyageurs handicapés. A Athènes, le métro, ainsi que la plupart des bus, est accessible aux personnes en chaise roulante. Consultez également avant de partir la page en anglais du site de référence sur les personnes handicapées en Grèce : www.disabled.gr
[image: ] Si vous présentez un handicap physique ou mental ou que vous partez en vacances avec une personne dans cette situation, différents organismes et associations s’adressent à vous.

[image: ] ACTIS VOYAGES
France
actis-voyages.fr
actis-msn@hotmail.fr

Voyages adaptés pour le public sourd et malentendant.


[image: ] ADAPTOURS
France
www.adaptours.fr
info@adaptours.fr


[image: ] AILLEURS ET AUTREMENT
France
www.ailleursetautrement.fr
contact@ailleursetautrement.fr

Pour des personnes souffrant de handicap physique et/ou mental.


[image: ] COMPTOIR DES VOYAGES[image: ]
2-18, rue Saint-Victor (5e)
Paris (France)
✆ 0 892 239 339
www.comptoir.fr

Fauteuil roulant (manuel ou électrique), cannes ou béquilles, difficultés de déplacement... Quel que soit le handicap du voyageur, Comptoir des Voyages met à sa disposition des équipements adaptés et adaptables, dans un souci de confort et d'autonomie. Chacun pourra voyager en toute liberté.


[image: ] ÉVÉNEMENTS ET VOYAGES
France
www.evenements-et-voyages.com
contact@evenements-et-voyages.com

Sports mécaniques, sports collectifs, festivals et concerts, Événements et Voyages propose à ses voyageurs d'assister à la manifestation de leur choix tout en visitant la ville et la région. Grâce à son département dédié aux personnes handicapées, Événements et Voyages permet à ces derniers de voyager dans des conditions confortables.


[image: ] HANDI VOYAGES
12, rue du Singe
Nevers (France)
✆ 0 872 32 90 91, 09 52 32 90 91, 06 80 41 45 00
handivoyages.free.fr

Cette association assure l’aide aux personnes à mobilité réduite dans l’organisation de leurs voyages individuels ou en petits groupes. Elle propose un service d’aide à la recherche d’informations sur l’accessibilité mais aussi la mise en relation avec des volontaires compagnons de voyage. En outre, dans le cadre de l’opération « Des fauteuils en Afrique » , Handi Voyages récupère du matériel pour personnes à mobilité réduite et le distribue en Afrique.


[image: ] OLÉ VACANCES
France
www.olevacances.org
info@olevacances.org

Olé Vacances propose d'accompagner des personnes adultes handicapées mentales.


[image: ] PARALYSÉS DE FRANCE
France
www.apf.asso.fr

Informations, conseils et propositions de séjours.


Voyageur gay ou lesbien
Athènes est une destination populaire auprès de la communauté gay. Si peu de structures ont été mises en place, l’accueil dans les établissements classiques ne posera aucun problème. 
Les agences spécialisées auprès de cette population de voyageurs sont membres de l’IGLTA (International Gay and Lesbian Travel Association) et de l'ISGLMP (International Society of Gay and Lesbian Meeting Professionals).

[image: ] GAY HOTELS GREECE
www.gayhotelsgreece.com
info@gayhotelsgreece.com

Agence de voyages Windmills Travel and Tourism.


[image: ] GAY TRAVEL GREECE
www.gaytravelgreece.com

Agence de voyages, basée à Athènes et spécialisée dans l’organisation de voyages pour la communauté gay à travers la Grèce. Elle propose également des formules « Lune de miel » .


Téléphone

Comment téléphoner ?
[image: ] Pour appeler de la Grèce vers la France, composez le + 33 suivi du numéro de votre correspondant sans le 0.
[image: ] Pour appeler de France vers la Grèce, composez le + 30 et les 10 chiffres du numéro de votre correspondant.
[image: ] Les numéros de téléphone grecs. En 2002, la numérotation téléphonique fixe a changé : il faut remplacer par le chiffre 2 le 0 qui se trouvait au début de l’indicatif de la région, puis composer le numéro de votre correspondant à 9 chiffres. Exemple : l’ancien numéro 0731 111 222 devient 2731 111 222. C'est aussi valable pour les fax. En 2003, la numérotation des portables a aussi changé : le 0 initial est remplacé par un 6. Cela n’a pas encore été actualisé sur toutes les cartes de visite et panneaux publicitaires, voire sur les cartes de visite de certains hôtels.

Téléphone mobile
Utiliser son téléphone mobile : Si vous souhaitez garder votre forfait français, il faudra avant de partir, activer l’option internationale (généralement gratuite) en appelant le service clients de votre opérateur. Qui paie quoi ? La règle est la même chez tous les opérateurs. Lorsque vous utilisez votre téléphone français à l’étranger, vous payez la communication, que vous émettiez l’appel ou que vous le receviez. Dans le cas d’un appel reçu, votre correspondant paie lui aussi, mais seulement le prix d’une communication locale. Tous les appels passés depuis ou vers l’étranger sont hors forfait, y compris ceux vers la boîte vocale.

Cabines et cartes prépayées
De nombreuses cabines téléphoniques sont disponibles dans les villes et les villages, utilisées aujourd’hui en particulier par la population d’immigrés vers leurs pays d’origine. OTE, compagnie nationale de télécommunications, propose différents types de télécartes permettant l’appel de ses cabines ou de postes fixes. Exemple, la carte ALLO OTE, pour des appels hors UE, coute 6 € pour environ 30 minutes de communication selon les pays vers lesquels on appelle. Les cartes téléphoniques classiques coûtent 4 ou 10 €. Vous les trouverez dans les bureaux de postes et dans les peripteros, ces kiosques à journaux installés à chaque coin de rue.

S'informer

À voir – À lire

Librairies de voyage

[image: ] LIBRAIRIE DE VOYAGEURS DU MONDE[image: ]
55, rue Sainte-Anne (2e)
Paris (France)
✆ 01 42 86 17 37
Fax : 01 42 86 17 89
www.vdm.com
M° Pyramides ou Quatre-Septembre

Ouvert du lundi au samedi de 9h30 à 19h.
Située au sous-sol de l'agence de l'agence de voyage Voyageurs du Monde, cette très belle librairie est logiquement dédiée aux voyages. Vous y trouverez tous les guides en langue française existants actuellement sur le marché, y compris les collections relativement confidentielles. Un large choix de cartes routières, de plans de ville et de région vous est également proposé ainsi que des méthodes de langue, des ouvrages truffés de conseils pratiques pour le camping, trekking et autres réjouissances. Rayon littérature et témoignages, récits d'éminents voyageurs et quelques romans étrangers.


[image: ] LE MONDE DES CARTES[image: ]
50, rue de la Verrerie (4e)
Paris (France)
✆ 01 43 98 80 00
www.ign.fr
M° Hôtel-de-Ville

Ouvert du lundi au samedi de 11h à 19h.
Vous trouverez dans cette belle librairie pléthore de cartes (on n’est pas à l’Institut géographique national pour rien), guides de toutes éditions, beaux livres, méthodes de langues en version poche, ouvrages sur la météo, mappemondes, conseils pour les voyages... Les enfants ont droit à un coin rien que pour eux avec des ouvrages sur la nature, les animaux, les civilisations, etc. Quant aux amateurs d’ancien, ils pourront se procurer des reproductions de cartes datant pour certaines du XVIIe siècle.


[image: ] RACONTE-MOI LA TERRE[image: ]
14, rue du Plat (2e)
Lyon (France)
✆ 04 78 92 60 22
www.racontemoilaterre.com
librairie2@racontemoilaterre.com

Ouvert le lundi de midi à 19h30 et du mardi au samedi de 10h à 19h30.
Restaurant « exotique » , cette librairie s’ouvre sur le monde des voyages. Les vendeurs vous conseillent et vous emmènent jusqu’à l’ouvrage qui vous convient. Ethnographes, juniors, baroudeurs, Raconte-moi la Terre propose de quoi satisfaire tous les genres de voyageurs.

Autre adresse : Décathlon, 332, avenue Général-de-Gaulle, Bron.

		
		
			linadessia le 30/06/2011	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Superbe librairie où l'on trouve tout, absolument tout pour bien voyager ! Ambiance totalement dépaysante et qui donne envie de partir faire le tour du monde ! 

		
		


		
		
			lizette72 le 01/09/2010	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			un coin de paradis en plein coeur du centre ville, à 2 min de bellecour. lieu très appréciable qui permet de voyager au bout du monde. le plus : un coin salon de thé qui permet de prolonger la pause détente. à recommander vivement.

		
		


Cartographie et bibliographie
Cartographie
La société grecque Anavasi édite des cartes de randonnée très pratiques sur toutes les régions ou presque de la Grèce. Consultez le site www.mountains.gr où vous trouverez, entre autres, les points de vente en Grèce.
Bibliographie
Histoire et mythologie
C’est le moment de relire vos classiques : avant de partir, courez vous procurer l'Iliade et l’Odyssée d'Homère (l’édition Hachette est très bien faite). Ils vous replongeront dans l’histoire passionnante du départ des Grecs pour Troie et du périple d’Ulysse lors de son retour à Ithaque. Pour vous familiariser avec la mythologie, le petit livre de Lucilla Burn, intitulé Mythes grecs (coll. « Points » ), est parfait et se lit vite. Ceux qui voudront plus de matière pourront acheter l’inégalable ouvrage de Robert Graves, Les Mythes grecs (Fayard, 674 p.). Enfin, si vous cherchez un livre où l’auteur s’implique davantage et donne son interprétation des mythes, on vous conseille L’Univers, les dieux, les hommes, de Jean-Pierre Vernant (Le Seuil). Très accessible et très intelligent.
Philosophie et culture
Lire les œuvres de Platon et d’Aristote reste le meilleur moyen d’approcher la philosophie grecque. Pour aborder la culture, on lira particulièrement :
[image: ] Jacques Lacarrière, L'Eté grec (Plon, 1976, ou Presses Pocket, 1984) et le Dictionnaire amoureux de la Grèce (Plon, 2001) sont des incontournables.
[image: ] Michel Déon, Le Balcon de Spetsai et Le Rendez-vous de Patmos (Gallimard, 1960/Table Ronde, 1965), réunis sous le titre de Pages grecques (Folio, 1993).
[image: ] Henry Miller, Le Colosse de Maroussi, Henry Miller (Stock ou LGF), paru en 1941.
[image: ] René Ginouvès, L’Art grec (P.U.F., 1993).
[image: ] Lawrence Durrell, Les Îles grecques (Albin Michel).
[image: ] Vassilis Alexakis, Paris-Athènes (Le Seuil).
[image: ] Robert Brasillach, Anthologie de la poésie grecque (Stock).
Romans
[image: ] De Nikos Kazantzakis, Alexis Zorba est à lire et à relire ! Du même auteur, La Dernière Tentation du Christ et La Lettre au Gréco. Ces titres sont disponibles en poche chez Pocket.
[image: ] Michel de Grèce, La Bouboulina, (Pocket), pour tout savoir sur cette grande héroïne de la guerre d’indépendance.
La Grèce actuelle
[image: ] Aris Fakinos, Un autre regard sur la Grèce : Grèce (coll. « Points » , 1988) s’intéresse aux hommes et à la vie en Grèce.
[image: ] Vassilis Alexakis, auteur grec contemporain, achetez La Langue maternelle (Fayard), qui a remporté le prix Médicis en 1995, ou le plus récent opus Ap. J.-C. (Stock).
[image: ] Christian Cogné, Brigitte Ouvry-Vial, Grèce (Autrement, 1989). La compilation d’articles proposée est un véritable voyage au cœur de la question complexe de l’identité grecque.

Avant son départ
Le rôle principal de l’ambassade est de s’occuper des relations entre les Etats, tandis que la section consulaire est responsable de sa communauté de ressortissants. Ainsi, pour tout problème concernant les papiers d’identité, la santé, le vote, la justice ou l’emploi, il faut s’adresser à la section consulaire de son pays. En cas de perte ou de vol de papiers d’identité, le consulat délivre un laissez-passer pour permettre uniquement le retour dans le pays d’origine, par le chemin le plus court. Il faut, bien entendu, avoir préalablement déclaré la perte ou le vol auprès des autorités locales.

[image: ] AMBASSADE DE GRÈCE EN FRANCE[image: ]
17, rue Auguste-Vacquerie (16e)
Paris (France)
✆ 01 47 23 72 28
Fax : 01 47 23 73 85
www.amb-grece.fr
mfapar@wanadoo.fr


[image: ] CONSULAT GÉNÉRAL[image: ]
23, rue Galilée (16e)
Paris (France)
✆ 01 47 20 40 64
Fax : 01 47 20 70 28


[image: ] OFFICE NATIONAL HELLÉNIQUE DE TOURISME EN FRANCE[image: ]
3, avenue de l’Opéra (1er)
Paris (France)
✆ 01 42 60 65 75
Fax : 01 42 60 10 28
www.visitgreece.gr


Sur place

[image: ] INSTITUT FRANÇAIS D’ATHÈNES[image: ]
31, rue Sina Kolonaki
ATHÈNES
✆ +30 210 339 8600
www.ifa.gr
ifa@ifa.gr

Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 18h, sauf le lundi matin.
Plus de 65 000 ouvrages en français ainsi que des CD, des cassettes et des DVD que l’on peut emprunter. Un café-bistro et des repas chauds servis à l'intérieur ou dans la courette ombragée.


Magazines et émissions

Presse

[image: ] COURRIER INTERNATIONAL
France
www.courrierinternational.com

Hebdomadaire regroupant les meilleurs articles de la presse internationale en version française.


[image: ] GÉO
France
www.geo.fr

Le mensuel accorde une large place aux reportages photographiques. Il propose aussi des articles et actualités, l’ensemble étant désormais imprimé sur du papier provenant de forêts gérées durablement.


[image: ] GRANDS REPORTAGES
France
www.grands-reportages.com
info@grands-reportages.com

Le magazine de l'aventure et du voyage propose des dossiers, reportages photo et articles divers sur les peuples, civilisations, paysages et monuments. Chaque sujet est complété par un important volet pratique pour préparer son voyage.


[image: ] PETIT FUTÉ MAG
France
www.petitfute.com

Notre journal bimestriel vous offre une foule de conseils pratiques pour vos voyages, des interviews, un agenda, le courrier des lecteurs… Le complément parfait à votre guide !


[image: ] RANDOS-BALADES
France
www.randosbalades.fr
info@promo-presse.fr

Magazine mensuel sur les randonnées en France et à l’étranger. L’approche est thématique (sentiers du littoral, itinéraires sauvages, thèmes culturels…) et la publication est riche en actualités, trucs et astuces, tests matériels, fiches topographiques et, bien sûr, en guides de randonnée.


[image: ] TERRE SAUVAGE
France
www.terre-sauvage.com
courrier@terre-sauvage.com

Ce mensuel est spécialisé dans la faune et la flore sauvages. Au sommaire : des aventures dans le sillage des expéditions scientifiques, la découverte des écosystèmes, des enquêtes sur la protection de l'environnement ou encore des rubriques plus pratiques avec, par exemple, des conseils photo.


Radio

[image: ] RADIO FRANCE INTERNATIONALE
France
www.rfi.fr

89 FM à Paris. Pour vous tenir au courant de l’actualité du monde partout sur la planète.


Télévision

[image: ] ESCALES
France
✆ 01 49 22 20 01
www.escalestv.fr
escales@groupe-ab.fr

Chaîne thématique.
Depuis avril 1996, Escales est une des chaînes dédiées à l'évasion et de la découverte par le voyage. Rattachée au groupe AB, la programmation est constituée de séries documentaires et de rediffusions d'émissions axées aussi bien sur le national et ses régions, que des destinations lointaines à travers de nombreux thèmes (agenda, bons plans, art de vivre, bien-être, aventure, croisière mais aussi gastronomie, loisirs, nature, patrimoine, culture, etc.). Escales s'est entre autres donné pour objectif de servir de guide aux touristes voyageurs ; objectif largement atteint.


[image: ] FRANCE 24
France
www.france24.com

Chaîne d’information en continu, France 24 apporte 24h/24 et 7j/7, un regard nouveau à l’actualité internationale. Diffusée en 3 langues (français, anglais, arabe) dans plus de 160 pays, la chaîne est également disponible sur internet (www.france24.com) et les mobiles, pour vous accompagner tout au long de vos voyages.


[image: ] LIBERTY TV
France
www.libertytv.com

Cette chaîne non cryptée propose des reportages sur le monde entier et un journal sur le tourisme toutes les heures. La « télé des vacances » met aussi en avant des offres de voyages et promotions touristiques toutes les 15 minutes.


[image: ] PLANÈTE
France
www.planete.tm.fr

Depuis plus de 20 ans, Planète propose de découvrir le monde, ses origines, son fonctionnement et son probable devenir avec une grille de programmation documentaire éclectique : civilisation, histoire, société, investigation, reportages animaliers, faits divers, etc.


[image: ] TV5 MONDE
France
www.tv5.org

La chaîne de télévision internationale francophone diffuse des émissions de ses partenaires nationaux (France Télévisions, RTBF, TSR et CTQC) et ses propres programmes.


[image: ] USHUAÏA TV
France
www.ushuaiatv.fr

La chaîne découlant du magazine éponyme a un slogan clair :  « Mieux comprendre la nature pour mieux la respecter » . Elle se veut télévision du développement durable et de la protection de la planète et propose nombre de documentaires, reportages et enquêtes.


[image: ] VOYAGE
France
www.voyage.fr
info@voyage.fr

Terres méconnues ou inconnues, grands espaces et mégapoles, lieux incontournables ou insolites, cultures et nouvelles tendances : Voyage TV vous propose d’explorer le monde dans toute sa richesse à l’aide de documentaires ou en compagnie de guides éclairés.


Comment partir ?

Partir en voyage organisé

Voyagistes

Spécialistes
Vous trouverez ici les tour-opérateurs spécialisés dans votre destination. Ils produisent eux-mêmes leurs voyages et sont généralement de très bon conseil car ils connaissent la région sur le bout des doigts. A noter que leurs tarifs se révèlent souvent un peu plus élevés que ceux des généralistes.

[image: ] AILLEURS[image: ]
Passage Choiseul, 15-17 (2e)
Paris (France)
✆ 0 892 161 192
Fax : 01 40 20 15 78
www.ailleurs.com


[image: ] ALLIBERT[image: ]
37, boulevard Beaumarchais (3e)
Paris (France)
✆ 0 825 090 190
Fax : 01 44 59 35 36
www.allibert-trekking.com

Créateur de séjours touristiques depuis 25 ans, Allibert propose plus de 600 voyages à travers 90 pays. Du désert à la haute montagne, le tour-opérateur propose de nombreux circuits dont les différents niveaux de marche avec possibilité d’extension satisferont tout un chacun.


[image: ] ARTS ET VIE[image: ]
251, rue de Vaugirard (15e)
Paris (France)
✆ 01 40 43 20 21
Fax : 01 40 43 20 29
www.artsetvie.com
info@artsetvie.com


[image: ] ATALANTE[image: ]
41, boulevard des Capucines (2e)
Paris (France)
✆ 01 55 42 81 00, 04 72 53 24 80
Fax : 01 55 42 81 01 – 04 72 53 24 81
www.atalante.fr
paris@atalante.fr, lyon@atalante.fr

Autre adresse : 36 quai Arloing 69009 Lyon

[image: ] CLIO[image: ]
34, rue du Hameau (15e)
Paris (France)
✆ 08 92 70 04 74
www.clio.fr

En choisissant Clio, partez à la découverte d’une conception du voyage originale et enrichissante. Les destinations et les formules, cousues main, peuvent varier à l’infini. Le succès des voyages culturels de Clio est basé sur 3 principes : un itinéraire imaginé pour vous faire découvrir les différentes facettes de l’histoire et du patrimoine d’un pays, d’une ville ou d’une région ou vous apporter l’éclairage nécessaire pour mieux apprécier une escapade à l’occasion d’une exposition ou d’un festival musical ; un petit groupe de voyageurs réunis par leur goût commun de la découverte culturelle ; l’accompagnement par un conférencier passionné qui sait transmettre son savoir et son enthousiasme et demeure, tout au long du voyage, votre interlocuteur culturel permanent.
Un aperçu des séjours 2012 : Roumanie, de la Dacie aux Carpates 11 jours à partir de 1 845 € ; Estonie, Lettonie, Lithuanie, 8 jours à travers les pays Baltes à partir de 1 280 €. Turkménistan, République tchèque…


[image: ] DÉTOURS – MILL GRECE[image: ]
13, rue de l’Echelle (1er)
Paris (France)
✆ 01 44 55 01 01
Fax : 01 70 24 72 55
www.detours.fr


[image: ] EVANEOS
France
✆ 09 70 40 89 28
www.evaneos.com

Evaneos.com s’adresse à tous les amateurs de voyages en liberté et sur-mesure qui veulent maîtriser leur budget et payer le vrai prix de leur voyage… sans sacrifier la qualité. Jeunes ou seniors, individuels, couples, familles ou copains, la plate-forme les met en relation avec les agents locaux pour leur permettre de découvrir un pays à leur rythme, de façon plus ou moins sportive, en bivouac ou en 5 étoiles, toujours selon leurs goûts personnels, hors des sentiers battus et en toute sécurité.


[image: ] HELIADES NOUVELLES EVASION
France
✆ 0 892 23 15 23
www.heliades.fr
resaweb@heliades.fr


[image: ] ICTUS VOYAGES[image: ]
18, rue Gounod
Saint-Cloud (France)
✆ 01 41 12 04 80
www.ictusvoyages.com


[image: ] INTERMÈDES[image: ]
60, rue La Boétie (8e)
Paris (France)
✆ 01 45 61 90 90
Fax : 01 45 61 90 09
www.intermedes.com
info@intermedes.com


[image: ] MERILIA[image: ]
14, boulevard de Sébastopol (4e)
Paris (France)
✆ 01 56 68 12 00
Fax : 01 56 68 02 34
www.merilia.com
info@merilia.com


[image: ] SAÏGA[image: ]
26, rue du Boeuf (5e)
Lyon (France)
✆ 04 72 41 00 79
Fax : 04 78 92 99 70
www.saiga-voyage-nature.fr
mainate@saiga-voyage-nature.fr


[image: ] SENSATIONS DU MONDE[image: ]
38, rue des Renouillères
Saint-Denis (France)
✆ 01 40 10 50 00
Fax : 01 40 12 57 63
www.sensationsdumonde.com
resa@sensationsdumonde.com


[image: ] STI VOYAGES[image: ]
16, rue Brunel (17e)
Paris (France)
✆ 01 55 37 23 45
Fax : 01 43 80 82 85
www.stivoyages.fr


[image: ] TERRES D’AVENTURE[image: ]
30, rue Saint-Augustin (2e)
Paris (France)
✆ 0 825 700 825
Fax : 01 43 25 69 37
www.terdav.com
infos@terdav.com

Terres d’aventure propose des voyages en petits groupes de 10 à 15 personnes accompagnés d’un professionnel du tourisme. Au choix, séjour raquettes, voyages à pied, séjours haute montagne, randonnées liberté, voyages découvertes, en famille... Le panel est très large et le spécialiste de la randonnée propose de quoi satisfaire tous les voyageurs, y compris ceux que la marche ne passionne pas, grâce à des balades plus tranquilles alliées aux visites culturelles.

Autre adresse : 6, rue Saint-Victor 75005 Paris

[image: ] TWINTOUR[image: ]
15, rue de la Tournette
Veyrier-du-Lac (France)
✆ 06 70 55 91 35
Fax : 04 50 60 82 34
www.voyage-moto.com
resa@twintour.net

Ce spécialiste des voyages en moto propose plus de 50 destinations en Europe, Afrique du nord, et aux Etats-Unis. A l’exception des Etats-Unis où Twintour vous loue des Harley, tous ces circuits se font avec votre propre moto, il s’agit de circuits touristiques routiers, pas de piste. Initiateur des formules FREE RIDE, Twintour reconnais et valide tous ses circuits (en moto), puis vous fournit les hôtels, les ferries, et le road book. Vous partez en toute liberté, sans guide, et aux dates que vous souhaitez car il ne s’agit pas de voyage en groupe, vous pouvez bénéficier de ces services à partir de 2 personnes. Quatre circuits sont proposés en Grèce : "Corfou", "Grèce Péloponnèse", "Grèce Antique" et "Grèce Grand Sud".


[image: ] VÉLORIZONS – LE MONDE A VÉLO[image: ]
Longifan
Chapareillan (France)
✆ 04 76 45 99 29
Fax : 04 76 45 27 28
www.velorizons.com
info@velorizons.com


[image: ] VISAGES
Le Campana
Mont-Dauphin (France)
✆ 04 92 45 18 05
Fax : 04 92 45 19 73
www.visages-trekking.com
info@visages-trekking.com

Spécialiste de la randonnée, pour Visages, la meilleure façon de se ressourcer, c’est la marche. L’agence propose donc des randonnées libres ou accompagnées de plusieurs niveaux de difficulté à la découverte des plus beaux sites du monde entier en privilégiant le contact avec la population. Ses offres « coups de cœur » prônent la liberté et le plaisir.




Généralistes
Vous trouverez ici les tour-opérateurs dits « généralistes » . Ils produisent des offres et revendent le plus souvent des produits packagés par d’autres sur un large panel de destinations. S’ils délivrent des conseils moins pointus que les spécialistes, ils proposent des tarifs généralement plus attractifs.

[image: ] ABCVOYAGE
France
www.abcvoyage.com

Regroupe les soldes de tous les voyagistes avec des descriptifs complets pour éviter les surprises. Les dernières offres saisies sont accessibles immédiatement à partir des listes de dernière minute. Le serveur est couplé au site www.airway.net qui propose des vols réguliers à prix réduits, ainsi que toutes les promotions et nouveautés des compagnies aériennes.


[image: ] ANYWAY
60, rue de Prony (17e)
Paris (France)
✆ 0 892 302 301
www.anyway.com
info@arkno.com

Anyway propose des vols secs à tarifs réduits, un grand choix d’hôtels toutes catégories, des bons plans week-end et une assistance à distance pour les frais médicaux à l’étranger... Anyway ce sont plus de 800 destinations dans le monde à prix vraiment très futés.


[image: ] AZUREVER[image: ]
5 rue Daunou (2e)
Paris (France)
✆ 01 73 75 89 63
www.azurever.com

Azurever est un site Internet dédié au tourisme et plus particulièrement aux activités que vous pouvez faire, lors de vos voyages ou chez vous. C'est un catalogue de plus de 7 000 activités variées à faire partout dans le monde. Ces activités sont dénichées, comparées et sélectionnées par des spécialistes pour vous faire profiter au maximum des trésors cachés de chaque destination. De la traversée en camion de pompiers du Golden Gate Bridge à San Francisco en passant par le survol de la forêt de Fontainebleau en montgolfière ou la découverte de la gastronomie vénitienne (circuit des bars à Venise), Azurever vous propose quantité de bons plans insolites, originaux, classiques ou extrêmes à expérimenter aux 4 coins de la planète et à réserver en ligne, avant le départ.


[image: ] DEPART GARANTI[image: ]
37, boulevard des Capucines (2e)
Paris (France)
✆ 01 44 89 81 81
www.departgaranti.com

Départ Garanti propose des circuits à travers le monde, des croisières, des week-ends et des séjours à destination de tous pays. Hébergement en hôtels 3 et 4-étoiles.


[image: ] EXPEDIA FRANCE
France
✆ 0 892 301300
www.expedia.fr

Expedia est le site français du n° 1 mondial du voyage en ligne. Un large choix de 500 compagnies aériennes, 105 000 hôtels, plus de 5 000 stations de prise en charge pour la location de voitures et la possibilité de réserver parmi 5 000 activités sur votre lieu de vacances. Cette approche sur mesure du voyage est enrichie par une offre très complète comprenant prix réduits, séjours tout compris, départs à la dernière minute...


[image: ] FORUM VOYAGES
11, avenue de l’Opéra (1er)
Paris (France)
✆ 01 42 61 20 20
Fax : 01 42 61 39 12
www.forumvoyages.com
paris-opera@forumvoyages.com

Du billet d’avion aux hôtels toutes catégories, en passant par la location de voiture, Forum Voyages donne toutes les clefs pour un séjour entièrement cousu main. Forum Voyages propose également une palette très complète de séjours et de circuits sur toute la planète et se positionne comme un spécialiste du billet d'avion aux meilleures conditions. Plusieurs agences à Paris et dans toute la France, adresses consultables sur le site.


[image: ] GO VOYAGES
France
✆ 0 899 651 951
www.govoyages.com

Go Voyages propose le plus grand choix de vols secs, charters et réguliers, au meilleur prix, au départ et à destination des plus grandes villes. Possibilité également d’acheter des packages sur mesure « vol + hôtel » et des coffrets cadeaux. Grand choix de promotions sur tous les produits sans oublier la location de voitures. La réservation est simple et rapide, le choix multiple et les prix très compétitifs.


[image: ] LASTMINUTE
France
✆ 04 66 92 30 29
www.lastminute.fr

Des vols secs à prix négociés, dégriffés ou publics sont disponibles sur Lastminute. On y trouve également des week-ends, des séjours, de la location de voiture... Mais surtout, Lastminute est le spécialiste des offres de dernière minute permettant ainsi aux vacanciers de voyager à petits prix. Que ce soit pour un week-end ou une semaine, une croisière ou simplement un vol, des promos sont proposées et renouvelées très régulièrement.


[image: ] MARMARA[image: ]
81, rue Saint-Lazare (9e)
Paris (France)
✆ 0 892 160 180
Fax : 01 42 80 52 97
www.marmara.com

L’offre de Marmara à destination des pays les plus ensoleillés est variée : formules club, croisières, circuits, séjours et promotions tout au long de l’année au Maroc, Sénégal, en Tunisie, Turquie, Grèce, Espagne, République dominicaine, Sardaigne et Egypte. Sur le site Internet, de nombreuses infos pratiques par destination. vous aurez l’embarras du choix. Egalement des vols secs, avec possibilité de départ de province.


[image: ] NOUVELLES FRONTIERES
France
✆ 0 892 237 700
www.nouvelles-frontieres.fr

Depuis plus de 40 ans, Nouvelles Frontières est synonyme d’évasion, de voyages et des vacances dont on a tellement besoin ! Bien plus qu’un simple voyagiste, Nouvelles Frontières propose plus de 3000 possibilités de partir en vacances dans le monde entier avec 7 formules au choix : des séjours bien-être, des hôtels-clubs Paladiens, des sélections d’hôtels, des voyages incomparables dans les endroits les plus insolites, des voyages thématiques, de la plongée à la motoneige, des idées cadeau et des voyages personnalisés « à la carte » .


[image: ] OPODO
France
✆ 0 899 653 656
www.opodo.fr

Pour préparer votre voyage, Opodo vous permet de réserver au meilleur prix des vols de plus de 500 compagnies aériennes, des chambres d’hôtels parmi plus de 45 000 établissements et des locations de voitures partout dans le monde. Vous pouvez également y trouver des locations saisonnières ou des milliers de séjours tout prêts ou sur mesure  ! Des conseillers voyages à votre écoute 7 jours/7 de 8h à 23h du lundi au vendredi, de 9h à 19h le samedi et de 11h à 19h le dimanche.


[image: ] PROMOVACANCES
France
✆ 0 899 654 850
www.promovacances.com

Promovacances propose de nombreux séjours touristiques, des week-ends, ainsi qu’un très large choix de billets d’avion à tarifs négociés sur vols charters et réguliers, des locations, des hôtels à prix réduits. Egalement, des promotions de dernière minute, les bons plans du jour. Informations pratiques pour préparer son voyage : pays, santé, formalités, aéroports, voyagistes, compagnies aériennes.


[image: ] THOMAS COOK
France
✆ 0 826 826 777
www.thomascook.fr

Tout un éventail de produits pour composer son voyage : billets d’avion, location de voitures, chambres d’hôtel... Thomas Cook propose aussi des séjours dans ses villages-vacances et les « 24 heures de folies »  : une journée de promos exceptionnelles tous les vendredis. Leurs conseillers vous donneront des conseils utiles sur les diverses prestations des voyagistes.


[image: ] TRAVELPRICE
France
✆ 0 899 78 50 00
www.travelprice.com

Un site Internet très complet de réservations en ligne pour préparer votre voyage : billets d’avion et de train, hôtels, locations de voitures, billetterie de spectacles. En ligne également : de précieux conseils, des informations pratiques sur les différents pays, les formalités à respecter pour entrer dans un pays.


Réceptifs
Il s’agit de tour-opérateurs présents dans le pays, de fait, ils connaissent extrêmement bien la zone.

[image: ] CHARISMA TRAVEL
OLYMPIE – OLYMPIA
✆ +30 262 402 3836


[image: ] GAY TRAVEL GREECE


[image: ] KANARIS TOURS
1 rue Omirou
CHIOS CHORA – ΧΩΡΑ
✆ +30 22710 42 490, +30 22710 20 232
Fax : +30 22710 21 411
www.kanaristours.gr
info@kanaristours.gr

L'agence, en partie spécialisée dans le tourisme religieux, propose aussi des excursions à Psara et en Turquie.


[image: ] MINIOTIS TOURS
23 rue Neoreion
CHIOS CHORA – ΧΩΡΑ
✆ +30 22710 41 423
Fax : +30 22710 41 168
www.miniotis.gr
info@miniotis.gr

Agence spécialisée dans les excursions à la journée vers Cesme en Turquie.


[image: ] PROFIL VOYAGES[image: ]
36 rue Mitropoleos
ATHÈNES
✆ +30 210 323 9482, +30 210 323 9585
Fax : +30 210 323 8561
www.profilvoyages.gr
info@profilvoyages.gr

Voici une agence francophone pour groupes et particuliers. Françoise Deschamps, la responsable, vit en Grèce depuis 30 ans. Elle vous concoctera un itinéraire sur mesure et s'occupera de vos réservations d'avion, de bateau, de voiture, d'hôtel, etc. vous faisant profiter des ses tarifs très préférentiels obtenus auprès des hôteliers et loueurs de voiture. Pour les groupes, de nombreux itinéraires à thèmes sont proposés. L’agence, en plus, est en centre-ville, dans une rue parallèle à la rue Ermou près du Parlement.


[image: ] SYMIACOS TOURISM
7-9 rue Akti Miaouli
LE PIRÉE – PIRAIA
✆ +30 210 417 3000
Fax : +30 210 412 7530
www.symiacos.gr
packages@symiacos.gr

Sur le port.
Agence de voyages réceptive. Une agence sérieuse à l’écoute des touristes. Idéale pour acheter les billets de bateaux à destination des îles ou pour trouver un logement. Agence agréée IATA, HATTA, organismes nationaux garantissant le professionnalisme de l’établissement. Groupes, individuels, familles, business.


[image: ] YALOS TOURS[image: ]
Près de l'avenue Vouliagmenis, et le 1er cimetière d'Athènes
14 rue Trivonianou
ATHÈNES
✆ +30 210 924 8919
Fax : +30 210 924 8690
www.yalostours.gr, www.yalostours.gr
info@yalostours.gr

Réceptif sur toute la Grèce.
Une équipe de francophones qui travaille avec le marché français depuis 1984.
Si vous voulez sérieusement être assisté par des professionnels locaux pour des conseils, des excursions hors normes aussi bien dans les îles qu’en Grèce centrale, des réservations d’hôtels, l’organisation de séminaires, la location de voiliers… Ici, on conjugue bien le haut de gamme et l’authenticité.


Sites comparateurs et enchères
Plusieurs sites permettent de comparer les offres de voyages (packages, vols secs, etc.) et d’avoir ainsi un panel des possibilités et donc des prix. Ils renvoient ensuite l’internaute directement sur le site où est proposée l’offre sélectionnée.

[image: ] BUDGET VOYAGES
France
✆ 01 53 14 61 16
www.budget-voyages.com


[image: ] EASYVOYAGE
France
www.easyvoyage.com
contact@easyvoyage.fr

Le concept d'Easyvoyage.com peut se résumer en trois mots : s'informer, comparer et réserver. Des infos pratiques sur quelque 255 destinations en ligne (saisonnalité, visa, agenda...) vous permettent de penser plus efficacement votre voyage. Après avoir choisi votre destination de départ selon votre profil (famille, budget...), Easyvoyage.com vous offre la possibilité d'interroger plusieurs sites à la fois concernant les vols, les séjours ou les circuits. Enfin grâce à ce méta-moteur performant, vous pouvez réserver directement sur plusieurs bases de réservation (Lastminute, Go Voyages, Directours, Anyway... et bien d'autres).


[image: ] ILLICOTRAVEL
France
www.illicotravel.com
commercial@illicotravel.com

Illicotravel permet de trouver le meilleur prix pour organiser vos voyages autour du monde. Vous y comparerez les billets d’avion, hôtels, locations de voitures et séjours. Ce site très simple offre des fonctionnalités très utiles comme le baromètre des prix pour connaître les meilleurs prix sur les vols à plus ou moins 8 jours. Le site propose également des filtres permettant de trouver facilement le produit qui répond à tous vos souhaits (escales, aéroport de départ, circuit, voyagiste…).


[image: ] KELKOO
France
www.kelkoo.fr

Ce site vous offre la possibilité de comparer les tarifs de vos vacances. Vols secs, hôtels, séjours, campings, circuits, croisières, ferries, locations, thalassos : vous trouverez les prix des nombreux voyagistes et pourrez y accéder en ligne grâce à Kelkoo.


[image: ] LILIGO
France
www.liligo.com

Liligo interroge agences de voyage, compagnies aériennes (régulières et low cost), trains (TGV, Eurostar…), loueurs de voiture mais aussi 250 000 hôtels à travers le monde pour vous proposer les offres les plus intéressantes du moment. Les prix sont donnés TTC et incluent donc les frais de dossier, d’agence… Le site comprend aussi deux thématiques :  « week-end » et « ski » .


[image: ] LOCATIONDEVOITURE.FR
France
www.locationdevoiture.fr

Le site compare toutes les offres de 8 courtiers en location de voitures, des citadines aux monospaces en passant par les cabriolets et 4x4. Vous avez le choix parmi 6 123 villes différentes réparties dans 130 pays. En plus du prix, l'évaluation de l'assurance et les avis clients sont affichés pour chacune des offres. Plus qu'un simple comparateur, vous pouvez réserver en ligne ou par téléphone. En outre, le site propose des circuits en voiture dans chaque pays, remplissant ainsi parfaitement son rôle d'agence de voyage. C’est la garantie du prix et du service !


[image: ] MYZENCLUB
France
www.myzenclub.com

Le site recense les meilleures offres des voyagistes en ligne les plus importants. Myzenclub vous informe des bons plans et des promotions trouvées parmi toutes les agences pour vos vacances en France et à l’étranger, hôtels, croisières, thalasso, vols... L’inscription est gratuite.


[image: ] PRIX DES VOYAGES
France
www.prixdesvoyages.com

Ce site est un comparateur de prix de voyages, permettant aux internautes d'avoir une vue d'ensemble sur les diverses offres de séjours proposées par des partenaires selon plusieurs critères (nombre de nuits, catégories d'hôtel, prix, etc.). Les internautes souhaitant avoir plus d'informations ou réserver un produit sont ensuite mis en relation avec le site du partenaire commercialisant la prestation. Sur Prix des Voyages, vous trouverez des billets d'avion, des hôtels et des séjours.


[image: ] SPRICE
France
www.sprice.com
question@sprice.com

Un site qui gagne à être connu. Vous pourrez y comparer vols secs, séjours, hôtels, locations de voitures ou biens immobiliers, thalassos et croisières. Le site débusque aussi les meilleures promos du Web parmi une cinquantaine de sites de voyages. Un site très ergonomique qui vous évitera bien des heures de recherches fastidieuses.


[image: ] VOYAGER MOINS CHER
France
www.voyagermoinscher.com
contact@voyagermoinscher.com

Ce site référence les offres de près de 100 agences de voyages et tour-opérateurs parmi les plus réputés du marché et donne ainsi accès à un large choix de voyages, de vols, de forfaits « vol + hôtel » , de locations, etc. Il est également possible d'affiner sa recherche grâce au classement par thèmes : thalasso, randonnée, plongée, All Inclusive, voyages en famille, voyages de rêve, golf ou encore départs de province.


Agences de voyage

 [image: ]ALMA VOYAGES[image: ]
573, route de Toulouse
Villenave-d'Ornon (France)
✆ 05 56 87 58 46, 0820 20 20 77
www.alma-voyages.com

Ouvert de 9h à 21h.
Voilà une agence de voyages bien différente des autres. Chez Alma Voyages, les conseillers sont formés et connaissent les destinations. Eh oui, ils ont la chance de partir cinq fois par an pour mettre à jour et bien conseiller. D'ailleurs, chaque client est personnellement suivi par un agent attitré qui n'est pas payé en fonction de ses ventes... mais pour son métier de conseiller. Vous pourrez choisir parmi une large offre de voyages : séjour, circuit, croisière ou circuit individuel. Faites une demande de devis pour votre voyage de noces ou un voyage sur mesure, comme vous en rêviez. Cerise sur le gâteau, Alma voyage pratique les meilleurs prix du marché et travaille avec des partenaires prestigieux comme Fram, Kuoni, Club Med, Beachcombers, Jet Tour, Marmara, Look Voyages... Si vous trouvez moins cher ailleurs, Alma Voyages s'alignera sur ce tarif et vous bénéficierez en plus, d'un bon d'achat de 30 € sur le prochain voyage. Surfez sur leur site ou contactez-les au 0820 20 20 77 (coût d'un appel local) de 9h à 21h et préparez vos valises... Bon voyage !


		
		
			maxlo le 30/08/2011	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Partir en voyage de noces c'est bien... A l'autre bout du monde c'est mieux... Et avec Alma Voyages c'est juste parfait ! 

Merci pour notre "honeymoon" australienne qui s'est déroulée sans fausse note aucune et particulièrement à Claire et Adel, pour leur réactivité, leur disponibilité et surtout leur efficacité ! 

Les prix pratiqués sont très honnêtes (pour ce genre de voyage c'est important), et les prestations de qualité au rendez vous. Nous avons pu profiter de notre voyage en le "customisant" à notre goût, en toute indépendance.

C'est sans hésitation aucune que nous repartirions avec Alma Voyages !  !  ! L'accueil est particulièrement personnalisé et soigné, bref, on est entre de très bonnes mains.


Maxime et Laurence

		
		


		
		
			labasque33 le 27/08/2011	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Bonjour Claire et Adel
Vous êtes une équipe vraiment professionnel. Nous avons passé une super croisière (aussi grâce a vous)car vous nous avez vraiment bien conseillé pour le choix du bateau. Sans hésitation nous ferons appel a vous pour notre prochain voyage.Je vous conseillerez sans problème auprès de mes amis. A bientôt

		
		


		
		
			philiclot le 26/08/2011	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Bonjour Claire 
Nous vous remercions sincèrement pour votre efficacité.
Notre voyage en Australie s'est parfaitement déroulé (aussi grâce à vous) et 
nous gardons plein de souvenirs en tête + de nombreuses photos.
Nous vous joignons quelques photos avec le tee-shirt Alma Voyages.
Faites-en bon usage.
Cordialement 
Clotilde et Philippe

		
		


		
		
			genico le 26/08/2011	[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]

			Bonjour Claire,
 
Nous avons été trés contents de passer par Alma voyages pour notre voyage en Russie.Nous sommes vraiment très satisfaits du soin que vous avez appporté au suivi de notre dossier.
La destination est évidemment magnifique et nous ne regrettons pas ce voyage. Deux bémols cependant : la suppression de l'escale à Kiji (pour cause de mauvais temps nous a t'on indiqué) et les informations tardives et limitées ; c'est d'autant plus regrettable que l'organisation générale était plutôt bonne.
 
cordialement

		
		


[image: ] NEORIZONS TRAVEL[image: ]
45, avenue Raymond Poincaré (16e)
Paris (France)
✆ 01 75 77 87 35, 06 08 54 36 25
www.neorizons-travel.com
info@neorizons-travel.com

Pour un voyage solidaire basé sur le tourisme durable, ne pas hésiter à contacter Neorizons Travel. Cette agence a fait du tourisme solidaire et authentique sa spécialité. Membre de l'association française d'écotourisme, l'agence vous organisera un voyage qui mêlera bien-être et tourisme responsable. Près de 25 destinations figurent sur le catalogue de Neorizons Travel !


Partir seul

En avion
Prix moyen d'un vol Paris-Athènes : entre 120 et 180 €. A noter que la variation de prix dépend de la compagnie empruntée mais, surtout, du délai de réservation. Pour obtenir des tarifs intéressants, il est indispensable de vous y prendre très en avance. Pensez à acheter vos billets six mois avant le départ !

Principales compagnies desservant la destination
[image: ] Pour connaître le degré de sécurité de la compagnie aérienne que vous envisagez d’emprunter, rendez-vous sur le site Internet www.securvol.fr ou sur celui de la Direction générale de l’aviation civile : www.dgac.fr

[image: ] AIR FRANCE
France
✆ 36 54 (0,34 €/min d’un poste fixe)
www.airfrance.fr

Eté 2012, plus de choix avec AIR FRANCE KLM et DELTA AIR LINE AIR FRANCE, dans toutes les cabines les passagers disposent d'un écran individuel, d'un choix parmi plusieurs plats chauds, de champagne, vin.... La Prenium Eco, cabine intermédiaire entre la Business et Economy, offre 40 % d'espace supplémentaire, comparativement à la cabine Economy. Cette cabine privative (21 à 38 sièges selon l'avion) bénéficie d'un enregistrement dédié (zone Business), de bagages prioritaires, d’une franchise de 2 fois 23 kg, de sièges à coque fixe équipés de prise électrique, d'une trousse de confort... LOS ANGELES, jusqu'à 25 vols transatlantiques par semaine, dont 15 Air France en non stop de Paris (durée vol : 11h40) + 10 KLM via Amsterdam (durée totale voyage : 13h20). Air France propose un choix parmi 4 cabines de transport (La Première, Business, Premium Eco et Economy). Les vols sont opérés en Boeing 777 et Airbus A380 (quotidien). SAN FRANCISCO, jusqu'à 21 vols transatlantiques par semaine, dont 14 Air France en non stop de Paris (durée vol : 11h10) + 7 KLM via Amsterdam (durée totale voyage : 13h25). Air France propose un choix parmi 3 cabines de transport (Business, Premium Eco et Economy). Les vols sont opérés en Boeing 777 et 747. SEATTLE, jusqu'à 14 vols transatlantiques par semaine tous opérés par Delta, dont 1 vol quotidien non stop de Paris (durée vol : 11h10) + 1 vol quotidien via Amsterdam (durée totale voyage : 12 : 35). LAS VEGAS, FRESNO, LONG BEACH, MAMMOTH LAKES, OAKLAND, PALM SPRONGS, SACRAMENTO, SAN DIEGO, SAN JOSE, SANTA ROSA (via un hub Delta aux USA). Exemple : Paris – Las Vegas (via Salt Lake City, hub Delta), vols opérés Delta avec une durée totale du voyage de 13h50 AIR FRANCE KLM et DELTA AIR LINE, un large choix de tarifs Plus d'informations sur airfrance.fr ou le 36.54


[image: ] EASYJET
France
✆ 0 826 10 26 11
www.easyjet.com

Vols directs en été depuis Paris, Lyon et Genève vers Ibiza. Pour Majorque, vols directs depuis Paris et Genève.


[image: ] LUFTHANSA
France
✆ 0 892 231 690
www.lufthansa.fr

Membre de Star Alliance.

[image: ] OLYMPIC AIRLINES[image: ]
9, rue Scribe (9e)
Paris (France)
✆ 01 44 94 58 58
www.olympicairlines.com


[image: ] SWISS INTERNATIONAL AIR LINES
France
✆ 0 820 04 05 06
www.swiss.com/fr

Membre de Star Alliance.

[image: ] VUELING
France
✆ 08 99 23 24 00
www.vueling.com


Aéroports

[image: ] BEAUVAIS
France
✆ 08 92 68 20 66
www.aeroportbeauvais.com
service.clients@aeroportbeauvais.com


Sites comparateurs
Ces sites vous aideront à trouver des billets d’avion au meilleur prix. Certains d’entre eux comparent les prix des compagnies régulières et low cost. Vous trouverez des vols secs (transport aérien vendu seul, sans autres prestations) au meilleur prix.

[image: ] BILLETSDISCOUNT
France
www.billetsdiscount.com
contact@cercledesvacances.com


[image: ] EASY VOLS
France
www.easyvols.fr
contact@easyvoyage.fr


[image: ] JET COST
France
www.jetcost.com


[image: ] PARTIRPASCHER
France
www.partirpascher.com


[image: ] TERMINAL A
France
www.terminalA.com


En train

[image: ] SNCF
France
✆ 36 35
www.sncf.com


En bateau

[image: ] EUROMER[image: ]
5, quai de Sauvages
Montpellier (France)
✆ 04 67 65 95 14
www.euromer.net


Location de voitures

[image: ] ALAMO – RENT A CAR – NATIONAL CITER
France
✆ 0 825 16 22 10, 0 891 700 200
www.alamo.fr
reservationalamo@citer.fr

Actuellement, Alamo possède plus de 180 000 véhicules au service de 15 millions de voyageurs chaque année, répartis dans 1 248 agences implantées dans 43 pays. Des tarifs spécifiques sont proposés, comme Alamo Gold, le forfait de location de voiture tout compris incluant les assurances, les taxes, les frais d'aéroport, le plein d'essence et les conducteurs supplémentaires. Rent a Car et National Citer font partie du même groupe qu’Alamo.


[image: ] AUTO ESCAPE
France
✆ 0 892 46 46 10, 04 90 09 51 87
www.autoescape.com
relation-clients@autoescape.com

En ville, à la gare ou dès votre descente d’avion. Cette compagnie qui réserve de gros volumes auprès des grandes compagnies de location de voitures vous fait bénéficier de ses tarifs négociés. Grande flexibilité. Pas de frais de dossier, pas de frais d’annulation, même à la dernière minute. Des informations et des conseils précieux, en particulier sur les assurances.


[image: ] AUTO EUROPE
France
✆ 0 800 940 557
www.autoeurope.fr
reservations@autoeurope.fr

Réservez en toute simplicité sur plus de 8 000 stations dans le monde entier. Auto Europe négocie toute l'année des tarifs privilégiés auprès des loueurs internationaux et locaux afin de proposer à ses clients des prix compétitifs. Les conditions Auto Europe : le kilométrage illimité, les assurances et taxes incluses dans de tout petits prix et des surclassements gratuits pour certaines destinations.


[image: ] AVIS
France
✆ 0 820 05 05 05
www.avis.fr

Avis a installé ses équipes dans plus de 5 000 agences réparties dans 163 pays. De la simple réservation d'une journée à plus d'une semaine, Avis s'engage sur plusieurs critères, sans doute les plus importants. Proposition d'assurance, large choix de véhicules de l'économique au prestige avec un système de réservation rapide et efficace.


[image: ] DEGRIFTOUR – LOCATION DE VOITURE
France
✆ 0 899 78 50 00
www.degriftour-location-voiture.com

Dégriftour – Location de voiture est une marque du groupe Last Minute Network Limited, spécialisé dans la location de voiture à prix dégriffé partout dans le monde.


[image: ] HERTZ
France
✆ 0 810 347 347
www.hertz.com

Vous pouvez obtenir différentes réductions si vous possédez la carte Hertz ou celle d’un partenaire Hertz. Le prix de la location comprend un kilométrage illimité, des assurances en option, ainsi que des frais si vous êtes jeune conducteur. Toutes les gammes de voitures sont représentées.


[image: ] HOLIDAY AUTOS FRANCE
France
✆ 0 892 39 02 02
www.holidayautos.fr

Avec plus de 4 500 stations dans 87 pays, Holiday Autos vous offre une large gamme de véhicules allant de la petite voiture économique au grand break. Holiday Autos dispose également de voitures plus ludiques telles que les 4x4 et les décapotables.


Séjourner

Se loger
La Grèce accueille chaque année plus de 12 millions de touristes, une fréquentation qui constitue un des principaux apports de devises du pays. L’infrastructure touristique est par conséquent présente partout : vous n’aurez aucun mal à trouver un hébergement qui corresponde à votre budget. Les prix peuvent varier du simple au double, voire au triple sur certaines îles entre la basse et la haute saison. Les prix sont négociables et, hors saison, ne pas marchander revient à faire cadeau au loueur de la marge de négociation qu’il a forcément incluse dans le premier prix qu’il vous annonce. En haute saison, en revanche, les chambres sont souvent rares, et vous serez heureux d’en trouver une ; marchander devient alors impossible. A cette période, il est fortement conseillé de réserver. Les véritables arnaques sont rares, mais n’hésitez pas à contacter la police touristique si vous estimez avoir été trompé sur une prestation ou un prix.
[image: ] Tarifs des chambres. Les prix que nous indiquons pour les différents hôtels, pensions et chambres recommandés présentent la fourchette de tarifs appliquée par l’établissement en basse et en haute saison. Les prix sont toujours susceptibles d’augmenter. Ils sont officiellement contrôlés par l’Office national du tourisme (EOT) en fonction de la catégorie de l’hôtel. Il est d’ailleurs obligatoire d’afficher les tarifs à l’intérieur des chambres, souvent derrière la porte (on appelle cela i timi tis portas, qui signifie « le prix de la porte » ). Ne vous y fiez pas, car, en réalité, l’hôtelier s’affranchit volontiers des prix officiels et pratique souvent les tarifs qu’il souhaite. En revanche, il lui est interdit de louer une chambre à un prix plus élevé que celui qui est indiqué dans la chambre !

[image: ] CHECK TO RENT
France
✆ +41 79 297 61 93, 06 65 00 95 08
www.check-to-rent.com

Une formule originale que ce site qui vous propose de vérifier l'hébergement que vous avez pré-sélectionné afin de louer en toute tranquillité en évitant les mauvaises surprises.


Hôtels
Il existe six catégories d’hôtels en Grèce : catégories L (luxe), A, B, C, D et E. 
Mais attention, ces catégories sont différentes de celles pratiquées dans les autres pays européens et elles ne reflètent qu’un niveau d’équipement, non la qualité intrinsèque de l’hôtel. Ainsi, un excellent hôtel qui ne propose pas de télévision dans ses chambres sera dans la catégorie C, alors qu’un autre établissement, sale et bruyant, pourrait se trouver dans la catégorie B. Ne vous fiez donc pas aveuglément à ces catégories, n’attendez pas non plus le même confort d’un 4-étoiles grec que d’un homologue français. Ce guide ne mentionne donc pas les catégories, mais décrit uniquement la qualité et un ordre de prix des établissements.
Beaucoup d’hôtels ont obtenu des subventions pour se refaire une beauté à l’occasion des Jeux olympiques de 2004. Ainsi, en plus d’une nouvelle façade et d’équipements plus modernes, la plupart des établissements ont désormais équipé toutes leurs chambres de l’air climatisé et de la télévision. Vous serez peut-être étonné par la quantité d’hôtels appelés Xenia ou Filoxenia : ces termes signifient « étranger » et « hospitalité » , mais ne témoignent pas de l’appartenance des hôtels à une chaîne quelconque. C’est plutôt le propriétaire de l’hôtel qui a manqué d’imagination en baptisant son établissement ! 
Les chaînes hôtelières grecques proposent souvent des établissements de petite taille et ne comptent qu’une vingtaine d’hôtels au maximum.
[image: ] Une petite précision linguistique : vous vous entendrez souvent proposer une suite (souita, le grec a grécisé le mot français). Elle ne désigne pas comme en français une chambre luxueuse : en fait, il s’agit de chambres équipées comme un studio, souvent conçues pour plusieurs personnes, avec cuisine et salle de bains, et parfois plusieurs pièces. Si vous voyagez en famille, cela peut se révéler plus économique.

Chambres d'hôtes
Les domatia (pluriel de domatio, « chambre » en grec) sont en général dans la propriété de l’habitant, mais en sont indépendantes.
De la simple chambre au complexe de studios en passant par une série d’appartements, les caractéristiques des locations chez l’habitant sont très variées. Généralement ouvert d’avril à octobre, ce type de logement présente une solution plus économique, à mi-chemin entre le camping et la chambre d’hôtel. Le touriste dispose de sa propre chambre avec ou sans salle de bains, avec ou sans kitchenette, mais toujours à des prix raisonnables. 
Les propriétaires viennent souvent vous les proposer aux arrêts de bus ou à la descente des ferries. Soyez vigilant, comparez les prix, faites-vous préciser exactement l’emplacement de la domatio et, si possible, regardez des photos. Mais rassurez-vous, de manière générale les chambres sont propres et fonctionnelles. Ne payez jamais plus d’une nuit à l’avance et n’hésitez pas à partir si cela ne vous plaît pas. Reste que cette solution vous permettra parfois de nouer des contacts avec des autochtones. Souvent, on arrive à négocier de meilleurs prix si l’on reste plusieurs nuits.

Auberges de jeunesse
Il existe une auberge de jeunesse dans la plupart des villes touristiques, mais sachez qu’à part celle d’Athènes, les auberges de jeunesse ne font jamais partie de l’International Youth Hostel Federation et n’en respectent donc pas les standards. 
Néanmoins, elles restent souvent le moyen le plus économique pour passer la nuit et elles n’imposent pas de couvre-feu. Pour les jeunes, elles sont également un des lieux de contact privilégiés avec des homologues étrangers.

Campings
La plupart des campings en Grèce sont privés, ceux qui sont gérés par l’EOT font figure d’exception. Souvent à des prix raisonnables, un grand nombre d’entre eux s’avèrent propres et assez agréables à vivre. Toutefois, en haute saison, certains campings réservent de mauvaises surprises à ceux qui cherchent un minimum de calme. Généralement, ils sont ouverts de mai à octobre. 
Après une série d’abus qui menaçaient de nuire aux plages bien davantage que la pollution, le camping sauvage n’est en principe plus autorisé. En réalité, on peut toujours le pratiquer en choisissant un endroit isolé et discret, et en vérifiant qu’aucune interdiction n’est affichée. Faites surtout très attention au feu : si vous êtes la cause d’un départ d’incendie dû à un barbecue mal éteint, votre responsabilité sera engagée, et les Grecs ne plaisantent pas avec cela. Pour obtenir la liste des campings en Grèce, adressez-vous à l’office du tourisme hellénique.

[image: ] CAMPING CHÈQUE
France
www.campingcheque.fr
contact@campingchequepro.com

Camping Chèque est la garantie d’un tarif unique de 15 € la nuit pour 2 personnes auprès de 588 campings 3, 4 et 5-étoiles, en basse saison dans 26 pays d'Europe (+ le Maroc).
Quelle que soit la destination, ce Camping Chèque permet d'économiser de 10 à 60 % sur les tarifs des campings. Il comprend l'emplacement pour 2 personnes avec le camping-car, la caravane, la tente ou la caravane pliante + 1 voiture + l'électricité. Plus d'informations sur le site Internet.


Tourisme rural – Agritourisme

[image: ] GUEST INN
34 rue Kefallinias
Glyfada, Athènes
Grèce
✆ +30 210 96 07 100
www.guestinn.com
info@guestinn.com

Réseau d'hébergement rural en Grèce, d'initiative privée. Accueil et site en français. Ce réseau référence quelques excellentes adresses en Crète.


Bons plans

[image: ] NOVASOL
5, C/ Herman Hesse
France
✆ 0820 204 301
www.novasol-vacances.fr
location@novasol-vacances.fr

Novasol propose de nombreuses locations dans toute l’Espagne. Maisons de vacances, appartements, studios : vous y trouverez forcément votre bonheur, à des prix très abordables et toute l’année.


Se déplacer

Avion
[image: ]
Avion - Les liaisons aériennes
© Petit Futé

La compagnie Aegean assure de nombreuses liaisons régulières entre les principales villes du pays. Une solution de plus en plus utilisée par les locaux, car plus rapide et souvent pas plus chère que le ferry.

[image: ] AEGEAN AIRLINES
Comptoir Aéroport
HÉRAKLION
✆ +30 281 039 7800
Fax : +30 281 022 1700
el.aegeanair.com
kahktl@otenet.gr

Aller à partir de 76 €.
Compagnie aérienne nationale sûre, reliant Athènes à Heraklion en 50 mn, plusieurs fois par jour.


[image: ] AEGEAN AIRLINES
Comptoir aéroport
SITIA
www.aegeanair.gr

Un vol vers Athènes par jour le matin (7h), sauf le jeudi et le dimanche. Durée du vol : 50 mn
Des vols directs entre Sitia et Athènes. L'ouverture de l'aéroport vers l'international est prévue pour 2012 avec 3 vols charters par semaine depuis la France.


[image: ] AEGEAN AIRLINES
Comptoir Aéroport Eleftherios Venizelos
Niveau Départs, entrée 4
ATHÈNES
✆ +30 801 112 0000, +30 210 626 1000, +30 210 353 0101
Fax : +30 210 353 2530
http : //el.aegeanair.com

Vols directs et quotidiens Athènes-Paris. Personnel et service très professionnels. Plateau-repas de qualité.


[image: ] OLYMPIC AIR[image: ]
A l'aéroport
HANIA – LA CANÉE
✆ +3028210-63264, +3028210-66 088
www.olympicair.com

Deux vols directs. Hania-Athènes : 3 vols par jour, sauf le mercredi et dimanche, seulement 2 vols. Hania-Thessalonique : 1 vol par jour à 12h50, sauf mardi et samedi.
De Hania, les vols directs désservent Athènes et Thessalonique, où des correspondances sont possibles vers d'autres îles ou destinations internationales.


[image: ] OLYMPIC AIR
www.olympicair.com

La compagnie Olympic Air, également très réputée et utilisée en local ou à l'international, propose un vol Paris-Athènes. Elle a récemment fusionné avec Aegean Airlines.


[image: ] OLYMPIC AIR
Comptoir Aéroport
HÉRAKLION
www.olympicair.com

Aller à partir de 60 €.
Plusieurs A/R par jour entre Athènes et Heraklion. Le vol dure 50 mn.


[image: ] OLYMPIC AIR
POTAMOS
✆ +30 27360 33362
www.olympicair.com

Un vol par jour en été vers Athènes (0h50). La compagnie possède des bureaux à l’aéroport et à Potamos.


[image: ] OLYMPIC AIR – AEGEAN AIRLINES
comptoir à l’aéroport d’Héraklion
HÉRAKLION
✆ +30 28102 88 073, +30 28102 85 337
http : //www.olympicair.com, http : //www.olympicair.com

Au moment du bouclage de ce guide, les compagnies Olympic Air et Aegean Airlines signaient leur fusion. C'est sous le nom et le logo d'Olympic Air que devrait fonctionner la compagnie dès octobre 2010. Il semble logique que les adresses et numéros de téléphone restent les mêmes, mais il est également possible qu'ils changent. Pensez à bien vous renseigner à ce sujet.


[image: ] SKY EXPRESS
HÉRAKLION
✆ +30 2810 223800
Fax : +30 2810 223711
www.skyexpress.gr
check-in@skyexpress.gr
A l'aéroport.

Un comptoir à l'aéroport d'Héraklion ouvert de 6h00 à 23h00.
Compagnie aérienne crétoise créee en 2005 et composée de 41 appareils de 30 places. Elle opère entre la Crète et le reste des Îles grecques, mais desserre aussi Athènes et Thessalonique en Grèce continentale. Pratique pour des petits trajets entre les îles lorsqu'on ne veut pas attendre les bateaux et perdre du temps dans les transports.


[image: ] SKY EXPRESS
KASTORIA
✆ +30 28102 23 500
www.skyexpress.gr
info@skyexpress.gr

Billet : environ 95 €.
Sky Express est à présent la seule compagnie grecque à désservir l'aéroport de Kastoria. Il s'agit d'une petite compagnie privée crétoise, fonctionnant depuis 2005. Elle dessert également les îles grecques.


Bateau
[image: ]
Bateau - Les liaisons maritimes
© Petit Futé

Quelques grandes compagnies de ferries se retrouvent partout sur le territoire national : les principales sont Blue Star Ferries et Flying Dolphins. Les horaires sont à peu près respectés et, souvent, vous avez la possibilité d’embarquer aussi votre voiture (sauf dans les Flying Dolphins qui sont des hydroglisseurs). Les Flying Dolphins sont plus rapides et plus chers que les ferries traditionnels.
Les fréquences des départs indiquées dans ce guide sont susceptibles d’avoir changé et ne sont là que pour vous donner une idée de la densité du trafic maritime en direction de votre destination. Il est donc préférable de se renseigner au préalable sur les horaires, les prix et la durée du trajet.
Deux sites Internet extrêmement pratiques pour connaître absolument tous les horaires de bateaux : www.gtp.gr – www.ferries.gr 
Sachez que, malgré les apparences, les voyageurs ont des droits que vous pouvez donc, le cas échéant, essayer de faire appliquer. 
En cas de retard du bateau (à l’exception des cas de force majeure), vous avez droit à une prise en charge de votre séjour sur le bateau en fonction de votre billet (classe), à l’annulation de votre billet et à son remboursement intégral en cas de retard prolongé.
[image: ] Attention ! Si vous ne voyagez pas pour une raison d'ordre personnel, vous perdez normalement le billet. Faites-le savoir assez tôt : vous aurez peut-être droit à 50 % du prix du billet. Si les préjudices causés par le retard du bateau ont été importants, vous pouvez réclamer une indemnisation. Adressez-vous à la capitainerie du Pirée ou de Rafina.

Bus
La compagnie nationale de bus se nomme KTEL. Son réseau est assez étendu sur le territoire grec et ses prix sont plutôt raisonnables. Méfiez-vous tout de même des horaires et de la fréquence des bus dans certains petits villages reculés de la Grèce. Nous vous conseillons de toujours demander confirmation des horaires auprès de personnes compétentes et de vérifier la destination du bus auprès de son chauffeur.

Train
Le réseau ferré grec est loin de couvrir l’intégralité du territoire, et de nombreuses villes importantes n’ont pas de gare, notamment dans l’ouest du pays. Les trains en eux-mêmes ne sont pas franchement confortables et sont souvent très lents (50 km/h en moyenne). Les sites archéologiques du pays sont très mal desservis, et le relais des bus est indispensable. Un seul avantage : le train est moins cher que le bus. Pour tous les horaires, reportez-vous à votre lieu de départ ou de destination sur le site Internet : www.trainose.com

Voiture
La voiture est sans doute le moyen de locomotion le plus efficace pour découvrir le pays. Cependant, nous vous recommandons la plus grande prudence au volant, tant les Grecs sont inventifs en matière d’interprétation du code de la route. Lorsqu’une voiture a décidé de vous doubler, il est rare qu’elle le fasse sur la voie de gauche. C’est à vous de vous rabattre sur la bande d’arrêt d’urgence afin de la laisser passer. Les lignes au milieu de la route ne servent à rien, mais sachez pour votre culture générale que deux lignes blanches signifient l’interdiction de dépasser… En ville, et surtout à Athènes, le Klaxon est l’arme principale. Dès que le feu passe au vert, c’est un concert de Klaxon que vous entendrez dans votre dos si vous mettez plus d’un dixième de seconde à démarrer. Le tout est de ne pas se vexer et de garder son calme en toutes circonstances. En cas de comportement suspect, par exemple si vous roulez à vive allure et qu’un automobiliste semble prêt à s’engager sur un carrefour où vous avez la priorité, klaxonnez ou faites des appels de phares afin de prévenir que vous êtes là et qu’il n’a pas intérêt à y aller. 
C’est la façon des Grecs d’anticiper… Le parc automobile grec s’étant renouvelé très rapidement, vous serez surpris de voir le nombre de grosses cylindrées en circulation, leur propriétaire n’hésitant pas à monter jusqu’à 170 km/h ou 180 km/h. Ce n’est pas une raison pour les imiter ! Si vous louez une voiture dans le pays, nous vous conseillons tout de même d’opter pour une catégorie intermédiaire pour plus de sécurité, les coquilles de noix pouvant s’avérer vraiment dangereuses. Autre élément important, l’état des routes laisse franchement à désirer : les nids-de-poule, les bosses, les cadavres d’animaux sont autant de pièges qui peuvent endommager gravement votre voiture. Pour les tarifs des agences de location de voitures, reportez-vous aux rubriques correspondantes dans chacune des villes évoquées dans ce guide.
[image: ] En cas d’accident. Un constat de police est obligatoire en cas d’accident de la circulation mettant en cause un tiers. Composez le 100 pour joindre la police et attendez-la pour faire le constat quels que soient le type d’accident et le délai d’attente. En effet, les assurances ne remboursent pas sans déclaration d’accident. S’il y a des victimes, le conducteur étranger peut être gardé à vue, puis présenté au tribunal de police qui se chargera de déterminer sa responsabilité. Dans la majorité des cas, il y a lieu de faire appel à un avocat local pour assurer sa défense. Il est donc nécessaire de vérifier les risques couverts par son contrat d’assurance (responsabilité civile, versement d’une caution de garantie et assistance juridique). Un taux d’alcoolémie supérieur à 0,24 g/l est passible d’une contravention, tandis que s’il est supérieur à 0,50 g/l il est considéré comme un délit.
[image: ] Location de voitures. Internationaux (tels qu’Avis ou Hertz) ou locaux, les loueurs de voitures sont innombrables. Vous trouverez des agences dans les aéroports et près des gares, aussi bien que dans le centre des villes et les centres touristiques. Cette concurrence garantit des prix peu élevés qui commencent à partir de 18 € par jour avec un tarif dégressif pour plusieurs jours de location. Dans la plupart des agences possédant plusieurs points de location, on peut rendre le véhicule dans un autre lieu sans payer de surcoût. Attention : si certaines agences affichent un prix défiant toute concurrence, ne vous laissez pas aveugler et comparez vraiment l’offre. Faites attention si vous passez par des petites agences de location indépendantes non agréées, elles ne fournissent pas toujours aux clients des véhicules révisés et offrant toutes les garanties de sécurité. Surtout, lisez bien toutes les clauses du contrat d’assurance, les agences s’arrangeant souvent pour que l’assurance ne s’applique jamais ! Sachez que la location de voitures depuis la France, quelquefois plus commode, peut revenir moins cher lors d’un forfait compris par exemple avec votre billet d’avion.
[image: ] Formalités. Selon les contraintes imposées par le code de la route grec (eh oui, ils en ont un…), les personnes souhaitant conduire une automobile doivent posséder un permis de conduire national et international valide, ainsi que divers documents officiels avec photographie, carnet de bord ou contrat de location et une assurance auto appropriée. En cas de non-présentation d’une des pièces susmentionnées sur simple demande des autorités, une amende sera délivrée sur-le-champ. Les triangles de présignalisation sont obligatoires. Les voitures peuvent être importées pour une durée maximale de six mois. Un carnet de passage est nécessaire pour une camionnette ; pour les caravanes ou remorques, mention sur la carte verte et bref inventaire du contenu. La circulation de véhicule diesel est interdite à Thessalonique (sauf bus et camions). N’oubliez pas aussi que, pour louer une voiture, il faut avoir plus de 21 ans (23 ans pour Avis) et être titulaire d’un permis de conduire B depuis au moins un an, voire deux ans. Le permis de conduire vous sera demandé même si vous ne louez qu’une Mobylette ou un scooter.
[image: ] Informations et assistance. Un des gros problèmes en Grèce : les routes. Avec l’organisation des JO, des travaux ont été faits, mais cela concerne surtout les grands axes de communication, comme l’Attiki Odo, la nouvelle autoroute d’Athènes. Le réseau des routes secondaires, c’est-à-dire la majorité des routes, est quant à lui une pure catastrophe : nids-de-poule, creux, bosses, feux rouges en plein milieu de l’autoroute, absence de marquage, signalisation défaillante…
Certains tronçons de l’autoroute sont payants en fonction de la distance parcourue et du type de véhicule. C’est très peu cher : Athènes-Thessalonique vous coûtera environ 8 €, mais on sait pourquoi. Gardez à l’esprit que la Grèce est un pays montagneux à 80 % et que les distances sont certes courtes mais que le temps pour les franchir peut paraître franchement long…

Taxi
Chaque ville a sa compagnie de taxis de couleur différente. La ville où les taxis sont les plus insupportables est sans aucun doute Athènes. Là-bas, les taxis ne consentent à vous prendre que si votre destination leur convient et que vous n’avez pas trop de bagages. Mais il y a des exceptions. Les taxis peuvent prendre plusieurs passagers à la fois, mais ne vous y trompez pas : vous paierez le même prix et chacun des passagers sera contraint de payer le prix correspondant à sa course. Pensez à surveiller le compteur et, quand il n’y en a pas comme c’est le cas dans certaines petites villes, mettez-vous bien d’accord avec le chauffeur avant de partir. Et, surtout, essayez de garder votre calme si vous tombez sur l’un des nombreux ours qui conduisent les voitures jaunes d’Athènes… A noter que dans certaines régions, vous verrez l’appellation « agoraio » inscrite sur la pancarte placée sur le toit à la place de l’habituel « taxi » .
Repères de tarifs
[image: ] Prise en charge : 0,85 €.
[image: ] Tarif n° 1 dans le périmètre de la ville : 0,30 €.
[image: ] Tarif n° 2 en dehors du périmètre de la ville : 0,56 €.
[image: ] Temps d’attente/heure : 7,90 €.
[image: ] Radio-taxi (appel) : 1,50 €.
[image: ] Radio-taxi (rendez-vous) : 2,50 €.
[image: ] Depuis et à destination d’aéroport : 3 € (Athènes), 2,50 € (Thessalonique) et 2 € (reste du pays).
[image: ] Depuis ports, gares et gares routières : 0,80 €.
[image: ] Tarif de nuit (de minuit à 5h) : 0,56 €.
[image: ] Bagage (prix par unité de plus de 10 kg) : 0,30 €.
[image: ] Montant minimum : 2,50 €.

Deux-roues
Dans quelques grandes villes et stations balnéaires, on pourra aussi louer des motos ou des scooters. Explorer les fins fonds de la Grèce à moto est une charmante aventure qui vous plonge au cœur de la population. Cependant ce n’est pas toujours très rentable, car les prix sont souvent identiques à ceux des voitures les moins chères. Dans tous les cas, n’imitez pas les autochtones, portez le casque… sur la tête ! En ce qui concerne le vélo, il est possible d’en louer dans les grands centres touristiques et dans beaucoup de villes. Le vélo n’est pas un moyen de transport très prisé par les Grecs. La raison ? La chaleur et le relief.

Auto-stop
Il n’y a pas ou peu d’auto-stoppeurs sur les routes de Grèce.

Rester

Être solidaire

[image: ] ACTION CONTRE LA FAIM[image: ]
4, rue Niepce (14e)
Paris (France)
✆ 01 43 35 88 88
Fax : 01 43 35 88 00
www.actioncontrelafaim.org
srd@actioncontrelafaim.org

Action contre la Faim est une ONG internationale spécialisée dans la lutte contre la faim dans le monde. Elle est présente dans 19 pays, dans les domaines de la nutrition, de la santé, de la sécurité alimentaire, de l'eau et de l'assainissement.
[image: ] Que proposent-ils ? Action contre la Faim intervient avant tout dans des situations de crise. Le but étant de rendre les populations autonomes d'un point de vue alimentaire. Pour cela, il est impératif, après être venu en aide d'une manière concrète à la population, de former les infrastructures locales adéquates qui prendront bientôt le relais.
[image: ] Où ? Action contre la Faim propose des missions de volontariat de trois mois à un an en Afrique, Asie, Amérique, Europe centrale et Caucase.
[image: ] Profil et conditions. Un diplôme d'enseignement supérieur, une expérience professionnelle de 2 ans au minimum, la maîtrise de l'anglais, tels sont les critères généralement requis pour tout volontaire ou salarié d'Action contre la Faim. Toutefois, les profils plus atypiques ont leur chance s'ils font apparaître des compétences techniques spécifiques.


[image: ] JEUNESSE ET RECONSTRUCTION
10, rue de Trévise 75009 Paris
France
✆ 01 47 70 15 88
www.volontariat.org

Jeunesse et Reconstruction est, depuis 1987, le comité national français de la fédération internationale ICYE (International Cultural Youth Exchange). Cette fédération, qui rassemble 35 comités nationaux localisés en Afrique, Amérique latine, Asie, Europe et Océanie, permet de proposer des chantiers dans tous les domaines à travers le monde (900 projets au total).
Jeunesse et Reconstruction est le 4e plus important comité national d’échange, derrière l’Allemagne, la Suisse et le Royaume-Uni.
[image: ] Que proposent-ils  ? Jeunesse et Reconstruction propose tous types de chantiers de différentes durées et dans tous les pays du monde.
[image: ] Profil et conditions. Les volontaires ont entre 16 et 35 ans. Ils sont hébergés soit dans leur structure d’accueil, soit dans une famille d’accueil. La nourriture est fournie, mais le transport est à la charge du volontaire, plus participation variable selon les destinations.


[image: ] LIBERTALIA VOYAGES[image: ]
1, rue du Tonkin
Nantes (France)
✆ 02 40 75 27 88
www.libertalia.fr

Destinations : Madagascar, Italie.


[image: ] PATRIMOINE SANS FRONTIÈRES[image: ]
61, rue François-Truffaut (12e)
Paris (France)
✆ 01 40 02 05 90
Fax : 01 40 02 05 91
www.patrimsf.org
info@patrimoinesansfrontieres.org

ONG française créée en 1992, PSF a pour objectif de mener des actions de sauvegarde du patrimoine international dans des contextes d’alerte, d’oubli ou de déshérence, ainsi que dans des situations post-accidentelles ou de post-conflits. Le site Internet relaie les alertes concernant le patrimoine architectural et culturel en danger dans tous les pays du monde.


[image: ] SOLIDARITÉS JEUNESSES
75010 Paris
10, rue du 8-Mai-1945
France
✆ 01 55 26 88 77
www.solidaritesjeunesses.org

Solidarités Jeunesses est une association de jeunesse et d’éducation populaire agréée par le ministère de la Jeunesse et des Sports. Elle est membre du Comité de coordination du service volontaire international (CCSVI), de la Plate-Forme mondiale des associations de volontariat international et du NVDA, plate-forme asiatique d’organisations de chantiers.
[image: ] Que proposent-ils  ? Solidarités Jeunesses organise des chantiers internationaux, des actions d’insertion, des formations, des actions de solidarité internationale et gère des petites structures d’accueil et d’animation en milieu rural. Le temps consacré au travail est de l’ordre de 30-35 heures pour les chantiers d’adultes et de 25 heures pour les chantiers d’ados.
[image: ] Où  ? 60 pays sur tous les continents.
[image: ] Profil et conditions : chantiers ouverts à tous les volontaires âgés de 18 à 30 ans.


Travailler – Trouver un stage

[image: ] UBIFRANCE
France
www.ubifrance.fr

Le site Internet de l'Agence pour le développement international des entreprises françaises, qui travaille donc en étroite collaboration avec les missions économiques, recense toutes les actions menées, les événements programmés et renvoie sur la page du VIE (Volontariat International à l'Etranger).



Galerie photos
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Architecture - Érechthéion.
© Jesus – Fotolia
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AREOPOLI - Église d'Areopoli.
© Panos – Fotolia
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Cuisine locale - Sardines grillées.
© Author's Image
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Cuisine locale - Fruits au sirop.
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DÉCOUVERTE DE LA GRECE - Temple de Poséidon.
© Michalis Palis – Fotolia
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DÉCOUVERTE DE LA GRECE - Temple de Poséidon.
© iStockphoto.com/Brigida_Soriano
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DIMITSANA - Village de Dimitsana.
© Olirg – Fotolia
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ERMIONI - Port d'Ermioni.
© Author's Image
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ERMIONI - Port d'Ermioni.
© Author's Image
[image: ]

[image: ]
ERMIONI - Port d'Ermioni.
© Author's Image
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FAUNE ET FLORE - Branche d'olivier.
© Author's Image
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FAUNE ET FLORE - Oliviers en Thessalie.
© Author's Image
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FAUNE ET FLORE - Grenades.
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Fiche technique - Drapeau grec.
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GÉOGRAPHIE - Bergère dans le massif du Parnon.
© Author's Image
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Grands noms de la philosophie grecque - Statue de Socrate devant l'Académie d'Athènes.
© Author's Image
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GYTHION – GYTHIO - Église de Gythio.
© Ivonne Wierink – Fotolia
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INVITATION AU VOYAGE - Filets de pêche.
© Alamer – Iconotec
[image: ]


[image: ]
KARDAMILI - Église de Kardamili.
© Andreas Karelias – Fotolia
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KORONI - Ville de Koroni.
© Andreas Karelias – Fotolia
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La Grèce en 30 mots-clés - Café à la grecque.
© Author's Image
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La Grèce en 30 mots-clés - Poulpes séchés au soleil.
© Ana Jovetic-Vuckovic
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La Grèce en 30 mots-clés - Vente d'icônes.
© Alamer – Iconotec
[image: ]

[image: ]
La Grèce en 30 mots-clés - Port du Péloponnèse.
© Alamer – Iconotec
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LÉONIDION – LEONIDIO - Rencontre sur la route de Nauplie à Leonidion.
© Author's Image
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LÉONIDION – LEONIDIO - Baie de Leonidion.
© Author's Image
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Les Jeux olympiques d’Athènes ou l’odyssée des retards - Stade de marbre.
© Panos – Fotolia
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MAGNE – MANI - Le Magne, une péninsule située à l'est du golfe de Messénie.
© Author's Image
[image: ]

[image: ]
MAGNE – MANI - Église du Magne.
© Author's Image
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MAGNE – MANI - Le Magne, une péninsule située à l'ouest du golfe de Laconie.
© Author's Image
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MONEMVASIE – MONEMVASSIA - Église Aghia Sofia de Monemvassia.
© Alamer – Iconotec
[image: ]

[image: ]
MONEMVASIE – MONEMVASSIA - Ville basse à Monemvassia.
© Alamer – Iconotec
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MYSTRA – MYSTRAS - Église Saint-Georges à Mystra.
© Author's Image
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ORGANISER SON SÉJOUR - Relève de la garde devant le tombeau du soldat inconnu.
© iStockphoto.com/Vasiliki
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ORGANISER SON SÉJOUR - Soldats devant le parlement d'Athènes.
© iStockphoto.com/kozmabelatibor
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Peinture et arts graphiques - Temple d'Héphaïstos dans l'ancienne Agora.
© Author's Image
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Population et langues - Sur la route de Nauplie.
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PRESQU’ÎLE D’ARGOLIDE - Péninsule d'Argolide.
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PRESQU’ÎLE DE MÉTHANA - Presqu'île de Méthana.
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PRESQU’ÎLE DE MÉTHANA - Port de Méthana.
© Author's Image
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PRESQU’ÎLE DE MÉTHANA - Port de Méthana.
© Author's Image
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PRESQU’ÎLE DE MÉTHANA - Île de Poros.
© Author's Image
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Principales ressources - Pêcheurs de Kala Nera.
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Produits caractéristiques - Salade grecque.
© Author's Image
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Religion - Pope.
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SPARTE – SPARTI - Rencontre sur la route de Nauplie à Sparte.
© Author's Image
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Traditions / Mythologie - Le « Poséidon » ou « Zeus » , un bronze du musée national archéologique d'Athènes.
© Author's Image
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VATHIA - Village de Vathia.
© Panos – Fotolia
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Galerie cartes
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ARGOLIDE – ARGOLIDA - Argolide
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Avion - Les liaisons aériennes
© Petit Futé
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À voir – À faire - Sanctuaire d'Olympe
© Petit Futé
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Bateau - Les liaisons maritimes
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ÉPIDAURE – EPIDAVROS - Epidaure
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INVITATION AU VOYAGE - Grèce
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MAGNE – MANI - Le Magne
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MYCÈNES – MYKINES - Mycènes
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NAUPLIE – NAFPLIO - Nauplie
© Petit Futé
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PATRAS - Patras
© Petit Futé
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PÉLOPONNÈSE - Péloponnèse
© Petit Futé
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